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3. Muses. 




§ 399. L’art des temps primitifs s’était con- i 
tenté de représenter les Muses au nombre de 
treize, en leur partageant les principaux instru- 
ments de la musique; mais lorsque la ligure idéale 2 
d’Apollon Musagète, personnifié sous les traits 
d’un jeune homme et revêtu du costume du mu- 
sicien pythicn, fut complètement achevée, le nom- 
bre de ces jeunes filles, vêtues également pour la 
plupart de costumes scéniques, avec des figures 
fines et spirituelles, et distinguées entre elles par 
la différence de l’expression de la physionomie, des 
attributs et en partie aussi par la variété des atti- 
tudes, fut invariablement fixé à neuf par plusieurs 
artistes célèbres. Ces Muscs paraissent avoir consti- 5 
tué deux groupes principaux indépendant l’un de 
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l'autre, car là où plusieurs figures se trouvent 
groupées ensemble, telles qu’elles se voient repré- 
; sentées en ronde bosse sur des bas-reliefs et sur 
des gemmes, on distingue deux espèces de ma- 
5 * nières principales de les grouper; cette loi cepen- 

r ' dant n’était pas tellement générale, et surtout 
! le rôle de chacune des Muses n’était pas tellement 
| déterminé, pour que les artistes ne pussent se per- 
; mettre d’y apporter de nombreuses et importantes 
ï 4 modifications. Les plumes placées sur les tètes des 
| Muses rappelaient leurs victoires sur les Sirènes. 

, Ces dernières étaient rarement représentées sous 
une figure entièrement humaine, le plus souvent, 
au contraire, elles sont figurées comme de jeunes 
filles avec des jambes d’oiseaux et des ailes, quel- 
quefois aussi comme des oiseaux avec des tètes de 
jeunes filles, munies de differents instruments de 
musique; elles ornaient souvent des tombeaux , à 
j , cause du rapport qui existait entre elles et la som- 

ï bre demeure des enfers. 

■ 

» 1. Groupe des Muscs, ouvrage d’Agcladas, Canachus, 

Aristoclès, avec flûte, lyre, barbiton, représentant, au dire 
d’Antipatros (A Nxn. PAL, PLAN. 220.), le diatonon, le 
chroma et renharmonion. Muses de style archaïque, passées 
d'Athènes à Venise, Thiersch Epochen, p. 155. 

2. Muses de Lysippe, de Strongylion , Phisodotcet Olym- 
pioslhcnes (Paus. ), de Philischus? Plin . Un des principaux 
^1 groupes était celui d’Àmbracie dans le temple d'Herculo 
Musagèle, g 182. 2. (peut-être de Polyclès, 01. 102. ), dont 
' \ on connaît toutes les figures, grâce aux monnaies. Stieglitz 

1 N. fam. Rom. p.66 et s.. (mais où plusieurs figures ne pa- 

raissent pas avoir clé justement déterminées). 

* Groupe de statues venues jusqu’à nous : 1° les Muses do 

là Yilla Cassius à Trivoli, trouvées eu même temps*quo TA- 
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pollon, § 126, 4., et une Mnémosyne, mais sans les statues 
d’Euterpe et d’Uranie qui y ont été ajoutées; Visconii voit 
dans ce groupe une copie des Muses de Philiscus. PCI. I , 
17-27. M. Franc, i, 6-14. Boüill. i, 54-42. Beschr. 
Roms II, 11. p. 215.2° Groupe semblable trouvé en 1826 
sur le M. Calvo dans la Sabine, Gerhard , Hyp. Roem. 
STüdien. p. 148. 5° Les Muses de la R. Christine à St.- 
Ildefonse. 4° Les muses qui se trouvent à Stockholm (depuis 
Gustave lll. ) , V. Fredenheim , § 268. 2. Guallani M. I. 
1784. Aug. et s. 5° Les prétendues Filles de Lycomède , 
§ 267 , 1 . — Les Muses du Jardin des Tuileries, qui ont subi 
de nombreuses restaurations , Clarac , PL. 552-554. Huit 
figures do Muses dans des tableaux dTIercu|anum ( Eu- 
terpe manque) avec leurs noms au bas, Pitt. ERC.lI, 
2-9. Parmi les bas-reliet‘s , surtout le bas-relief célébré, 
autrefois au palais Colonne, maintenant au Muséum Britan- 
nique ( Cuper Apotheosis Hom. 1G85. Schott Explic. 
nouv. DE l’apoth. d’Hom. 1714. PCI. I , xv. B.), qui 
représente la divinisation d’Homère en présence de Zeus, 
d'Apollon Pythien et de toutes les Muscs. Ensuite le sarco- 
phage, PCI. îv, 14. (Beschr. Roms, ii, 1 1. p. 127. Au- 
tre, p. 125. 140.); Cap. iv, 26. PCI. i. XV. B. ( mainte- 
nant au Louvre 507. Boüill. i, 77. Clarac , pl. 205.); 
Cap. iv. p. 127. Vign. ; Mon. Maxxh. iii , 16. 49, 1. 2.; 
G. Giusx. ii , 90. 114. 140.; Montfaucon i, 60, 1. 2.; 
Boüill. i i i , 40. ; G. M. 64. (Brix. Mus. ) ; Cavac . Racc. 
ii, 58. (Landsdown); Woburn. Marb. 5.; un autre à 
Vienne. Enfants représentant les Muses, sur le sarcophage 
PCI. iv, 15. G. M. 76. BEsenR. Roms, ii, 11. p. 214. 
Quelques statues isolées dans Boüill. m , 11. 12. 

5. Dans le groupe d’Ambracic, comme dans celui du 
PCI., Gualt. Polymnie debout enveloppe le bras droit dans 
son manteau ; du reste, avec la meme disposition dans les 
draperies, elle appuie le coude sur le rocher, comme au 
Louvre 506. (V. BoRGn. 7, 12. Boüill. iii, 12, 5. M. 
Roy. 1 , 2. Clarac , PL. 527.) , à Berlin , l’Apothéose d’Ho- 
mère , PCI. IV. Cap. IV. ( Meyer , PL. 12. B. ) et ailleurs; 
on la trouve même debout avec la même draperie, dans les 
Tuileries , Clarac , PL. 529 . — Melpomène se trouvait à Am- 
bracie dans une attitude qui permettait plus d'ampleur aux 
draperies, avec la massue dans la main droite, un masque 
dans la gauche , semblable à la statue colossale de grand 
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style L. 348. Bouilt. i, 43. M. Fbanc. iv, 2. ( la gros^- 
seur du corps est encore augmentée par la large ceinture, 
jxu'syvù.ivzYip placée très-haut, et par les longs plis du vête- 
ment), et PCI. ii, 26., en outre PCI. iv, Ant. erc.; mais 
sans avoir un pied plus élevé que l’autre, comme PCI. I. 
Guatt. Cap. IV. On voit la coiffure dite Oncos ( Pollux IV, 
135. Winck. M. I. n. p. 250.), PCI. IV, et au buste VI, 10. 
Melp. est armée de pied en cap. G. Giust. Monlf '. i, 61. , 
Cap. p. 127. Euterpe est figurée avec la flûte, assise, de- 
bout, et à Ambracie s’appuyant contre quelque chose; mais 
aussi dansant ( dans Gualt. ressemblant à celle de l’Apolh. 
d’IJomère). L’Eulerpe Borghèse , Bouill. i, 44. M. Roy. 
i, 4. , est une E. adorans, d’une authenticité très-dou- 
teuse M. Roy. i , 10. 12. Thalie (statue?) , Brit. M. m , 
5. Gem. M. Borb. viii , 50.) s’éloigne tout-à-fait du type 
consacré, comme bacchante, demi-nue, surdes gemmes, Agos- 
tini 11, 8. Monlf. 61. Millin P. GR. 9. Lipp . m, 505. 

4. Les Muses avec des plumes M. Cap. iy. p. 127 et 
ailleurs. Combat des Muses avec les Sirènes G. M. 65.; 
Winck. M. I. 46.; Gori Inscr. i i i. tb. 55. Millingen 
Un. Mon. 11 , 15. (sarcophage à Florence). — Une Sirène 
sur le tombeau de Socrate , d’après la yita Soph. , où d’au- 
tres voyaient une tortue -/e^iowv (ou plutôt xr^r^wv), aussi sur 
celui d’Isocrate , Plut. Y.Isocr. Philostr. Y. Soph. i, 17., 
sur le bûcher d’Héphæslion § 155. 2. Cf. Jacobs , Anim. 
Anthol. i. p. 187. Sur leurs rapports avec la mort et la 
corruption R. Rochette M.l. p.285. Klausen Abentii. des 
Odys. p.47. Sur la figure qui leur est attribuée : (Nicaise) 
les Sirènes P. 1691. 4. Schom , notes a Tischb. viii. 
Voss, Antisymb. ii (où des Sirènes, à n’en pas douter, sont 
considérées comme des Harpies). Schom Kunstbl. 1824. n. 
102. 105. Zweiter Jahresber. der Akad. p. 62. La - 
glandière Ann. d. Inst. i. p. 286. Les Sirènes sous la fi- 
gure d’oiseaux avec des têtes de femme, auprès d’Ulysse, sur 
un vase peint de Voici , M. I. D. Inst. 8. (semblables en- 
core à Pompeï ) et ailleurs sur des vases, Tischb . i , 26. (avec 
un tympanum), terre cuite à Berlin. Mais avec des cuisses 
d’oiseaux sur des gemmes , auprès d’Ulysse, G. M. 658. 
Tischb. Homère viii , 2. avec des torches et l’urne funé- 
raire G. M. 512. Christie Paint, vases, 2.; sur un 
tombeau, s’arrachant les cheveux, M. Worsl. 17. Cf. L. 
769. Clarac , PL. 349.; sur des M. de la G. PETRONIA, 

* m 
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avec des flûtes, ( Morellt l.Cf. Spanheim de usu ncm. i. 
p. 251;); sur une peinture murale, volant vers l’Empyrée 
avec des flûtes, M. B oit B. yii, 52.; comme figures de femme, 
auprès d’Ulysse, sur un sarcophage étrusque, Thitchb. Hom. 
Il, 6. SEipijv àpyvpâ, Athen. XI, 480., Sirènes, ornement 
d’une parure en or, d’un style très-élégant, trouvées dans des 
tombeaux près d’Ithaque , § 358 , 4. 

Les Celedonet du vase de Locri doivent leur existence à 
une mauvaise version ; à Delphes elles avaient la figure 
d’oiseaux. Cf. Amàlth. i, p, 122, 11. p. 274. 

* , ' 

4. Dieux de la Santé. 

I 

S 400. Esculape comptait au nombre desi 
dieux dans la religion des anciens, quoiqu’il 
ne fût qu’un simple héros dans les chants des 
poètes; il prit, sous le ciseau de Pyromachus (01. 
130. ) ( auteur de la statue qui se voyait dans 
le sanctuaire de ce dieu à Pergame), la forme do- 
minante depuis dans l’art d’un homme mûr, sem- 
blable à Jupiter, mais avec une physionomie d’un 
caractère moins élevé, une expression douce et 
riante , la chevelure nouée avec un ruban , de- 
bout, dans l’attitude d’un homme prêt à secourir 
le mortel qui aurait besoin de lui; rhimation roulé 
autour du bras gauche au-dessous de la poitrine 
et serré contre le corps en plis rigides , tenant de 
la main droite le bâton auquel le serpent s’entor- 
tille. Cependant d’autres représentations figurées 2 
du même dieu continuèrent à être adoptées dans 
les arts , jusqu'à celle d’un jeune et imberbe Es- 
culape, qui avait été la seule antérieurement. On 5 
trouve groupée avec Esculape, Hygie , jeune 
fille , aux formes florissantes de la jeunesse , qui 
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donne le plus souvent à boire à un serpent sur unie 
patère, de la main gauche, et le petit démon mas- 
qué, Télesphore , symbole de la force vitale cachée. 

• ; ' ■ ' • • 1 -/ . '•••;/- . V V j-’;. 

1# Cf. Callislral09 10. Retôrto p^onium in MORBNt 
SUCCINCTUS ÀMICTU. Virg. Æn. XII, 400. Cf. Stane S. i,- 

4., 107. Sur l’Esculape de Pyromachus § 159. 1. La fi- 
gure d’une M. de Pergame, d’Aurelius Veru9 , Mionnet n; 

591., où le vêtement descend plus bas, et la main droite saisit 
le bâton comme un sceptre, non pas par le bas, mais par le 
haut, offre quelque différence avec la précédente. Il existait 
également dans le sanctuaire de Pergame , Une figure d’Esc, 
assis sur le trône, comme celle d’Epidaure, Paus. 11, 27, 

2., dans le magasin du Lonvrë Clarac , PL. 546.; semblable 
Aüg. 1^16., à Berlin Cavac , i, 34. Groupée avec Télés-* 
phore, M. Franc. in y 6. Boüill. iii, 12 , 6. S’éloignant 
davantage de ce type G. Fin. 26. Cf. 22. La statue L. 
235. M. Franc, h, 15. Nap. i, 46. Bouill.i, 47. se 
distingue par yampleur du vêtement qui descend jusque 
sur les pieds , le grand dragon aux pieds et la coiffurè en 
forme de tôrbaU { Geptarpiov?) , coiffure qui est aussi celle 
des bustes S. Marco, ii, 3. M. Worsl. 9. Beau buste 
colossal L. 15. M. Nap. i, 47. Bouill. i, 71. Tête colos^ 
sale d’Esc, du style le plus noble, trouvée à Melos, Ann. 
d. Inst. i. p: 341. Sur des monnaies de Nicée , Mionn • 
Bith. 226. Cf. Sprengel Gesch. der Medicin, i. p. 205. 
**;JSscv a dans un tableau de Pompeï, M. Borb. ix , 47., 
aussi Vomphalos (Cf. g 367. 5.) auprès de lui; cet omphalos 
est recouvert du filet si connu , formé de (jrippourcx. ( odyiSeç 
rà Ix twv <TTt{j./j. 6 LT 0 )ÿ fltxTua, Harpocrate ). On voit par là que 
cet attribut ou signe symbolique d’Apollon a passé du père 
au fils. Pareillement sur des monnaies de la G. Rubria , 
Morelli 1. 7. 8., ce n’est pas un œuf ( emblème plus géné- 
ralement admis) mais l’omphalos qui placé sur un antcl rond 
est enveloppé dans les replis du serpent d’Esculape. Le 
serpent du Genius loci s’entortille quelquefois autour 
d’un omphalos (M. Borb. ix, 20.); c’est un autre emprunt 
fait par la religion Italiote au culte des Grecs du serpent 
Pythien. 

^ 2. Ainsi, à Sîcyone par Canachus, & Gorlyspar Scopas, 
et à Phlius, d’après le témoignage de Paus. et les mon. Belle 
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statue de ce genre dans Guatt. Mem. VI. p. 137. Un vase 
de Berlin montre Es. jeune auprès d’Hygie. 

3. Belle tête d'Hygie chez M. Hope Spec. 26. Hyg.à 
Cassel , trouvée àOstie, Boüill. i, 48. Welcker’s Zeit- 
schr. p. 172. au L. 84. M. Franc, i, 15. Boüill. iii, 

13 . 2. Hyg. domitia , selon Visconti , de Berlin , M. Roy. 

11.2. Boüill. ii, 57. G. di fir. 28. ; Boüill. iii, 13, 
3. j S. Marco, ii , 15. 16. 

Le même groupe d’Esc, et d’IIyg. se trouve figuré sur des 
M. impériales de Samos (n. 267.) avec Télesphore, et sur les 
mon. d'Odessa sans lui (230.) Escul. et Hyg. (bas-relief), 
nourrissant de grands serpents, au L. 254. de la V. Borghèse. 
Boüill. iii, 41. Clarac , pl. 177. Belles figures sur le 
dyplique §315, 3. Semblable en argent travaillé Ant. 
erc.v. p. 271 .Esc. assis, Hyg. debout, M. C ap. iv, 41. Tous 
deux comme point central du système cosmogonique, sur 
une gemme, Guatt. M. I. 1787. p. LVH. Escul. couché, 
dans un beau bas-relief Sx. Di S. Marco, ii, 17. Ac- 
tions de grâces d’un malade guéri, à Esculape , exprimées 
par les Grâces, PCI. iv, 12. Supplication d’une famille 
à Esc. et Hyg., Tablette votive, Bescür. Roms il, 11. 
p. 183. Offrande à Hygie. M. Cap. iv. 42. Souvent sur 
des gemmes, Tassie , pl. 4141 et s. Telesphore L. 510. 
Boüill. iii, 13, 1. Clarac, pl. 334. Coronis, mère d’Es- 
culape, sur des monnaies de Pergame, figure entièrement 
voilée. Vaillant , N. Imp. Gr. p. 301. Sur des monnaies 
d’Epidaure, frappées sous Caracalla ( à Vienne ) ,on voit 
le petit Esculape sous la chèvre, sur le mont Myrtion, et le 
berger Aristhanas qui accourt auprès de lui. Paus. ii , 26. 
Sur des M. rom. de la G. Rubria , Esculape sous la figure 
d’un serpent entortillé autour d’un œuf. L’arrivée de cet 
Esculape-Serpent sur des médailles en bronze, MAX. mod. 
d’Antonin. 

5. Monde primitif; Création de l’Homme. 

M 

§ 401. L’art grec ne pouvait pas se proposer pour i 
but de donner un corps aux images des divinités 
primitives à peine sorties du noir chaos de la ma- 
tière; aussi Ura nos, Gœa et la famille des Titans 
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qui en fut le rejeton, n’occupent- ils jamais une 
place importante dans les monuments de l'art, 
quoique la déesse de la terre fasse néanmoins 
partie de plusieurs groupes et compositions en 

2 relief. Cronos ou Saturne joue un rôle plus im- 
portant ; la tôte couverte , souvent aussi la che- 
velure qui tombe en ligne droite, et son arme, 
laharpé en forme de faulx, servent à le caractéri- 

3 ser. Rhea eut une importance encore plus grande 
à cause du mélange des idées mythiques de son 
culte avec celui de la mère des dieux, magna 

, mater du culte phrygien; Phidias déjà avait 
exécuté sa statue pour un Metroon athénien; la 
couronne murale , le tambour de basque , comme i 
signe de son culte enthousiaste, la peau, de lion, 

4 forment les principaux attributs de cette déesse. 

Àtys, qui ne fut qu'à demi-naturalisé en Grèce, a 
conservé dans-sa figure et son costume quel- 
que chose de plus oriental. Les Cabires ne figu- 
rent dans quelques compositions de l’art qu à titre 
de démons locaux. • : 

1. Gœa assistant à la naissance d’Erichthonius § 377. 

4. La Terre représentée souvent sous les traits d’une figure 
appuyée contre un globe , avec des cornes d’abondance , les* > 
quatre saisons s’approchant, sur des gemmes, Lipp . Suppl. 

66. et des monn.(TELLUS stabilita). Vaillant de Cai\ips, 
p. 49. Semblable sur des pierres gravées. — Masque de Ti- 
tans § 397. 5. Le9 Titans et Zagreus Zoëga Bass. 8i. * 

2. Croiosou Saturne, le derrière de la tête voilé et la 
c/.oTzri , peinture murale. Gell. N. Pomp. pl. 74., sur des 
gemmes G. M. I. Sa tête sur des deniers romains avec la 
barpé ( Cf. Passeri , LüC. I, 9.), qui e9t souvent dentée, 
sur des monnaies égyptiennes, la harpé a laniôt l’extrémité 
droite , tantôt recourbée , lioettiger EawSTJttYTHOL* p. 
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230. Buste PCI. Vï, 2, 1. Le tronc voilé de Cronos, L. 136. 
G. M. 2. Clarac , PL. 218. La M. G. M. 3. offre les traits 
de Cronos-Suchos, § 235. rera.Rhca conduite à Cronos sur 
l’Ida phrygien. Comme spectateurs de cette scène, les Ca- 
bires personnifiés dans trois petites figures ( Bull. D. 
Inst. 1832.. p. 189.), ou les trois Cronides, comme pré- 
sages de l'avenir ( Schelling. Kunstbl. 1833. n. 66. ); pein- 
ture murale de Pompeï M. Boris. ii,59. Gell. N. Pomp. pi. 
41 .Inghir. G.Omer. 131. Cronos dévorant ses enfants M. 
Cap. iv, 5. 6. G. M. 7 , 16. 

3. Statue de Cybèle sur le trône, PCI. i, 40. Debout, 
S. Marco , il, 2. Cyb. sur le trône, une Corybantc dan- 
sant, bas-relief fig. dans Gerhard Ant. bjldw. 22. (danse 
de Corybantes, bas-relief PCI. IV. 9. Besciir. Roms. 
Il , 1 1 . p. 211 . Cf. 357 , 1. ). Cyb. trônant , avec des lions 
auprès d’elle, belle figure des M. de Laodicée, Mionnet , n. 
701. Cyb. sur le trône, un rameau dans la main , entourée 
délions, à côté d’elle Atys et un pin, monnaie de Faus- 
tine , Pedrusi v, 15, 2. Cf. Boissard , m, 133. Cybèle 
montée sur des lions , da,ns un tableau do Nicomachus et 
sur la Spina Circi. Dans un char attelé de lions, sur des 
monnaies de la G. Volteja et d’autres. — Autels de Tauro- 
bolies et Criobolies, De Bozc Àc. DES Inscr. II. p. 475. 
Zoëga RASSIR. 15. 14. Boissard, m, 47. V, 33. 34. Pas - 
seri Luc. 1,19. Sacrifice de béliers à Cyb. , bas-relief L. 
551. Clarac, pl. 214, Cf. Welcher Ann. D. Inst. v. p. 
161. Quelques autres monuments du culte G. M. 9-15. 
Livie comme magna mater § 202. 2. La magna mater 
avec Pan, plus haut § 395, 1. 

4. Atys , statue Guatt. M. I. 1785, Marzo. Atys avec 
la pomme de pin, Passcri Luc. I, 17. Atys avec le pe- 
dum et la syrinx , marchant sur un bélier vers un pin. 
Buondrr. Med. p. 375. Atys se châtrant, et autres cérémo- 
nies du cuite sur les contornjatis , qui furent frappées 
pour les Lüdi (Megalesii). Cf. Thés. ant. Gr. 1 , 5. Ar- 
chigallus ( peint par Parrhasius , au dire de Pline ), bas- 
relief du M. Cap. iv, 16. G. M. 15*. Mémoire à ce sujet 
de Domen . Georgius. Rom. 1757, Les éditeurs de Winckel . 
IV. p. 269. 

5. Cabires , bien certainement sur des M. de Thessalo- 
nique (Cybèle sur le revers), avec le rhylon dans la main 
droite , le marteau dans la gauche. ïLBiut. 5, 3. Cousinery , 


/ 
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Maced. I. pl. 1 , 5-6. Welcker, Prometh. p. 261. Sur 
des M. de Syros ( selon Sestini), tout-à-fait à la manière 
des dioscures , Slionnel , Seppl. IV. pl. 12, 2. p. 404. 

1 § 402. Le Titan porteur du ciel , Atlas, est re- 
présenté sur des vases peints , plutôt sous le côté 
comique que sérieux, et dans les monuments de 
l’art plus récents il sert à soutenir les globes as- 

2 tronomiques. La fable ingénieuse de Prométhée 
invitait d’elle-même à la représentation, surtout 
la partie de cette fable qui représentait le Titan en- 

3 chaîné et délivré; dans les derniers temps du pa- 
ganisme , confondue avec la fable d'Erôs et de 
Psyché, des Parques et plusieurs autres traditions 
héroïques , elle servit avec elles à décorer les sar- 
cophages dans de grandes compositions où la vie j 1 

' humaine était représentée allégoriquement. Les 

4 Géants qui se montrent les adversaires redoutables 
de plusieurs divinités, mais surtout de Jupiter et 
de Minerve, furent conçus par l’art primitif comme 
une race héroïque gigantesque; ce ne fut que plus 
tard, et par allusion à leur naissance de la terre, 
que l’art les représenta anguipèdes et lançant des 
quartiers de rocs. 

1. Atlas avec Hercule sur le coffre de Cypselus, Cf. Phi- \ 
lostr. 11,20. Jnghir . Mon. etr. Y, 17. Passeri , Pict. 

III, 249. semblable sur le miroir Micali 36, 5. (où il 
n’y a qu’un segment du ciel d’indiqué). — L’Allas Farnèse, 

Gori Gem. Astrif.T. iii. P. 1. tb. 1-6. M. Borb. y, 

52. Hirt , 15. a. b. 16 , 1. Comme porteur du zodiaque, 
Guattani , M. I. 1786. p. 52. Zoëga , BaSS. 108. Cf. Le— 
ironne , Ann. D. Inst. II. p. 161. ** et Raoul- Pochette. 

Les sculptures de la base du candélabre, TV. A GG. E., sem- 
blent se rapporter exclusivement au mythe de Pallas ( tri- 
ton , chouette, casque. ) 
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2. Prornéthée, apportant le feu, Bartoli Luc, 2. Gem- 
mes, Broensted Voy. il. pl. 45. p. 506. Sa punition, 
Liban. Expp. p. 1116., Epigr. de Julien dans l’AnthoI. 
Bartoli Luc. 5. Sa délivrance par Hercule, peinle par 
Evanthes, Aciiil. Tat. iii, 8. (Le même sujet sur le sar- 
cophage du Capitole). Prornéthée (Prûmathe) délivré par 
Hercule et Castor ( Calanice c’est-à-dire KaAAmxoç, 
Castur), relief d’un miroir étrusque, Micali , 50, — Pro- 
méthée modelant l’homme, auquel Athéné donne la vie 
sous l’emblème d’un papillon. L. 522. Clarac PL. 215. ; 
G. M. 581. ; Bartoli Luc. 1.; Broensted ubi suprà. 

3. La composition du sarcophage, Admir.Rom. 66. 67. 
M. Cap. iv, 25. G. M. 585. en allant de gauche à droite, re- 
présente dans le même cadre la séparation de l’ûme et d’Erôs, 
la formation du corps humain par Prornéthée , à l'aide des 
éléments , l’animation du meme corps par Minerve, la mort 
et la descente de l’ûme aux enfers par Mercure, et comme 
points extrêmes de la composition entière, à droite le ferre- 
ment des fers de Prornéthée , à gauche sa délivrance par 
Hercule, le tout entièrement suivant le sens des croyances 
orphiques. Compositions voisines de celles-ci PCI. IV, 34. 
G. M. 582. ; Beschr. Roms, ii, 11. p. 189. ; L. 453. Y. 
Borgu. i, 17. M. Nap. i, 15. Boüill. iii, 41, 2. 
Clarac , PL. 215. ; L. 768. Millin Voy. DANS LE MIDI, 
III. p. 544 . Boüill. 41 , 1. Clarac, PL. 216.; Gerh. Ant. 
BILDW. 61. Neapels ant. p. 52. Comme dans le premier 
de ces sarcophages, l’influence des croyances des Chaldéens 
se fait sentir dans la Parque qui montre l’horoscope ; il sem- 
ble aussi que l’ancienne tradition biblique d'Adam et Eve 
et du serpent soit aussi entrée ici pourquelque chose, selon 
Boettiger, Tagebuch der fr. y. d. Recke. iv, p. 32.; 
Panofka , Ann. 1V. p. 80 et s., y voit Deucalion et Pyrrha. 

4. Les Géants sous la formede véritables géants, à Agri- 
gcnte §110. n. 20. Sous la forme de héros , à Seiinonte, 
§ 91 , 2. Ephialte, § 144 , 1., sur le peplus de Pallas § 97. 
n. 7., avec des pieds de serpents , le corps couvert d’écailles 
et en mémo temps ailé, sur des vases de Voici, M. Etr. 
p. 55. n. 550. Anguipèdes auprès de Zeus § 557, 2. d’A- 
pollon § 568. 2. d’Artémis § 5“1 , 5. d’Athéné § 377. 3. 
de Mars § 579. 1. Sc roulant et se dressant sur le sol , dans 
le bas-relief PCI. iv, 10. Cf. Impr. d. Inst, i , 65. Un ou- 


— 546 — 

vrage en bronze qui se voyait à Byzance, représentait lea 
Géants anguipèdes combattant contre tous les dieux à l’aide 
de quartiers de roches et de troncs d’arbre; il n’y avait que 
celui opposé à Erôs qui reculât volontairement. Themitf. 
p. 176. Pet. géants anguipèdes comme Telamones,dans un 
tombeau étrusque, Al. I. d, Inst, ii, 4. 

Enfers et Mort. 

- f 

» § 403. Le souverain du royaume des ombres , 

Pluton , se distingue suffisamment de ses frères par 
l’ampleur et le nombre de ses vêlements (à moins 
qu’il ne soit représenté comme ravisseur de Cora, 
dans toute l’activité et le mouvement de l’ac- 
tion) , par sa chevelure qui tombe jusque sur son 
front et par son air sombre et sévère; sur le trône, 
.* à côté de lui , on voit assise Persephone comme 
Hèra ou Junon stygienne, avec un caractère ana- 
logue au sien. Cependant les sujets empruntés au 
mythe de ces divinités et à l’enfer tout entier ne 
sont pas aussi fréquemment répétés sur les vases , 
les urnes funéraires et les sarcophages, qu’on 
pourrait s’y attendre; l’antiquité aime à faire naî- 
tre au moyen de scènes empruntées à des cycles 
mythiques entièrement étrangers à celui-ci, des 
images plus agréables de la vie future et l’espé- 
rance d’une palinginésie , et se sert à cet effet des 
sujets de la religion de Baccbus , conçus et traités 
5 dans le sens des croyances orphiques. Placés au 
point de vue agréable et riant sous lequel les an- 
ciens cherchaient à envisager la mort et les tom- 
beaux, nous ne pouvons facilement distinguer le 
sommeil de la mort, dans les monuments de l’art 

i 
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antique, dans la supposition même que le génie de 
la mort , tel qu’il se montre à nous , ne fût pas 
toujours uniquement un dieu du sommeil, et 
que la représentation proprement dite de la mort 
fût toute autre. Hécate, espèce de spectre et de 4 
sorcière, a été représentée à différentes époques, 
pour les besoins du culte, et déjà depuis Alcamène 
avec trois corps, mais aujourd hui ses traits ne 
nous sont conservés que dans des figurines en 
bronze. La plus ancienne image sous laquelle les 5 
Grecs personnifièrent la puissance démoniaque et 
meurtrière de la terreur, la figure de Gorgone, n’a 
conservé dans les formes élevées pour la première 
fois par Praxitèle au caractère d’une beauté gran- 
diose, que l’expression des angoisses terribles de la 
mort cachée profondément sous la grâce et la vo- 
lupté. ■ 

1. Yisconti regarde comme la seule tête authentique d7/n- 
dès ou Yulcain un excellent buste du prince Chigi PCI. il, 

A. 9. Cependant la tête en basalte vi , 14. pourrait bien 
plutôt appartenir à Vulcain qu’à Sérapis. Statue (de Sérapis 
selon Zoëga ) PCI. il, 1. H. assis sur le trône, monnaie 
impériale de Cyzique , sur des lampes , Passeri ni , 73. 74. 
Bartoli u, 6,8., à peine distinct de Sérapis. Un Zeus H. sur 
la gemme de Bentinck, Gannegieter de gemma Bent. 
Traj. ad Rh. 1764. Beau bas-relief PCI. 11 , 1. ( où se 
tiennent auprès du double trône Erôs et Psyché, ou l 7 ora~ 
bre d’une femme). H., Cora , Hermès sur un autel, G.' 
Giüsx. Il , 126, 3. Tableau G. M. 343. La représentation 
la plus complète du royaume des enfers , H. comme Zeus 
des sombres demeures , Cora avec le flambeau , les jugesdes 
morts, les héros bienheureux, Tantale, Sisyphe, Orphée, 
Hercule comme visiteur du royaume des ombres, Vases 
de Canosa, 5. Même composition sur un yase Apulien 
dans JR. Rochette , M. I. pl. 45. , où les enfers et la fête des 
morts, au moyen de sacrifices et d’offrandes, ne forment 
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qu’une seule et même composition ( en haut’ le supplice 
d’Ixion ). Débarquement aux enfers, les Parques, Lélhè 
offrant ses eaux à boire, G. Giust. il , 4-6, 2. PCI. iv, 
35. Caron sur un vase d’Egine , entouré d’àmes sous l'em- 
blème de petites figures ailées. Mag. Encycl. 1811.11. p. 
140. Paiement de l’obole à Caron, Bartoli Luc. I, 12. 
Caron transportant l’urne avec une clepsydre, gemme dans 
Christie , Paint. VASES , 5. Reconnaissance dans l'Elysée, 
Bartoli , Pitt. del Sep. dei Nasoni. 7. Les Danaïdcs et 
Ocnus , symboles de la folie et de la paresse , dans le tableau 
de Polygnote § 135, 3. Cf. sur Ocnus Cratinus, dans Suidas , 
S. Y. £vou Trônai , Diod. 1,97. § 397 , 9.) , tous deux selon 
Visconli, dans le bas-relief PCI. IV, 36. Autres châtiments 
infernaux PCI. Y, 18. (Tantale, Sisyphe , Ixion ) ; Bartoli 
Sep. 56. (Ixion, Tantale, Allas), Le dieu fleuve Acheron , 
Bartoli Sep. 57. 

2. Notamment au moyen du rapt de Cora (xâOocioç et 
ocvoooç); les dioscures ( alternative de la lumière et des té- 
nèbres du tombeau; pour celte raison auprès d’Hadèssur la 
lampe, Bellori , 11, 8. Cf. § 420.); Endymion (sommeil 
doux et tranquille, la lune cachée sous l'emblème du signe 
zodiacal , l'écrevisse, par allusion à l'époque de la mort, sur 
Je sarcophage de Munich, 4 97. Gerh. A NT. bildw. I, 
37. Les figures des personnages ont les traits de portraits, 
Gerh. Beschr. Roms. i.p. 329.); Erôs et Psyché (bonheur 
final ); la destinée de Prolesilas, d’Alceste et d’HippoIyte 
( retour à la vie et palingénesie) ; expéditions de Néréides (I© 
voyage aux îles fortunées), où Thètis conduit Achille; Hercule 
arrachant Cerbère au monde infernal ( visite des enfers et 
retour ). Déjà sur les urnes étrusques plusieurs de ces my- 
thes sont employés à dessein par allusion au sort de l'huma- 
nité tout entière. Le bas-relief G. Di fir. St. 155. nous 
montre tout à la fois l’enlèvement de Cora par Hermès, et ce- 
lui d’Alceste parüercule, toutes deux avec l’heure (Gf. § 364, 
3. et l’hymn. orph. 43, 6 et s. ); le mort lui-même a son 
wpa. Les idées bacchiques régnent surtout dans les composi- 
tions des sarcophages qui rappellent jusqu'à un certain 
point les tonneaux ( Visconli PCI. IV. p. 57. § 304, 5. ). 
Cf. § 208. 2. Le mythe de Prolésilas, qui promet la réu- 
nion des amants, a été traité d’une manière tout-à-fait or- 
phique PCI. Y, 18. ; puisqu’on effet Laodamie que visite 
Protésilas se trouve désignée comme prenant part aux or-* 
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gies bacchiques, Cf. §551 , 3 M tout-à-fait comme la Grâce 
à* Apulée. Met. viii. p. 169. Bip. Sur Pautel PCI. iv, 25. 
Zoëga , Abhahdl. pî. 5.4. Beschr. Roms, ii, 11. p. 98 
et suiv. Le festin d'Icarius et des processions de Centaures 
se trouvent associés à la purification de Psyché ; Cf. § 597 , 
9. D'autres sujets favoris sont les voyages par terre et par 
eau ( Patseri de animarcm transvectione, . Thés, 
gemr. astrif. iir. p. 113.), souvent figurés très-ingé- 
nieusement, par exemple, lorsque l'urne est portée par un 
.Dauphin vers les îles fortunées , Lipp. Suppl. 465. Cf. 
g 437. o . 

3. Lessing , DE LA MANIÈRE DONT LES ANCIENS ONT FI- 
GURÉ LA mort (sous la figure d'un génie portant un flam- 
beau), Herder , sur le même sujet dans ses feuilles volantes 
(médialement au moyen du sommeil). Cn jeune homme dor- 
mant la tête penchée PCI. i, 29.; avec les bras sur la tète, 
appuyé contre un cyprès (Thanatos selon Ft*c,;Hypnos selon 
Zoëga), belle figure au L. 22. M. Franc, i, 16. Boijill. 
I, 19.; semblable PCI. VII, 15. ; à l'enlèvement de 
Cora, Welcker Zeitschr. p. 38. 461. Sous les traits d'un 
enfant ailé , appuyé sur le flambeau et les mains croisées 
Bouill. jii, 15, 4.; Zoëga , Bass. 15. Birt 27, 5. (avec 
l’inscription somnus), et souvent ailleurs appuyé sur le flam- 
beau, la main contre la joue, à côté un papillon, R. Rochette, 
AI. I. 42 A. Un sarcophage de la collection du Vatican offre 
tout à la fois la réunion des génies avec les bras sur la tête 
et des enfants ailés , avec des flambeaux qui montrent 
des masques, Beschr. Roms, ii, 11. Beil. p. 4. Les 
Erotes dormant g 397,6. 

Morphée sous la figure d’un vieillard ailé, versant d'une 
.urne soporiferum odorem, sur les bas-reliefs d'Endymion. 
Figure semblable Zoëga Bass. 95. Tête de Morphée ? PCI» 
VI, 41..; gemme I.tv. A., 5. G. M. 352/Ovetpoç , ailé, 
poursuivant une femme , sur un vase , Ann. d. Inst. il. 
p* 323. Mariage d’Hypnus avec Pasilhea? § 212. 6. 

Thanatos , comme sacrificateur, Eurip. Alc. 74. Serv. 
AD Æn. iv, 689., sur des urnes étrusques. Avec des ailes 
noires, le $chol. d Eur. Alcest. 845. Barbu et ailé , sur 
des vases. Enlevant une femme ( Cf. Borée) , R . Rochette , 
Af. I. pl. 44. A. B. p. 217. avec la massue , et sur un char 
porté jur des roues ailées , fragment d'une mosaïque, R. Ro- 
chette , pl. 45, 2. Thanatos , sous la figure d'un enfant, les 

Archéologie , tome 2, 30 
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pieds torses, auprès d’Hîpnus, au coffre de Cypscîos. Les 
Keres /reconnues dans des figures de vases peints { Tischb . 
il, 20, Millin. G. M. 120, 459.), qui semblent étendre ou 
coucher les morts (xvjpzç TavvjXeyéos Oavaroeo), R . Rochette f 
M. I. p. 229. Welcker Rhein. Mus. 1I. p.46t. Le Mantus 
étrusque aveclemarteau. Deshommes ou des jeunes gens, por- 
tant de plus petites figures sur les épaules (selon ft. Rochette y 
les Dioscures qui enlèvent les Leucippides), remplissent sur 
des sarcophages étrusques et romains le rôle de génies de la 
mort. Fragment d’un génie semblable qui marche sur une 
Psyché, au Vatican, Gerh. Ant. bildW. 77, 3. R. Rochette , 
PL. 77. 3. (qui, p. 424 , rapproche de cela ce que dit Winch . 
M. I. p. 152. 

La Psyché ou YEidolon semble s’éloigner en planant au- 
dessus des morts sur le vase Ann. D. Inst. v. tv. Agg. 
d. 2., danslapsychoslasieG. M. 597.; sans aile surla gemme 
G. M. 602; sous l’emblème d'une petite figure ailée revêtue 
d’une armure sur lé vase §100. n. 7.; sous la figure 
d’un oiseau à tcle humaine, à la mort de Procris, Millingen 
Un. Mon. i , 14. Hermès Psychopompos la porte sous l’em- 
4 blême tantôt d'une petite figure d’homme, et tantôt d’une 
ligure de femme avec des ailes de papillon § 387 , 4. Cf. 
597, 9. 

. 4. Hécate sur des vases comme Artémis Phosphoros, § 
564, 4. R . Rochette M. I. p. 136. Hecatb triformis 
du Mus. d’Hermanstadt, avec des sujets en reliefs, em- 
pruntés à un culte mystique et presque égyptien. Pi V.Koep- 
pen , DIE dreigestaltete IIekate. Wien. 1823. 4. En 
outre St. di S. Marco, ii, 8. Causent Rom. M. Il, 20- 
22. Passeri Luc. lit , 76-78. Dans Passeri Luc. I, 97. 
Comme figure isolée auprès d’Artémis et de Séléné. Hécate 
dans la figure de Kertsch? Cf. § 314, 6. 

5. Sur les anciennes figures de Gorgones §65. Z.Boettiger 
Furienmaske, p. 15. 107 et s. Souvent épouvantable sur 
d’taociennes monnaies; Mionnet Suppl, iii. pl. 7, 5. Sur des 
M. de Coronée, Millingen ÀNC. COINS 4, 8., par allô— 

' sion au mythe de Jodama , Paus . ix, 34, 1. Les Gorgo- 
néions de l’époque de Phidias représentent les Gorgonéions 
primitifs, mais seulement avec des traits adoucis. Le Gor- 
gonis os pulcherrimum (Cic. Verr. iv, 56.) est main- 
tenant le masque de Rondanini à Munich 153. avec une 
tète ailée, Gmttani M. I. 1788. p. 55. ( Goethe xxvii. p. 
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224. xxix. p. 40, 528.). Le Gorg. de la coupe en onyx de 
l’ancienne collection Farnèse forme un cercle encore plus 
riche, Millingen , Un. Mon. ii, 17. Tête de profil sur la 
gemme Strozzi avec le nom de Solon, M. Flor.ii, 7, 1. 
-Vicar iv, 58. avec les yeux mourants snr la gemme de So- 
socles , Stosch . 65. Cf. M. Bord, iv, 59. Tassie pl. 50. 
Eckhel P. gr. 51. Lipp. T, 11. 70-77.. Belle terre cuite 
(avec des corues saillantes) d’Athènes, Hrocnsted , Vov. II. 
p. 155. Peinture murale grandiose de Stabie, Zahn , ORNEftl. 
58, Cf. § 420. (Persée.) 

, M 

7. Destin et Système du Monde. 

> \ 

§ 404. Les divinités du destin B’offraient pas i. 
•une matière Irès-favorabie à la Plastique. On se 
contenta d’abord , dans la représentation figurée 
des Parques, d indiquer la puissance de la domi- 
nation de ces tristes divinités , par les mômes 
emblèmes généraux ; dans la suite, des signes 
allégoriques différents caractérisèrent chacune des 
trois. Dans la figure de Tychô, les attributs indi- 2 
quent tantôt la puissance qui gouverne, tantôt * 
l’instabilité de la fortune, tantôt enfin la richesse 
de ses dons. Les Romains , chez lesquels le culte z 
de la fortune remontait à la plus haute antiquité 
et s’étendait partout, accumulèrent tous ces attri- 
buts sur une seule figure, dont la sévérité est 
le caractère dominant. Dans les représentations 4 
figurées de Némésis , il faut bien se garder de 
confondre la figure semblable à Vénus des temps 
primitifs de l’art avec la figure allégorique de la 
Plastique symbolique à une époque postérieure. 
Dans la personnification des Erinnies ou furies, les 5 
épouvantables figures semblables à la Gorgone du 

.Archéologie, lome 2; - 30*- 
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théâtre d’Eschyle, sont demeurées étrangères à. 
l’art, qui s’est contenté de mettre en saillie sur ! 
des vases peints et des sarcophages étrusques , 
l’idée de déesses chasseresses, agiles et promptes , 

aux vêtements retroussés. 

* • *• 

1. Les Parques comme matrones avec des sceptres à Pau- 
tel Borghèse § 97.^ n. 16. Atropos étrusque ( àturopa ) 
ailée, enfilant une aiguille, sur le miroir § 419 (Meléagre) . 

Les nombreuses déesses du destin figurées sur les miroirs 
étrusques tiennent ordinairement le stylet et une espèce de 
lecythus. Plus tard Clotho fui représentée filant, Lachésis 
marquant la destinée future sur le globe, Atropos coupant 
le fil. Elles sont ainsi représentées sur le bas-relief llum- 
boldt, Wclckcr Zeitscü. pl 3, 10., et en partie aussi delà 
même manière sur le ba$- relief de Prométhce § 40 2. n. 3. 

On trouve Lacbésis aussi écrivant ou tenant un rouleau , 
Atropos indiquant les heures sur une horloge solaire, ou te- 
nant la balance, M. Cap. iv, 29. (Mais la Parque occupée à 
lire, Cap. iv, 23. tient peut-être bien le jugement des 
morts.) V. JVelchcr, p. 197 et s. 

. 2. ZoUga Tyctié et Némésis, Abiiandl. p. 32. Arle- 
onidorc il, 37., distingue au sujet de Tyché la composition 
où elle est représentée avec le gouvernail^ car alors il faut 
voir plutôt en elle la providentia ), et celle où elle est re- 
présentée sur la roue, xùhvSpoç (comme déesse du hasard). 

Elle reçut à Smyrnc de Bupalos le polos et la corne d’abon- 
dance, l*aus. IV, 30. Praxitèle modela egalement une Ayy.Oô 
Tityn et un AyaOèrç osd//,wv (c’est ainsi qu’il faut concevoir 
la BONA FORTUNA et le BONUS EVENTUS de l'Une) ; Eu- 
phranor est aussi Paulcur d’un Ay c/M$ oàt y.wv. Sur la 
manière de le représenter, semblable à Triptolèmc et à Mer- 
cure, avec la patère dans la main droite, dc9 épis et des 
pavots dans la gaucho, souvent sur des gemmes , Voettiger 
Vasengem. I. p. 211. La même figure a pour inscription 
sur des monnaies de Saloninc : rà àyvMv Eyssiwy. Cf. g 387. 
n. 1 • 365. u. 7. 

% 

3. Sur les fortunes romaines Gerhard Ant. IIildw. pl. 4. 

La fortune comme reine du monde entier, dans un manteau 
d’étoiles, couronnée, avec le sceptre et le gouvernail, pein- 
ture murale M« Boub, yiu, 34. Statue PCI. 11, 12. Sou- 

p * 7 
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vent répétée en bronze ( Causent il, 27 et s. Ant. Erc. 
VI, 24 et s. ). Aussi en forme d’Isis, et presque Panthée. 
Assise sur le trône avec la corne d’abondance et le gouver- 
nail, Bartoli Luc, II, 46. Trois fortunes avec char, souvent 
sur des monnaies. Passeri aussi, Luc i, 41 . Les deux fortunes 
d’Antium ont aussi, comme dominatrices de la mer, des dau- 
phins pour atLribuls. Fort. P. R. La tête avec un diadème, 
sur des monnaies des G. Arria et Sicinia. Tychées des 
villes § 407. Sors , tête de femme avec une boîte pour les 
lots ou destinées , monnaie de la G. Plaetoria. Morelli. i. 

4. Sur la Némésis de Rhamnus § 118. Les nombreuses 
Némésis figurées sur les monnaies de Smyrne ont tantôt 
ratliludedu bras droit qui plus tard caractérisa cette divi- 
nité, position au moyen de laquelle le ttyt/v; se trouve élevé 
comme mesure (Mr,5sv vrrkp r b phpov), cl tiennent tantôt des 
épées G. M. 347 -350.; elles montent des chars traînés par des 
griffons, Creuzer , planches de la Symb. 4, 5. La roue de 
Ném. ( Y. Mesomedes Iïymnus, Cf. Kopp. Palaeogr. iii. 
p. 260. R. Rochette M* I. p. 214. ) est placée devant ses 
pieds sur des monnaies de Tios (Né/*s< 7 i$ Tiavôiv'. Cf. les 3Vf. 
de Side Buonarr. Med. tv. 12,3. p. 341. Dans des ou- 
vrages en bronze Ném. tient le doigt sur la bouche , Caylus 
IV, 72, 2.3., à Dresde 411. (selon Hase). Ném. avec les 
attributs de Tyehé, Iiirt p. 98. La statue L. 318. M.Roy. 
Il, 20. Clarac , PL. 322. est d’une authenticité très-dou- 
teuse. Ném. et Elpis opposées l’une à l’autre ( comme dans 
une épigramme Anal. iii. p. 173. n. 117.). Sur l’autel du 
Muséum Florent, que décrit Uhden , Mus. des ALTERTHUMS 
W. I. p. 552., et sur le bas-relief du cratère , qui exprime 
d’un côté les plaisirs sensuels et de l’autre les épreuves de 
Pâme, Guattani M. I. 1784. p. XXV. Zoëga’s Abhandl. 
pl. 3, 13. Psyché avec les gestes de Némésis (comme ex- 
pression de la continence ou de la Victoire remportée sur 
soi-même) souvent répétée sur des Gemmes ; avec un Amour 
enchaîné, M. Flor. i. 76. Zoëga Abhandl. p. 45. 

5. V. Lessings Laokoon, t. îx. p. 30. 158. de ses œu- 
vres. Boeltiger’s Fürienmaske. Weimar, 1801. p. 67 
et s. Millin . Oresteide. pl. 1. 2. Le miroir qu’Erinnio 
présente sur un vase peint à Oreste, comme symbole du 
souveuir, offre quelque chose de très-curieux, B. Rochette 
M. I. p. 187. Cf. § 422. Le vase peint Tischh . i, 48. 


semble représenter les Eritmies comme les ppàràvxiiiot Mac- 
(Eschyle). Un grand nombre de prétendues têtes de 
Méduse ne pourraient-elles pas représenter les Euménides 

ou les org/jtyal athéniennes ? 

- » ♦ ' » 

,8. Le Temps . 

♦ 

1 / § 405. Les démons du temps peuvent d’autant 
moins être représentés, qu’on veut saisir davan- 
tage l’idée abstraite du temps ; dans la représenta- 
tion figurée des Heures , qui conservent dans les 
monuments de l’art presque leur signification 
physique, la succession des fleurs et des fruits 

2 forme leur caractère principal. Les saisons 
sont en outre représentées sous la figure d’êtres 

3 masculins , tantôt enfants , tantôt adolescents. 11 
n’est pas jusqu’aux jours et aux années , aux 
pentatefides et aux siècles , qui n’aient servi de 
sujets à la Plastique, mais seulement, il est vrai, 
dans un but particulier, pour des besoins pas- 
sagers et comme des créations qui disparaissent 
avec eux. 

1* Sur les monuments de l'art, les trois Heures, qui 
cependant ne sont jamais les saisons de l'année, à propre- 
ment parler, car l’hiver ne fut jamais une Heure, se trou- 
vent représentées (§ 97. n, 16. Zo'éga Bass. 96.) comme 
un quatuor f qui répond aux quatre saisons ordinaires de la 
vie, Zoëga 96. Combe Terrac.23. 51.; réunies à un grand 
nombre d’autres figures dans le tombeau des Nasons , Hirt> 
14, 5. Cf .Zoëga il . p. 218. Les Heures Attiques , Thallo 
et Carpo, rfur la coupe de Sosias? (§ 144. 3.). Il y avait 
des espèces de ballets d’Heures comme des danses de Grâces, 
de Nymphes et de Bacchantes, qui semblent avoir exercé 
une certaine influence sur les représentations figurées de 
l’art ( Xénopk. SYJHP. 7, 5. Philottr. Apoll. IV, 21.)» Une 


Digitized 


— 555 — 

Heure dansant dans un chiton léger, Impr. D. Inst. II, 
51. L'Heure du printemps, V'ûpa. par excellence, est sou- 
vent figurée seule, avec ses vêtements pleins de fleurs, plus 
haut § 564. 5. et 403. 2. Cf. Neapels antiken. p. 2. 
Statues M. Flor. iii , 63. ; Gualtani , M. 1. 1788. p. 46. ; 
Clarac PL. 299. Tableau do Pompe! M. Borb. vii, 40. 
Jupiter ouvre aux Heures la porte de l’Olympe, monnaie de 
Commode, M. Flor. iv, 41. 

2. Cf. Ovide M. il, 27. Entourant Bacchus , sur maints 
sarcophages , comme G. Giust. ii , 120. ; L. 770. Boüill. 
Ill, 57, 1. Clarac i»l. 146.; à Cassel ( Boüill. m , 57, 
2?). Groupées avec la terre § 401 , 1 . Un génie de l’au- 
tomne, avec la robe du marin et un butin considérable fait 
à la chasse, gemme, M. Worsl. ii , 12.; Ant. Erc.vi, 
37? Une magnifique figure de pierre gravée est celle du 
taureau du printemps, ouvrant l’année avec les Grâces sur 
la tête, Koehler Descrip. d’un camée. 1810. pl.3. Hirt 
16,4. Ce taureau semble être une imitation du Bacchus- 
Taureau que les femmes d’Elée appelaient à venir avec les 
Grâces, Plut. Qu. gr. 36. 

3. Hirt p. 119. Les pompes de Plolémée et d’Antioche 
étaient riches en figures de ce genre, § 396. 5. Hirt a cru 
reconnaître Eniautos dans l’Alphée (g 356, 5.). L’Æon , 
objet d’adoration d’une superstition tardive ( une des deux 
statues du Vatican a été exécutée sous Commode ) PCI. il, 
19. Zoëga Bass. 441. Boettiger KüNSTMYTH. p. 267. 
Cronos dans l’apothéose d’Homère. Sur le C air os Hirt . 
Bilderb. p. 107. Je doute que Phidias ait déjà modelé 
Occasio et Metanoea (Auson. Epigr. 12.); on a peut- 
être confondu avec Lysippe. 

^ 'Z* - 

9. Etres de la Lumière. . .• 

§ 406. Le dieu du soleil, abstraction faite dui 
Sol Phoebus des temps romains , ne devint qu’à 
Rhodes un sujet important de la Plastique; les 
. monnaies de cette ville nous le montrent ordi- 
nairement de face avec des formes arrondies et des 
cheveux épars semblables à autant de rayons. En 
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statues, le dieu est le plus souvent vêtu, sur 

î son char, conduisant les chevaux du fouet. Sé- 
lènc qui ne se distingue d'Artémis dans les for- 
mes qui la caractérisent ordinairement, que par 
un costume plus complet et une espèce de voile 
en forme d'arc au-dessus de la tête, nous est con- 
nue surtout par les bas-reliefs où se voit repré- 

5 sentée la fable d’Endymion. Eos est figuré tantôt 
sur un quadrige dans toute sa magnilicence, ou 

4 comme conductrice des chevaux du Soleil. Par- 
mi les constellations, le chien Sirius , comme au- 

1 teur prétendu de la chaleur brûlante de l'été, et 
les messagers du jour et de la nuit, Phosphore et 
Hesperus , occupaient la place la plus importante 
dans le culte et le mythe de la religion grecque. 

5 Mais parmi les monuments des derniers temps de 
l’art, sur des gemmes et des monnaies , une classe 
très-importante est formée des représentations fi- 
gurées astrologiques , des horoscopes, et autres 
symboles protecteurs des personnes, villes, pays, 
qui consistent ordinairement en un groupe de si- 
gnes du zodiaque et des planètes. Dans ce but on se 
contente d’ajouter une étoile à la figure des dieux 

6 pour les distinguer. Iris, cette apparition de la lu- 
mière du ciel, est devenue la messagère des dieux, 
aux ailes légères. 

1. On voit sur les monnaies de Rhodes. Mionn . PL. 52, 
1. 2. la lôte d’IIélios aussi sur le revers, avec la CORONA. 
BADIata; semblable sur des monnaies romaines de la G. 
Aqujlia. Visconli et ïlirt attribuent au soleil la tête colos* 
sale du Mus. Capit., Bouill. i, 71.; les éditeurs de Win - 
ckel. 6. p. 200, ne partagent pas celte opinion. Hélios est 
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bien évidemment reconnaissable dans la statue publiée par 
Cl. Biagi , SOPRA UNA ANTICA STATUA SINGOLARISS1MA 
R. 1772. ; la tôle est percée de trous pour les rayons de la 
couronne. Statue L. 406. V. Borg. St. 2 , 3. Clarac , PL. 
534. Torse d’IIélios avec le zodiaque sur la courroie du 
carquois , R. Rochette , M. I. pl. 46 , 3. Helios nu avec une 
couronne de rayons, le fouet et une boule dans la main, 
peinture murale M. Borb. vu, 53. Un Apollon-Soleil ti- 
rant Tare , monnaie de Philadelphie , N. Brit. il , 7. 

Lever du Soleil au Parthènon § 119. rem. Belle peinture 
de vase ( Hélios sur le quadrige précédant Erôs et poursui- 
vant Orion (selon d’autres, Céphale); l’étoile se couchant 
sous la figure d’un enfant, Pan annonçant le matin , Séléné 
sur un seul cheval se couchant, Panofka LE lever DU 
soleil. P. 1833. R . Rochette M. I. pi. 73. Cf. Welcker 9 
Rhein.mus. ii. 1 . p. 133. Ilélios et Eos, conduits par Pan- 
Phosphoros, s’élèvent avec leur char d’un vaisseau, Pas - 
jeri PlCT. Etr. iii, 269. Maisonn.i. Les chevaux du soleil 
plongeant dans la mer, Millin . 11 . 49. Hélios la tête tour- 
née en arrière , la lune et les étoiles sur le revers, Morelli 
N. Consul. TB.52, 24. Hèlios et Séléné sur un bige et 
un quadrige, fibula de Pompeï, M. Borb. vu, 48. Ilélios et 
Séléné servant d’encadrement pour ainsi dire à la troupe 
des dieux , par Phidias, Paus. v, 11,3.; employés dans le 
même but auprèsdes Dieux Capitolins et des Dioscures, dans 
les bas-reliefs PCI. IV, 18.; R. Rochette M. I. pl. 72, 1. 
— Enfance d’Hélios et de Séléné, ouvrage de plastique, 
Claudien DE raptüPros. 11 , 44. 

La chute de Phaelon, Philostr. I, 11-, bas-reliefs L. 
766. b. Bouill. iii, 49. Clarac pl. 210. ; G. di FIR. ST. 
97.; sur des gemmes Wicar 11, 8. Les Iléliades chan- 
gées en peupliers, sur un denier de la G. Accoleja. 

2. Sarcophage avec Endymion M. Cap. IV, 24. 29.; 
PCI. iv, 16. Beschr. Roms, ii , 11. p. 275. ;G. Giust. 
ii, 110. 236. L. 437. 438. Bouill. iii, 34. 35. Clarac pl. 
165. 170. ; Woburn. Marb. 9.; Gerhard Ant. bildw. 
56-40. Avec beaucoup de simplicité, sur le bas-relief de 
Cilli , Wiener jaorb. xlviii. p. 101. pl. 1,2. — Pitt. 
Ercol. lll,3. Statue d’Endymion? Guatt. M I. 1784. p. 
Vi. — La lune se couchant, sur l’arc de triomphe de Constan- 
tin, Bellori ARCUS. 41. Planant au ciel, gemme dans Hirt. 
16, 3. — • Séléné sur un char traîné par des bœufs, statue 
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d'Antioche, Malalat p. 3 Cl., comme dans le bas-relief Cla~ 
rac pl. 166. Cf. § 571, 4. Statue de Sèléné? M. Borb. 
V, 22. Artémis-Séléné dans une peau de chèvre, comme Ju- 
non Lanuvienne, Passeri Luc. i, 94. 

Deus lunus ou Mvîv figure fréquemment sur des mon- 
naies avec le costume phrygien , le croissant derrière les 
épaules, M. S.Clem. 21, 146. llirt , 11,8. 9. Pharnak 
ou Pharnace, adéquate de Lunus, est probablement re- 
présenté sur des monnaies de Pharnace sous les traits d'un 
Hermès-Bacchus , avec le soleil, la lune et Tèclair. Un dieu- 
lune palmyrien Âglibul M. Cap. iv, 18. 

o. Eos sur un char, lnghir. Mon. Etr. I, 5. Millin 
Vases de Canosa. 5. Vases, i, 15. n, 37.; Cf. rem. 1. 
Eos (inscription) avec le flambeau et le vêtement en forme 
d'arc conduisant un cheval, sur des monnaies d'Alexandrie, 
Eckhel Svll. 7. 5. Conduisant les quatre chevaux du so- 
leil , sur des monnaies de la G. Plautia. Belle gemme 
avec Eos attelant les chevaux, Cab. d’Orléans I, pl. 45. 
Cf. § 419 ( Céphaie ) 421 (Memnou). 

4. Sirius comme le chien des étoiles sur des monnaies 
de Ceos ( Broensted Yoy. i. p.27.), sur des gemmes, 
Bracci I. t. 45. Phosphoros (bonus puer Phospiiorus 
des inscriptions romaines) et Uesperos sous la figure d'en- 
fants qui volent en haut et en bas , avec des flambeaux r. 1 . 
bustes § 571, 5. Etoiles se couchant rem. 1. Le soi- 
disant Orion § 98, 5. Le prétendu cratère avec Bacchus et 
les Pléiades de la Coll, du L. 783. a été reconnu comme 

< n’étant pas antique. Sur les autres représentations figurées 
d’astres, qui appartiennent à peine à ce cycle, V. flirt, p. 
155. Bultmann ueber die entstehung der stern- 
bilder, Berl. akad. 1826. a développé, souvent très-heu- 
reusement, les idées originairement nées des croyances po- 
pulaires à cet égard. 

5. Cf. § 208 , 6. Uirt pl. 16 Gori Tues gemm. astri- 
FERARUM, avec des commentaires de J. B. Passeri. F. 1750. 

3 vol. f°. Auguste a le capricorne. Des contrées ou des 
villes ont sur des monnaies les signes sous l’influence par- 
ticulière desquels elles se trouvent, comme Antioche le bé- 
lier, Commagène le scorpion. Sur les monnaies alexandrines 
qui donnent l’état des planètes au commencement d’une pé- 
riode sotique , Barthélemy Mem. de l’Ac. desInscr.xu. 
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p. 501. Sur un aulel de l’ancienne collection Borghèse, on 
voit les planètes Jupiter, Mars et Ténus, unies aux signes zo- 
diacaux des mois de l’automne ( la balance, le scorpion, le 
sagittaire ) , Winch. M. I. il. Bouill. ni , 67. Clarac pl. 
201. 202. Cf. T. il. p. 186. (la balance tenue par une jeune 
fille, le scorpion sous la figure d’une espèce de monstre ma- 
rin , comme l’écrevisse dans un tableau de Pompeï, le sagit- 
taire sous les traits d’un Centaure ). La belle mosaïque de 
Poligny, que Bruand a publiéo en 1816, est un horoscope. 
Une pierre gravée astrologique du cabinet Pontchartrain pu- 
bliée et mal expliquée par Baudelot en 1710 (Cf. Ac. DES 
Inscr. i. p. 279. ) offre la réunion de quatre planètes avec 
l’image astronomiqne du sagittaire (les Centaures). Gemmes 
astrologiques, Kopp Palaeogr. lit. p. 325. 

Atlas avec le globe §404, 1. Zeus dans le zodiaque sur 
Atlas , marbre de la coll. Albani , Gualtani M. I. 1786. p. 
53. Cf. § 356, 6. Planisphère du Louvre avec les planètes 
et trente-six décades, publié par Bianchini , selon Letronne 
du 2 e siècle après J. -Christ, Clarac PL. 248 b. Cycle ani- 
mal avec les planètes, dans le pronaos du temple de Pal— 
myre, Wood PL. 19A. Le Zodiaque sur le cal. rüSTICUM, 
M. Borb. il, 44. Les signes isolés souvent sur des gemmes, 
comme par exemple Impr. d. Inst, ii, 7. Le sagittaire , 
11,8.; le verseau ( dont la belle figure semble avoir quel- 
que rapport avec le Perséc Ganymède Chemmilique d’/Jé- 
rod. 11 , 91 . et de Pindare Fr. Inc. 110. , dont un coup de 
pied fait enfler les eaux du Nil). Les huit dieux des jours 
de la semaine sur un aulel trouvé près de Mayence, mémoire 
de Fuchs. Mayence. 1773. Ideler IIandb. der curonol. 
II. p. 183. 623. 

y 

6. Iptç portant à Achille la nouvelle de la mort de Pa- 
trocle , ailée , avec un caducée et une fleur, vase peint de 
Voici , Jnghir. G. Omer. 256. Iris (?) remettant les armes, 
Tischb. i,4. Boetligcr Vas en G em. i , 2. p. 68. avec le npô- 

( comme dans la théogonie d’Hésiode , 784.) sur des 
gemmes, HirtiQ, 2. Versant la liqueur des libations à un 
Apollon Cytharède, vase peint, Ann. d. Inst. v. TV. B. 

Nulle part on n’a pu reconnaître avec certitude Hemcra 
et Nyx , quoique la dernière ait été souvent figurée dans 
l’antiquité et surtoutdans l’antiquité primitive. Hirt p. 196. 


I 



10 . Les Vents. 

% 0 

1 § 407. L'art antique, dans la représentation fi- 
gurée des vents, montre admirablement, surtout 
dans le monument d'Andronicus Cyrrheste (§ 1 62, 
5.) la puissance qu’il possède de caractériser d’une 
manière aussi ingénieuse que sûre les créations qui 

2 sortent de ses mains. 11 n’y a du reste que Borée 
qui, comme ravisseur de la nymphe Orytliie, puisse 

s être distingué des autres figures des vents. Les 
Harpies qui enlevaient tout dans les tourmentes 
causées par le vent (coups de vent dangereux qui 
ne pouvaient être apaisés que par le vent du 
Nord purificateur de l’air), sont tantôt des femmes 
ailées, et tantôt, au contraire, se rapprochent de 
la forme des oiseaux, car la tradition antique 
laisse beaucoup d’obscurité planer sur leur figure. 

1. Borée (qui apporte la bise), Cœcias ( apportant la 
grêle), Apelioles ( l’air chaud), Euros (l’orage), Notos fies 
longues pluies), Lips (la chaleur, retenant les vaisseaux dans 

» les ports), Zèphyre (le beau temps printanier), Scyron (le 
froid). 

2. Borée anguipède sur le coffre de Cypselus, Paus. v, 
19, 1. sous la figure d’un homme doublement ailé, Tischb. 
III, 51. Cf. § 405. rein. Chloris enlevée par Zéphyre? Hirt 
48,1. Les Aijræ velificantes süa veste, Plin. xxxvi, 
4,8., n’ont point encore été reconnues sur les monuments 
de l’art. Typhœus , sous la figure d’un géant ailé sur une 
pâte antique, Ilirt 18 , 4. g 557, 2. Sur Brouté et Astrope , 

S 142,5. 

5. Le vase peint , Millingen Un. Mon. 15. s’accorde par- 
m faitement avec Eschyle Eum. 50. Sur la figure d’oiseau, 
Boettiger’8 Fuiuenmaske, p. 112. Cf. g 537, 1. Les mo- 
numents antiques où figurent les Harpies , énumérées par 
Heyne, Virg. Æn. m. Eue. vu. , sont pour la plupart 
d'une authenticité douteuse. 
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11 . V Élément de l’Eau. 


§ 408. La puissance grandiose et sublime de 1 
Neptune, la beauté d’Amphitrite et deThétis, 
dégénèrent dans les démons de la mer , successi- 
vement et par degrés, en des monstres aux formes 
fantastiques qui en peuplèrent l’étendue. Les t 
Tritons , espèces de Satyres et de Centaures à 
queue de poisson , s’élevant au-dessus des plantes 
marines qui souvent s’entortillent autour de leur • 
corps ( parmi lesquels Ægreon, Glaucus , Ne- 
reus, Phorchys, Protée sont semblables), for- 
ment un contraste plein de beauté avec les Ne- 3 
rèïdes aux formes humaines, pour la plupart, 
figures de jeûnes filles très-gracieuses , légère- 
ment vêtues, dans les monuments des premiers 
temps de l’art, ensuite, ordinairement dans un 
état de nudité complète, dont le corps plein de 
souplesse se développe et se montre d’une ma- 
nière enchanteresse dans les attitudes et les mou- ' ‘ 
vements les plus variés : ces êtres groupés en- i* 
semble forment un thiase de la mer, qui, par 
la transformation des animaux consacrés à Bac- 
chus en monstres marins , reçoit un aspect tout- 
à-fait bacchique et fut surtout imaginé et conçu 
dans un rapport étroit avec l’armement d’A- 
chille ( à l’exemple de Scopas § 126. 5. ) et la 
conduite de ce héros à Leucade. Il y a sans au- 4 
cun doute des découvertes à faire parmi les nom- 
breux démons de la mer, car l’interprétation des 
monuments de l’art est encore loin d’égaler la 

Archéologie, tome 2* 51 
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finesse avec laquelle l’art antique les caracté- 
. . risait. 

, 1. V. plus haut § 126 , 5. 562, 1. 2* TAêtis xotpxivotç 

tvjv xs^otA^v le Schol. d’Arist. dans Mai Coll. 1 , 

5. p. 42. Tête semblable sur des monnaies, par ex. des Bru- 
tiens, Beyer Thes.Brand. 1. p. 340. Belle tête dethètis (? 
selon d’autres d’Aphrodite-Euplœa). L. 120. Boitill. 1 , 47* 
Clarac PL. 556. Winckelm . vi.p. 512. La prétendue Aphro- 
dite Anadyoraène M. Borb. vu, 26. pourrait bien être une 
Thétis. Cf. rem. 3 et § 419. (Pelée. ) 

2. On reconnaît les Tritons de la manière la moins dou- 

N • 

teuse, à leurs buccinis, comme dans le fronton du temple 
de Saturne, Macrobe S. 1, 8. ( Cf. Virg. Æn. X, 209. 
Ovide M. Il , 8.); ils sont ordinairement barbus, Barloli 
Luc . i , 5.; plus raremènt avec les traits de la jeunesse 
( Tritun , Inghir Mon. Etr. V, 55, 8. ). Un triton sous 
la figure d’un jeune Satyre marinPCL 1,55. Les uns avaient 
le corps téhninèen poisson , les autres des cuisses humaines 
( Voss Myth. Br. Il, 23.); ceux qui ont la partie anté- 
rieure du corps semblable au cheval sont plus fréquem- 
ment représentés dans les poètes et sur les monuments de 
Part, Bouill. ii, 42.. (des écrevisses dans les cheveux) 45. 
Famille de Tritons ( Triton et Cymothoe Claudien De 
NUPT. hon. 144. ) , admirable Amethyse de Florence , Wi- 
car II, 34. Meyer PL. 29. Lipp. i, 123. Masque de Triton 
dans des ouvrages hydrauliques, Properce il, 32, 16. Vise. 
PCI. VI, 5. Ægéon sur des monnaies de Cumes (SoÜn 16.), 
Millingen Med. in. 1 , 5. Glaucus sous la figure d’un Tri- 
ton cuirassé sur des monnaies d’Héraclée, N. Brit. 3 , 13, 
Millingen Anc. coins 1 , 20. , de Syracuse , Torrem . 72, 9. 
et des pierres gravées étrusques (Lan». Sagg. Il, 4,3.), snr 
la figure de Glaucus au milieu des eaux dè la mer, PAt— 
lostr. il, 15. La queue de poisson ne manquait jamais 
à Glaucus, même lorsqu’il était représenté dansant. Cf. 
Voss il, 24. Son amour pour la mortelle Scylla, tableau d’IIer- 
culanum , M. Worsl. I. p. 105. Un monstre semblable sur 
les monnaies dTtanos, Allier de Hauterochc. 7, 5. JVereus 
avec Hercule sur des vases peints d’une très-haute antiquité, 
Millingen Div. 32. Un. Mon. i, 11.; sur un vase de 
Voici, HEPAKAEOS et TP1T0N02 se trouvent réunis. Ne- 
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reus sous la figure de Triton , mais relu , dans le rapt de 
Thétis, M. I. d. Inst. 37. Sur des vases de Voici, aussi 
sous la figure humaine entière, combattant contre Her- 
cule , Ann. d. Inst. III. p. 145. Sur Phorcys, le Shcol. 
à'Âpoll, iv, 1610. Protèe comme berger de la, mer, PiTT. 

Eue. il, 59. Oceanus ( ou Pontus?) tête gigantesque sur 
des bas-reliefs où sont figurées des Neréïdes, Clarac PL. 

267. Soutenant Artémis-Phospboros ou Séléné § 371 , 5. 

Sur des pierres gravées, Rathgeber , Hall. Encycl. iii, 

11. p. 558. % 

5. Neréïdes avec des armes ( pour Achille) sur des mon- 
naies de Lampsaque {Chois. Gouff. Voy. pitt. il, 67, 53.); 
bas-reliefs (nues) PCI. V, 20. ; la ciste de Prœnesle dans 
R. Rochette M* I. I, pl. 20, Cf. KüNSTBL. 1827. n. 32. ; 
gemmes ( le plus souvent à demi-nues , sur des tritons , 
traitées souvent avec beaucoup de liberté). Inyhir, G Omer. 

165. Eckhel P. gr. 15. Wicar. ni, 25. ( comme signe ou 
symbole d'armement victorieux ); vase peint (vêtues), 
Hancarv . ni , 118. Maisonn. 36. Cf. Mil lin, i , 14. La pré- 
tendue Damarete ( Bemsterhuis Lettre sur une p. grAt 
VÉe DU CAB. DE Smeth ) sur la gemme de Dalion est 
sans doute une Neréïde agitant ses armes sur un hippo- 
campe. Une Neréïde sur un hippocampe, groupe en marbre 
à Florence, Wicar 111, 25. Meyer pl. 10, a.; Bartoli Luc. 

l, 4.; gemmes M. Flor. Il, 48. Wicar iv, 5.; sur des béliers 
marins , boucs , taureaux , en bas-reliefs ; sur une panthère 
marine Pitt. Erc. iii, 17.- Une Neréïde enlevée par un \ 
Triton , beau groupe du PCI. 1 , 54. ; embrassée par lui, ^ 
dans un bas-relief de couvercle trouvé à Palmyre , Cassas 1 . 

pl. 91. ; sur des gemmes , Tassie PL. 31 , 2655. Tritons et 
Neréïdes dans une ivresse pleine de gaîté , souvent avec de 
la musique, fendant leseaux de la mer (vers les îles fortunées, 

§403, 2.) , M. Cap. iv, 62. Bouill. i, 78. M. Franc, 
iv, 10. ; G. Giüstin. ii , 98. 102. 144. 146. 148.; Bouill. 

m, 42. 43. Clarac PL. 206-209. Neréïdes spectatrices du 
rapt de Thétis (Cymothoe, Psamathe , Speo, Cymatolege 

et autres à Voici) § 408, 2. L’existence de Neréïdes à # 
queue de poisson ne peut pas être niée d'après le témoi- 
gnage même des écrivains de l'antiquité ( celui de P lin. ix, 

4. notamment ; Cf. Yoss n , 26.) ; cependant les figures sera- j 

Ulables en reliefs, G. Giust. Il , 142. et ailleurs, seraient . 
mieux nommées, ainsi qu'on l'a exposé rem. 2. Tritons 
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femelles . Tritonidcs de style ancien sur des bai-reliefi an 
bronze étrusques, Cf. M. I. D. Inst. pl. 18, 1. Laglandière 
Ann. il. p. 63. Cinq Océanides avec Oceanus, Thétis, Pa- 
lœmon,Inon et un Triton, avec les noms écrits à côté de 
chacune de ces figures, sur une mosaïque trouvée en France 
( dépt. de la Haute-Garonne). IIannov. zeixung du 
10 oct. 1833. 

4. Sur Meliccrte-Palœmon § 254. 3. Philostr. n, 16. 
G. M. 401. 402. Sur la M. 404. un athlète isthmien vic- 
torieux se tient debout à côté de Palœmon. Un certain nom- 
bre d’enfants assis sur des dauphins appartiennent à un 
sujet semblable; monté sur un dauphin, à Munich. 112. 
Tête de Palœmon, selon Vise. M. Franc, iii, 12. Jno. 
Leucothèe porte le Credemnon (le signe le plus sûr pour la 
reconnaître, St. Clément Protr. p.96. Faisant un triple tour 
autour du corps, dans une mosaïque du Vatican, Gerhard Bes- 
chr. Roms, h, 11 . p. 89. Son saut sur des monnaies, à côté 
le démon du rocher Molusis et le dauphin qui veut prendre 
l’enfant, G. M. 400. Morel U Domit. 16 , 5. Cf. Thbs. 
Ant. Gr. I , A a. Galène à Corinthe (Paus.) , sur la gemme, 
g 390, 5. Caractérisée par la voile tombée et la position sur 
une surface plane, V. Toelken Kunstbl. i. p. 8. Cf. Ad- 
dœos Anthol. pal. ix, 544. Euplœa ? figurée ailée avec 
l’aplustre, Millingen Un. Mon. i, 29., selon Welcker Ann* 
D. Inst. ni. p. 420. — Scylla sur des monnaies d’Agri- 
gente, de Cume ( Millingen Med. In. i, 4. s’éloignant du 
type consacré ) dé la G. Pompeia. Tischb. Homère. 1T, 6. 
G. M. 658*. Gori M. Etr. i , 148. 

\ § 409. Les Dieux des fleuves étaient, selon le 

degré de la masse et de la dignité poétique de 
leurs eaux, représentés soit sous la figure de 
vieillards, soit sous la figure de jeunes gens, 
avec des urnes, des cornes d’abondance et des 

2 roseaux pour attributs : on trouve surtout dans la 
manière la plus ancienne de les représenter, sou- 
vent avec des modifications et des degrés divers 
pour le même fleuve, les formes purement hu- 
maines associées aux formes animales $ tantôt de 
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simples cornes de taureaux indiquent la nature 
animale du dieu , tantôt un corps de taureau se 
- termine en une tète humaine, tantôt le dieu 
se cache sous la figure entière d'un taureau. 

La constitution physique du sol, le sort du peu- 3 
pie auquel ce fleuve appartenait, servaient à • 
caractériser d’une manière plus précise les for- 
mes et les attributs de la représentation figurée; 
c’est ainsi que dans la statue grandiose du Nil 
aux eaux fécondes, les démons du débordement 
du Nil, dans des proportions égales aux seize * 
différents degrés auquel ses eaux atteignaient 
( TTii/stî , cübiti), jouent autour de lui , et que la 
louve avec ses enfants qu’elle nourrit de son lait 
caractérise le Tibre, dont la puissance s’étendait 
pour ainsi dire au-delà de son cours. Aux Ne- 4 
réides de la mer, répondent les Naïades terrestres, 
jeunes filles à demi-vôtues portant fréquemment 
devant elles de grosses coquilles , souvent repré- 
sentées avec Pan, et dans un rapport assez proche 
avec Hercule, par allusion aux sources d’eau 
chaude qui leur étaient plus particulièrement con- 
sacrées. - 

► 

1 . Sur les formes affectées aux fleuves ÆlienY . H. 11 , 55. 
Facius Collectan. p. 186. Voss il, 54. Tel on voyait 
Acragas à Delphes; sous la figure d’un enfant en ivoire, 
Meles selon Philoslr. 11, 8. peint avec les traits d’un 
(Ephèbe sur des M. d’Aroaslris N. Brit. 9, 8.) : ainsi pa- 
raissent avec l’air et les traits de la jeunesse Cydnus sur 
des monnaies de Tarsos( G. M. 307.), Orontes d’Antioche 
( G. M. 569. ) , JJcrmos sur des monnaies de Sardes , Tem- 
* nos, Cadoë (N. Biut. 11, 16.), Pyramus dTIiérapolis 

| ( Millingen Med. In. 4 , 4.), Billœos et Sardo , ce der- 

• * * 

* 
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nier sons la figure d’une femme, sur des monnaies deTios » 
et un grand nombre d’autres sur des monnaies impériales do 
l’Asie-Mineure et de la Syrie, Y. Vaillant N. Impr. Gr. p. 
34 2. ed* sec. ffypsas et Selinos sur les monnaies de Selinonte 
§ 133 , 2. Torrent . 65. , Ilissot au Parthénon (§119. 2.) et 
InoposÇ!) de Delos au Louvre. Bouill. iii, 24, 8. Hipparii 
sur desM. de Caraarine (Noehden 4. ) est un jeune homme 
avec des cornes naissantes , comme Æsaros sur des mon- 
naies de Croione ( Cf. Miïlingen ANC. COINS I, 25.) et 
Gelas , Torrent . 33 , 12. 13. Sous les traits d’un vieillard on 
voit Ismenos , sur un vase , Miïlingen Un. Mon. 1 , 27. A/- 
pheios , § 556 , 5. , Rhenus , lstros ou Danubius sur des M. 
( G. M. 509; 310. Col. Traiani) , Scamandros sur des 
M. d’Uion ( Chois. Gouff. 11. pl 58, 7.), comme dans les 
miniatures de TIl. xxi. , Rhodios sur des monnaies dar- 
danéennes ( pl. 67, 27.), Ceteios ou Selinus sur des M. 
de Pergarae ( pl. 5 , 19. ) , Marsyas sur des M. d’Apameia 
et plusieurs autres fleuves. Le Clitumnus de TOmbrie debout, 
revêtu de la robe prétexte dans son propre temple, Plin . 
Ep.- vin, 8. Sur le Chrysas d’Assoros Eckhel D. N. I» 
p. 198. 

2. Achëloos est représenté sous la figure d’un vieillard , la 
tête armée de cornes avec le roseau et la patère sur unemon- 
naie d’argent de Métaponte à demi-ètolienne d’origine , qui 
était le prix d’un aywv Toùocvttaioç ( À0ÀON AXEÀOIO , 
, Miïlingen , Trans. of THE ROY. SOC. OF. LIT— 
tehÂt* i. p. 142. Anc. coins I, 21. Cf. Osann : Kunstbl. 
1831. n. 16. 17. Au contraire, sur des monnaies d’Acar- 
nanîe et d’Oeniadæ (par ex. Sestini Med. del.N.Fontan. 
4 , 9. 10. 12. Mionnet Suppl, iii. pl. 14.) et sur un vase 
peint de Girgenti (Trans. R. Soc.ii, 1. p.95.) Achëloos 
est représenté sous la figure d’un taureau avec le visage hu- 
main et une chevelure longue et mouillée ( Soph . Trach. 
13. ). 11 est à peine possible de ne pas reconnaître dans une 
figure identique du prétendu Hèbon , qu’Tse voit sur des mon- 
naies de la Campanie et delà Sicile, un dieu fluviatil par exem- 
ple comme Gelas sur celles de Gela. Yoyèz le rapproche-* 
ment qu’en a fait Miïlingen , Med. In. p. 6. Trans. R. 
Soc. 1. p. 142 et s. Contrairement à cette opinion , Ave l lino 
( Opuscoli div.i. p*81. ).Les objections sont facilement 
détruites, Cf. Bathgeber Hall. Encykl. iii , 11. p. 94. Il 
faut se représenter Alpheios de la même manière dans Eurip. 

• • > * l r 
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ÏPHIG. EN AüL. 576. et expliquer en conséquence la pierre 
gravée Millin. P. GR. 46. Cephissos dans Eurip. Ion* 
1276 sous une figure purement animale, aussi bien que Ge- 
las, selon le Scol. de Pind. p. 1 , 185. 

3. Sur les Philoslr. 1 , 5. Cf. Welcker P. 234. 

Statue du Nil dans le T. Pacis, en basanile ; autre statue 
qui répond à la précédente, de marbre blanc PCI. I, 38. 
BoüïLL. i, 61. Cf. St. -Victor dans le Comm. Sous des traits 
semblables, sur des monnaies, Eckhel N. Anecd. 16, 1. 
Pedrusi vi , 28 , 8. Zoëga N. Aeg. Imp. 16 , 7. Autrement 
PCI. III, 47. Homonœa du Nil et du Tibre, sur des 
monnaies d’Antonius Pius, Eckhel Syll. Vil, 1. Tiber •* 
PCI. 1 , 59. ; L. 249. Bouill. 62. M. Roy. 1 , 20. Le 
Tigre? PCI 1 , 37. Mcirforio § 261. 1. Belle tête d’un dieu . 
fleuve ( ou d’Océanus ) avec de courtes cornes, des dau- * 
phins dans la barbe , des raisins dans les cheveux, PCI. VI , 

5. Bouill. 1 , 65. Cf. 73. Deux tètes de jeunes dieux de 
fleuves M. Borb. iii, 56. barbues, îv, 52. 

4. Naïades quelquefois lout-à-fait habillées, à Athènes . 
§ 393. 7. G. M. 327. aussi 528., le plus ordinairement avec 
un court vêtement entourant les reins ( Çw//ara Longus. p.7. 
Sch. ) et tenant des coquilles devant leur sein , G. M. 
329. 476. 530., L. 334. Clarac PL. 209. Cf. Ilirt PL. 20. 
Statue de ce genre PCI. 1, 36. La Nymphe des sources 
Ârelhusa , sur des monnaies de Syracuse § 370 , 7. La Nym- 
phe de la mer Camarina sur des monnaies, Noehden. 4. Les 
Nymphes inconnues Ismème , Cycais, Eranno , Telonnesus, 
groupées avec les Grâces sur un bas-relief M . Borb. V, 39. 
L’Aqüà virgo sur une gemme que Chiflet a publiée. Nym- 
phe endormie bas-relief Poissard \ I, 25.; statue L. 491. 
Clarac PL. 324., vraisemblablement d’un Nymphœtim. Cf. 

S 394, 4. (Ménade dormant) aussi § 420. (Danaïdes) 419. 

( Androraaque) 423. ( Hylas). La Nymphe Echosx fréquem- 
ment modelée dans l’antiquité ( Anthol. PAL. PLAN. 155 
et s.) n’a pas encore été retrouvée sur les monuments de . 
l’art qui nous sont parvenus. 

12. Dieux de la Végétation. 

S 410. Parmi les divinités des bois , des prai - 1 
ries, des champs et des jardins, Sylvain et Ver - 
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tumne appartiennent originairement à la reli- 
gion de l’antique Latium ; les outils du jardinage 
servent à faire reconnaître le premier; le dernier 
n’a point encore été reconnu avec certitude sur 

2 les monuments de l’art. Les Romains semblent 
avoir imité leur Flore, non pas tant deChloris, 
qui ne se retrouve nulle part dans les œuvres de 
l’art, que de l’Heure du printemps (405.). Pomone 

3 est peut-être bien modelée sur l'Heure de l’au- 
tomne. Le dieu protecteur des champs et des jar- 
dins Priape , n’est qu’une des formes du vieux 
Bacchus-Phallus adoptées à Lampsaque (§ 389, 3). 
En Grèce le cycle de Bacchus et de Cérès occupe 
entièrement la place de ces démons champêtres. 

* Les montagnes , abstraction faite de leurs eaux et 
de leur végétation , et seulement comme des per- 
sonnifications de localités , ne jouent qu un rang 
secondaire et accessoire dans les compositions de 
l’art antique.. " 1 

1. Sylvain avec la serpe, un jeune tronc d’arbre et la cou- 
ronne de pinb", bas-relief G. M. 289.; L. 453. Clarac PL. 
224. ; aussi bien L. 293. Clarac PL. 164. Conséquemment 
la statue delà même collection. 4G6. Bouill. 1 , 58. Clarac 
PL. 345. (G. M. 291. comme Vertumnus) est un Sylvain. Sur 
des gemmes , Tassie PL. 15, 776. Ara de Sylvain et d Her- 
cule , de la Fortune et de l’Espérance , de Diane et d’Apol- 
lon, de Mars et Mercure, M. Chiar. 18-21. Sylvain sous 
les traits d’une figure de Satyre rouge M. KlRCHER. Il , 6. 
En manière do Pan avec une Muse ( sans vêlement? ) Dois- 
sardxi, 30. Cf. IV, 134.— -Vertumnus n’était peut-être bien 
qu’une représentation figurée primitive de lîacchus propre k 

FElrurie, Y. Etrusker ii. p. 52. 

2. Tète de Flora, couronnée de fleurs, sur des monnaies 
des G. Servilia et Claudia. La Flore Farnèse (?) statue 
colossale , magnifiquement drapée , la tête , les extrémités et 
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lec attribut! reslaurés, Piraneti St. 12. M. Borb. ii, 26. 
Neapels Art. p. 63. Statue Rondanini , Guattani M. I. 
1788. p. 46. — Hermès de Pomone? M. Kircker. Ænba. 
Il, 9. La FACTA AGRESTI L1GNEA FALCE PALES, Tibulle 
11, 5, 28., n’a pas encore été reconnue. 

3. Les Hermès de Priape se trouvent fréquemment ré- 
pétés sur des monnaies, Yases, bas-reliefs comme personni- 
fication d’une localité champêtre; l’Hermès commence ordi- 
nairement au-dessous du Phallus. La partie supérieure du 
corps a l’attitude nommée 16p8 wuiç, de telle sorteque le nom 
Lordon leur est aussi applicable, M. Flor. i, 95, 1-3. Sou- 
vent aussi arec un manteau (comme les Hermès aussig 67. r.) 
fteAàyx^atvoçdans Moschus. Comme dieu des jardins, il porte 
des fleurs dans les plis de son vêtement de même que Flore , 
PCI. 1,5. Cf. Pétrone 60. Offrandes à Priape , faites sou- 
vent par des femmes nues, sur des gemmes , Caylus m, 50, 
5. Bracci i. xv. Agg. 22 , 1 . M. Flou, i , 95 , 4-8. Nais- 
sance et éducation de Priape, V. Hirt p. 173. Zoëga Bass. 
80. p. 167. Sur des monnaies de Nicée Pan avec un pi- 
leus , tient une massue de sacrifice dans la main gauche , une 
plante, à ce qu’il semble, delà main droite, auprès d’unHer- 
mès Priapique ( une des principales divinités de la Bithynie), 
Cab. d’Allier de Haut. pi. il , 5. P. Knight on the 
"WORSH1P OF Priapus. L. 1786. 

Parmi ces divinités champêtres ou domestiques il faut 
mentionner encore : le dieu Terminut semblable aux Her- 
mès sur des deniers; la déesse Epona (d’Epus, Eqüüs ) 
peinte dans les étables ( Juven. 8 , 157. Àppulée lli. p. 66. 
Bip. ) dans Bianconi Circhi. 16., figure en bronze du 
muséum Hongrois , Cattaneo Equejàde, § 268.3. Acta 
M us. Hungar. 1. ; le dieu des moulins Eunostos , sur une 
gemme dans Gori Soc. Columbar. ii. p. 205. Arûtœus ne 
se trouve représenté que sous la figure d’AniinoUs-Aristée, 
§ 205 , 3. , comme paysan Arcadien. 

4. Des montagnes de forme humaine, comme le CitharoD 
dans Phiîoslr. i , 14. , ne sont pas rares sur les monnaies; 
par exemple Hœmus avec le costume de chasseur, M. S.- 
Clem. 27, 269.; Rhodope comme Nymphe, sur des M. de 
Philippopolis , Tmolus et Sipylos sur des monnaies Ly-» 
tiennes. 
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13. Pays, Cité et Maison. 

*» , 

1 " §411. L’art grec , franchissant les limites du 
champ de la religion et de la poésie , représentait, 
selon la faculté qu’il possédait en propre (328.) ? 
les contrées y les cités , les peuples sous la figure 
humaine ; ces représentations figurées furent du 
reste tout naturellement beaucoup plus multi~ 
pliées pendant la période macédonienne et ro- 
maine (§ 160, 5. 201, 9.) qu’à l’époque républi- 
caine. Dans les villes fondées depuis Alexandre, ou 
s’habitua à considérer une déesse des cités sem- 
blable, comme un être protecteur de. la cité, comme 
le démon né en même temps qu’elle, comme une 
Tyché en un mot; et la personnification idéale qui 
parut le mieux répondre à ce démon tutélaire, fut 
ordinairement celle d’une femme richement vêtue, 
avec une couronne murale, la corne d’abondance 
et les attributs de la protection et de la richesse j 

2 quelquefois cependant, la fondation mythique des 
villes et le caractère prononcé et saillant des per- 
sonnes collectives représentées donnèrent lieu à une 
composition moins générale et moins vague ; entre 
autres figures de ce genre, on peut citer la person- 
nification si caractérisée de Rome, semblable à Pal- 
las, mais avec des traits qui appartiennent plutôt 

S à une matrone qu’à une jeune vierge. Les grou- 
pes formés d’une ville qui en couronne une autre, 
d’une ville qui couronne un roi, ou d’Areté et 
d’autres figures allégoriques, n’étaient pas rares 

* dans l’antiquité. Il n’y eut pas jusqu’aux démons . 
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populaires et démocratiques, jusqu’aux demes , 
qui ne fussent représentés plastiquement, na- 
turellement sous les traits d'hommes mûrs. Il 
en fut de même des sénats et des autres assem- 
blées politiques. Les divinités des Àgones oü 5 
même aussi des assemblées des Agones elles- 
mêmes, fournirent de nombreuses occasions de 
les représenter sous la figure de femmes tenant 
des palmes et des couronnes; ce sont des person- 
nifications semblables qu’il faut sans aucun doute 
reconnaître dans les nombreuses figures des vases 
peints, occupées à tresser ou à placer des couron- 
nes et des rubans. Les genii locorum romains 6 

^ ... < fi 

sont représentés sous l’emblème de serpents qui 
dévorent les fruits placés devant eux, tandis que 
le génie particulier d’une personne, — idée pure- 
ment italique , qui dans la nouvelle langue de 
l’art a été alors appliquée à des conceptions de 
l’art grec, — se trouve conçu et représenté pour la 
plupart des temps sous l’emblème d’une figure 
revêtue de la toge avec la tête couverte, la corne 
d’abondance et les patères dans les mains. Les Lares i 
de la religion romaine sont figurés comme les prê- 
tres des sacrifices; les Penates comme des êtres 
voisins des Dioscures; enfin les places elles-mêmes, 8 
comme le campüs Martiüs, les rues, comme la 
via Appia , deviennent dans l’art, qui personnifie 
tout , des figures humaines. . 

1. V. Hirt PL. 25. 26. p. 176-194. G. M. 364-380. 
Sparte sous la figure d’une femme avec la lyre, érigée vers 
la 94 e olympiade , Paus . iii, 18, 5. Tète de Pelorias sur 
des M. de Messine, Torrem • 50, 5. 6. Cab. D’Allier de 
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HAUT. pî. 1,8.; par suite de quoi la tête semblable d'Ar- 
témis, § 570, 7. a été nommée par plusieurs antiquaires Si- 
kelia. Or] Sri avec la couronne murale et la lyre, vase peint 
Millingen Un. Mon. 27. — OEtolia , dans le costume décrit 
sous le § 542. 4. Assise sur des boucliers conquis , N. Brit. 
5, 23-25. Millingen Med. In. 2 , 9. p. 59. La Bithynie 
dont la figure est presque celle d’une Amazone, sur des M. de 
Nicomède.i. Fûc.Icon. Gr . pl. 43, 1 . (Artémis pour Frœchlich 
et Visconti) est semblable à la précédente. Sur la Tyché d'An- 
tioche g 159. r. 5.; aussi Constantin dans une statue, portait 
encore sur la main la Tychc d’Epcl, nommée Anthnsa,Mafafas 
p.322b. Nicelas C. 10. semble décrire uneTyché particulière 
de Thippodrorae d’Epel.' — Ilalia , femme casquée avec un 
taureau, sur des monnaies italiques, Millingen Med. In. 1, 
19. p. 31., comme femme avec la corne d’abondance sur des 
monnaies des G. Füsia et Mucia faisant alliance avec Rom A. 
Un grand nombre de figures semblables ornaient les funé- 
railles et les triomphes des Romains, même à l’époque im- 
périale ( Walch ad Tac. Agr. 15. ). Y. les figures de l’Eu- 
rope et de l 'Asie , de la Phrygie , de V Arménie , de Y Egypte , 
de V Afrique ( avec un casque surmonté d’un éléphant , do 
scorpion et d'épis, Pedrusi vi , 29, 1.) couronnant un empe- 
reur dans le camée Trivulzio , Y. Mazzuchelli Corippus , 
vignette; tête de la même province du monde réunie avec la 
tête d’Ammon sur des gemmes , P. Knigth Priap. 12, 7. 
et d’autres provinces , sur des monnaies romaines pour la 
plupart de l’époque d’Adrien, G. M. 364-580. Pedruti VI* 
28. 29. Tête célèbre de l’Espagne (? Cf. Pedruti vi, 28, 8.) 
sur le bas-relief Borghèse L. 40. Bouill. i , 74: Clarac pl. 
255. Dans les anciennes représentations figurées des noti- 
TIA DIGN1TATUM, les provinces romaines sont représentées 
comme des femmes portant des plats remplis do pièces d’or. 
— Villes de l'Asie -Mineure ( en partie sous la fig. d’ Ama- 
zones, comme Smyrne sur des monnaies) à la base du monu- 
ment de Pouzzole; d’autres au portique d’Àgrippa § 201,9. 
Belles figures de villes orientales, bas-relief du L. 179. 
Bouill, I, 106. Alexandrie avec des épis, le caducée, le 
vaisseau, sur des monnaies de la G.Cæcilia et sur d’autres 
monnaies moins anciennes. Les villes qui sont le siège d’un 
sanctuaire, ont coutume de tenir l’idole ou le temple dans la 
main. Cf. N. Brit. 9, 24. 25. 10, 3. 12. 19. 

2. Borna (temple g 192. 1. 11. ) costumée à la maniera 
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des Amazones, exerta Mamma ( Corippus Laud. Jus- 
tin. 1,287.) dans la statue PCI. il, 15., sur des bas-reliefs, 
IJirt. 16,2. 25 , 16. Entièrement vêtue dans le célèbre ta- 
, bleau Barberini, Sicklers Alm an. 1 , 11.; Crozat Recueil * 
D’estampes. P. 1729. 1 , 2. Statue du palais des Conser- 
vateurs. Avec Auguste, Eckhel P. gr.2. Cf. § 202,2. 
Assis sur des dépouilles, Z oëga Bass. 51. Sur des deniers 
de la G. Fabia tenant I’Apex pontificale. Autres monnaies , 
N. Brit. i , 24. il , 11. G. M. 662. 663. Roma et Constan- 
tinople sur un dyptique intéressant (maintenant à Vienne, 
Finscription est bien certainement postérieure), dans Gori 
II. p. 177. TB. 5. p. 255. TB. 9. 

3. Hellas couronné par Areté, groupe d’Euphranor; le 
demos des Rhodiens couronné par le demos des Syracusains, 
Polyb . Y, 88. ; le demos des Athéniens par celui des By- 
zantins et des Périnthiens, Dèmosth . de Cor. p. 256.; la 
Tyché d’Antioche par Seleucus et Anliochus, § 160, 5. 
Rome couronnée par la IIcstis Aozpwv sur des M. Ann. D. 
Inst. ii.p. 11. 

4. Le demos et la démocratie d’Athènes , Paus. 1,3,2. 
Cf. § 139 , 2. Demes G. M. 363. M. Brit. 10 ,2. 24. 11 , 

6. 14. 16. L’iepà<juyyJlYiTO$ sur des monnaies de Cume, Ibid . 
9,20.23., de Lamia M. I. D. Inst. 37. B. 1. Sur le Sena- 
TUS Dion Cassius, 68, 5. 

5. Olympia avec cette légende qui n’est pas celle que la 
commune qui fit frapper la monnaie peut offrir, car il n’y 
avait pas de commune do ce nom , est figurée sous les 
traits d’une tète vue de profil sur des M. d’Elis, Stanhope 
Olympia pl. 17. Aussi en pied sur les mêmes monnaies, 
sous la figure d’une jeune fille ailée, assise ou accourant, avec 
un bùton ou une couronne. Voy.GoETT. G. A. 1827. p. 167. 
Olympias, Isthmias § 356. 5. Aglaophon peignit Alcibiade 
dans le sein de Nérnée , et couronné par Olympias et Pylhias, 
Athen. vu. p. 534. Nemèe Hirt 25 , 14. Une déesse d’Ago- 
nes asiatiques, GemmæFlor. 11 , 52. 

6. Genii locorum, Pitt. Erg. iv, 13. Gell. Pompej. 
18.76. Winch. I. pl. 11. sur des contorniates également , 
Eckhel viii. p. 506. Cf. Vnconti PCI.v.p.56. Surla repré- 
sentation figurée du Genius publicus Ammien xxv, 2. 
Ainsi en statues, bronzes, sur des monnaies, Ant. Erc. 
VI, 53. 55. 56. Gori M. Etrusc. 1 , 49. Le Genius Ro- 
MÆ très-différent, StieglilTi ARCHAEOL. UNTERH. il. p. 

Archéologie , tome 2, 32 ^ 
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§56.; la tête barbue arec le diadème (G. P. R. ) sur ded 
monnaies de la G. Cornelïa lui appartient bien certaine- 
ment. Souvent identifié avec l'empereur, Eckhel V. p. 87. 
Genius AugustiPCI. iii, 2. GalbæG. M. 670. Le Ge- 
nius Aug. aussi cependant sous la figure d’un serpent , 
Boissard iv, 137. Ouvriers particuliers, geniarii, dans 
des Inscr. 

7. Les LARES ( CINCTU gabino , le Schol. de Pers. V, 
31, BULLATI Pélron.) avec dos tuoiques retroussées très- 
haut, avec pvvoïç, § 302. n. 7. k., et des coupes ou des 
vases autour d’un autel, Bartoli Luc. I, 13. 14. Ant. 
Erc.VI, 52. 54. 57. Gori 1VI. Etr.1, 96.111,4, 1. Ger- 
hard Ant. bildw. 64. Ainsi les LARES Augusti, Bois- 
tard IV. 68. PCI. iv. 45. G. di fir. St. 144. Cf. 145-149. 

Il ne faut pas les confondre avec les enfants qui portent la 
BULLA. Sur les Penales Denis i, 68., comme têtes de jeunes 
gens couronnées, et quelquefois avec le chapeau des Dios- 
cures ( D. PP. ) sur un grand nombre de monnaies de fa- 
milles ; figures de jeunes gens assises sur des deniers de la 
G. Coesia avec des lances, un chien près d’eux, au-dessus 
de la tête de Vulcain(pour d’autres les lares). Cf. Gerhard 
Prodr. p. 40 et s. 

8. Y. Uirt P. 186. PL. 16 , 2. 26 ,5. 10. 26 , 6. ( CIR- 
CUS). Visconti PCI. V. p. 56. L’Isthme est ingénieusement 
désigné sur des monnaies au moyen de deux avirons do 
chaque côté , Millingen Anc. COINS pl. 4, 15. 

. • ■. ^ ' t , « • Vj / • 

14 . Activités et conditions Humaines. 

1 S 412. La classe des personnifications presque 
allégoriques des qualités et des rapports humains 
est innombrable; les inventeurs eux-mêmes des 
types des monnaies romaines qui en offrent le 
plus grand nombre, se contentaient de celles qui 
î se prêtaient le mieux aux exigences de l’art. Chez 
les Grecs, on représenta avant tout la Victoire, 
qui se trouvait dans un rapport étroit avec Mi- 
nerve Athéné , et devait à ce rapport un carac- 
tère de personnalité plus tranché; ensuite Hébé, 
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Areté, Cyrène (avec le dieu Plutus), Eleutherie , 
Eunomie, Euthenie et les autres êtres porteurs 
et dispensateurs de toute espèce de biens sem- 
blables à ceux-là, Linus, Momus, Pœné, OEs- 
tros, Palœstra, Agon, Polemos, Dimos, Phœ- 
bus et autres : plutôt cependant comme des figu- 
res accessoires dans des compositions d’une vaste 
étendue, et servant à compléter et à rendre plus 
claire la pensée qui avait présidé à l’ensemble, 
enfin moins indépendantes que dans les ouvrages 
plastiques des Romains. Chez ceux-ci on ne se 5 
contenta pas de donner un corps aux idées géné- 
rales comprises dans les mots d’HONOR, virtus, 
CONCORDIA, FIDES, ÆQDITAS, PUD1C1TIA, VIC- 
TORIA, spes, salüs, libertas, pax ; on alla 
jusqu’à représenter plastiquement les rapports 
subjectifs de la concordia et providentia au- 

GÜSTI, CONCORDIA EXERCITUUM, FIDES COHOR- 
TIÜM , SPES AUGÜSTA , SECURITAS AUGUSTA , 
GLORIA EXERCITüS, SOECULI, ROMANORÜM. Les 4 
attributs de toutes ces figures sont pour la plu- 
part très-faciles à interpréter; la corne d’abon- 
dance en caractérise le plus grand nombre, car 
toutes les bonnes qualités de l’âme appellent sur 
l’homme les bénédictions célestes ; un très-petit 
nombre de ces figures, au contraire, se distinguent 
par des formes et des attitudes particulières; quel- 
quefois même ce sont celles attribuées aux divini- 
tés grecques qui servent de base à ces figures allé- 
goriques. Il n’y a pas grand’cbose à dire non plus s 
de la perfection de ces figures abstraites sous 
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le rapport des formes de l’art, car l’idée elle- 
même à laquelle elles doivent l’existence ne ren- 
ferme pas le germe d’une représentation artistique 
complète; cependant il faut louer beaucoup l’ap- 
plication habile et pleine de goût des expressions 
symboliques, traditions des temps antérieurs. 

1. Hirt pl: 12. 13. PL. 103 et s. G. M. 355-3G2. Eckhel 
D. N. v. p. 87 et s. 

2. Sur la Victoire (surtout lo beau bronze de Cassel ) 
JDoeltiger Hall. Lz. 1805. Avril. Originairement Aptère, 
g 538. 2 ; ainsi sur des monnaies de Terina , Millingen 
Anc. coins pl. 2 , 2. Cf. p. 23. Nombreuses Victoires avec 
des trophées, des boucliers , candélabres , couronnes, pal- 
mes, sur des monnaies, lampes, tableaux dePompeï; quel- 
quefois elles sont occupées à placer des inscriptions sur des 
casques ou des boucliers ( Mionnet Descr. pl. 68, 3. Tischb • 
aussi iv, 21 . ). Victoire porteuse de trophées , PCI. il , 11 . 
ànt.Erc. 50, VI, 10. Souvent sur des voitures, les vain- 
queurs conduisant les rênes. Victoire povQvrovact sur des 
gemmes Tassie pl. 45., sur des bas-reliefs à Munich. 214. 
Zoëga Bass. 60. ; L. 223. Boüill. iii , 47, 2. Clarac pl. 
224.; Combe Terrac. pl. 24. 26. Slatues à Berlin; L. 435. 
Clarac PL. 349. Hébc vêtue et ailée sur la coupe de Sosias ; 
vêtue , avec une branche dans la main gauche et versant à Ju- 
piter de la droite, Tassie PL. 22, 1506.; du reste presque 
nue , avec la coupe. Cf. § 557. 4. ( Europa ) 411 , ( Her- 
cule). Les Ilébès figurées dans Hirt p. 92. sont plutôt des 
Victoires. Arelê v. g 411. 5. et 417 (Hercule ). 1 Velcker 
ÀNN. d. Inst. iv. p. 585. Limus Athen. x. p. 452. Momu « 
sous la figure d’un vieillard trahi par ses forces , Anthol, 
PAL. plan. 265. Cirène érigée pour la première fois par 

Cimon ou Thimolhée , au dire de Plut, et de Cornélius Ne- 

^ * 

pos. EAsuOspta avec une couronne sur des monnaies en or do 
Cyzique, M. I. d, Inst. 57. B. 4. Cf. Ann. v. p. 279. 

E uvo//.ia rsAwwv, une tète de femme semblable à Cérès , Mil - . 
lingen Anc. COINS 2, 10. Ann. D. ÏNST. 11. p. 515. Eu- 
Ovjvîa une femme adossée , appuyée sur un sphinx , des pavots 
et des épis dans la main droite , sur des monnaies d’Alexan- * 
drie, Zoëga N. Ægypt. 10, 1. G. M. 379., figure de femme 
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arec une grande coupe sur le bas-relief de Thyrée, Ann. 
D. Inst. I. TV. C. 1. 2&>7t7To/tç sous la figure d’une femme 
couronnant Gelas , sur des monnaies de Gela, Torrem. 52, 
Lf. 31, 1., comme génie mâle à Elis , Paus. vi, 20. 25..* 
Ho*% a g 594. 5. Pœdia § 397, 5. Pœne , Paus. 1, 43, 7. 
tii. x, 28, 2. peut-être avec Lycurgue §590, 6. Oeslros Va- 
ses DE Canosà. 7. Palœstra Philostr. 11 , 52. ’a*/w ve$ ou 
HaAatT/xara, Philostr . 11, 32., paraissent être des jeunes gens 
avec les prix des jeux, sur le bas-relief dans Stuart Ant. il, 
4. Vign. , aussi les enfants ordinairement aptères, qui re- 
présentent les différentes espèces de jeux, L.455. Bouill. 
iii,45. Clarac pl. 187. ; G. di fir. 120.; G. Giust. n, 
1-4. et qui s’amusent à faire combattre des coqs, L. 392. 

/arac pl. 200. Cf. 349. E?ratvoi comme enfants ailés. Lu - 
aen Rhet. proec. G. Phobus § 65. Panofka IIyp. Roem. 
STUDien. p. 245. Dimus et Pbobus, à Rome. Pallor et 
Pa\or, le premier avec les cheveux tombants, le second 
avec la chevelure hérissée , sur des deniers de la G. Hosti- 
lia, G. M. 1 58. 159. Polemus fut peint déjà par Appelle avec 
les mains attachées derrière les reins. Enyo ( Bellona ) sur 
des monnaies des Brutiens et des Mamerlins, Magnant n , 

4 et IV, o6. Fama sur des monnaies de Demetrius Po- 
liorcète avec la trompette et la lance, Ec/chel N. Anecd. 6, 
9., jouant de la trompette , Stuart ni , 9 , 13. 

o-5. Fides et IIonor (sur des M. de famille) portent fa 
couronne de laurier, Libertas la porte aussi et en outre 
le bonnet, Virtus a le casque ( Virtüs Augüsteà avec 
un costume qui rappelle celui des Amazones), Trhjmphüs sur 
des monnaies de la G. Papia la couronne de laurier et les 
trophées, Pietas la cicogne (Pietas Augusta avec des en- 
fants qui se pressent contre son sein, mais aussi, dans une 
signification différente, sous la figure d’une femme en prière) ; 
Pudicitia (aussi Concordia) le voile, Pax la branche d’o- 
livier (elle met aussi le feu à des armes), Providentia deo- 
rum un oiseau augurai ( Pedrusi vi , 36 , 4. ) , Æternitas 
tient le soleil et la lune dans les mains ( Morelli Vesp. 5, 
31. ),Hilaritas P. R. sur des monnaies d’Adr. , la corne 
d abondance, les palmes, des enfants autour d’elle [Pedrusi 
VI, o4 , 4. ). L Annona est représentée ingénieusement 
avec le calathos sur la tête , un vaisseau chargé de blé auprès 
d elle portant Rome sur la main, Pedrusi vi, 16, 2. Æqui- 
tas et Mon età ontj, par des motifs différents, la balance, 
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( an ciel la balance est uniquement l'attribut de la jeune fille 
comme £ixy) est le signe de l’arrivée de l’équinoxe dans le zo- 
diaque , car pendant long-temps les pinces du scorpion oc- 
cupaient la place. Hirt p. 112. présente la chose tout autre- 
ment)* La Secuiutas s'appuie contre une colonne et place le 
bras sur la tête (signe de sûreté et de repos).— L’Espérance, 
SPES, différente de l’Elpis S 404, 4. marchant doucement 
avec la fteur dans la main, revêtue du costume primitif de 
Ténus, se trouve figurée sur des monnaies depuis Claude 
( comme Spes Aügusta ) , Pedrusi vi , 6,16. Eckhel vi. 
p. 258. M. ChiaR. 1 , 20. L’Espérance do bas-relief Bois- 
tord IV, 130. est conçue au contraire comme déesse dispeii— 
sa trice de riches moissons, Cf. Tibullei , 1 , 9. La SAXUS 
et Yaletudo ( sur des monnaies de la G. Acilia) sont 
imitées d’Hygée. Quelquefois plusieurs figures représentent 
une sçule personnification : c’est ainsi que la Temporuat 
félicitas est représentée par quatre enfants tenant des 
fruits des différentes saisons de l’année, Buonarr. Med. TV. 
7, 9.Bo»sière Méd. du Roi, pt. 15. La prétendue statue 
du Silence , de la collection Médicis , est avec raison regardée 
par Monge% i Mém. de l’Inst. Nat. V. p. 150. pour une 
de ces nations qui faisaient partie de trophées ou triomphes. 


15. Divinités de la vieille Italie. 


v- 


i § 413. Le culte des religions particulières aux 
peuples italiotes ne renferme qu’un très-petit 
nombre de représentations figurées» qui soient, 
réellement originaires de l’Italie et puissent être 
comparées aux formes si caractéristiques et si 
, précises des divinités grecques. Là où cette ap« 
parence existe » on trouve, le plus ordinairement, 
qu’une forme artistique grecque a servi de mo» 
dèle, comme par exemple dans les représenta» 
tions figurées de Janus et de Vejovis. 


1. Y. en d’autres endroits Jupitér Anxur, Juno La- 
NUV1NA , SATURNÜS , FoRTUNA , MaKXVS , SlLVANUS , 

Yertdmnos , Flora, Genius , Lar. . . 
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2. Janus sur des monnaies de Vollerre , avec deux têtes 
barbues , mais dont les traits sont ceux de la jeunesse, et sur 
des monnaies de Rome , avec deux têtes barbues également 
( sur des monnaies de la G. FonteJA avec une barbe nais- 
sante) , et tardivement avec une tète barbue et une figure 
jeune. Il est imité des doubles Hermès grecs; on en trouve 
de semblables sur un grand nombre de monnaies do villes 
helléniques, Alhen . xv, 692. Cf. Slieglilz N. Famil. p. 30, 
à quatre têtes sur des monnaies d’Adrien. V. Boetligev 
Küivstmytiioï». p. 237. surtout sur la clef de Janus. Vejo- 
vis ( imité d'Apollon ) sur des monnaies des G. Cæsia et 
Licikia , Stieglilz p. 36. Etrusker ii. p. 60. 

Les prétendues divinités étrusques do Gori sont rien moins 
qu’authentiques. Dea VacüNA SABIlNORUM , dans Guatlani 
SIem. Ekc. vi. p. 19. 

16. Divinités étrangères , orientales. 

§ 414. La quantité des divinités étrangères ,1 
admises dans le culte gréco-romain , a produit 
desouvrages d’art de style grec, tantôt excellents, 
tantôt médiocres, selon que cette naturalisation 
fut plus ou moins tardive. Les meilleurs sont 2 
sans doute les représentations figurées à l’imita- 
tion du Jupiter Cyrénéen, du J. Sérapis d’Alexan- 
drie, dieu du soleil et des sombres demeures, 
dont la physionomie , mélange indéfinissable de 
douceur attrayante et d’une force mystérieuse 
effrayante, représente déjà le caractère de la re- 
ligion superstitieuse des derniers temps do l’an- 
tiquité. Les statues d’isis avec le costume des 3 
prétresses romaines de cette déesse, la tunique 
aux plis raides, le vêtement de dessus froncé et 
noué sur la poitrine, et la fleur du lotus, sont 
rarement des œuvres d’art très-recommandables ; 
les figures enfantines d ’JJorus ou d’ llarpocrate , 4 
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avec l index sur la bouche, la corne d’abondance 
dans le bras, ne sont que des figurines en bronze, 

5 ou des amulettes. Les traits delà déesse syrienne , 
semblable à la magna mater phrygienne, ne 
nous sont offerts que dans les statues de l’épo- 
que des impératrices syriennes; les autres êtres 
de la religion naturelle des peuples sémitiques, 
qui n ont pas autant dépouillé leur caractère na- 
tional, extravagant et étrange, ne peuvent être re- 
connus que dans quelques ouvrages d’art d’un 

6 mérite secondaire. Le trésor des monnaies des 1 
villes encore inexploré sous le rapport de l’histoire 
des religions asiatiques , nous offre les princi- 
pales divinités de la Cappadoce sous des formes 

7 helléniques. Le cycle des représentations figu- 
rées de Mythra renferme, il est vrai , outre la 
composition principale du sacrifice du taureau , 
que des rapports étroits lient aux taurobolies phry- 
giennes, un assez grand nombre d’autres sujets 
obscurs tirés en partie de l’histoire mythique du 
dieu et en partie du culte mélangé de cérémo- 
nies, mais en général de l’exécution la plus gros- 

8 sière. La conclusion du tout est formée par des 
compositions dans lesquelles les croyances du 
monde antique cherchent à franchir leurs limites 
et abandonnent nécessairement toutes les formes 
raisonnables et saines; parmi ces compositions, on 
distingue 1 es pierres Abraxas , à Alexandrie, mo- 
numents de la religion panthéiste d’Iao, les si- 
gna panthæa de Rome, dans lesquels la notion 

d un destin ou d’une providence qui gouverne - 
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le monde absorbe les idées de tontes les antres 
divinités. 


‘VU;' 


1. HMtL.il. p.87. 

2. Cf. g 160. 1. Belle (été de Sérapis PCI. Vf» 15. 

Bouill. 1 , 66. avec le modius et sept rayons; Bouill* \ , 
67. Sur des camées, M. Borbon. iy, 59. Sérapis sous 1* 
figure d'Hadès sur un crocodile, Pa$*eri Luc. Ill, 73. Se- 
rapis-Serpent nj f 70. Cf. Guigniaut , le dieu Sérapis 9 
p. 9. * . • ' ; ' ' •' - ? 

3. Statues d’Isis exécutées dans cette manière, ffontfau* 
ton Suppl, ii , 40. M. Nap. iy, 51. Clarac PL, 507. 308. 
Isis avec la robe ailée autour des reins , L. 375. Clarac pi»t 
306. Buste PCI. VI, 16, Figures-portraits Ht. Cap. m t 
81, Groupe Barberini d’Isis et d’Horus, maintenant 
uich. 130. tfarl n % 10. Culte d’Isis PCI. YHj 19. Piï$ 
Erc, il, 59. Cf. Bôeitiger Isis vesper, MinbRVA , Tas- 
chenbucq de Tan 1809. Prêtresse d’Isis romaine, le sein 
ru , sur des gemmes, Wicar iv, 6. Nombreuses allusions an 
culte d’Isis et de Sérapis sur des monnaies romaines, sur» 
tout de l'époque de Commode et de Caracalla , Eekhel B. N, 
vu. p. 128, 213 et s. Votapublica de Tépoque de Julien 
et d’autres empereurs, avec un Sérapis- Julianus, une Isis- 
Helena , Eckhely m. p. 136. Isis est assise ici fréquemmenl 
sur Sirius, qui est représenté à la manière grecque sous la (U 
gare d'un chien ( les Egyptiens le figuraient sous celle d'une 
Tache) , comme Faria elle tient souvent un voile , je pha» 
rus à côté, La coiffure d’Isis se reconnaît déjà sur des mon- 
naies des Sèleucides, d’Antiochus Sidetes notamment (Van * i 
damme pl. 47. ). Cf. g 234, 3. 

4. Harpocrates Montf . n, 105. 123. M, Cap. iii, 74, 
Harpocrates de Cvper . Surtout comme amulette f Montf. 
Il, 105. 123. avec la mas#|. semblable à Hercule, comme 
Sera phucra les , par exemple Zoëga N. Æg. Ihpr. xb. 9, 
4. Horus-Ërôs sur des gemmes, Impr. d, Inst, ii , 44. On 
trouve quelquefois réunis dans la même figure HoruS'Erôs** 
Hercule. Anubis Montf . i(, 128. Boiisard VI, 78. Canopui 
M.Cap. i, 82.; G. di fie. Sx. 57. 

5. Y. g 243, 2. un Jopiter-Bel sur des monnaies d’Àn* 
tiochos vui. La prétendu buste d'Hébon sur des monnaies, 
MiUinV. gh. 45* Tatiie pl. 36, 4179, est certainement 
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une forme de Baal. La figure revêtue d'une peau de poiason, 
portant une corbeille sur une gemme (Wiener jadrb. 
Abl. xxiv. p. 25. n. 5.) et sur un bas-relief du Cabinet des 
Antiques de Vienne (Oannes? ) a dû certainement être em- 
pruntée à la mythologie babylonienne. 

6 . L’Enyo de Comana sur des monnaies, avec l'auréole 
de rayons , le bouclier et la massue, Millingen A NC. coins 
5 , 4. Cf. Cab. d’Allier de Haut. pl. 8, 4. Le Dieu-Lune 
ou M^v § 406, 2. Le nouveau dieu d’Alexandre Pseudo— 
domantis, Glycon, nous est également exactement connu par 
les monnaies d'Abonotichos , Eckhel II. p. 385. Cf. les M. 
deNicomédie, Cab. d’Allier Haut. pl. 11 , 10. 

7. Parmi les nombreux écrits sur les Mithriaca , après 
Philippe a Turre monum. vet. antii, il convient sur- 
tout de citer ici Zoëga ueber die den dif.nst des mi- 
THRAS BETREFFENDEN KUNSTDENKMAELER , ÀBHANDL* 
p. 89-211., avec les remarques de Welcher p. 394. Cf* 
Creuzer Symbol, i. p. 728. pl. 5,36., dans Guigniaut pl* 
26. 27. 27 b. Eichhorn , Comment, soc. Gott. rec.1814- 
1815. Seel MlTHRA-GEHElMNJSSE. 1823. Niclas Millier 
Mithras. Wisb. 1833. F. Bammer Mithriaca. P. 1833* 
Le plus célèbre de ces monuments de sculpture est au Lou- 
vre 76. Mont faucon A NT. expl.i. pl. 217 , i.Bouill. ni, 
47. Clarac PL. 204. avec l’inscription va/xa i&zu ov, du Spe- 
lœon Capitolin , le même vraisemblablement qui fut détruit 
en 377. Cf. F. Lajard Nouv. observations sur le gr. 
bas-r. Mithb. P. 1828. Clarac Mélanges, p. 45. Autre 
PCI. VII, 7. BouiLL. III, 48. Clarac PL. 205. 204. Le 
nombre de ces monuments est très-considérable, on en trouve 
plusieurs dans l’Allcmagne-Méridionale , en France , en An- 
gleterre , en Hongrie , et sur le territoire des Sept Bourgs. 
Naissance deMithra au milieu des rochers [Creuzer 1 . p.773.) 
Montf. 1 , 218. G. Giust. 11 , 62 et dans les sculptures du 
mylhrœum d’Heddernheim, qui représentent le cycle le plus 
complet de sculptures mylhrialiques , V. Babel, Annalen 
des vereins (266. 2.) H. i. n. ni. Les expiations et les 
épreuves sur les parois des rochers d’Heddernheim et d’un 
sacrifice mythriatique tyrolien. — Statues de porteurs de 
flambeaux du culte de Mythra, PCI. m,21. Symbole com- 
plet du culte , Gbmmæ Flor. h, 78. 

8. Sur les Gemmes- Abraxas, surtout Macàrii abraxas 

CUM COMMf Io. CHIFLETH. ANTVBaP, 1657. PRODUOv 
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WüS ICOftICUS SCULPTIL1UM GBMMARUM BÀSIL1D. DE MÛ- 
SOEO ANT. Capello. Y. 1702. Paueri ubi suprà. T. ri. 
p. 221 . Bellerman drei progr amm . uebbr die abraxas- 
GEMMEN. B. 1820. Dorow , Kunstblatt. 1824. n. 105. 
Malter Hist. Cuit, du Gnosticisme. Kopp’s Palaeogr. 
T. III. Des Abraxas proprement dits , qui représentent le 
dieu de la secte des Basilidicns , née sous Trajan et Adrien 
( quoiqu’il y ait encore quelque doute à cet égard ), Beller- 
mann sépare les Abraxoïdcset les Abraxaster, qui représen- 
tent les figures de démons voisins de ce dieu et d’autres re- 
présentations figurées formées du mélange. de ceux-ci avec 
d’autres divinités ( Priape , Anubis ). Sur le rapport qui 
existe entre les gemmes Abraxas et la Theurgie Alexandrine, 

! le passage de papyrus dans Reuvens Lettres A M. Letr. 

I. p. 24. est surtout décisif. 

9. un Panthéon (Phallique) déjà sur des monnaies de 

• Démctrius il de Syrie, Mionnet v. p. 58.; aussi surdesraon- 

• naies des G. Plaetoria et Julia. IMincrva Pantbéos , 3/<7- 

« /tn P.GR. 57. BacchusPanf/iett*, dans des inscriptions et dans 

Âusonne Epigr. 30. Tyché Pantheos souvent sur des gem- 
mes , Cf. Orelli Inscr. 21113. Le bronze trouvé dans le 
» tombeau de Festus (g 207 , 5.) semble représenter une di- 
' vinité semblable. 

i • î- . * - 

C. Héros. 

' § 415. La précision et la fermeté des traits i 

, delà caractéristique individuelle, que l’on ob- 

• serve dans les principales divinités de l’art grec,, 
en distinguaient aussi les principaux héros. Nous 

j savons qu’on ne les reconnaissait pas seulement 
i aux attributs et à l’action , mais encore à la pby- 
| sionomie et aux formes du corps. Maintenants 
i nous ne reconnaissons sur les monuments de l’art 
i qu’un très-petit nombre de personnages héroï- 

' ques, presqu’aucun même à l’exception d’Her* 
cule, d’une manière bien certaine, et nous ne 
pouvons espérer d’en acquérir un jour une notion 
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plus exacte, car, aux lieu et place des statues en 
bronze et des groupes innombrables , ouvrages des 
artistes les plus excellents que possédait l’anti- 
quité, nous n’avons sous les yeux que des bas- 
reliefs, qui, pour la plupart encore, appartien- 
nent à des sarcophages , où le mythe se trouvait 
sacrifié jusqu’à un certain point aux exigences 
du sujet de la sculpture; et des peintures de vases 
dont le dessin libre et hardi ne conserve presque 
rien du caractère attribué à chacune des figures 

3 héroïques. C’est donc ordinairement la nature de 
l’action représentée, qui donne les moyens de l’in- 
terpréter , et souvent alors on a le choix entre des 

4 cycles héroïques très-différents. Les modifications 

générales qu’éprouvèrent les représentations fi- 
gurées des anciens dans l’esprit de l’art antique 
se font remarquer également dans les figures hé- 
roïques; c’est ainsi notamment que les figures 
barbues et ordinairement armées de pied en cap 
des plus anciens sculpteurs et peintres cèdent 
pour la plupart la place à des figures plus jeunes 
d’apparence et qui ne portent plus qu’une faible 
partie de l’armure. ; i 

1. Le passage de Plutarque Aratüs 3. e9t instructif et 
important au plus haut degré. Figures canoniques de Par- 
rhasius § 159, 2. et d’Euphranor § 130. 2. qui primes 
VIDETUR EXPRE5S1SSE DIGNITATES IIEROUM. Dans Phi - 
loslr. Heroica, les figures héroïques sont caractéristiques 
jusque dans les moindres traits, Cf. §421. rem. Les si- 
gnalements donnés aux héros par les pragmaticiens posté- 
rieurs, Dares, Doclys, Malalas, peuvent en partie s'appliquer 
aux ouvrages de sculpture. i 

2* Y. par exemple les nombreuses statues de héros en 

' y' ■" . • ■ 
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bronze que décrit Christodore. Une partie desquelles sem- 
ble avoir composé un seul grand groupe.' 

4 . Hyacinthe barbu, sur le trône d’Amyclée, dans Ni- * 
cias encore très-jeune, Paus. m, 19, 4. Les vases peints 
de style ancien et de style plus récent se distinguent par la 
même différence dans les traits héroïques ; les vases de Voici 
ont pour la plupart des héros barbu?, Ann. d. Inst. ni. 
p. 146. Sur l’armure complète des peintures de vases d’an- 
cien style Ann, d. Inst. ni. p. 49. 

1. Hercule . 

i * 

* ' 

S 416. L’idéal héroïque se trouve élevé à la plus 1 
haute puissance dans Hercule , le héros par ex* 
cellence de la race hellénique. La force endurcie et 
' éprouvée par une tension et un exercice continuels 
en formé le caractère principal; déjà sur les monu- 
ments de l’art antique des premiers temps, on 
trouve ce caractère exprimé ; Myron et Lysippe 
le développèrent ensuite, et il fut depuis reli- 
gieusement conservé. Mais même dans les repré- 2 
sentations figurées souvent très-nobles et très- 
gracieuses d’ Hercule enfant, s’annonce cette éner- 
gie concentrée en elle-même, par la vigueur des 
muscles de la nuque du cou (§ 334,2.), l’épaisseur 
et le peu de longueur de la chevelure de la petite 
tête (§ 333, 2.) du héros, la petitesse relative dés 
yeux , la largeur de la partie inférieure d’un front 
bombée et la forme de tous les membres du corps. 3 
Le caractère du héros sorti vainqueur de travaux - 
monstrueux, accablé sous le poids d’entreprises 
difficiles (ærumnosus), est encore plus facile à 
reconnaître dans les figures d’Hercule représenté 

dans toute la force et la vigueur de l’âge, telles 

% 
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i % . |£ , . ’• «♦ ^ il 

queLysippe se plaisait à les modeler (§ 130, 2.) 
c’est à savoir avec la couche musculaire déve 
loppée et tendue par un exercice continuel , des 
cuisses, des épaules, des bras vigoureux, une 
poitrine et des seins larges et arrondis, les traits 
sévères d’une face ramassée, dans lesquels l’ex- 
pression des fatigues, et des travaux soutenus et 
achevés ne disparaît pas entièrement , même 
4 dans un état de calme et de repos passager. Ces 
deux manières de représenter Hercule sont au- 
jourd’hui faciles à signaler dans un cycle pres- 
qu’incommensurable d’aventures et de combats, 
et le développement du héros, depuis l’enfant 
dompteur de serpents, s’achève sans interrup- 
tion à travers tous les évènements de la vie. Pour 
les douze combats qui furent souvent représentés 
par les artistes de l’antiquité, sinon dans un ordre 
tout-à-fait rigoureux, du moins avec une espèce 
de régularité sanctionnée de bonne heure par l’u- 
sage, l’art adopta de préférence et assez tôt certaines 
manières de les représenter qui varient néanmoins 
pour le même sujet, et furent différemment em- 
ployées dans des contrées et à des époques diver- 
ti ses. Parmi les autres exploits d’Ilercule, celui que 
nous trouvons le plus souvent représenté sur des 
vases d'ancien style, c’est la mort des Géants; et 
du combat contre les Centaures plusieurs fois 
répété, on voit sur les mêmes vases quelques fi- 
6 gures traditionnelles peu connues. Les exploits 
guerriers proprement dits de ce héros fourni- 
rent moins de sujets à la Plastique qu’aux vieux 




— sa- 
chants de la poésie; aussi n'est-ce que dans les 
monuments du plus ancien style qu’Hercule 
porte le costume ordinaire aux héros , tel qu’il 
se trouve décrit dans Hésiode; dés les temps les 
plus reculés, au contraire, la peau de lion , la mas- 
sue, l’arc et l’armure ordinaire à ce héros en carac- 
térisent les représentations figurées. Ses rapports 7 
avecOmphale nous le peignentsous une autre face: 
le héros est alors représenté filant , enveloppé dans 
un vêtement de femme, d’une couleur rougeâtre 
et transparente, la nymphe dans toute la fraîcheur 
de la jeunesse, dans un état complet de nudité, 
telle qu’elle convenait au héros dont elle a revêtu 
le costume, la peau de lion et la massue à la main ; 
à ce mythe se lient les jeux folâtres des amours. 
Les liens de la paternité qui unissent Hercule à 8 
Téléphe , retrouvé et allaité par une biche, four- 
nirent à l’art un autre sujet, qui, traité au sur- 
plus à l’époque des Antonins plus particulière- 
ment, dut en partie être puisé à d’autres sources, 
qu’aux traditions ordinaires de la mythologie. Les 9 
purifications et les expiations dont le héros facile 
à entrer en fureur avait un besoin fréquent, ne 
pouvaient être indiquées sur les monuments de 
l’art que par une voie détournée; mais il est vrai- 
semblable que l’Hercule jouant de la cithare a dû 
venir de la représentation du héros adouci et 
calme, sorti purifié par un acte d’expiation volon- 
taire (Cf. § 365.. 367. ). ' . ■ 

1. Deger Hercules ex antiquitatibus keliq. delin. 
1705. estd’une faible. utilité. GoetfieKüNST. ü. alterthum. 
11 , l.p. 107-143. Gurlitt Fragment einjjr abcuaeor, 


s 


ÀBHÀNDEUNG UEBER H. , ARCHABOt. SCHR. p. 343. Soif 
l’histoire artistique d’H. § 57. 2. 91. 2. 97. o, 14. 15. 19# 
100, 6, 119 , 2. 120, 2. 123 , 4.130 ,2., — Sur les miroirs 
étrusques il est ordinairement appelé ( partout ailleurs 
Hercee), Caeanice, c’esl-à-dire Mioali 36, 

o. 50,1. 

2. JEIercule encore jeune, ouvrage d’Ageladas, Pau$ 9 
VH, 24, 2. Belle statue chez Landsdown Spec. 40. Tête 
Brit. M. 1 , 46. ; avec les oreilles brisées Brït. Mus. 11^ 
46. PCI. VI, 12. ; semblable M, ChiàR. 43. M. Nap, 32. 
IV, 70. mais avec une couronne de peuplier autour de la** 
quelle une bandelette est entortillée. Magnifiques têtes 
d’H. sur des gemmes (H. Strozzi) Bracci TV. 49. Lipp. \ , 
240. ïmpr. D. iNSTé 1 , 67. Cf. § 418, 1. (Thésée) ; su? 
des monnaies également, comme sur celles deCrotonq, oty 
il est figuré (§ 333, 7.) couronné de lauriers comme sur 
les monnaies des Brutiens, N. Brit. 3, 23, et où 11 ne 
semble différer d’Apollon que par le peu d’ampleur de 1* 
chevelure et son cou de taureau. H* jeune prend part k 
l’enlèvement du trépied , § 372 , 2. ; sur le bas-relief G. Df 
^ fir. st. 104. près du lion, l’hyène, le sanglier, la biche, 
ensuite barbu; souvent aussi au milieu du jardin des Hea# 
pérides , tel que Christodore le décrit 137. 

4.*Naissance d’Hercule? PCI. IV, 37. G. M, 429. H. 
porté par Hermès § 587. 7. L’allaitement d*H. par Héra f 
sur des patères étrusques, Biancani TV. 10. Son éducation 
v PCI. iv, 58. 39. G. M. 431. 452. Le combat d’H. contre 
A' les serpents, Brunnk ni. p, 209. ) en statues , parmi les— ^ 
quelles il faut distinguer celle du Mus. de Florence, les édit 
leurs de Winck . iv. p. 303. Meyer pe. 23. Cf« BoUiee. Ill f 

1, 8.; une semblableà Dresde 250. Agg* 
^89 (selon Hase); sur des monnaies deTlièbes, Tarent® 

Med. In. 1 , 13. 2, 15.) et ailleurs; dans dea 
tableaux de Zeuxis*. Pim. xxxv, 36. Philostr . le jeune 5. 
V--||iq^lERC. 1 , 7. G AI. 450. M. Borb. ix, 54. Les fra-- 
vaux, olQIol, dans leéemple d’A, Chalciœque, au Theseum g 
149. 2. au temple d’Olympie § 120, 2. au fronton du tem- 
ple d’Hercule à Thèbes , de Praxitèle , à Alyzia, de Lysippe 
à Pergame aussi, Brunch 111 . p. 209. Les vases de Voici 
fournissent une suite très-complète de travaux d’Hercule, 
Ann. d. Inst. iii. p. 47. Groupes M. Cap. iv, 61. Meyer 
PE. 6. (dans le style de Myron? ) ; PCI. IV, 40; 41. 42. ; 
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I M. Bobb. 4 , 8. 9.; fo^aBASs. 61-65. ; G. di fir. St. 
104.; L. 469. 499.Boüill. ni, 50, 1. 2. Clarac PL. 196.; 

, G. Giust. ii, 155.; Piranesi Yasi il, 75* Cf. G. M. 
453-446. 453. Statues d’Oslie,!!. avec Diomède, Geryon, 
Cerbère et le sanglier (mais sans le trépied ) PCI n , 5-8. C. 
A. Uagen de IIercülis laboribus. Regim. 1827. La suite 
la plus ordinaire semble être disposée à peu près ainsi (G. 

| M. 433. Cap. PCI. 42. L. 469. ) : le lion , l’hydre , le san- 
glier , la biche, les Stympbalides, Augias, le sanglier et le 
cheval, Geryon et les Amazones, les Hespérides et Cerbère, 
avec lesquels les travauxd’H. qui ornent les temples d’OIym- 

! pie et de Thésée (dans ce dernier, à ce qu’il semble, l’ordre 
est le suivant ; le lion, l’hydre, la biche, le sanglier , les 
chevaux, Cerbère, Cycnos? les Amazones, Geryon, les Hes- 
pérides ) semblent s’accorder dans les points principaux. Cf. 

; Welckcr Rhein. Müs. 1. p. 507. 

| Précipité sur le lion, sur des vases d’ancien style, sur- 

tout Micali tv. 89.; debout et l’étranglant, peinture d’an- 
cien style Gori M. E. I, 75., dans un beau style au 
Théséura , dans des statues, M. Flou, iii , 65. , sur des 
M. d’Héraclée, de la G. Poblicia et ailleurs; debout sur 
le lion terrassé et se reposant à Olympie. Il combat Y hy- 
dre avec la massue, les flèches (Y. Uagen ) et mémo avec 
une harpè, sur les métopes du T. de Delphes ( Eurip . 
Ion. 458. Cf. Goett. G. a. 4828. p. 4078.), comme dans 
Millin Vases il, 75., tandis que Iolas tue l’écrevisse. Por- 
tant le sanglier sur les épaules , tantôt sans Euryslhée ( Li- 
ban, Ecphr. 42 , Petersen de Lib. iii.) , tantôt Euryslhée 
bloti dans le tonneau ( § 48 , 3.) , sur des vases, V. Mat - 
sonneute 66. ; Campanari Mem. Rom. il. p. 455. Panofka 
M. Bartold. p. 69 et s. Micali TV. 92. ; le même TV. 85.; 
peinture murale, Pitt. Erc. iii, 47, 4 ; sur des bas-re- 
liefs Clarac PL. 496., où la tête d'Euryslhée est figurée sous 
l'emblème de la flamme du feu d’un autel, et au Théséum à , 
ce qu’il semble. A genoux sur la biche arcadienne, § 97. n. 
49. n. chasse les Stymphalides (sur lesquelles Voss My- 
thol. Br. I, 52. ) , tantôt à genoux ( sur des monnaies de • 
Stymphale, Càb. d Allier de Haut. pl. 6, 22.), tantôt 
debout (sur les mêmes monnaies), avec l’arc, mais aussi 
avec la massue. Combattant avec Gèryon (TAPYPONES sur 
un vase de Voici, Ann. d. Inst. v. p. 234 .) comme triple ho- 
plite. Mettant le pied sur la reine des A mazones , au Théséum 
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et h Olympie aussi à ce qu’il paraît. Combattant avec une 
Amazone à cheval , sur des monnaies impériales d’Héraclée, 
Pedrusi vil, 52, 6. Sur des vases de Voici, on voit surtout 
H. combattre avec l’amazone Andromaque. La plupart du 
temps H. traîne Cerbère derrière lui; il en est autrement sur 
le vase de Voici , R. Rochette M. I» pi. 49 a. Recevant les 
pommes des Hespériics d’une jeune fille, ou les cueillant lui- 
même, vase d’Asteas de Pæstum, Millin 1 , 5., un autre 
publié par 2?mi. Quaranla, Kunstbl. 1824. n.6. Cf. aussi 
d ’Uancarv. 1 , 98. Sur des gemmes II. tue le dragon, les 
Hespérides s’envolent, M. Borb. vu, 47. Sur le coffre de 
Cypselus on voyait dans un mémo cadre les aventures des 
Hespérides et d’Atlas et le groupe de Théoclès , Paus . VI, 

19, 1. Cf. v, 17, 1., de la même manière que Phérecides. 
Sur Atlas § 402. H. avec Antôe , Brunch ni. p. 210, 
Groupe, Maffei Racc. 43. Fragment d’Aquilée, Wiener 
Jahrb. xlviii. p. 101. pi. 1, !., à Voici M. I. d. Inst. 

20, 2., tableau, Nason. 15., gemmes. Surtout un grand 
nombre de combats sur des monnaies de Périnlhe; aussi (n. 
275. Mionnet) celui contre Echidna , Cf. ïo'cga , 65. 

5. Combat contre les Géants sur le coffre de Cypselus, 
Paus. m, 18 , 7. Mort d’Alcyon § 403, 3. G. M. 458. 
459. Millingcn Div. 31. Ann. d. Inst. V. p. 508. Com- 
bat contre les Centaures , groupe de statues, M. Flor. ni, 
60. , sur des vases de Voici, Micali TV. 95., et autres, G. 
M. 438.; Hancarv. n, 124 ; Millin. i, 68. ; Moses 1. , Mil- 
lingen Div. 58., ou Dexamenos est un Centaure ennemi, 
contrairement à la fable ordinaire. L’histoire de Nessus, 
Philostr. Junior 16., traitée d’une manière toute particulière 
dans un tableau de Pompeï, M.Borb. vi , 36 ; l’enlèvemenl 
de Déjanire sur des vases , G. M. 456. ; bas-reliefs , Brit. 
M. Il , 15. ; Déjanire portée par IL, miroir étrusque G. M. 
457. H. ouvrant le tonneau de Pholus , sur le vase G. M. 
439. Cf. Micali TV. 99, 6., sur des gemmes, le même TV. 
116, 7., ivre au milieu des Centaures, à Voici. Combat avec 
Achetons ( groupo de Dontas, Paus. V, 17, I. VI, 19, 9 .) , 
§ 403, 2. Millin Vases ii , 10. Cf. Philostr. Junior 4. 
Combattant contre Triton , sur des vases de Voici, Welcker 
Notes a Piiil. p. 521. Cf. § 408, 2. , contre le monstre 
marin de la fable d’IIésione § 525, 4. avec les Uippocon- 
tides ( les Liguriens selon Zoéga. ). PCI. V, 15. Devant! lion 
§ 91. 3. Avvc Cgcnus g 100. n. 6. 175, 2. Avec Busiris 
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( dans l’esprit du drame satyrique ). Millingen DlV. 28., 
Tégyptien est admirablement dessiné sur un vase de Voici, 
Micali TV. 90.; sur deux autres peintures de vases. Pa - 
nofka Hyp. Roem. stüdien. p. 296. 

6. Dans les vieux simulacres en bois, IL est figuré armé de 
pied en cap, Slrabon xv, 688. Cf. § 77, 1., sur le coffre do 
Cypselus on reconnaissait ce héros au <x^y}//a qu’il portait ha- 
bituellement, § 57. 2., avec lequel l’épee, Paus. v, 18, 1. ne 
jure pas, épée qui dans de nombreuses peintures de vases 
(M. I. D. Inst. 26, 10. Tischb. 11, 20.) se trouve faire partie 
du costume ordinaire, comme aussi le bouclier boétien § 100. 
n. 6. L’arc d’Hercule est l'arc scylhique, doublement courbé, 
( la TraAtvrova rôÇa Eschy. Choeph. 159. ). Passow dans 
l’Arch.u. kunst. deEoelliger. p. 150. La peau de lion est, 
surtout dans des bronzes étrusques , non-seulement attachée 
sur la poitrine avec les griffes antérieures, mais fixée au- 
tour du corps au moyend’une boucle, Micali TY. 55, 6. 14. 

7. H. et Omphale, groupe Farnèse, Neàpels Ant. 1. 
p. 24. Gerhard’s Ant. bildw. 1 , 29. M. Rorb. ix, 27. , 
bas-relief G. M. 455. Hercule filant sur la mosaïque g 
525. 4. G. M. 454.; Lucien de Hjst conscr. 10. parle 
de tableaux semblables. Sur la statue de Cassel Bouill. il, 

8. Voelkel dans le Journal de Welcker p. 177. II. peigné 
par Omphale, G. M. 455**. Omphale dans le costume d’H. 
sur des monnaies do Sardes, sur des gemmes. Julia Domna 
comme Omphale, Guatlani Mem. ANC. V. p. 120. Tête 
d’Omphale? L. 195. M. Franc, m, 11., sur plusieurs 
gemmes, V. surtout G. Di fiu.v TV. 27. Hercule étiolé? 
Gemmecélèbre do Teucros , M. Flou, ii , 5. G. di fik. y, 
26, 1. G. M. 455. H. enchaîné par Erôs, § 150, 2. exé- 
cuté dans l’ancien style, Lipp. 1 , 282. G. Di fir. V, 6, 4. 
Wicar il , 25. II. apporte Erôs (Epeür. ) qu’il a saisi, de- 
vant le trône de Jupiter , dessin d’un miroir étrusque , M. I. 
D. Inst. 11 , 6. Amours jouant avec les armes d’Hercule . 
G. M. 472* et dans plusieurs autres répétitions. Erôs-Her- 
cule. L. 265. 297. Bouill. iii, 10, 1. 5. Clarac pl. 282. 
Millin. G. M. 482 **. Le soi-disant Ptolémée Auleles , un 
Hercule à Cos, avec un costume do femme, selon Koehler 
Descr. d’une Améthyse. 1792. 

8. H. et Tèlèphe (selon Visconli , Ajax selon Winch. ) 
dans le beau groupe PCI. il , 9. Bouill. ii , 5. Clarac pl. 
302. Cf. Beschr. Roms ii , 11. p. 227. Autres groupes 
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t, 450. BoülLL. ïi f 2. Guattani M. I. 1788. p. XXIX.' 
,’f$ÉÈ 0o d’Ancona IlLUSTRAZ. DEL GRUPPO DI ErcolB 
CéfftA CERSA SCOPBRTA IN PoMPEI NEL. 1805. Sur ai*, 
monument alhéiiien , M. N an. 190. Cf. Paciaudi Mon# 
Pelop. Epiai, g 5. Eckhel P . gr. 26. 27., beau tableau de 
Tél. retrouvé. Pitt. Erc. 1,6. G. M. 451. M. Borb# 
IX, 5. Cf. VIII , 50. M. de Pergame , Choit . Gouff. VoŸ.£ 
Pitt. il, 5. o., Mîdœon, Vaillant de CAMPS, p. 65., Tarse, 
G. M. 450., d’Àntonin le Pieux g 206, 5. Télèphe seul sou* 
la figure d’un enfant sous la biche, sur des monnaies de 
Tégèc,CAB. d’Allier de Haut, pl.7, 2.; sous les traits 
d’un adolescent, avec le caractère d’un dioscure, et la 
biche au portique de Thessalonique , le fils d’H. Glenot , sur 
un vase de Voici, V. Comaientat. soc. gott. rec% vii. 

p. 102. ' ' ^ '* ' • 

9. Sur des monnaies de Crotone on voit H. en expiation, , 
et se reposant auprès du vin, V. Dorjer il. p. 449. H. 
plongé dans une tristesse repentante à cause de sa folie, ta- 
bleau de Nicœarque , P lin. xxxv, 40, 36. purifié à Del- - 
phes? Laborde Yasbs I, 34. Sur le vase d’ancien style £, 
Lab . il, 7. Atbéné a enlevé à II. sa massue, et Hercule 
monte un degré en jouant de la cithare. H. Cilharodot\ 
souvent à Voici , avec Athéné en présence d’Hermès et de 
Bacchus, Mica U xv. 99. 8. Ann. d. Inst. m. p. 135. 

P aster i Luc. il, 6. aussi sur des gemmes M. Flor. U, 44, 

2. Lipp. Suppl. 335. 336., et parmi les Muses d’Ambra- 
cie, g 399. 2. G. M. 473. Hpctx).*/? roi Moua-ayéTYj, bas-re— - ' 
lief, Boittari IV < 63. . 

i $ 417. Le bûcher du mont OEta ( dont les. 
souffrances furent bien rarement représentées) , et 
l’apothéose ouvrent une nouvelle série de compo- 
sitions du cycle héroïque d’Hercule. On voit le 
héros sur de magnifiques vases peints, enlevé di*, 
bûcher sur un quadrige et porté jusqu’à l'Olympe 
par les dieux qui le protégeaient plus particu- 
liérement: le héros est alors ordinairement repré- 
senté sous lés. traits d un jeune homme , car avec 
l'apothéose le rajeunissement s’opère aussitôt ; sur 
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les mômes monuments le héros célèbre son ma- 
riage dans l’Olympe avec Hébê la déesse de la 
jeunesse. L’art d'un autre côté fit entrer Hercule 2 
dans le thiaso des compagnons de Bacchus, et 
s’amusa du contraste du héros vigoureux et 
peu endurant, et de ses joyeux compagnons. 
Le célèbre chef-d’œuvre connu sous le nom du 3 
Torso du Belvédère , dont l’attitude répond tout- 
à-fait à celle du héros se reposant au milieu des 
Satyres, représentait aussi Hercule jouissant d’un 
repos momentané. Tout le poids du corps d’Her- 
cule porte ici sur le bras droit qui tenait vraisem- 
blablement le skyphos(§ 302. n. 7 d.), tandis que 
sa tête s’appuyait sur le bras gauche; le sentiment 
d’une félicité parfaite, d’un bonheur divin s’est 
répandu sur les muscles de ce corps majestueux, 
sans diminuer en rien l’expression de la force vitale. 
L’art s’abandonnant au goût des fêtes et des jeux 4 . 
du mythe de Bacchus , représenta aussi Hercule 
sous un côté comique, et les aventures du héros 
avec les Pygmées et les Cercops lui en fourni- 
rent une excellente occasion. Le sanglier, animal 5 
qu’on sacrifiait à Hercule, le skyphos héracléidien 
caractérisent le culte du héros , et la corne d’abon- 
dance elle-même compte au nombre de ses attri- 
buts. Sous ce dernier rapport, nous le voyons 
groupé avec des divinités champêtres inférieures 
et (§ 408, 409, 1 .) dont il se rapproche aussi sous 
la forme la moins élevée du caractère idéal attribué 
à ce héros , forme sous laquelle la grossièreté et 
la rudesse de sa nature dominent. La fable allé- 6 
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gorique d’Hercule au canefour se prête peu au 
contraire aux représentations de l’art. 

* 4 I 

1. Va H, souffrant ( H. hàbitu OEtaeo 1) doit se trou* 
ver dans le palais Barberini ; une tête d’une expression sem- 
blable sur des gemmes, Spence Polym. pl. 19, 3. Lipp, 
Süppl. il. 491. Sur Vapothéose, Boettiger Hercules m 
Bivio. p. 37. Bas-relief du trône d’Amyciée, Paus. lli , 18» 
7. Tableau d’Àrlemon, Plin . xxv, 40. Beau vase peint dans 
Gerhard , Ant. bildw. 31. Cf. Welcker Hyp. Boem. Stu- 
dien. p. 301., la victoire sert de cocher, Hermès conduit 
les chevaux, Apollon vient à la rencontre du char, Pœas 
emporte le carquois , une Nymphe éteint le bûcher , comme 
ailleurs le ruisseau Dyras. H. s’élevant vers les cieux dans 
le quadrige d’Athéné, sur plusieurs vases de Voici, Ann. 
III. p. 151.; ailleurs Millingen Div. 56.; G. M. 462.; 

. Hôtes PL. 69. H. rajeuni recevant le breuvage de la main 
d’Hébô, bas-relief, Guattani M. 1. 1787. p. 47. H. pré- 
senté à Hébé au milieu d’un cercle de plusieurs divinités , 
sur des miroirs étrusques, par exemple Micali TV. 49.- 
Hébéavec Heraet Athéné venant au-devant du quadrige d’H. 
à Voici, Ann. m. p. 132. Noce olympique d’H. et d’Hébé 

J mais avec ^inscription énigmatique 10AE B. Rochette M. 

. p. 271.), magnifique peinture d’un grand cratère de la 

collection de Berlin. 

( 

2. Tel il est représenté sur le bas-relief Farnèse ( Zoëga 
70. Corsini Herculis quies et expiatio in Fahnbs. 
MARMûreexpressa) dont le sens est évidemment celui-ci : 
dans la 58o année d’Admète, prêtresse d’Héra ou Junon, 
H. reçoit l’apothéose; il prend par l'entremise de la prêtresse 
et de la main d’Hébé le breuvage de l’immortalité ( Gerh . 
Ant. bildw. 1, 47. a rapport aussi au breuvage de l'im- 
mortalité ) et appartient désormais comme otva 7 raué/Aivoç 
presqu’au cycle des démons bacchiques. On voit au surplus 
H. dans le thiase bacchique déjà sur des vases de Voici 9 
comme sur la tazza dans Zoëga 71. 72. Dans la pompe bac- 
chique à côté de Bacchus sur le char PCI. IV, 26. Wo- 
Bürn Marbl. 6. Jouant de la flûte parmi les Satyres, 
Laborde n , il. Partageant le repas de Bacchus et d’A- 
riadne, Millin . Vases 1, 37. Combat à boire avec Bac- 
cbu# sus' une coupe d’or du Cab. du Roi, G. M- 469, 
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Bavant joyeusement. Zo'éga 68. PCI. V,‘14. M. WoRSL. 
1, 2., sur des gemmes d'ancien style, Impb. D. Inst. 1, 17 
et s. lyre ( Brunck Anal. iii. p. 210.). Impr. D. Inst, il, 
29., prêté tomber, Zoéga 67. Gerh. Ant. bildw. I, 30, 
Cf. Neapels ant. p. 59. Statuette de Velleja, M. I. d. 
Inst. 44 c. Cf. Lopcz, Ann. iv. p. 71. aussi Pitt. d. t. 
NEGRONl.Cf. § 392. 5. Tète d’Hercule couronnée de lierre, 
G. M. 470. Comme le héros de l'hospitalité tendant la main 
droite, SeÇiovy.evoç , dans un grand nombre de bronzes , G. 
Di fir. St. 1 15. 114. Ant. Erc. yi , 20. 

3^ Repos d’Hercule déjà sur des vases de Voici , Ann. III. 
p. 152. On le voit ici placé au banquet, couronné par Athé- 
né, Hermès et Alcmène à côté, Micali TV. 89. Lucien La- 
PITH. 13. 14. attribue à II. dans le pholos l’attitude de la 
tête placée sur le coude . — Torso PCI. il, 10. Bouill. Il, 4. 
Cf. Winckelm. i. p. 267. Besciir. Roms ii , 11. p. 119. 
trouvé sous le pontificat de Jules il , dans le Campo del 
Fiore , sur remplacement où se trouvait le théâtre de Pom- 
pée. Sur les inscr. et le maître de ce chef-d’œuvre § 162. 5. 
De ce repos éternel d’H. se distingue d’une manière très- 
tranchée le repos passager qui suit immédiatement l’accom- 
plissement d'un de ses travaux § 130, 2. — L’H.Invictus 
semblable, Boissard m , 103. La même sérénité divine ca- 
ractérise aussi plusieurs têtes du héros, surtout celle dont les 
cheveux sont retenus par une bandelette, telle qu’elle est fig. 
dans Bouill. i,71. ( Herc. Victor ainsi nommé). Tête 
d’H. d’un style grandiose Lipp.i , 247. Suppl. 312. Statue 
d’Hercule trouvée à Bavay et dont les traits rappellent ceux 
de Jupiter, V. Qu. àe Quincy , Ann. d. Inst ii. p. 59. M. 
I. 17. 

4. H. parmi les Pygmées , Philostr. 11 , 22. Zo’éga 69. 

lui-même sous la figure d’un pygmée ( Sophron. ) 

et combattant contre des grues. Tischb. 11 , 18. Cf. 7. 
Millin . I, 63. 72. Combat de Pygmées souvent répété sur 
des vases, même de Voici et deTarquinii. Les Pygmées sont 
représentés sur les peintures des vases aussi fidèlement que 
dans Ctesias Ind. 11. Aventures des Cercops g 91 , 2. A/H- 
lingenD IV. 35. Tischb. m , 37. représentées par desPhlia- 
ques, d’IIancarv. III, 88.(Dorier il. p.457.). Cf. Boettiger 
Amalth. iii , p. 318. 

5. H. avec les attributs de son culte, PCI. IV, 43. G. >1. 
480. ( fronton d’un petit T. près de Tibur ) ; Chiak. i , 21 . 
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Parmi les divinités champêtres Bouill. ni, 70, 1* H* 
gardien de troupeaux de bœufs, Winck . M. I. 67. Hercu- 
les placidus avec la corne d’abondance ( Cf. Photius 
Bibl. Coisl. XVII. p. 347. ) , Pan près de lui , Boissard 
IV, 71. avec la corne d'abondance, PCI. Il, 4.; la donnant 
à Jupiter , G. M. 467. ; portaot Jupiter avec la corne d’abon- 
dance 468.; passant l’eau avec lui , conduit par Mercure, 
Gori M. Etr.ii, 159. Christie Paint, vases. 45. Mil- 
lingen Div. 55.: sujet encore énigmatique après l’explica- 
tion qu’en donne Boeltiger àrcuaeol. Aehrenl. ï. p* 4. 
Mxllin Vases il , 10. Millingen DlY. p. 56. Gerhard 
Kunstbl. 1823. p. 205. — Hermèraclès Bouill. iii, 
17. 3 * 4. Clarac PL. 547.; avec Hermathéné, Paseeri 
Luc* 11 , 8. . 

6. La monnaie d’or d’Adrien , Èckhel D. N. VI , 506. 
Ann. d. Inst. iv. tf. F, 2. donne seule une représentation 
authentique de ce sujet. Parmi les vases peints je serais pres- 
que tenté de mentionner ici le vase peint G.M. 460. (voyant 
dans la prêtresse de Cérès de Millin Arête) que celui fig. 
dans Maisonneuve pl. 4. Ann. TV. F, 1. Boeltiger Her- 
cules inbivio. Lips. 1829, Welcker Ann. IV. p. 579. 
Schulzeit. 1851. n 84. 

2. Les autres Cycles héroïques . . 

4 

i § 418. La figure héroïque de Thésée fut dans 
la plastique, comme dans la mythologie , imitée 
de celle d’Hercule et même à partir de l’école 
de Phidias; cette imitation, loin d’être servile, 
donna au contraire au corps du héros des formes 
moins trapues et annonçant une souplesse toute 
particulière dans les jeux de la lutte , une phy- 
sionomie plus agréable et des traits moins ra- 
massés, une chevelure courte mais moins frisée 
qu’au fils d’Alcmène ; son costume , à l’excep- 
tion du costume héroïque donné indistinctement 
à tous les héros sur les vases peints, consiste or- 
dinairement en une peau de lion et une massue, 
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quelquefois en une chlamyde et un pétase, à la 
manière des Ephébes de l’Attique. Beaucoup 2 
plus tard, Fart, d'après les images de la poésie dra- 
matique , arrêta les formes élancées et nobles de 
la figure d’üippolyte qui rappelle Artémis. Les 3 
héros béotiens sont le plus souvent reconnaissa- 
bles à leur coiffure nationale ( y.uyij poiwTta § 341 , 
1.); du reste, si l’on en excepte les deux frères 
Amphion et Zcthos , si peu semblables entr’eux, 
il n’est rien venu jusqu’à nous des figures idéales 
si caractéristiques et si expressives du riche 
cycle mythique thébain. La figure héroïque pleine 4 
d’élévation et de grâce de Jason peut être dif- 
ficilement retrouvée dans l’excellente statue du 
noueurde sandales, qui n’a rien de la grandeur 
«héroïque, et dont l’attitude convient en outre 
à Mercure •( § 386, 7.); les anciens poètes lui 
donnent une peau de léopard ou de lion, mais 
sur les vases peints il porte aussi le costume thés- 
salien , le pétase et la chlamyde. Médée se montre s 
tantôt avec le simple costume grec, tantôt avec 
des vêtements orientaux, et surtout la candyse, 
espèce de tunique à manches et de par-dessus 
( § 247, 5.) , exprimant par les mouvements du 
corps et le jeu de la physionomie les passions 
comprimées de son cœur. 

« ♦ « 

1. Mythe altique. Cecrops et sa fille § 593. 7. Hersé 
avec Mercure § 387. 6. Naissance d'Erichlhonius § 577. 

4. Cf. § 390. 2. Education? ( Vulcain avec Junon selon 
Vise., ayec Thétis selon Zoëga). PCI. IV, II. Panofka Ann. 
i). Inst. i. p. 503. Cf. Clarac Mélanges, p. 44. Beschiu. 
Roms, il, 11. p. 228. Conduisant le char § 119.2. Orilhyia 

Archéologie , tome 2. / 54 
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§407. 2. Tereus et Prognc , sur un vase de Voici , Ann. 
ïii. p. 152. Ælhra enlevée par Neptune, à Voici, Com- 
mentât. soc. GOTT. REC. vu. p. 105. Thésée tirant les 
armes d’Egée, placées sous la pierre, fréquemment à Voici, 
Ajvn. lu. p. 47., sur des monnaies d’Athènes ( d’après le 
groupe Paus. I, 27,8. ) N. Brit. 6,16.; Impr. d.Inst. 

I , 69. ; Winck . M. I. 96. ; Zoétfa Bass. 48. ; Gell N. Pomp« 
pl. 16. M. Borb. 11 . 12. Séparation du Héros et d’Ethra , 
sur des monnaies de Trœzène, Millingen Anc. coins 4, 
22. Huit combats de Thésée au Théséum § 119, 2., notam- 
ment la truie crommyonique ( sur des monnaies aussi , N. 
Brit. 6, 25.), Scirou, Cercyon (représenté comme Aulèe 
V. Platon Lois vu , 795. ). Periphetes? Sinis? Pityocamp- 
tes ( Tischb . aussi 1 , 6. Millin Vases 1 , 54. Boettigcr Va- 
sengem. il. p. 154. ). Le taureau de Marathon ( Cf. G. M. 
485. ; M. Borb. viii , 15, ), le Minotaure. Le combat avec 
Procruste sur des vases peints, Millingen'Diy. 9. 10. (Thés, 
en chiton léger) représenté comme farce, même rec. 46. 
Thés, arrêté par Egée au moment de boire le breuvage em- 
poisonné do Médée , Winck. M. I. 127. Combe Teriiac. 20. 
(Machaon selon d’autres antiquaires. ). Thés, domptant le 
Minotaure , sur une très-ancienne gemme , R. soc. of litt. 

II , 1. p. 95., où Millingen voit Acheloüs, ailleurs Slosch 
Gemmæ. 51 . Eckhel P. gr. 52.; N. Brit> 6, 18-20. ; 7/<m- 
estrv. m , 86. G. M. 490. 491. §100. n; 2. Lanzi de’vasi 
ANT. diss. iii.; Gori M. Etr. i, 122. Thésée, Minos, 
Ariadne et le Minotaure (Tau poç), vase peint de Voici, 
Büll. d. Inst. 1850. p. 4. Le Minotaure comme centaure 
dans le labyrinthe, gemme , M. Flor. n, 55, 1 . Thésée au 
milieu des enfants et des jeunes Glles d’Athènes qui lui ren- 
dent des actions de grâce; mosaïque du pays des Marruciui, 
Allegransa Opüsc. ebud pl. iv. n.'5. p. 232. Peinture 
murale Pjtt. Eue. 1,5. Thésée auprès de Neptune, § 362, 
i*. enlevant et abandonnant Ariadne; le cycle tout entier se 
trouve sur la mosaïque de Salzbourg à Vienne , Wiener 
zeitsciir. 1817. n. 74. Creuzer planch. de laSYMB. 55, 1. 
L abandon, tableau de Pompeï dans Zahn 17. 21. Gell N. 

X omp. pl. 45.49.; Pitt. Erc. ii, 15. M. Borb. viii, 4. 
Ariadne suivant Persée des yeux, statue de Dresde 402. Aug, 

’J,? fî gure à Venise, Büll. d. Inst. 1831. p. 
61. Cf. Cavaler. 50. G. Giüst. 142. Thésée conduit par 
Minerve, etBacchus embrassant Ariadne, ensemble sur un 


vase de Voici. Thés, dans le combat des Centaures, recon- 
naissable sur la frise dePhigalie, Stackelberg pl. 29., comme 
dans le combat des Amazones, pl. 14. Cf. p. 53. Combat de 
Thésée avec la nymphe Antiope et ses amours pour cette 
nymphe, Mil lin g en Un. Mon. 1 , 19. selon Welckcr Hyp. 
Roem. STUDiEN. p. 305. Thés, combattant avec l’amazone 
Hippolyte , G. M. 495. Une amazone , Loxias ( Cf. l'Hy- 
perboréenne Loxo) auprès du char de Thésée, vase peint, 
Ann. d. Inst. v. tv. A. Amour de Thésée pour Hélène, 
sur un magnifique vase de Voici. Thés, siégeant dans les 
enfers, gemme étrusque, G. M. 494. Sacrifice à Thésée, à 
ce qu’il semble , St. di. S. Marco 1 , 49. Tête de Thésée 
sur des monnaies, N. Prit. 6, 22. 23. , qu’il ne faut pas 
confondre en conséquence sur les gemmes avec celle d’Her- 
cule, Lipp. i, 239. 41.45. 46. m, 205. Stuart iv. p. 10. 
Avec la peau de lion sur des monnaies de Nicée (©vja-ta ]S T t- 
xatEiç ). Cf. le vase peint Millingen Un. Mon. 1 , 18. Afe- 
ncstheus sur des monnaies d’Elæa comme fondateur, Eckhel 
N. Anced. p. 203. 

2. La fable de Phèdre et d’Hippolyle est représentée 
tout entière sur le sarcophage d’Agrigente g 260 , 4. Sur 
la partie antérieure Hippolyte, placé au milieu de la troupo 
des chasseurs, reçoit la lettre de Phèdre; on le voit sur la 
partie postérieure chassant , à droite et à gaucho Phèdre 
malade d’amour et Hippolyte précipité de son char. Celte 
composition, dont le sujet n’est pas douteux, sert à recon- 
naître la même fable dans Zo'èga 49. ( 50 est douteux ). 
Aussi G. Di fir. St. 91. ; L. 16. Clarac pl. 213. ; Gcrh. 
Ant. bildw. 26.; WobüRN. Marb. 13. ; Eckhel aussi P. 
Gît. 33. ; Terme, di Tit. 43. ; Pjtt.d’Erc. iii, 15 .Gell 
N. Pompe J pl. 77. M. Borb. viii, 52. Quelques-uns 
de ces bas-reliefs ont rapport à des évènements histori- 
ques, Rome condui} le cheval de l’empereur chassant; Cf. 
§ 427. 1 . Hipp. taüro emisso expavescens , par Anti- 
phile au dire de Plte., sur des urnes étrusques , Micali 32 , 
33. ( dans la lr° édition ) Cf. Philo&tr. 11 , 5. Hippolyte et 
Virbius g 370, 5.8. 

o. Mythe Thébain . Cadmus abordant, armé, monnaie 
de Thèbes , Millingen Anc. coins 4, 12., avec la vache 
comme fondateur de Thèbes, monnaie G. M. 596. Combat 
du dragon sur des monnaies de Tyr, et des gemmes dans 
Alillin Vases p. 1, M.Flor. 11,4. vase peint, Millin M. I 
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41,26.; B. Rochette M. I. pl. 4, 2.; Millingen Un. Mon. 1, 
27. Tout-à-fait comme dans Eurip. Phoen. 673., la xuv>5 
béotienne désigne Cadmus , comme Pentheus dans Millin — 
gen Diy. 5. Noces avec Uarmonia (allusion à l’initiation 
aux mystères) Zoëga B ASS. 2. G. M. 597. Sémélé §390, 1 . Ac- 
téon § 571. 5. \ , 

Laïus enlevant Chrysippe dans un char ( Apollod . III, 
5, 5.) sur un grand vase à Berlin. OEdipe enfant remis au 
berger Euphorbe, sur des vases de Voici. Le sphinx fou- 
lant aux pieds les jeunes gens thébains, sur un grand nom- 
bre de gemmes, comme sur le trône d’Olympie. OEdipe 
tuant Laïus, Inghir . Mon.Etr. 1,66. OEdipe avecle sphinx 
fréquemment répété sur des gemmes, G. M. 502-5. et des 
-vases, Tischb. m,34. ; Passeri , Luc. il , 104. ; Bartoli 
Nason. 19. ( dans Inghir . 1 , 67. le sphinx a les formes 
d’une ccntauresse ailée). OEdipe apprend de Tiresias sa 
chute prochaine (d’après Sophocle), vase peint dans R. Ro- 
chette M. I. pl. 78. ( une scène de consacration pour Raoul 
Rochette ). Aveuglement d’OEdipe (suivant le récit de l’OEdipe 
d’Euripide). Inghir . Mon. Etr. 1, 71. Giamb. Zannoni , 
Illustr. di due urne kt 4. F. 1812. Cf. Rathgeber Hall. 
' Encykl. m, 11. p. 394. OEdipe s'aveuglant. G.M.506. 
Guatlani M. I. 1788. p.xxv. OEdipe errantavec Antigone? 
Millingen Div. 25. OEdipe à Colonne? bas-relief Winch* 
M. I. 104. M. Borb. v, 23. Jeunes filles de l’Attique au- 
près du tombeau d OEdipe ( Ev vwrw /xoAà/yjv rs xai ào’po— 
ZzXbv noXvpiÇov', y.ôX 7 rco o’Oc^tTr^^av Âottov vtôv ) Millin- 
gen Un. Mon. i, 36. M. Borb. jx, 28. Expédition des 
sept chefs : Adrasle et Amphiarus IÇcAaata, principal sujet 
delà Thébaïde , sur le vase § 100. n. 8., dans Millingen 
également Div. 20. 21. Cinq des sept héros délibérants, § 
177, 2. Représentation complète de toute l’expédition, sur 
le bas-relief Pamphili, R. Rochette M. I. pl. 67 A. p. 427. 
Archemorus tué par le serpent, Boissard 1 , 78. 81. Mil- 
lingen Anc. coins pl. 4.14. Adrasle mettant à mort le ser- 
pent, Winch. M. I. 83. G. M. 511. Isitiiène tué par Tydée, 
sur des vases peints, Tischb. iv, 18. ( Maisonn . 51.).Aft/- 
lingen Div. 23. selon Welcher Schulzeit. 1832. p. 144. 
Tydée blessé, gemme étr. G. M. 508. 509. Micali TV. Il 6, 
5. Capanèe renversé du haut de l’escalier par la foudre, sou- 
vent figuré sur des gehames, Cassini IV, 29. Caylus ni, 86. 
G. M. 510. Combat devant les portes de Thèbes, Inghir . j, 
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87.88. 90. Micali TV. 108. Combat des Frètes ( Liban. 

Expp. p. 1119. ) , G. M. 512. Les frères mouranl devant 
Laii tel des Erinnies, la figure d’OEdipe s’élève de terre pour 
répéter la malédiction, Inghir. i, 93. Cf. 94. Amphiaraos 
(dont la têle semblable à celle d’Escolape avec une couronne 
de laurier figure sur les monnaies d’Orope, Cadalvène Rec. 
p. 168.) jeté en bas , Inghir . i, 84. Vengeance d’Alcmœon, 
sur des urnes étrusques. Manto consacré par Delphes, Gerh . 
Ant. bildw. 21. , le même sujet M. Borb. vu , 19. 
Zethus et Amphi on , ’ les Dioscures thèbains comme deux 
jeunes gens, les bras sur les épaules , l’un tient la cithare, 
l’autre La massue, sur une gemme du cabinet de Vienne; 
punissant Dircé §158. 1. 2., aussi sur des contorniates \ 
le sarcophage étrusque , Dorow Voy. pl. 14., et autres mo- 
numents. Sur le caractère différent des deux, V. Denk- 
MAELER, texte, n. 215. 

Mythe de Thespie. Narcisse languissant devant la source, 
s’y précipitant, Pitt. Erc. v, 28-31. M. Borb. 1 , 4. Il , 
18. (le flambeau d’Erôs devient ici le flambeau delà mort ) ; 
tipp. 1,11,63. M. Flor. ii, 56, 2. Impr. d. Inst, i, 
73.. (la fleur Narcisse à côté). 

Mythe Orchomènien . Athmas fait le sacrifice d’un de ses 
enfants sur un grand autel peu élevé (G.M. 610.; jusqu’à 
présent autrement interprété ). Àth. offert lui-même en ho- 
locauste, vase peint, R. Rochette M. I. 28. (selon R. Rochette 
le meurtre d’Agamemnon ). Alh. poursuivant \no .Callistr. 
14. plus haqt § 408 , 4. Un Ath. repentant, ouvrage d’A— 
rislonidas. Phryxus et Hellé fuyant, Pitt. Erc. jii , 23. 
M. Borb. ii, 19.; vi,19. Zahn Wandgem. 11. Hellé seule, 
Cab. d'Allier de Haut. pl. 4, 1. Tischb . Vases iii, 2. 
Phryxus porté par le bélier et le sacrifiant , sur des mon- 
naies de Gela , Torrem. 33 , 3-6. 

4. Mythe Iolchique . Nélée et Pêlias trouvant leur mère 
Tyro accablée de mauvais traitements, Epigr. Cyzic. 9. 
Miroir étrusque , Inghir . n, 76. G. M. 415*. Jason , avec 
les anciennes couleurs de la poésie, Pind. p. 4, 79. Philostr. 
Junior 7. Le prétendu Cincinnatus , un Jason pour Winck. 
(coll. du Louvre 1 710.) Maffei Racc. 70. Bouill. ii , 6. M. 
FRANC. III, 1 5. ClaracVL. 309. (avec une tète moderne); répé- 
tition tirée de la villa Tiburnilienne d’Adrien à Munich. 150. 
Semblable dans la statuettà PCI. m, 48. et M. Franc, iv, 
20. Cf. § 158. 3. Voyage d'Argo, Flangini L’Argonautjca 
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DI Àfollonto Rodio, T. 1. 11. Vignette. Construction do 
l'Argo, G. M. 417. 18. dans loëga également Eass. 45. Jas. 

( Easun. ) comme maître charpentier , gemme étrusque , Jft- 
cali 116 , 2. Argo marchant, G. M. 419. 420- Millingen 
Div. 52. Combat de Polydeuces et d'Amycus , § 175 , 5. G. 
M.422, 22*. Sacrifice deChrise, §377, 8. ( Jason y assiste 
en costume thessalien , § 342 , 1 . Arrivée des Argonautes 
chez Æetes , un d'eux lui apporte une tessère hospitalière 
de Sisyphe ( par allusion à l'origine corinthienne d’Æetes ) , 
Jas. et Médée s’unissant par les liens de l'amour, Maisonn . 
44. Jas. reçoit l’Iynx par l'entremise de Mercure, Combe 
Terrac. 53. Jason domptant les taureaux et épousantMédée, 
L. 373. Bouill. iii , 51 , 1 . Clarac PL. 199. ; domptant les 
taureaux et tuant le dragon avec l'aide de Médée , bas-relief 
à Vienne. Le sujet des taureaux domptés dans Flang. Il, 
199. Cavaler il, 2. M. Veron. 223 , 5. G. M.424. Cf. les 
monnaies de Néron , Pedrvsi y, 3, 6. Jason auprès de l’au- 
tel de Jupiter Laphysliquc où se voit la tête et la peau du 
bélier, Flang . I, 434. G. M. 424*. Jason auprès d'une co- 
' lonne autour de laquelle le dragon combattu par l’oiseau 
lynx? s'entortille, à côté la peau du bélier, Impr. d.Inst. 
I, 75. 76. Médée calme la fureur du dragon , Combe Ter- 
rac. 52. Jason lue le dragon (en costume thessalien), Mil— 
lingen Div. 6. Jas. comme lueur du dragon, Médée, les 
Boreades et d’autres Argonautes auprès , Maisonn. 44. Jas. 
arrachant la toison, Flang . n , 430. Jason apporte à Pe- 
lias la toison d'or , Médée auprès de lui, le trépied du ra- 
jeunissement sur l’arrière-plan , Millingen Div. 7. 

5. Sort de Médée. Boettiger Vasengem. 1 , 2. p. 164. 
Persuasion des Peliades , G. M. 425. Àmalthea I, lbl et s. 
Présent de Creusa, PCI. vu ,16. Les scènes tragiques de 
la Médée d’Euripide, d’après le même original, en trois 
bas-reliefs, à Mantoue , Carli Sopra un ANT. bassor. 
rappr. la Medea d’Eurip. 1785, G. M. 426. ; L. 478. 
Admir. 55. Bouill. iii, 50, 3. Clarac pl. 204.; d'une 
manière encore plus complète dans le bas-relief de Lancelot, 
maintenant au Vatican, Winch. M. I. 90. 91. Le bas-relief 
dans Begcr Spicil. p. 118-131. (selon Pighius) y joint les 
scènes ci-dessus des taureaux domptés, de la mort du dragon 
et du mariage, qui faisaient aussi originairement partie du 
même tout. La scène finale, Médée avec les cadavres de ses 
«nfautssur le char traîné par des dragons, aussi Gori Inscr. 

* 
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ETR. ni, 1. TB. .13. Cf. R. Rochette JOURN. DES SàV. 
1834. p. 76. La mort de Creusa traitée dans un style de 
Tase plein de grandeur, Vases de Cànose. 7. Mèd. meur- 
trière de ses enfants dans le groupe d’Arles, G. M. 427. 
Libaniut Ex^p. p. 1090. et Callistr. 13. sembleut la décrire 
avec les mêmes traits. Tableau^de Timomachus § 210. 2. 
Cf. aussi M. Flor. U , 34 , 5. Impr. d. Inst, i , 77. et le 
tableau dans Lucien de domo 31. Mèd. emportée loin du 
lieu de la scène par les dragons, R. Rochette M. I. pl. 6. 

é 0 \ 

§ 419. Parmi les héros thessaliens Pelée ne * 
joue un rôle merveilleux sur les monuments de 
■ l’art que par ses rapports avec la Néréide Thétis, 
qui se défend le plus ordinairement contre son 
ravisseur et cherche à détourner ses attaques en 
prenant la figure de différents monstres. Achille se 2 
trouve caractérisé, suivant d’anciennes traditions 
avec lesquelles les monuments de l’art les plus 
authentiques et les plus soignés s’accordent par- 
faitement, par une chevelure dressée comme la . 
crinière d’un lion, et des narines (^uxr»jp«î) gonflées 
par la colère et. l’orgueil, la raideur d’un cou 
élancé , la noblesse et la vigueur des formes du 
corps en général ; dans une attitude particulière 
et presque héroïque, Achille est souvent repré- 
senté la jambe projetée en avant dans un mouve- 
ment très-vif, tandis que l’himation retombe négli- 
gemment sur la cuisse de la môme jambe; lorsqu’il 
est assis, l’himation ne recouvre plus que la partie 
inférieure du corps, comme dans les représenta- 
tions figurées de Jupiter. Méléagre est représenté 3 
dans une statue célèbre sous les traits d’un jeune 
homme au corps élancé et vigoureux, avec une 
large poitrine, des jambes promptes et agiles, des 



cheveux bouclés, une chlamyde rejetée en ar- 
riére et entortillée autour du bras à la manière 
des chasseurs ( § 341. 6.) et des Etoliens (§ 342, 
4.); c’est le héros chasseur par excellence; la 
tête de sanglier, sur laquelle il s’appuie, em-, 
pêche qu’on puisse le méconnaître. Atalante est 
groupée avec lui , elle porte un costume sem- 
blable à celui' de Diane, , les cheveux formant 
4 une espèce de touffe au - dessus du front. Le 
Thrace Orphée est figuré sur les monuments de 
l’art sous les traits d'un citharède inspiré; une 
certaine mollesse est répandue sur tous ses mem- 
bres ; dans les plus anciens de ces monuments il 
porte le costume hellénique presque pur, le cos- 
tume phrygien ne lui ayant été donné que beau- 
coup plus tard. 

i # * ^ » * .« 

1. Mythe Pherœen. Aventures d'Alceste, G. M. 428. 
Gerhard Ant. bildw.28. (Aie. est un portrait). Cf. Hyp. 
RoeM. STüdien. p. 150: Bartoli Naso N. 10. 

M*. Ilonique. Protésilas et Laodamie, ‘sur des sarcopha- 
ges ( § 403. 2; ), Barloli Adm. 75-77. Winch . M. t . 123. 
PCI. y, 18. 19. G. M. 561. Cf. Beschr. Roms ii , 11. p. 
255. Souvent fi gurésur des sarcophages étrusques , înghir. 
i, 19. mais d’une manière peu distincte. Eckhel P. GR. 36. 
Traité avec beaucoup de liberté et de hardiesse (il est 
douteux que celte pierre gravée soit antique ). 

M. Phthiotique. R. Rochette M. I. i. Achilleide. Rapt 
de Thétis par Pelée, sur le coffre de Cypselus ,• sur le vase 
Barberini §319, 2. Cf. Millingen Memoirs of the soc.of 
L1TTER. h. p.99., sur les vases peints, WalpoleTiWX . p. 410. 
(d’Athènes), un grand nombre de vases de Voici (Ann. hi. 
p. 153.), surtout je beau vase M. ï. D. Inst. 38. avec les 
nomsdesNéréides; du resteM. I. D. Inst. 37. § 144, 1. (Pour 
l’explication du sujet J . de Wilte Ann. V. p. 90 et s. , le 
ebiron spectateur de la scène, vû//.pei>cr£ JNTyipéas ôuyocrptt Pind • 
n. 5 ? 56*. ); Millingen Un. Mon. i, 10. Div. 4. (Pelée 
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avec le chapeau thessalien); Maisonneuve 70. R, Rochette 
PL. 1 ; sur un miroir étrusque , Dempster n , 81 . , et les bas- 
reliefs Mon. Math. iii. 52. 33. Winch. M. I. 110. Sculp- 
tures qui doivent représenter les noces de quelque person- 
nage important, aussi Héra Zygias y trône-t-elle dans la partie . 
la plus élevée, et le signe de la balance (vestra æquàli 
suspendit TEMPORA libra , Pers. 5, 47.) y est-il tenu 
élevé. Pel. sortant du sein des ondes, gemmes étrusques 
§ 177. 2 Pelée apporte Thétis à Chiron § 144, 1. Les dieux . 
assistent à ses noces § 144, 5.). Présents de noces, G. 

M 551. ( Eris est poussé dehors). 

2. Vie d'Achille , G. M. 552. Bain dans le Siyx, Gell N. 
Pomp. 73. confié à Chiron, vase de Voici , Micali TV. 87. 

M. I. D. INST. 27, 40. Education d’A. par Chiron , Phi - . ' 
lostr. 11, 2. Il lui apprend à jouer de la cithare, sur le sarco- ’> 
phage de Ios, V. Fiorillo et Heyne LE PRÉTENDU TOMBEAU 
d’Homère, aussi Pitt. Erc. 1 ,8. G M.553.Acb.à Scy- 
ros, sur le sarcophage de Ios; M. PCI. V, 17. G. M. 555; ; 
dans R. Rochette M. I 12. ; WobüRN. Marb. 7. ; sarco- 
phage de Barile,/*. Rochette Ann. d. Inst. IV. p. 320. TV. 

JD. E. Tableau d’Alhénion, Pline XXXV, 40. 29. Cf PAt- 
lostr. Junior 1. ; à Pompeï , Gell N. Pomp. pl. 69. M. 
Borb. ix ,6. Le soi-disant Claudius de la villa Panfili, qui 
n’est autre qu’un Achille vêtu , les éditeurs de Winch. VI. 
p. 309. ; un Achille avec des boucles d’oreille se voyait à Si- 
g ée,Serv. ad Aen. i, 34. Cf. Tertull . de Pall. 4. Les 
compositions du prétendu sarcophage d’Alexandre-Sévère , 
publié par Rio. Venuti 1765. M. Cap. IV, 1. Bartoli Se- 
POLCRi 80. Inghir. G. Omer. 22. ( comme dispute des 
princes), et le bas-relief répondant à celui-là, L. 117. Winch, 

M. I. 124. Bouill. iii, 13, 2. Clarac PL m. G. Omer. 

23. nous offrent la sortie d’Achille de Scyros et son départ 
de sa patrie, sous la seule et même image d’un guerrier s’ar- 
rachant du lieu où il se trouve et se précipitant dansla mêlée 
des combats; les vieillards Pelée et Menœtius semblent 
(comme sur le vase peint § 144, 4.) représenter les exploits 
postérieurs d’Achille § 421. — Achille se trouve en partie ca- 
ractérisé par xopdL'j àvayatTttetv rr,v xô/r/jv, suivant Philotir . 

11 , 7, le jeune 1. Libanius '^9oo. 6. Héliodore Æthiop. 11. 

35. (le principal passage). Achille était aussi représenté 
5 AviouAoçdans une statue, Christodore 261 . mais cependant pas 
constamment.Cf. aussi Philostr. Her. 19,5. La disposition des 

i « 
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draperies est caractéristique, G. M. 555. M.Càp. IV, I. et le 
costume semblable à celui de Jupiter dans le tableau Zahn 7. 
et dans l’Iliade ambrosienne à différents endroits, mais sur- 
tout TV. 47. ne Test pas moins. Il est encore douteux que 
Y Achille- B or g hèse ( Y. Borghes.1 , 9. Boüill. 11 , 14. , 
intéressant pour l’histoire de l’art à cause des proportions 
de Polyclète et d’une certaine dureté d’exécution qui distin- 
guent cette statue) soit véritablement un Achille; l’attitude 
et l’âge répondent aux statuis Achilleis de Pline xxxiv, 
10. et Yhtia<pvpiov représente bien l’armure complète. Les 
bustes de Dresde 586. Aug. 55., à Munich 85. M. Nap. ii , 
59. M. Worsl. 1, 7., Tischb , h. 1, 5. et p. 40. s’accordent 
dans tous les cas parfaitement avec la statue et veulent être 
interprétés de même ; dans tous on remarque un certain ca- 
ractère de douce mélancolie, qui conviendrait peut-être à 
Mars, mais qu’un artiste a bien pu donner à Achille. Sur 
une statue équestre d’Achille, Malachos p. 275. ed Bonn. 
Offrande de Pharsale : Achille à cheval, Patrocle marchant 
à côté de lui ( Paus . x , 15,5. Cod. Mosc.) ; ce monument 
doit servir à nommer le cavalier des monnaies de la ville. 
Tète d’Achille sur des monnaies de Pyrrhus et sur d’autres 
monnaies thessaliennes plus récentes , B. Rochelle p. 245* 
415. Vign. 15. Cab. d’Allier de Haut. 5, 17. 

5. Mythe Etolien. Statue deMéléagre , PCI. il , 54. Pi - 
ranesi St. 2. M. Nap. 11 , 56. Boüill. ii, 7. (Il existe 
des traces de l’épieu que tenailla main gauche, sur le pié- 
destal ). Le héros qui s’appuie sur un bâton noueux , des 
monnaies étolieqnes , avec la chlamyde enroulée autour du 
bras gauche, la causia pendant sur la nuque du cou (Landon 
1,54.), représente aussi Méléagre. Lachassedu sanglierCaly- 
donien ( Philostr. Junior 15.) sur des vases de Voici, avec 
un grand nombre de noms de héros, Bull. d. Inst. 1850. 
p. 4. Ann. ru. p. 154., sur des bas-reliefs, G. M. 411-15. 
M. Cap. iv, 50. Woburn. Marb. 8.' 10. (où Méléagre 
a aussi la chlamyde rejetée en arrière) et souvent aussi sur 
des urnes étrusques. Mél. debout devant la tête du sanglier, 
gemmes, M. Flor. ii, 56, 5. Impr. d. Inst, i, 71. des- 
sins de miroirs, où .Méléagre offre à Atalantc la tête de 
sanglier, Gori M. Etr. 1, înghir. n, 61. Mosaïque 

de Lyon, G. M. 415*. Combat avec ses oncles et mort de 
Méléagre, M. Cap. iv, 55. G. M. 415. ; L. 270. Y. Borg. 
5, 12. Boüill* ni, 51 , 2. Clarac PL. 201.; Zoëga BASS. 
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46. (semblable Bouill. 51, 3.); la mort seulement, L. 
$56. Clarac PL. 201. Dessin très-intéressaut d’an miroir, 
Vermiglioli IsCE. Perug. TV. 1. Inghir. n, 62.. Gî. § 404. 
rem. Le cadavre sur le bûcher et le suicide d’Altbée, bas- 
relief Barberini, Admir. Rom. 70.71 un autre fragmenté, 
M- Cap. iv, 40., semblable aussi Winck. M. I. 88. G. M. 
414. ' ‘ 

M . Locrien . Le héros attaquant des belles monnaies d’Opug 
est vraisemblablement Âjax , fils d’Oilée, qui se trouve dé-* 
crit avec les mêmes traits par Christodore 209 ( Rathgebcr , 
Hall. Encykl. ni, iv. p. 288.). Un héros semblable sur 
les monnaies de Tricca , N. Brit. 5, 11.* 

91. Cephalleno- Àttique . Cephale auprès du corps privé de 
vie de Procris, Millingen Un. Mon. i, 1,4. Cf. §403,3. ‘ 
Ceph. les cheveux pendants (aux/^pos comme meurtrier fu- 
gitif) sur des monnaiesde Pale, N. Brit. 7, 22. 23. Ceph* v 
enlevé par Erôs, sujet souvent représenté sur des vases de 
Nola, Tischb . il , 61. iv, 12. Mil lin, u , 34. 35. ( aveç in- 
scription.). Millingen Cogii. 14. 

. * • r. 

4. Mythe de Thrace. Lycurque § 390, 6. Orphée avec le 
costume hellénique, Paus. x, 50.; dans la stoîa pythienne, 
Virgile Æned. vi, 645. Vases de Canosa5. (où il n’y a 
de plus qu’uno tiare Phrygio-Thrace , comme dans Cal- 
listrate 7. Cf. Philostr. le jeune ll.sÿ; dans un costume 
qui sç rapproche du précédent, mais cependant singulier, 
dans le beau bas-relief de style grec ancien avec Euridyce et 
Hermès ( à Naples, avec des inscriptions grecques , Neap./ 
ANTIK. p. 67,.; de la villa Albani, Zoëga 42. ; de la villa 
Borghèse , L. 212. Winck. M. I. 85. Clarac pl. 116. nom- 
mé à tort dans l’inscription latine' Amphion , Zethus et An- ' 
tiope ). Semblable comme dompteur d’animaux sauvages (à > 
ce sujet Welcker ad Philostr. p. 611 .) dans la mosaïque de 
Grandson,G. M.423.; une belle mosaïque semblable a étéder-, 
jiièrementdécouverteprèsdeRostweil.Pius tard, dans la même 
attitude et avec le costume phrygien avec Anaxyrides, dans 
les peintures du Virgile du Vatican et les peintures murales 
des Catacombes; Cf + Caylut m , 15,' 1. IV, 48, 1. Comme 
dompteur de Cerbère, une geinmedan^Agostinill , 8. Tué 
par une Ménade , vase peint M. I.p. Inst. 5, 2. bas-re- 
lief de la collection du roi de Sardaigne , dans le Virgile de 
ShelstrateED. 1750. TB. 18. AD G. XV, 522, 


t S 420. Les rapports qui unissent Bellèrophon 
à Pégase et Chimère servent à le distinguer 

2 des autres héros Pèloponésiens. L art représente 
les Danaïdes d Argos dans une conformité par- 
faite avec l’intention originaire du mythe, c’est 
à savoir comme des Nymphes avec des vases rem- 

3 plis d’eau. Persée ressemble beaucoup à Mer- 
cure par les formes du corps et le costume; les 
monuments d’un art asiatique moins ancien sem- 
blent , en le représentant avec un costume beau- 
coup plus oriental isé, lui donner lÀsie pour 

4 patrie. Pelops a le costume lydo-phrygien et les 
formes molles qui s allient ordinairement à ce 

5 costume. Les Dioscurcs qui ont conservé beau- 
coup de choses de leur divine nature, sont carac- 
térisés par la beauté incomparable de la jeunesse , 
la vigueur et la souplesse des formes du corps et 
par un attribut qui ne leur manque presque ja- 
mais, un bonnet semi-ovalaire ou au moins par 
une chevelure étroitement collée contre le der- 

' rière de la tête et tombant en boucles épaisses 
sur le front et les tempes , comme on l’observe 
au groupe colossal de Monte Cavalo. On ne peut 
faire de distinction entre le lutteur Pollux et 1 é- 
cuyer Castor, que là seulement où ils sont repré- 
sentés comme héros, cette distinction n’est plus 
possible là où ils sont considérés sous le rapport 
religieux comme les Ânaces ou les Lares athé- 
niens et les Génies de la lumière à son lever et 
à son coucher ( et dans cette dernière acception , 
ils font allusion au destin de la vie humaine.) 
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1. Mythe Corinthien . Mèdée 418, 5. Bellêrophon domp- 
tant le cheval Pégase , Tischb. m , 38. , sur des monnaies de 
cuivre corinthiennes et des deniers de la G. ÏADIA, G. M. 
590.; l’abreuvaut, G. M. 391.; sur des gemmes, Stuart m. 
p. 43.; apportant à Jobates le ? rtvaÇ tttu/.tos de Proetus, 
Maisonn. pl. 69. Cf. G. M. 392. ; triomphant sur Pégase 
de la Chimère, dans le bas-relief de Méli §97. n. 23. Va- 
SEXGEM. G. M. 393 ; surdes monnaies corinthiennes, Mil- 
lingen'M.ÈJ)* In. 2, 18., mon. delà G. Cossutia ; descendu 
du cheval, Pégase fuit vers les hauteurs de l'Olympe, G. M. 
594. Boettiger VaseNGEM. 1. p. 101. Pégase soigné parles 
Nymphes, sur des monnaies corinthiennes et des gemmes, 
Thoklaciüs de Pegasi mytiio. 1819. Bartoli Nason. 
20. Cf. R . Rochette Ann. d. Inst. 1. p. 320., en outre § 
255. 3. Chimère , étrusque § 174. 3. Monnaie de Sicyono 

§ iss, i. . v . ; 

2. Mythe Argien'. Io, § 357. 4. Io et Epaphos, très-dou- 
teux , M. Borb. ix , 48. Statues des Danaïdes et des Egyp- 
tiades sur le Palatin, Petersen Einleitung p. 97. Scol. 
de Pers. 11, 56. Danaïde trouvée dans les thermes d’Àgrip- 
pa, maintenant à Berlin, avec une coiffure dans un goût 
presque oriental et une expression pleine de douleur; elle 
tenait un vase devant son sein. Semblable PCI. 11, 2. 
L ' Anchirrhoe ( nom vraisemblable d’une source argienne 
sur le Crasinus ) de la collection Blundell , PCI. m. TV. AGG. 
A , 9. p. 73., appartenait probablement à ce groupe ; la sta- 
tue du L. 75. Bouill. i, 87. Clarac PL. 324. a beaucoup 
de ressemblance avec elle. Plusieurs autres statues identi- 
ques. Combat de chars autour des Danaïdes? G. M. 385. 
Frœlides § 369. 2. Danaè § 357. 4. 

3. Persce , modelé avec des ailes par Pythagoras , comme 
sur le bouclier d’Hésiode. Sur des gemmes , semblable au 
Mercure du belvédère § 386, 5. Lipp. i , 52-54. Dans un 
costume complet sur des monnaies ponthiques , par exemple 
d’Amasie, M. S Clem. 25, 256. Mettant scs ailes sur le 
scarabée, G. M. 586. Combat contre les Gorgones , qui se ter- 
mine toujours par la décapitation de celles-ci, sur des reliefs 
de style ancien et hiératique § 91,2. 97. n. 23.; sur des vases, 
surtout d’ancien style, Micali TV. 88, 5. Ann. D. INST. m. 
p. 154.; sur des vases en argile Eleusiniens Micali TV. 22.; 
dansun bronze étrusque, Gori M.Etr.i, 145.; sur un trépied 
(Cf. § 367.) de la collection Durand. On voit souvent à côté le 
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bouclier d’Athéné (comme dans le tableau Lucien de DOMO 
25. Cf. Apollod. ii,4,2.), Combe Terrac. 13 , aussi 71 . 
Gori M. Etr. i, 31. G. di fiu. Intagl. 15, 5. G. M. 
386 ** et s. Manière asiatique de la représenter sur des mon- 
naies de Sinope ( Pers. debout sur Méduse, au rev. Pallas 
avec le gorgonéion sur le bouclier , Neumann N. Y. n. TB. i , 
1.), de Cabera ( sur les monnaies de ces deux villes Persée 
est figuré avec le bonnet phrygien et la longue chlarayde) et 
de Tarse ( Persée nu). Groupe d’Iconinm, Petersen Einl. 
p. 129. Pers. poursuivi par la Gorgone, sur le coffre do 
Cypselus et sur des vases peints antiques, Lcvczoïo Gorgo- 
NEN idéal, pl. 2 , 24. Pers. courant avec la harpe, sur le 
revers le gorgonéion, sur des monnaies de Seriphos, Cad al - 
vène Recueil pl. 4, 27. Pers. perçant d’outre en outre le 
gorgonéion avec Pallas, miroir étrusque, G. M. 386*, et 
dans celte action reculant en arrière, M. Flor. 34, 5. Per- 
sée remettant à Pallas le gorgonéion, Inghir. Mon. Etr. i, 
55.; vase peint M. Bonn. y, 51 . Maisonn . 46. Persée mon- 
trant la tète de Gorgone à Polydecte, comme dans le ta- 
bleau Paus . i, 22, 6., de l’autre côté les Gorgones pour- 
suivant Persée et Neptune , Mi U in Vases n , 34. Cf. Mil- 
lin gen Div. 3. Persée arrachant Andromède du rocher où 
elle se trouve enchaînée , beau bas-relief du M. Cap. iy , 
52. , comme dans l’épigr. Brunch, n. p. 172, 13. Groupe 
de statues à Hanovre (Cf. Goett. G. A. 1830. p. 2013.) 
qui répond tout -à-fait à celui de la M. de Deullum Cab. 
D’Allier pl.3, 10. Intervention de Persée, Gori M. Etr. 
I, 123. Inghir. Mon. Etr. i , 55. 56. Tableau d’Evanthes, 
Acuill. Tat. m , 7. 8. Cf. Lucien DE domo 22. Philostr . 
i, 29. etPiTT. Eue. iv, 7, 61. M. Bord, v, 32. vi, 50. 
ix , 39. Gell Pompe J . pl 42. N. Pomp# pl. 67. ; vase peint. 
B. Rochette M. I. pl. 41. L’épée de Persée, la harpe, a sur 
des monnaies de Tarse et maintes gemmes une extrémité 
droite et une extrémité recourbée. ' 

4. M. Pisathique . Pclops reçoit de Neptune le quadrige, 
Philostr. i , 30. peut-être aussi sui* le bas-relief de Ve.letrï 
§ 173 , 3. Pelée conduisant un cheval, sur des monnaies 
d'Elis,M. S. Clem. 9 , 127. , abreuvant ses chevaux, sur le 
beau camée , Mil lin . M. 1. 1 , 1 . Préparatifs de la lutte avec 
OEnomaüs,au temple d’Olympie, Paus. y, 10. OEnomaüs 
sacriiiant à Diane Alpheioa avant la lutte, vase peint très- 
intéressant; Maisonneuve 30. Inghir, Mon. Etr. y, 15 , 
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Neapels AnT. p. 342. Cf. Philostr. Junior 9. Pelée au- 
près d’Hippodamie sur le char, Combe Terrac. 34. ; vain- 
queur d’OEnomaiis , Philostr. 1,1 7. Lutte de Pelée et d’OE- 
, % nomaüs, bas-relief étrusque, Ühden,Scnn. der Berl.Akad. 

1827. p.211.; conçue dans l’esprit d’une course du cirque, 
sur un sarcophage de la Coll, du Vatican, Gualtani M. I. 
f 1785. p. ix. G. M. 521 *. Bas-relief du L. 783. Clarac PL. 
210. OEnomaüs tué par Pelops, sur des urnes étrusques, 
Micali ty. 105. 106. Cf. Uhden ubi suprà. 1828. p, 233. 
Rathgeber IIall. Encykl. nr, 111. p. 100 et s. 

Mythe Arcadien, Cepkeus § 577. 5. Télèphe § 416 , 8. 
(Hercule) et §421. (guerre de Troie). Atalanle et Hyppo- 
mène? groupe, Maffei Racc. 96. 

5. M. Àmycléen . Leda , § 557, 4. Naissance des Dios - 
cures , G. M. 522.- Enlèvement des Leucippides , auquel 
s’opposent les Apharetiades, PCI. IV, 44. G. M. 523. G. 
Giust. il , 138. Cf. Boclliger Archaeol. der mahl. p. 
291 et s. L’action d’enlever les Leucippides, représentée sou- 
> vent sur des urnes étrusques , par allusion à la mort , R. Ro- 

ckette M. I. pl. 75. Figurés des Dioscures,. leurs lêtes , si- 
gnes sidéraux et autres emblèmes des monnaies , G. M. 524- 
29i Belle tête des Dioscures , Impr. d. Inst.I, 8. Comme 
cavaliers sur un grand nombre de monnaies, tenant des pal- 
mes, avec inscription, sur des monnaies de Tarente i Mil — 
lingen Anc. ceiNS I, 12. Aussi sur des deniers romains 
volontiers comme cavaliers, tantôt marchant de front, tantôt 
séparés (leur destin les conduisant vers des lieux opposés ). 
Les deux dompteurs de chevaux duM. Cavallo — hautdelS 
pieds (5. m 847 ), magnifiques figures avec les proportions 
« de Lysippe, exécutées à Rome , probablement depuis Au- 
guste, sur des originaux grecs, les inscriptions sans significa- 
* lion réelle, les chevaux traités comme parergues; sur la pose 

de ces statues Lettere de Canova et P. Vivenzio , Siclcler 
Alman. 11. p. 247. pl. 19. 20.; en outre Piranesi Stat. 
4. Morghen Princ. 25. 26. Les éditeurs de Winch. V. p. 
463. VI, 11. p. 73. Meyer IIOREN. i, il. p. 42. Wagner 
Kunstrl. 1824. n. 95 et s. — La manière dont la chevelure 
est disposée sert surtout à les reconnaître comme Dioscures ; 
figures tout-àfait semblables sur des gemmes, Raponi P. GR. 
t. 5 , 9. et sur des bas-reliefs, par exemple R. Rochette M. 
$ I. pl. 72. Les dompteursdechevaux du Capitole n’atteignent 

pas à la perfection des précédents ; Pollux est distingué de 
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son frère par la chevelure de Jupiter et les oreilles des Pan- 
cratiastes. Les Dioscures conduisant des chevaux du bas- 
relief M. Chiar. 9. ont des bonnets presque phrygiens , Cf. 

G. Di tir. 98. et la peinture murale M. Borb. ix , 56. Les 
Anaces Athéniens , sous la figure de jeunes gens armés d é— 
pieux , debout autour d’un autel , Cayl. vi , 47 . Catal. de 
Chois. Gouff. p 54. Cf. c. 1. n. 489. Semblables M; Nan. 
254., où une demi-lune est figurée au-dessus de l’autel. En 
chlamydes a vec parazonies , sur une sardonyx comme amu- 
lette, Eckhel P. GR. 28. Comme jeunes gens armés, souvent 
sur des miroirs étrusques ; dans la compagnie d’autres héros, 
lnghir. u , 48. G. M. 409 \ Castor se. distingue par le cos- 
tume de cavalier du Pollux pancratiaste nu ( Cf. § 418, 4. 
Statue du Pollux pancratiaste, Bouill. 1 I. ). Dans des 
bronzes étrusques par ex. Micali TV. o5, lo. avec des têtes 
de cygne sur les chapeaux ( c’est ainsi qu’ils sont figurés sur 
un miroir étrusque , publie par Gerhard). Sur des lampes, 
les Dioscures auprès d’Hadès, Bartoli n , 8. ; dans les re- 
présentations de la destinée humaine comme emblèmes de 
vie et de mort, § 403, 2. Deux urnes enveloppées dans les re- 
plis des reptiles , symboles des Dioscures sur des monnaies 
lacédémoniennes, N. Brit. 8, 1. Actions de grâces rendues 
par quelqu’un échappé aux dangers d’une navigation péril- 
leuse, dans un Avà/.îtov * exprimées sur un bas-relief qui , 
trouvé près d’Este en 1710, se voit actuellement à Vérone 
(dans le Muséum Silvestrium), où les Dioscures sont ca- 
ractérisés par leur coiffure ovale et deux diotes. COM. cam. 
SILVESTR1I RHODIGINI IN ANOGLYPHUM GR. INTERPRE- , 
TATIO POSTHUMA. R. 1720. Cf. Thiersch Reisen. p. 70.^ 
Les prétendus Cabires, figures raides avec des bonnets ovales, 
seraient mieux nommés Anacles , Ant. Erg. yi , 2o. 

a, «• 

4 5 421. L’art antique empruntait ses sujets favo- 

ris au cycle mythique de la guerre de Troie , et des 
compositions d’un grand nombre de figures tirées 
de ce mythe ornaient jusqu’aux pavements, aux 
vases à boire, aux armes et plus tard aux tablettes 
en relief, qui, avec leurs petites figures et les noms 
à côté, composaient une espèce d’abécédaire anti- 
que. Les poètes cycliques qui formaient l’inlroduc- 
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tion et la continuation de l’Iliade, servirent aussi 
bien qu Homère de sources où puisèrent les ar- 
tistes de l’antiquité. L’art antique donnait un ca* 2 
ractère particulier à tout héros principal, en rè- 
j sumant en une seule figure les traits de la poésie 
épique, avec toute la hardiesse et la liberté qui lui 
étaient propres; on reconnaît maintenant à des 
traits semblables, outre Achille , surtout Ajax 
i Telamon; et cependant précisément dans un 
groupe capital déjà souvent répété dans l’anti- 
quité et d'une admirable beauté, Ajax le léonin, 
à l’effroyable colère, pouvait être confondu avec 
• le faible et incomparablement plus doux Ménélas. 

► Il faut s’attendre à trouver dans Diomède une 
force héroïque florissante mais peu noble, dans 
Âgamemnon la dignité royale. Parmi les troyens, 
Hector et Priant figurent moins souvent sur 
, les monuments de la plastique que Pdris , dont 

1 les formes efféminées s’alliaient assez bien avec 

| le riche costume des Phrygiens, tandis que 

les figures secondaires portent seules ce cos- 
’• tume asiatique ; les principales figures héroïques 
' . ne paraissant jamais qu’avec le costume qui ap- 

’ partient à tous les héros. Parmi les femmes du 
même cycle héroïque, Hélène, l’aphrodite des 

* héroïnes, et Hécube fournirent d’excellents sujets 

1 à la plastique; sur le visage de cette dernière, 

1 sillonné profondément par le chagrin , respirent 

5 encore la violence innée et les sentiments pas- 

* sionnés de l’âme. . .. . v 

> 

* . •/ * 

, 4* Y. sur la mosaïque du vaisseau d’Hiéron § 1C5, 6. 
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SCYPHI HOMERICI Suétone Nero. 47.; à ceux-ci appar- 
tiennent les vases de Bernay § 314 , 5. Théodore (vers la 
120 01. ) Bellüm Iliacüm pluribüs tabulis Plin. Ta- 
bleaux qui répondent à celui-là , tirés du prétendu temple de 
Vénus à Pompeï, Steinbilchel Atlas, pi. 8. B. C. D. 

Guerre de Troie . Tischbein’s Homere NACH antiken 
GEZEICHNET ; six cahiers commentés par Heyne, trois par 
Schorn. Fr. Inghirami G. Omerica. 1827. 2 vol. — Ante- 
HOMERiCA. Vie pastorale de Pàris, Millingcn DlV. 45. Pà- 
ris et OEnone. Terrec. dans Millingcn Un. Mon. il , 18. 
Combat de Paris avec ses frères et reconnaissance par l’en- 
tremise de Cassandre ( selon Sophocle et l’Alexandre d’En- 
nius ) sur des sarcophages étrusques. Uhden, Schr. der 
Berl. akad. 1828. p. 257. R. Rochette M. I. pl. 51. p. 
256. Hermès auprès de Pàris , dessin de miroir ( à Berlin) „ 
G. M 535. Les trois déesses devant Paris § 384, 4. Mé- 
. nélas demande Hélène en mariage,* dessin de miroir Inghir. 
il , 47, Agamemnon et Mé nélas prennent congé d’Hélène, 
chez laquelle Pàris est logé, miroir étrusque, M. I. D. 
Inst, ii, 6. Pàris visite Hélène, vase peint, Gerh. Ant. 
BILDW. 32. ( Protésilas selon Gerh. ). L’Amour gagne Hé- 
lène en faveur de Pàris , Millingcn DlV. 42. Enlèvement 
d’Hélène, sur des vases de Yolci, Ann. d. Inst. ni. p. 
153., fréquemment sur des urnes étrusques. Tischb. 1, 4. 
Mariage § 384. 4. Sacrifice d' Iphigénie , Uhden ScilR. DER 
Berl. akad. 1811. p.74. Tableau deTimanlhes § 139. 5. 
Gell N. Pompej. pl. 46.; autel à Florence ( îO.sô/asvvjs 
i: roest), où Calchas lui coupe lés cheveux, tandis qu’Aga- 
mcranon voilé détourne le visage , Lanzi Op. Post. 1. p. 
530 et s. R. Rochette M. I. TV. 26, 1. p. 129. ( expliqué 
autrement : L’Ara d’Alceste , P. Pisani incise. 1780.). 
Vase de Médicis, Tischb. v, 5.,G. di FIR. St 156. 157. ; 
urnes étrusques, Micali 70. 71. (de la première édition), 
R. Rochette PL. 26 , 2. (A côté l’omphalos enveloppé dans 
les replis des reptiles ); vase peint où la substitution de la 
biche est déjàexprimée , R. Rochelle PL. 26 , b. Ajax et Teu- 
ccr prennent congé du vieux Tejamon , vase peint, R. Tîo- 
chettc pl. 71, 2. Combat de Tèlèplic contre Achille, Miliin - 
gen Un. Mon. i, 22? Télèphe guéri avec la rouille de la lance 
d’Achille, pierre gravée dans Raponi 56, 5. Miroir publié 
par Biancanii , Inghir h, 39. Palrocle pansé par Achille § 
145, 3.). Mort de Protésilas § 419. 1. Palamèdes et Pro- 
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iesïtasï jouant atbc dSà ( Eür. Iph. AüL 19&.Jt vase peint, 
V. Panofka Hyp. Roem stüdién. p. 165. Cf. Ann.. i>. 
Inst. . III. p. 135. Bull* 1852. p^ 70. Monoraachie d'Achille 
et d'Hecior (d'après tes Cypria ?) § 145, 2. Cf. Ann. V. p. 
219 * / • •• 


Honierica , Table Iliaque dans le M.-Càp. IV, 68. G. M[. 
858. Tischb. vii ', 2. : les évènements de l’Iliade ét ceux qui 
suivirent la guerre de Troie , jusqu'à 1’expatriation d’Euéé, 
faisant allusion à Home comme nouvelle Troie. Sur l'inter-, 
prétdtion de ce monument, Beyer Bell, TroyanüM.1699. 
Welcker . Ann. d. Inst. ï;*p.* 227. Morceau d’une table 
semblable dans Chois . Goùff. Voy. pitt. \i. p. 346. Inghir» 
G. Omer. 5.; autre fragment dans Montfaucon SüPPL. i. 
pl. 87 , 2. Maffei M.- Veron. p. 468. Inghïf. 6. Cf. GoetT. 
G. À» 1834. n. 93. aussi g 422. 1. Miniatures déà manus- 
crits de la bibliotb. Ambrosienne, g 214, 3. , au sujet des- 

Î ûélles GocM^Kunst. u. ALT. 11 i 3* p. 99i Ara casali 
u temple deClaudius à Faventia , avec des bas-reliefs dont 
les sujets sont tirés de la guerre de Troie et del’histoiro des ' 

! premiers temps de Rome, barlolî àdmir. tb. 4. Or. Gr- 
and* Ragg. sopra un antica ara. Vignettes de Vlliadë 
d’Heyhe. — Briseis amenée g 212. 6. M. Borb. Il, 58. 
Chryseis reconduite à Ghryses, tableau de Pompeï, M. Borb. 
Il, 57. G: Oher. 21. Ambassade à Achille, R. Rochetle 
M. I. pl. 13. M. Borb. ix, 12. Neapels antiken. p. 
242. Achille jouant delà cithare, belle pierre gravée, Bracci 
II, 90. G. M.567.G.Omer. 99. , 100. Mort de Do/oft ( dans 
une peau de loup ) et prise des chevaux de Rhésus sur dés 
gemmés, Tischb. ni. G: M. 570^-74. Pvipr. d. Inst, i, 80. 
81. (si ce n’est pas Tydée avec la tête' de Melanippos); 
peut-être bien aussi Tischh . i*, 5. ( Gf. C. I. 5. ). Sur le 
vase de Bernay , Rl Rochelle PL. 52. Cf. p. 284. Üect<Ar se 
précipitant sur les vaisseaux , sur des gemmes, Iittpft. D. 
INST, t , avec la torche. G. Omèr. 137 ; Ajax les pro- 
tégeant, 436. 158. G. M. 575. 576. Ulysse sous le bouclier 
d’Achille, Tischb. y. Combat autour du cadavre de Patro- 
cle g 91 , 3.j vase peint G. M. 580., monnaies des liions, 
n, 237. Mionnet . Combat autodr du cadavre de Patrocle et 
réconciliation d’Achille, § 145, 1. Ambassade d’Antilo- 
çue , beau camée , Tischb. ix , 4. G. M. 584. G. OmëR. 157. 
Cf. 31. G. M. 584. Mon. Matth. iii , 34. G.Omer; 158. 
Achille plongé dans la douleur, sur des gemmes, M.Flor. 


— 416 — 

• ' y • • . 

Il , 25 , 5. G. M. 566. ; R. Rochette VïGN. 15 , 1 . ; ÏMPR. 
B. Inst, i , 78. Cf. § 378. 7. Briseis rendue , G. M. 587. 
§ 314 5. (départ de Briseis selon Lange , dans le journal 
àeWelcher , p. 490.). Achille armé par Thétis § 408, 3. 
Achille mettant scs cuissards , gemme étrusque , G. Omer. 
183. Apollon à la porte de Scée sauvant les Troyens, 
sur des gemmes, Caylus v, 53. Natter Traité 34. G. 
Omer. 73. Achille sur un char, exhalant sa colère au mi- 
lieu des flots du Scamandre, sur une petite urne, où le Sca- 
«nandre se montre sous la figure d’un petit triton; sur un 
sarcophage de Sparte, R. Rochette M. I. pl. 59.? Adieux 
d’Hector et d’Andromaque , à Voici. Pesée des âmes au- 
dessus d’Hector et d’Achille , miroir étrusque, Winch. M. 
I. 155. Hector traîné derrière le char d’Achille, §100. n. 
7. Rartoli Admir. 4., sur des gemmes (autour de la ville), 
M. Flor. ii, 25 , 1. G. Omer. 204. 205. Impr. d. Inst. 
I, 85.; Rartoli Luc. iir, 9.; vase de Bernay , R. Rochelle 
PL. 53. Deuil d’Andromaque, belles gemmes, G; M. 609. 
G. Omer. 246. Sacrifice aux mânes de Patrocle, sur la 
ciste §175 , 5. Délivrance d’Hector , vase de Voici (Achille 
barbu sur le lit de repos ) , G. Omer. 238. ; bas-relief d’E— 
phèse, G. Omer. 212.; autre M. Cap. iv, 4. G. M. 589., 
auquel répondent celui du Louv. 206. Bouill. ni, 53, 5. 
Clarac PL. III. ; et assez bien aussi L. 418. G. M. 590. 
Bouill. iii, 54, 3. Clarac pl. 194 ; gemme, Guatlani 1786. 
p. LXY.; mosaïque trouvée en 1823 à Barhely dans le comitat 
de Hunyader (ripca/Ao*, ’A^Acuç, AutO//.s£«v), ABBlLDUNG 
VON zwei alten mosaiken* 1825. Les Phrygiens avec 
des cratères , deux statues Farnèses et une semblable PCI. 
Vil, 8. appartenaient peut-être à un groupe semblable. 
Pesée du cadavre d’Hector (d’après les Phrygiens d’F*- 
chyle, les Schol. de ITl. xxii, 351.), sur le vase d’argent 
de Bernay, R. Rochette M. I. pl. 52. 

Posthomerica. Les Amazones venant trouver Priam après 
la mort d’Hector, delà sur les bas-reliefs Winch . M. I. 
137. G. M. 592., et Winch. 138. G. Omer. 244. Andro- 
maque, l’urne dans ses bras, assiste à cette scène; camée, G. 
M. 591. Combat, G. M. 580. Mort de Penthesilée ( ’ A*/0- 
Xzi>s àvsywv aÙTvjv, Pans . V, 11 , 2. ) , sur des gemmes, M. 
Flor. ii , 53 , 2. 5. Impr. d. Inst, i , 86. ; sur des sarco- 
phages, PCI. v, 21. Winch. M. 1. 139. G. M. 595.; Bouil. 
%\l, 52, Clarac PL. 112.; B. Rochelle 24. ( avec allusion 
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sépulcrale); Bellori Luc. m, 7.8.; Tischb . VàSES i ï, 5.; 
sur des contorniates avec inscription. Memnon vient vers 
Ilion , Millingen Un. Mon. i, 40. Char de Priant , con- 
duit par un Ethiopien, bas-relief M. Borb. VI, 25. Anti- 
loque mort place sur le char de Nestor , urne étrusque, 
Tischb. Homer 1 , 6. G. M. 596. Cf. Philoslr. ii, 7. Com- 
> bat de Memnon avec Achille , à Yolci ( sur le cadavre d’An- 
tiloque , Eos et Thétis à côté ) , Ann. ill. p. 154. ; § 100. 
n. 9. ; G. M. 597. la psychostasie ) ; Millingen DlV. 49.; 

' Zoëga Bass. 55. ( où Eps veut les séparer). Troïle tué par 

Achille à côté de l’autel d’Apollon Thymbrèe ; Ann. iii. p. 
155. , dans le temple, Maisonn. 14. Les Troades apportant 
à Troïle les offrandes funéraires , Millingen DlV. 17. Achille 
blessé au talon , Impr. d. Inst. 1 87. ( d’ancien style) 88-’ 
91. G. M. 601. sur un vase d’argent, R. Rochelte PL. 55.; . 
protégé par Ajax, Impr. 84.; emporté par Ajax, gemma 
étrusque , G. Omer. 15. G. M. 602. ; vase de Yolci, R. Ro - 
ehette M. I.' pl. 68, 1. Combat sur le cadavre d’Achille, 

* vase peint de Voici. M. I. D. Inst. 51 . Cf. Hiit, ÀNN. V. p# 
225. ; gemme, G. M. 581. (où le corps est tiré par une 
corde au milieu du combat). Mort d’Achille, en présence 
de Neoptolème, vasepeint de Voici, Ann. iii* p. 154. Course 
d’Achille vers les Iles Fortunées, § 408. Achille et Hélène 
mariés par les Moeres , groupe de l’île Leucade, Philostr • 
Her. 16. Combat pour les armes d’Achille § 514, 5. G. 
M. 629. G. Omer. 110. L 'Ajax en courroux de Timoma- 
chus § 210, 2. Tàb. Iliaca, pâte dans Tischb . .vu, 6. Cf. 
Libanius p. 1091. Philoclète abandonné à Lemnos , Zoëga 
Bass. 54., éventant ses blessures avec l’aile d’un vautour , 
gemme ( BOH0OÏ ) G. Omer. 51 . G. M. 604. , avec Ulysse 
et Neoptolème (selon Sophocle ), sur des urnes étrusques, 
y R. Rochette PL. 54. 55. G. Omer.49. Enlèvement du Pal - 
ladium , Levezow ueber den raüb.des pall. 1801. ATt7- 
lin. Enlèvement du Pall. 1812. G. M. 562-65*. Il sa 
trouve dans tous les moments même du combat avec Ulysse, 
sur des gemmes; il reste à expliquer le sujet M. Flor. II, 
51 , I. G. Di fîr. Int. 25,2. ( V. cependant R. Rochette 
M. I. p.200.); sur des vases, Millin I, 14. (où l’enlève- 
ment a lieu simultanément avec la course vers Leucade) et 
Millingen Un. Mon. i , 28. (où Diomède et Ulysse enlèvent 
deux palladiums, comme sur un bas-relief en terre cuite de 
la collection de Berlin, et selon Ptolera. Heph. dans Pho- 
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tins, p.i48B.); Ann. d. Inst* n. p. 95,-TV. d.; R . Ro- 
chette M. I. pi. 53. 56.? ' •* - 

Prise d'Ilton § 135 , S. Tableau décrit par Pétrone , 
89. Groupe principal d’on casque , Neapels ANT. p. • 
516. Représentée ingénieusement sous la figure d'uno 
Troyenne; Libantus p. 1093 . Epe tus travaille avec. Vul- 
cain au cheval de Troie, miroir étrusque, Micali TV. 48. 
Entrée du cheval de Troie, sur un vase de Voici, sur des 
bas-reliefs , Marm. Oxon. i, 147.; sur des urnes étrus- 
ques, R Rochette PL. 57.1.2.; Pitt. Erc. III, 4Q. Cf. § 
540 , 9. Les héros sortant du cheval, G. M. 606. Le Lao- 
coon § 158. L'attentat sur Cassandre , sur des vases (Roef- 
tiger und meyer ceber den raüb. . df.r Cassandra 
1794.), surtout Laborde il , 24. Maisonn. PL. 15. R. Ro- 
chette PL. 60. 66. ( en même temps d'autres femmes et vieil- 
lards prononçant des imprécations ); sur des miroirs, dans 
R. Rochette 20. Cf. p. 321.; Gemmes^ M. Worsl.iv, 25. 
Impr. d. Inst. I, 92. (Cassandré après la perprétation du 
viol, M. Flor.ji^ 31 , 2. ), bas-reliefs , L. 288.. Winch . 
M. I. 141. Clarae pl. 117. (Cf. Ann. d^Inst. v. p. I58.) f 
Gerhard Ant. bildw. 27. ( semblable à la Ménadc à ge- 
noux g 394, 3 ). Astyanax tué sur l'autel d'Apoflon-Thym- 
brée , vase de Voici, M. I. D Inst. 54. Cî.Ambrosch. Ann. 
III. p. 361. (mort de Troïle? Welcker Ann. y. p. 253.). 
Groupe de statues Farnèses (le prétendu Commode), Cava- 
ler , 29. R. Rochette PL. 79. ( Hector qui arrache à Achille le 
corps de Troïle, selon Welcker 2eitschr. f. altertu. 
4834. p. 54.). Mosaïque de Tivoli*, R. Rochette p. 325. En- 
terrement d’Astyanax? G. M. 611. Sacrifice de Polyxène, 
sujet très-souvent représenté en peinture, Paus. x,25.Surla 
ciste de Prœnesle, où Astyanax est également sacrifié, g 175. 
5. Groupe de statues, Libanius p. 1088. Wàls RheT. I. p. 
595. Gemme de Slosch (Psyché auprès d’Achille); Winch . 
M. I. 144. Rénélas réconcilié avec Hélène; Tischb. v. ( va- 
ses iv, 50. et Millingen Un. MÔn. i, 32. Mort d ’Âjax. le 
Locréen, un tableau d'orage, peut-être d’après Apollodore , 
Philostr . n, 13. Ândromaque prisonnière portant de l'eau 
(selon TI l. XI , 457.), sur des monnaies de Larissa, dans 
Leake. ' t 

2. Dans l'antiquité on reconnaissait Ulysse à:rè toO arpofvoO 
xcd èypYiyopàroçi Ménèlas tou h //ioov, Agamemnon roO èvOéou , 
Tydèe à l 'ihvQtpfa,Ajax Tel • au fiXowpbvyAjax fils d f Oilée 
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à Vhoi/j.ov Philoslr. n , 7. — Le groupe déjà mentionné 
d A fax el Palrocle existe à Rome comme Pasquino (mémoire 
anonyme doCancellieri sur Marforio et Pasquino Fiorillo 
dans leKüNSTBL. 1824. n. 47. ), à Florence dans le palais 
J Hliet sur le Ponle-Vecchio (MaffeiHxcc. 42. Tischb.Uoid. 
V. ) ; un excellent fragmentd’un groupe semblabîetrouvé dans 
1 la villa Adrienne près de Tibur se voit maintenant au Va- 
tican, PCI. vi, 18.19., notamment la tête d’Ajax et la cuisso 
et 1 epanle de Patrocle portant les marques de la blessure de 
I epicu. Lne tête tout-à-fait semblable chez L. Egremont 
r ; SrEC - une autre Prit. M. 2, 23. Cf. Morghen Princ! 

5. La même tête se trouve , à proprement parler, répétée 
dans Tischb . I. v . corn me tèted’Agamcmnon etdeMénélas.Lo 
groupe aussi sur une gemme dans Mariette , Millin Vases 
I, 72. Cf. (r. Omer. 150.- Le héros ne répond qu’à l’Ajax 
Telamon, et la scène occupe, conformement aux exigences 
de la plastique, un champ moins étendu que dans Homère • . 
P le même liéros protège et porte le corps privé de vie. La 
tête de Diomède , Tischb. ni, du PCI. n’est pas d’une authen- 
ticité incontestable. Sur des gemmes, ce héros a presque tou- 
jours la chlnmyde roulée autour du bras gauche, à la mode 
élolienne, § 345, 4. Hector sur des monnaies de Troie N. 
Prit. 9, 18. 19. Chois. Gou/JT. Voy. pitt. ii. pi. 38. Pe- 
drun y 17, 3. Mionnet Suppl. Y. pl. 5, i., sur un qua- 
drige , la victoire sur la main, Cf. Philoslr. Her. 2 10 • 
comme hoplite sur des monnaies d’Ophryneion, Cab. d’Al- 
Lieu pl. J,), 12.; la tête barbue, casquée, pl. 13. 11. Priant 
assis sur le trône, monnaie d’Ilion , Cab. d’Allier. pl. 13 
8. ; avec son nom, Maisonn. Vases G3. Têtes de Gemmes 1 
Lipp. 1,11.1-3. /'(tris au temple d’Egine §91,5. avec le cos- 
\ tume phrygien (Euripide Cycl. 182.), mentionne déjà ses 
laiges chausses bariolées et les ornements en or de son cou 
avec la pomme dans la main, assis, PCI. n, 37 .Piran. *4 - 
debout, Guatt.M. 1. 1787. p. 57. (mais PCI. iii, 21 . on y voit 
un serviteur mytbriatique). Statue de Cassel (Alvs.-Gany- 
mede 1 .). 11 elckcr's Zeitscur p. 181. Peau buste de Pàris 
dans Walpole ^ Tr ax els ( de Tyr ) ; 1784. p. 76.; 

• IN AP. il ,5/. Hélène , statue en bronze, les cheveux des- 
cendant jusque sur les hanches, ficelas de STAT. 9. ; avec 
le mince chiton d’Aphrodite, le vêtement de dessus flottant 
aux vents, au portique de Tbessalonique, Stuart m, 9, 7. 
ELLVA dans le vieux style étrusque, ailée, Eckhçl P. gr, 
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40. Toilette d’Hélène ( dans Polygnotc ) sur des Vases, IL 
Rochette M. I. pl. 49 A. Les vieillards Troyens qui admi- 
rent Hélène, II. 111,154.; bas-relief à Munich, Y. Tiersch. 
Jaqkesber. der akad. h. p. 66.Uécube, statue, M. Cap. 
1U, 62., selon Winck, et R. Rochette p. 312. Buste de la 
villa Albani pl. 57 A. A. vase d'Agrigente , R. Rochette 
Ibid. Hécube conduite en esclavage. Cf. Rarloli Pixx. 27. 




1 § 422. La finesse de l’art antique se montre 
tout entière dans la manière avec laquelle il a 
su représenter le caractère d’ Ulysse, dont les 
images figurées néanmoins, telles que nous les 
connaissons, ne remontent pas probablement au- 
delà d’Alexandre; le bonnet conique et le chi- 
ton retroussé très-haut, qui faisaient partie du 
costume des marins, la vigueur plutôt que la 
souplesse des membres, donnent à ce héros l’air 
d’un homme plein d'activité et d’habilité ; un bon 
sens naturel et une expérience consommée, respi- 

2 rentdans tous les traits de sa physionomie. Orcste , 
qui a dû bien certainement être caractérisé dans 
les morceaux capitaux de l’art antique par l’air 
sombre du meurtrier fugitif, n’est reconnaissable 
sur les monuments que nous en, possédons , 
qu’aux attributs extérieurs du héros couvert de 
sang et implorant merci. 


1. Le costume d’Ulysse, R. Rochette M. I. III. OdySt- 
SElDE i notamment le Ttiïiov ( §343. 2. Caton dans Polyh . 
XXXV, 6.) doit lui avoir été donné pour la première fois par 
Nicomaque ( g 140.) vers la 110 01. Plin. XXXV, 56 , 22. ; 
d’autres sources ( Euslhath. et le Schol. de I’Il. x , 265. ) 
nomment Apollodore , 01. 93., comme le premier inventeur 
du bonnet d’Ulysse; il est certain que dans les peintures des 
vases peints il n’est jamais figuré avec ce bonnet. Une excep- 
tion dans IL Rochette pl. 64. Sur une gemme étrusque d’une 
assez haute antiquité, Inghir* G* Omer. 176., Ulysse jest au 
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contraire représenté avec une coiffure semblable. Sur des de- 
niers de la G. Mamilia , Ulysse dans son costume ordinaire 
avec le chien Argos, Eckhel D.N. V. p. 24 2. Morelli Mam. 

I , 2. Beau buste chez lord Bristol , Tischb, il , 1 . Sur un ca- 
mée , Millin. M. I. I , 22, Sur des monnaies d’Ithaque , 
dans Bosset (G. M. 659*. ) , et de Cumes , dans R . JRo- 
chette p. 255. — Les scènes de l’Odyssée assez complètes, 
Tischb . il. IV. VI. VIII. G. M. 627 , 42. Fragment d’une 
table , semblable à la TAB. Iliaca ( Ul. auprès de Circé. G. 

M. 655. — Fureur affectée d’Ulysse , Lucien de domo 50. 
Les aventures sur mer d’Ulysse , mosaïque dans le braccio 
nuovo du Vatican , beschii. Roms ii, 11. p. 89. Poly - 
phème avec un compagnon d’Ulysse à ses pieds, groupe du 
Capitole , bronze semblable chez le comte Pourtalès , R . Ro- 
chette pl. 62, 2. Ulysse tendant la coupe à Polyphème, Mich. 
Arditi Ulysse che. — si studia d’Imbriacar Polyfemo, 

ILLÜSTR. DI. UN BASSOR. IN MARMO DEL M. BORBONICO. 

N. 1717. Le môme sujet L. 451. Clarac PL. 225. Urne 
étrusque ,/?. Rochette PL. 62,1. Aveuglément de Polyphème, 
peinture de vase de style tmcien , M. I. D. Inst. 7 , 1. Cf. 
Ann. i. p. 278. Urne étrusque, R. Rochette pl. 62, 5 Bas* 
relief à Catane, pl. 65, 2. Ulysse se couchant sous le bélier , 
vase peint, M. I. d. Inst. 7, 2. 5. ; sujet fréquemment ré- 
pété dans des bronzes étrusques. Polyphème chantant ses 
amours, Zoëga 57. PitT. Erc. 1,10. Philostr. n , 18. ( au 
sujet du bas-relief Mattéi figuré dans R. Rochette M.I. 7,1. 
Cf. la preuve citée p. 412 du môme ouvrage, qu’on ne doit 
plus y voir un sujet tiré de l’histoire de Polyphème). Ulysse 
avec les vents d’Eole enfermés dans une outre , Passeri Luc. 

II, 100. Circé qui tend une coupe à l’un des compagnons 
d’Ulysse, l’enchanteresse ale costume d’un jongleur des der- 
niers temps de l’antiquité, peinture murale, Gèll N. Pomp. 
pl. 72. La métamorphose ,• sujet souvent répété sur des urnes 
étrusques, R . Rochette pl. 61 , 2. Ulysse avec l’herbe moly , 
G. M. 656. La nccyomancie d’Ulysse , vase de Nola , R . Ro- 
chette PL. 64. Ulysse auprès de Tiresias, beau bas-relief du 
Louvre , 298. Clarac PL. 225, G. M.657. Ulysse auprès des 
Syrènes § 599 , 4. Au moment de les quitter, Bellori Luc. 

III, 11. Cf. Beyer Ulysses Sirenes prætervehens , 
Scylla,§408, 4. Ulysse construisant un vaisseau, Impr. d. 
Inst. 1, 95. Ul. prenant congé d’Alcinoüs , G. M. 659. 
Les bergers préparant un repas à Ulysse, Tischb, y m, 8, 

Archéologie, tome 2. 36 
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TJiysse avec le chien Argus, G. -M. 640. Tischb . VIII , 3-5, 
Ulysse sous la Ggure d'un mendiant chez Pénélope, peintura, 
murale, Gell N« Pomp. pl. 15. Pénélope plongée* dans l’af- 
diction, § 97. 6. Bain de pied d’Euryclée, G. M. 642. — - 
Ulysse ( sans pileum ) sur le tombeau de Télémaque ( r.cdoç 
TrMu.ot.%oç ) d’après un mythe rempli d’obscurités, dans 
Maisonn. 72. Ulysse àvavôo 7 r^?? Wclcker Bull. D. Inst. 
1855. p. 116. . \ : 

2. JR. Rochette M. 1. 11. Orest eide. Meurtre d’Agamem* 

. non , sur des vases , M. I. 614 , 15. (selon Toelken's Kunst- 
blatt. II. p. 70. Mérope qui veut tuer Æpytos). Union 
d’Egisthe avec Clytemnestre, Millingen Div. 15. Electre 
tenant l’urne qui renferme les cendres d’Orcste, sur des va- 
ses, Millingen Div. 16.; Laborde i , 8.; R. Rochette PL. 
31. Oreste et Electre sùr le tombeau d’Àgameranon, Clarke 
, Trav.II. ni. pl- 1.; Millingen Div. 14.; R* Rochette PL. 

31. Oreste et Electre ( selon Winch. ) dans le groupe de Mé- 
s nélas (§198, 2.), Maflei 62, 65., plus vraisemblable- 
ment dans le groupe de style presqu’archaïque , M. Borb. 

- IV, 8. R. Rochette. PL. 55, 1. Clytcmnestre et Egiste rais à 
mort sur le trône d’Àgameranon , M. PCI. A. 5. G. M. 618. 
Mort violente d’Egiste , tableau, Lucien DE DOMO 25., 
sur un autre vasedo Voici, Ann. D. Inst. III. p. 154. Oreste 
avec la tête d’Egisle sur des urnes étrusques ( Eurip . Elec. 

. , 860. ), expliquées par Uhdcn et R. Rochette, Mort de Cly- 
temnestre et persécution d’Oreste par les Erinnyes jus- 
que dans le temple dé Delphes, dans le bas-relief da 
Vatican, Heeren HlSX. Werke. lll. p. 121. PCI. V. 22. 
G. M. 619., tout-à-fail semblable G. Gliisx. 150. RarbauU 
Mon. ant. pl. 56 » , 5., dans un cadre moins étendu sur le 
bas-relief du Mus. Chiaramonli , R. Rochette M. I. pl. 52, 
2. Le groupe du milieu, Eckhel P. GR. 20. Cf. Wclcker 
ZeisrcÜR. p.433. Bas-rciief du L. 588 . Boüill. m, 56. 
Clarac pl. 202., traité à peu près de la môme manière. Cf. les 
EuMEN.,de l’Auteur p. 111. Le même sujet traité à la ma- 
nière étrusque, Micnli 109. Oreste poursuivi par les Erinnyes 
(§ 404. 5.), souvent sur des urnes et des vases étrusques , 
Tischb . m,52. Millingen Cogh. 29. Oreste dans les bras de 
Pylade , sujet du bas-relief Àccoramboni , d’autres bas-re- 
liefs et delà ciste de Prœoestine , Guallani M. I. 1787. p. 
XXV.; retenu par Electre, sur des pierres gravées. Oreste à 
Delphes, sur des vases, §568, 3.; sur une lampe, R, Rochette 
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p. 455.; tout-à-fait semblable à Diomède avec le Palladium 
dans le bas-relief M. Borb. iv, 9. R . Rochette pl. 52, 2. 

P. 198. ; devant Minerve , G. M. 622. ; protégé par l’athé- 
nien Archegetis( § 376. 7.) Tischb. III, 55. Les scènes de 
Delphes et d’Athènes réunies , sur le vase du Vatican, Diss. * 
acc. Rom. il. p. 601. R Rochette PL. 38. Calcglus Mi- 
nervæ, G. M> 624. (§ 198. 5.). G. Giust. ii, 152. Bel - 
lori Luc. Il, 40. Eckhel P. GR. 21. Iphigénie en Tauride , 
tableau de Timomachus, P lin, xxxv, 21,8. Sacrifice Tau- 
rique, sur le bas-relief Accoramboni , maintenant à Mu- 
nich 230., Winck, M. I. 149. G M. 626. D une manière 
plus fidèle dans Vhden , Schr. der Beul. akad. 1812. 
13. p. 85. La scène moins vaste dans les bas-reliefs L. 219. 
Clarac PL. 199. ;Zoëga Bass. 56. Deux bas-reliefs Grimani 
dans Millin , I’Oresteide. pl. 5. 4. Cf. Schorn’s Künst- 
bl. 1828. p. 169. Or. et Pylade à genoux comme destinés à 
être sacrifiés, Impr. d. Inst, i , 96. Conduits au sacrifice, 1 
vase lucanien , R. Rochette M. I. pl. 41.; tableau , Pitt. 
Erc. i, 12. (Cf. ty. 11. Ann. d. Inst, ii, p. 134.). 
Ores, et Pylade s’enfuyant avec Iphigénie à l’aide de la pro- 
tection d’Artémis Tauride (vêtue du costume semi-phrygien, 
avec la lance et l’arc) , Maisonneuve PL. 59. Laborde I. p. 
48. Meurtre de Pyrrhus à Delphes, urne étrusque, Ri Ro - . 
chette PL. 59. Wicar iv, 24. ( la roue que Pyrrhus tient, 
est selon R. Rochette le du trépied, selon Creuzcr 

Wiener jaurb. liv. p. 157., la roue de Némésis ). Or. 
et Neoptolème sur un vase de Nola ? IL Rochette PL. 40. 

S 423. L 'Asie, abstraction faite de ce cycle hé- 1 
roïque, semble avoir été principalement la patrie 
des figures efféminées et des enfants chéris de 
Jupiter et d'Hercule; les Amazones elles- mêmes 2 
telles quelles sont figurées sur les vases peints, 
rappellent par leur costume et leur armure les 
femmes asiatiques et se distinguent également 
par une grande mollesse de formes, quoique dans 
la plupart des statues et des bas-reliefs elles aient 
le costume simple et léger et les formes arron- 
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dies et pleines de vigueur que la période de Po- 
lyclète leur avait attribuées. 

J * * 

1. Parmi les figures mythiques de la guerre troyenne i! 
faut remarquer en outre: Dardanus , Anchise également, sur 
des monnaies d’Ilion , B. Rochette M. I. p. 246. Electre , 
femme de Dardanus , avec la éoiffure phrygienne ; assise, le 
palladium tombe du ciel , sur une pierre gravée du cabi- 
net de Vienne. Laomédon poursuivi par Neptune, ouvrage 
en bronze de travail étrusque, Inghir . ïil , 17. Anchisé et 
Aphrodite, § 384. 3. Télamon sauvant Hésione, Winch. 
M. 1. 66. Cf. PlTT. Elle. IV, 62. Ganymède , g 357. 6. JETy- 
la* enlevé par les Nymphes, G. M. 420*, ( M. Borb. 1 ; 
6. ) 475. Mon. Matth. ni, 31. Paciaudi Mon. Pelop. 
Ep. 2. avec Narcisse, sur la margelle de puits, Guattani M. 
I. 1805. p. xxxix. 

2 L’Amazone prête à sauter, de Phidias ; l’À*, blessée 
. de Ctésilas g 121 , 2. à cheval, en bronze , Ant. Erc. vi, 
65. 64. Araôzone tombant de cheval , statue en marbre, M. 
Borb.iv, 21. Amazones avec l’armure complète des héros 
grecs, sur un vase de Voici , M. I. d. Inst. 27 , 24. ; une . 
d’elles souffle dans une trompette { par. allusion & l’origine 
lydo-tyrrhenienoe des amazones) comme l’Amazone vêtue 
du costume phrygien , Micali TV. 108. Combat avec Her- 
cule § 416, 4. vase peint de Boeitiger .ni. p. 163. Thésée, 
g 418, 1. Autour de Troie, g 421, 1 (Priam à cheval 
marchant contre les Amazones, sur un vase d’ancien style , 
V. Millin M. I. il. p. 78.) auprès du temple d’Ephèse, § 
371 , 1. Combats d’Amazones très-fréquénts sur des vases, 
Hancarv. U, 65. 126. Tischb . n , 1. 8. 10. Millin 1 , 10, 
23. Tomb. de Canosa 9. Millingen Div. 37., Un. Mon, 
1 , 58. Laborde 1 , 20. Sur les bas-reliefs de Phigalie, g 
120, 3. à Halicarnasse g 152,1. au temple d’Artémis Leu- 
cophryneà Magnésie. Le sarcophage ( trouvé en Laconie ) 
à Vienne, Bouill. il , 93. Mose * PL. 133. où les Amazones 
portent des tuniques à manches vides, g 248, 5., est re- 
marquable par sa beauté. Sur un autre sarcophage qui se 
trouve à Sparte, Âbercromby Trant Narrative of ajour- 
ner t il il. Greece. JL. 1830. Sarcophage deMazara, Uouel 
I , pl. 15,; M, Çap. iv, 23. Peinture murale de Pomp. par 
Zahn 12. 13. Cf; Boettïger Àrchaeol. peu mahl. p. 256. 
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Niobô § 127. Bas-reliefs, PCI. IV, 17. Fabroni TV. 16.; 
à Munich 213. V. BoitGH. I, 16. Un autre moins étendu, 
mais très-remarquable, PCI. iV,17.Cf. TFeJc/cerZEiTSCHR. 
p. 591. — Tantale dévoré de soif, gemme dans Micali TV. 
116, 9. Cf. § 403, 1. Visite de famille chez Lalone ( Aarài 
xai Niàêa /xaAa /zèv $3i).cu yjsav êralpat Sapho ) les filles jouent 
avec des osselets , G. M. 515. 

§ 424. Les Iles , si l’on en excepte l’île si re - 1 
nommée de Crète, comme toutes les contrées 
où les Hellènes n’étaient pas aborigènes, sont pau- 
• vres en mythes et conséquemment en sujets 
artistiques. Les colonies immortalisaient quel- 2 
quefois dans des statues et sur des monnaies , 
leurs premiers fondateurs , qui lorsqu’ils n'é- 
taient pas eux-mêmes des personnages mytho- 
logiques , comptaient au moins au nombre des 
; demi-dieux. L’histoire d 'Enée dut à la puissance 5 

1 de Rome plusieurs représentations figurées, et 

, la même puissance assigna aux traditions de la 

fondation de cette ville une place parmi les my- 
thes grecs; cependant le groupe seul des Jumeaux 
, sous la louve peut se vanter d'avoir eu une vie 
, véritablement plastique. 

, 1. Mythe Crétois. Europa § 357. 4. Talos (avec in— 

, scription ) sur des monnaies de Pbæstos , Cab. d’Allier, 

\ pl . 7 , 5. Le Minotaure et Ariadne § 418, 1. 390, 3. De- 

dale e t Pasiphaë , L. 71. Winck. M. I. 93. BouiLL. ni, 

) 52. Clarac pl. 164. G. M- 487. Cf. 486.; tableau, M. 

I Borb. Vil, 55.; sujet de l’art souvent répété, Virg. Ætf. 

. VI, 24. Pétrone 52. Philostr. 1 , 16. Pose des ailes d'Icare, 

j sarcophage à Messine , Houet il , pl 75. Ilirt Toelken’s 

. Kunstbl. ii. p. 73.; camée, M. Borb. ii , 28. ( Créta 

| assise auprès , en costume léger de chasseur ). La chute , G. 

j _ M. 488. 89. Zoega BaSS. 44. 

► 2, Taras ei Phalanthe dans un groupe de statues, Vans. 
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X, 13. Taras sur un dauphin , monnaie de Tarenle, Byzas 
sur des monnaies de Byzance. Cf. Millin P,, gr. 47. Cydon 
sur des monnaies de Cydonie. Tios sur des monnaies de 
Tiane, Vise. ÏCON. Gr. pl. 43,16.; Adramyltos (?) Ibid. pl. 

43, 15. Cyzique sur des monnaies de la Tille du même nom, 

G. M. 421. Eurypylos , roi des Cétéens, sur des monnaies 
dePergame, Mionnet Suppl, y. pl. 4, 1. Pergamos y.rLv- 
ty)ç ibid. Àthymbros sur des monnaies de Nicée. Midas avec 
le bonnet phrygien sur des monnaies de Midaion et Prym- 
nessos. Sur Leucippos § 378 , 3. Avellino Opusc. div. 

1. p. 199. Sur des monnaies Syracusaines Leucaspis , Tor- 
rem. TV. 78. 11-14. , sur des monnaies de Messine. Pke- 
rœmon , Ibid. 50, 6., sur des monnaies de TyndarisAgathyr- 
nosy Y. Duc de Luynes , Ann. d. Inst. il. p. 308 et s. Un 
héros gigantesque sur des monnaies de Segeste, vraisembla- 
blement Egestes de Troie , Noehden 8. Epidiüs NüNCIONUS 
. sur des monnaies de Noceria (selon Avellino), Millingen 
Méd. In. pl. 1,7. p. 14. Des fondateurs de villes histori- 
ques, comme Gbrgos , frère de Periandre , sur des monnaies / 
d’Ambracie, R. Rochette Ann. d. Inst. i. p. 312. M. I. 
pl. 14. Docimos sur des monnaies de Docimie. Ciî.\Vaillant 
N- ÏMP. Gr. ed. SEC. p. 305. R . Rochette p. 245. 

3. Æneis, Cod. Virg. G. M. 645-652. Shehtraie VlR- 
gil. L. 1750. Le Virgile d’IIeyne , la seconde édition sur- 
tout. Enée portant Anchise sur des monnaies dTlion , de 
Segeste ( Torrent. TV. 64 , 2 et s. ) et des monnaies romaines, 
contorniates , lampes ( Bellori m , 10.), gemmes, M. 

Flou, ii, 30, 23. Impr. d. Inst, ii, 62., vases peints, 
Micali TV. 88, 6. R. Rochelle pl. 68, 2. 3. , marbre de Tu- 
rin, pl. 76, 4.; dans un tableau de Pompeï, la scène est re- 
présentée par des singes, Pitt. Erc.iv. p.312. Enée auprès 
de Didon avec une représentation intéressante de Carthage ( 

. et des dieux protecteurs de cette ville, dans un bas-relief des 
bas-temps deTépoque romaine, PCI. Vil, 17. Cf. Beschr. 

Roms iï, 11. Beil. p. 9. Statue Barberini et du Vatican , 

Didon se donnant la mort, PCI. il, 40. B. 10. La statue 
Antuol. pal. plan. IV, 151. , diffère totalement de la pré- 
cédente, Cf. sur les repr. figurées de Didon, Heyne Virg. 

T. vi. p. 762. Didon abandonnée par Enée qui s'éloigne à 
force de voiles, auprès d’elle des femmes à son service et la , 
figure de l’Afrique , tableau de Pompeï, M. Bord, ix , 4. 

( Cléopâtre selon Cirillo ). Origine de Rome à l’autel de ! 

I 

i 
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Claudius g 421 . 1 . , et à la statue du Tibre g 409 , 5. C7a- 
rac PL. 176. Enée et !o truie d’Àlba sur Tautel du Vatican 
(d’Augustus ), R. Rochette pl. 69. La truie avec les trente 
petits cochons, sur des gemmes; aussi bien PCI. vu, 52. 
Enée> revêtu du costume d’an empereur des bas-temps, sa- 
crifiant la truie , bas-relief G. di fir. ni , 119. ( selon l’é- 
diteur ). Rea Silvia g 579, 5. Romulus et Remus sous la 
louve (lupa tereti cerviçe reflexa, Virg. JEnsd. viij, 
653. ) , sur des monnaies de Rome et d’Ilion , N. Brit. I , 
19. 9 , 18. g 184, 1 . ; sur des gemmes, G. M. 655. Impb. 

D. Inst, u, 64. 65. ( le berger Fauslulus dans la Sisyra et 
Rome à côté ); bas-relief, G. M. 657.; statue g 174, 1. 
Les monnaies de Capoue , N. Brit. 2, 14. font allusion à 
une tradition locale semblable. Les bergers écoutant, G. DI 
FIR. Intagl. 56 , 1, Passeri Luc. m 1. 2. Romulus Spo- 
lia opima , G. M. 658. La Tarpeia accablée sous le nom- 
bre des boucliers Sabins , sur des M. do la G. Titüria. 
L’enlèvement des Sàbines , sur des monnaies , G. M. 
658*. M. de Constance, M. Flor. iv, 100. 

% * 

II. SUJETS DE LA VIE HUMAINE. 

• A. D'un genre individuel. ir • ' 

• - " • # 

- - : , y ♦ , ' * . . ♦ 

1 . Compositions historiques . 

§ 425. L’art grec est dans sa nature une pro- 1 
duction tellement intime de l'âme et se trouve, 
dans le cours de son développement historique , 
uni par des liens si étroits à la religion, à la my- 
thologie et à la poésie , que la représentation de la 
vie extérieure ne peut toujours occuper dans ses 
conceptions qu’une place secondaire, et là même 
où l’expérience extérieure fournit à l’artiste une 
matière favorable , les représentations de faits et 
d’actions isolés déterminés sont plus rares que la 
conception du phénomène dans ses traits généraux. * 
En Grèce cependant, la peinture dont le dévelop- 


» . . ' * 

\ 1 . ’ 
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i pement coïncide avec la guerre contre les Perses 

; et dont les œuvres ne tiennent au culte (§ 73, t.) 

i que par des liens assez faibles, montre, sous l’in- 

|, ' fluence de ces deux circonstances, une tendance 

r plus marquée que la plastique vers la glorification i 

ij de faits historiques et la représentation de vic- 

>' . toires actuelles ( § 136, 2. 141 , 5. 165, 6.). La 

|; vie des philosophes et des poètes fut elle-même 

i 1 S comprise dans le domaine de la peinture. Dans 
la plastique au contraire . si l’on fait abstraction 
*' du choix des mythes ( § 90 , 3. 91,3.) par al- 

jl - Iusion à des évènements historiques, les compo- 

> sitions historiques sont rares avant l’époque ; 

' * d’Alexandre,. Cependant il faut signaler un cer- / 

* tain nombre d’histoires remarquables et mer- 

veilleuses, de traits de grande piété, d’amour, 

; tels que ceux des frères de Catane., d'Héro 

». et Léandre et plusieurs autres, comme ayant 

î joui dans la plastique et dans la poésie pres- 

; 5 que des droits des mythes. Les compositions his- I 

' toriques proprement dites furent au contraire 

J beaucoup plus fréquentes chez les Romains, dont 

les arcs de triomphe et les colonnes honorifi- 
£ ques offrent le développement complet des grands * 

J exploits guerriers de l’époque impériale , et les 

| monnaies représentent immédiatement et non 

j plus seulement sous une apparence mythique, ' 

i • maints évènements , dans les premiers temps à 
i titre de distinctions accordées à quelques familles, 

< ensuite comme des actions glorieuses des empe- 

j 6 reurs; mais à Rome même les sujets historiques 
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' - sont rarement pris en dehors des limites de ce 
cercle de monuments. Les apothéoses peuvent 7 
être difficilement rangées au nombre des évène- 
ments historiques, car elles forment le passage du 
1 monde des sens, du monde phénoménal, à un 
autre monde regardé comme divin. Dans les com- 8 
positions ou sujets guerriers des monuments élevés 
à la gloire des armées romaines, les Germains, 
Daces, Parmathes, Sarmates, y sont représentés 
avec leur caractère national ; c’est donc peut-être 
ici le lieu d'observer que l’art antique a montré • 
dans le dessin des races étrangères beaucoup de 
goût pour saisir et rendre exactement la physio- 
nomie particulière à chaque peuple. 

1. Cette- vue est due en grande partie à Winckaïmann , 
qui considérait Immigration des Héraclides comme le sujet 
le moins ancien de la plastique. Il est meme douteux ici que 
les trois héros auprès de l'urne, qui se voient sur des gem- 
mes , soient les Héraclides tirant au sort. Winck . ni. p. 
xxvh. 

I - , « é 0 f lk * !•* ’t 

2. Dans Philostrate nous trouvons au nombre des sujets 
de tableaux , Panthia, Rhodogune, Thémistoclo en Perse, 

I Pindare enfant et Sophocle. Au dire de Lucien DE mor- 

te Peregr. 57. l ? entretien de Socrate avec ses disciples . 
daas sa prison fut souvent représenté en peinture. Noce de 
’ Masinissa et deSophonisbe, peinture murale d’Herculanum, 

; 'Vise. IcoNmRom. pl. 56. M. Borb. 1 , 54. Noces d'Alexan- 
dre § 215,1. Crésus sur le bûcher ( se confiant dans la clé- 
mence des dieux pour éteindre l'incendie); vase peint de 
l Yolci ( le seul de ce genre ) , M. I. d. Inst. 54. Welcker 
Rhein. Müs. ii. p. 501,. • ’ 

i r r . . « * 

I 3. Groupes et bas-reliefs historiques § 119, 2. a. et à la 

fin , § 150. 5. 159, 2. 5. Olhryades sur des gemmes , si c'est 
» lui ( Yic. ), Lipp. i, il, 66. 67. et ailleurs. La femme 

. poète Argienne Telesilla s’armant, Paus. il, 30, 7. Le 

. rapport du bas-relief étrusque, Inghir . Mon. Etb.i, 65. 


/ 
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64. h VEchetlo* de Marathon est très-douteux. Coupe d'ambre 
« (g 315 , 3. ) avec toute l’histoire d’Alexandre. Bas-relief de 
GlALLO antico de Laurentura avec une symbolisation de 
la bataille d'Arbèle, Fea notes A Winckelm. III, 441. 

G. . M. 564. Alexandre et Diogène, Zoëga Bass. 50. Cf.' 
aussi Boissard 1. tb. 81 . Démosthène sur l'autel de Calauria, 

' bas-relief en terre cuite , Fea notes A WlNCKELM. II. 
p. 256. / : : \ ' 

*: ' • >•»'' • y ' r • ' , . •' ■> . ' -• ■ | * V ..y 

4. Les frères Cananéens au temple d'ApolIonis g 159, 2. 
sur des monnaies de Catane ( Torrem . TB. 25. ) et de Sex- 
tus Pompée, Çiaudien Eidyll. Yll. chante les statues. Ci - 
mon allaité par Pero, Valer . Max. y. 4. ex. 1. (qui men- , 
lionne hujus FACTI pictam imaginem), peinture murale, 
M. Borb. i, 5. L'histoire d'Héro et Léandre se trouve re- 
présentée sur des monnaies de Sestos ( Mionnet Suppl. 1. 
pl. 8. ) et d'Abydos y. pl. 5 , 5. Gcfames ( Lipp. 1,11, 62.) 
et sur descontorniales avec la même simplicité. 

5. Y. § 200 *2. 204, 2. 206, 4. 207, 6. 209 , 4. Frag- 
roent d’un combat des Romains contre leg Daces, à ce qu'il 
semble, L. 349. Clarac pl, 144. Morceaux plus considéra- 
bles descènes semblables, G. Giust. u , 71. 72. Combat des 
Romains et des Marcomans ( Blackie Ann. d. Inst, m, p, 
287. Pergameniens et Gaulois ,. selon R. Bochette Bullet. 

. ÉfNÎY. Sct. yji. 1830. p. 568.) sur le sarcophage de la Yi- 
gna Ammendola , M. I. D. Inst. 50. 31. — Sur des deniers 
de la république il n'y a que la symbolisation de faits histo- 
riques qui y ait trouvé place, comme Emilius Lepidus po- 
sant le diadème sur la tête de Ptolém. v. ( Morelli G. Æmi- 
Lia , 8. ); Jügurtha enchaîné ( G. Cornelia); la soumis- 
sion du roi A retas et du juif Bacchius en Arabie ( G. 
Plautia et Æmilia), Stieglitz p. 97 et s. Sur les mon- 
naies impériales c’est surtout le souyenir des MENERA , CON-* 
giaria et OPERA publjca qui se trouve consacré; mais on 
y trouve aussi d'autres entreprises des empereurs perpé- 
tuées, telles que les expéditions- militaires de Trajan, les 
voyages d’Adrien. — Alimentariæ faustinianæ, Zoëga 
Bass. 32. 33. -*• -v-v ;• 

6. Le Curtius, Y. Borghes. St. i, 18., du Bernini ; 
le cheval seul est antique. Les pierres gravées représentant 

H. Coclès, M. Scœvola , Curtius, M. Flor. ir, 56. sont 
évidemment modernes; celle sur laquelle se voit la mort de 
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CIcopàtre ( Cf. § 314 , 5. ) est d’une authenticité douteuse ; 
celle qui représente la mort de César ( Lipp. 1,11, 279. ) 
n’est pas antique. Sur l’anneau-cachel de Sylla se trouvait re- 
présentée la livraison de Jugurtha, Plut. Sylla 3. Roscius 
était ciselé en argent, au moment où enfant il était enveloppé 
par un serpent, Cic. dediv. 36. Domitien réduit à la der- 
nière extrémité par les partisans de Yitellius, composition 
d’un bas-relief, Tac . H. m , 74. Commode sous ia figure 
d’Isis représenté avec les traits d'un portrait sur une mo- 
saïque, Spartian Pescenn. 6. Les honneurs divins rendus 
à Eliogabale, dans un tableau , Hérodien , y, 5. — La re- 
présentation resserrée dans le cadre étroit d’une pierre gra- 
vée des évènements arrivés à la leg. xi. Cl. P. F. offre de 
l’intérêt, M. Flou. 11,19; Lipp, 1,11, 451. — Les statues 
quelquefois très-belles des rois barbares prisonniers (par ex. 
Maffei Racc. 56. du forum Traj yni, Cf. Montf. iv, 148. 
Clarac PL. 330.) n’occupaient cependant qu’une place se— 
daire dans les monuments honorifiques. Tiridale? L. 446. 
Clarac FL. 536. Cf. § 412 , 5. (SlLENCE ). 

7. La G. M. 671-684 offre le rapprochement des prin- 

cipaux monuments de la consécration des empereurs ; l’em- 
pereur porte un aigle, l’impératrice un paon, Adrien dans 
le bas-relief PCI. V, 26. (comme Hercule) puise l’immor- 
talité dans une coupe. Sur des monnaies de Marc* Aurèle le 
trône de Junon désigne Symboliquement la consécration de 
Fausline , Pcdrusi Vin; 18 , 5. Le sujet du diptyque G. M. 
659. a aussi rapport à une apothéose tardive, mais non pas à 
celle de Romulus. Sur I’Ara Augustea trouvée à Ravennes 
( Gori Gemmæ àstrif. ni. p. 137.) Claude semble être 
reçu au nombre des dieux de la famille Julia. Cf. 201 , 6. 8. 
202,2. 206; 4. . *. * ‘ / 

8. Y. à ce sujet Blumenbach COMMENTAT!. SOC. GOTT. 
XVI. p. 175. Les Egyptiens sont dessinés déjà d'une ma- 
nière très-remarquable sur un vase de Yolci, Micali TV. 
90., la statue de l’Indien ivre, Callistr . 5. avait quelque 
chose du nègre ", Cf. Philoslr . Apollon, il , 22. On voit 
représentée sur un tableau sépulcral de la Cyrénaïque , la 
vie d’une négresse esclave. Pacho pl. 54. Nègre (dont les 
restaurateurs seuls ont fait un nègre) L. 354. Clarac PL. 
322. Yalet de bain éthiopien , PCI. m, 35. 




■. , 2. Portraits . 

-, « 

. i • 4 . . 

b » • _ * ' j 

1 § 426. Les portraits ( àvôp.âvre; ) nés des ef- 
forts faits pour honorer les vainqueurs des jeux 
sacrés , et qui conséquemment se trouvaient dans 
l’origine comme d’autres représentations figurées, 
liés au culte des dieux, furent multipliés à l’in— 

. fini, à la chute du véritable républicanisme,. par 
l’ambition politique et la flatterie des derniers 

. temps de l’antiquité ( Y. § 88. 89. 122,3. 129, 

2 5. 130. ; 3. 160. 183, 2. 201 et s.). Ils étaient 
pour la plupart exécutés en bronze, quelques- 
uns à peine se firent en marbre; outre la repré- 
sentation de la figure entière , la forme du buste 
et du bouclier fut usitée , surtout lorsque les por- 
traits devaient être exposés en série considérable; 
les portraits peints, quoique réservés ordinaire- 
ment aux . galeries des famiiles, ne sont pas sans 
exemple parmi les images honorifiques élevées 

3 publiquement. Dans l’origine, les images des 
individus n’étaient que des représentations, trai- 

. tées avec plus ou moins de liberté, du caractère 
physique et moral de ces mêmes individus; insen- 
siblement ils devinrent de véritables portraits 

*(§ 88. 124,2. 130,5.). D'un autre côté l’art 
produisit des portraits d’hommes des temps pri- 
mitifs de l’histoire à peu près comme des héros, 
en puisant les traits qu’il leur donna dans leur 
caractère connu, leurs sentences, leurs poésies , 
comme la tête d’Homère conçue de la ma - 
niére la plus sublime , les statues des sept Sages 

i • , 

, . 
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cita tête riante de Socrate, imitée de celle de 
Silène, d’après les traits du symposion de Pla- 
ton . A l’époque des études savantes en Grèce , les 5 
portraits des écrivains, surtout des philosophes, 
formaient une branche très - considérable de 
l’art, cultivée par un certain nombre d’artistes 
exclusivement, sans doute par le motif qu’on 
s’efforçait d’en compléter autant que possible 
la suite nombreuse pour l’ornement des musées 
et des biblioihéques ; les anciens artistes mon- 
trèrent un talent merveilleux pour exprimer jus- 
que dans leurs moindres détails les études par- 
ticulières et le caractère littéraire dé ces hommes 
célèbres. Nous possédons encore aujourd hui plu- 6 
sieurs bustes authentiques des hommes d’état les 
plus considérables d’Athènes. Des princes au con- 
traitre, si souvent représentés dans l’antiquité 
sous la figure humaine idéalisée ou avec les 
traits communs à tous les hommes (§ 160. 201.), 
un très-petit nombré, si l’on en excepte Alexandre- 
le-Grand, sont venus jusqu’à nous, sans doute 
par la raison qu’à l’époque romaine on n’en fit 
pas collection. Les monnaies, au contraire, à 7 
partir d’Alexandre nous offrent une revue com- 
plète des dynasties sorties de la race hellénique 
et des familles princiéres de l’Orient qui cher- 
chaient à imiter les mœurs des premières. 

1. Il est vraiment singulier que selon Hygin f. 104. Lao- 
damie , pour avoir chez elle un portrait de Protesilas, ait 
simulé un culte divin, Cf. Ovide Her. 15, 152. Les tragi- 
ques placent à l’époque héroïque l’usage des images peintes ou 
sculptées pour remplacer des amantes absentes, Æsch . A G* , 

Archéologie^ tome S. Yf 
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405. Fur. Alc. 349. Cf. Viscontii, p. 2. Lobeck Aglaoph. 
1002. et 1007. (Il est peu vraisemblable que les * Ep/za$>pd- 
Sltoi, Theophr. Car. 16. aient été majorum Uthiusque 

8 EXUS EFFIGIES CUBICÜLARES SUB SPfcClE HEKMAHUM . 

BIFORMIUM CONS ecratæ).— — S il faut en croire Démosthène, 
ee fut après le meurtre des trente tyrans, §89., qu'on éri- 
gea pour la première fois une statue à Conon : on en éleva 
plus tard à Çhabrias (outre C. Nepos Chabr. 1. Y. Aristote 
JltlET. m, 10.), à Timothèeetà plusieurs autres. Lediscours 
d Iphicrale contre Ilarmodius, descendant du meurtrier des 
tyrans (ArUl. Rhet. il, 25, 6. 8.), semble avoir été inspire 
par le désir de contester à ce dernier tout droit à une statue 
Semblable, cet honneur n’appartenant qu’à sa famille, Cf. 
Démosth. contre sept. p. 462. V. en outre A. Wcslermann 
DE PUBL. ATH. HOKOR. p. 14 et 8. 

2. Aussi àvâpiavroTroioi, STATUARIï , est-il pour fondeur 
en airain. Les monuments de ce genre que nous possédons 
en marbre , sont pour la plupart des imitations romaines. 
Sur les bustes § 350 , 3 , les porli ails- boucliers §314, 3. 
351 , 4. Tableaux-porlraiis , comme images honoriGques , 
surtout dans I* Asie- Mineure , comme par exemple l’Anaxe— 
nor Citharoede avec le manteau de pourpre de Jupiter Sosi- 
polis à Magnésie, Strab. xiv, 648. Cf. § 210, 3. 

3. Le précepte célèbre qui voulait que les statues d’a— 
Ihlètes ne fussent pas plus grandes que nature (V. en- 
tre autres Lucien pro im ag. il.), devait établir une ligne 
de démarcation marquée entre elles et les représentations 
figurées des héros ordinairement plus grandes que na— 
ture. Les ho/xirpYiroi àvÆpiàvrEs du serment des Archontes 
«Uiques ont un rapport intime avec les précédentes; mais il 
faut se garder de confondre avec elles les St. Iconicæ, vé- 
ritables statues-portraits, que l’on éleva tout naturellement, 
depuis Lysicrate, aux citoyens trois fois vainqueurs, §88. 2. 

4. Parient desideria non traditi vultus, sicut 
m Homero evenit , Plin. xxxv, 2. L’admirable tête 
Farnèse d’Homère ( Tischb . Hom. i, 1.) montre le v / y *ù 

Christodore, 322. Les têtes du Capitole fig. dans 
I isconli 1 , 1 . sont moins dignes d’Homère. Les monnaies 
d’Amastris ( M.. S.Clem. tb. 6, 9. ) et d’Ios , et les con- 
formâtes ont des têtes d’Homère dont les traits diffèrent. 
Les monuments homériques plus haut § 314, 5. 399, 2. 
G. M. 543-549. Quelques sculptures douteuses , R . Rochette 

• i * 
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M. I. pl. 70. ( actions de grâces d'une famille àEsculape et 
** à Hygée?) et 71 , 1. p. 420i Les sept Sages de Lysippe et 
Y Esope ( Ant. pal. PLAN. 332.) appartiennent sans aucun 1 
doute aux won tradjti vültüs d’après lesquels les Her- ' 
mès de la villa de Cassius, avec inscription , et l’Esope de lâ 
villa Albani, sans inscription , doivent avoir été exécutés. 

La statue de Solon à Salamine, qu’Eschine donne pour très* 
ancienne , n’a cependant pas dû lui être érigée 50 ans avant 
Démoslhène, de falsa leg. p. 420. Sur le Socrate de Ly- 
sippe, Ding. L. 11 , 43. Cf. Visconti PL. 18. ( sur les gemmes 
de Socrate, la plupart allégoriques ou capricieuses, Chi flirt 
Socrates). Ghrislodore et l'énumération seule des statues de 
femmes , ouvrage de maîtres grecs, dans Tatian adV. Gft. 

52. p. 168., montrent surtout quelle dut être la richesse 
des Grecs en statues, même à celte époque reculée. 

5. Sur les images des savants, Pline XXXV, 2. XXXIV* 

19, 26 et s. Cf. g 122, 3. Bustes de savants comme orne- , 
ments des musées, vraisemblablement déjà à Alexandrie et à 
Pergame, comme dans celui d’Asinius Pollion , ensuite aussi 
des collections particulières , Pers. Puol. 5. Jut>. n , 4. VII, 

29. Lipsius de BIBLIOTH. 9. Gurlilt. p. 240. Cf. g 30$, 4. 
-—Sur la finesse avec laquelle le caractère était saisi, V. sur* 
tout Sidonius Apollin. Epist. il, 9. Le géomètre Eu- 
clide était représenté courbé en deux, Chrysippe le dactylo* 
nomiste avec les doigts crochus, Arate comme chantre des 
astres avec la nuque du Cou renversée en arrière ( tout cela,' 
il est vrai, uniquement d’après le témoignage des écrivains). 

On voit les deux derniers Ggurés de cette manière sur des 
monnaies de Soli ( Vise. PL. 57, 1.), Visconti reconnaît 
Chrysippe d’après ces médailles dans un buste de la villa 
Albani. 

Les monnaies nous ont conservé les traits des philosophes, 
Pythagore (ThtQ&.yopriq £a/*twv,CAB. D’Allier, pl. 16,16. 

Cf. § 183.1.), HéracliteetAnaxagoras(Pùe. PL. A, 2.)des 
bustes authentiques, ceux de Socrate, Platon, Carneades, 
Theon de Smyrne , Aristote (statue du palais Spada), Théo- 
phraste, Antisthènes, Diogène ( statue intéressante dans le 
palais Spada ), Zenon le stoïcien ( dont Visconti prend le 
buste à Naples pour celui d’Eleate , et attribue au stoïcien • 
un autre buste qui ne lui appartient pas; l’excellente statue 
d’un homme âgé, vêtu du tribon, M. Cap. 1 , 90. Bouill. 

. n , 26. n’appartient à aucun des deux), Chrysippe, Posi* 
donius, Epicure etMétrodore, Hermarque. 
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Sur les monnaies nous retrouvons les portraits des poètes 
Àlcée, Sapho ( les bustes sont d’une authenticité douteuse , 
et le vase publié par Steinbiichel à Vienne, si l’inscription 
est authentique, ne peut pas être regardé comme un véri- 
table portrait de cette femme poète , dont les traits ornent 
au contraire la monnaie de bronze publiée par Allier de 
Hauteroche Notizie intorno a saffo di Ereso. 1822. 
Cf. Plthn Lesbioca. p. 189 et s. Gerhard Künstbl. 1825. 
n. 4. 5. Broensled Voy.ii. p. 281.), Anacréon, Slesichore 
( copie fidèle de la statue du même poète mentionnée par 
Cic. Verr. h, 35.). Ouvrages en marbre, Sophocle (du Pry- 
. tanée d’Athènes (?), M. Worsl. 1,2, 1.), Euripide (Sta- 
TUETTA. L. 65. Winck. M. 1. 168. Clarac PL. 294. impor- 
tante sous le rapport littéraire ), Ménandre et Posidippus 
( statues pleines de vie et de vérité, mais exécutées avec une 
certaine mollesse et négligence , PCI. ni , 15 , 16. Bouill. 

ii, 24. 25. Schlegel Dramat. poes.1. à la fin), Mos- 
chion. 

Parmi les orateurs nous possédons les bustes dTsocrate , 
de Lysias, Démosthène et Eschyne (ce dernier figuré aussi 
dans Millingen Un. Mon. ii, 9.; on reconnaît en lui aussi 
bien le rov x«>àv àvtSptavra, qu’en Démosthène le chaud pa- 
triote), Leodaraas. Historiens : Hérodote et Thucydide. Rhé- 
teurs : Epaphroditus , OElius Aristides ( sur la statue du 
Vatican de i’APISTIAHS 2MÏPNE02 V. Mai SCRIPT. 
yet. nova coll. 1. p. Li. Gerhard Beschr. Roms ii , 11. 
p.350. ). Un rhéteur victorieux d’Alexandrie, Amalth. 

iii. pl. 8. Médecins : Hippocrate, Esculape et autres (sur- 
tout en miniatures). 

6. Parmi les hommes d'état athéniens , il existe des bustes 
authentiques de Miltiade (Cf. Paus. x, 10.), Thèmistocle, 
( celui que Visconti donne comme tel est encore d’une au- 
thenticité douteuse ; au contraire , sur des slalères de Lamp- 
saque une tête barbue avec le boDnet des marins et la cou- 
ronnede laurier, avec le caractère del’individualité, représente 
sans aucun doute Thèmistocle, l’ancien maître de Lampsa- 
que), Périclès (selon Ctesilas § 122., le casque couvre la tête 
pointue, un buste à Munich , 186. porte encore la coiffure 
ionique des anciens Athéniens ) , d’Alcibiade dont les por- 
traits avaient été très-multipliès à l’époque où il vivait, et 
dont l’Hermès, PCI. VI , 31. , répond fort peu à la réputa- 
tion de beauté qu’on lui a faite , Cf. Welçker Zhsxcûr. p. 
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457. Aspasîeest la prenuère femme dont il existe un por- 
trait authentique dan* un buste du PCI. VI, 50. La noble- 
figure M. Borb. 1 , 50. Neapels Ant. p. 105. a été arbi- 
trairement nommée Aristide. Visconti a lui-cnêine renoncé à 
Tidée de voir un Phocion dans la belle statue PCI. n , 43. 
Bouill. ii, 2o. Cf. vu. p. 100. — La statue du Lycurgue 
Spartiate PCI. m, 13. est d une authenticité douteuse. Sur 
Alexandre § 150, 4. 160, 2. Le porli ait d'Alexandre était . 
beaucoup porté à litre d’amulette, Trebell. TrIG. 14. Une 
gaine avec la tête d’Alexandre à Dessau ( avec des cornes de 
bélier et le diadème. Kunstbl. 1830. n. 37. ). Les contor- 
niates représentent aussi sa postérité sous l’emblème du 
dragon. - . « 

7. Les monnaies de Gélon et d’Hieron ou ont été frappées 
plus tard en l’honneur des vieux tyrans ( selon Vise . ), ou 
appartiennent sans exception à Jlieron il et k Gélon il , au 
fils d’Hieron n ; celles qu’on attribue à Théron sont en partie 
iausses, et en partie mal interprétées. Visconli n. p. 79. nie 
avec raison l’existence prétendue de portraits de rois macé- 
doniens antérieurs à Alexandre et voit des têtes de héros là 
où on a vu les lètes de ce monarque. — En ce qui concerne 
les tètes des rois de Macédoine, de Thrace (à peine des der- 
niers temps de l’indépendance de ce pays, car le prétendu 
Lysimaque n’est autre qu’Alexandre) , de l’Epire, de l’Illy- 
,rie, des Pæoniens, des tyrans siciliens (je laisse de fêté 
Sparte, car la tète de Cléomcne n’est rien moins qu’authenti- 
que ) , des princes de Pergame , Bilhynie (au nombre de 
celles-ci les têtes des reines inconnues Orodaltis et Musa— 
Orsobaris) , des rois de Cappadoce , du Pont ( depuis avant 
2G8 jusqu’à 40 après J. -C. ), du Bosphore (dès avant 289 
jusque 320 après J. -C.), et des rois arméniens, aussi bien 
que de quelques petites dynasties do la Cilicie, des Séleuci- 
des , des derniers rois de Commagène et autres localités sy- 
riennes, d’Osroene, de la Mésopotamie et de Caracene , des 
Hérodiades, des Arsacides, des rois grecs de laBaclriane, 
des souverains Indo-Helléniques et Indo-Scylhiques ( V. 
Todd. Trans. of THE Asiatic soc. i, 11 . p. 31 5. Tychsen 
Commentât, rec. soc. Gott. vi. p. 3. Éothler Méd. 

GRECQUES DE ROIS DE LA BACTRl ANE. PET. 1822. SUPPL. 
1823. Mf.m. Rom. iv. p. 82. Schlegcl N. Journ. Asia- 
tique. 1828. p. 321. R. Rochette Journ. DES SaV. 1834. 
Juin, Julll, ) , des Ptolémées, et des derniers princes de la 
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Cyrénaïque et de la Mauritanie, je irenvoie à i’ ouvrage ca- 
pjtal de Vtscofitir» 

c te VT i u -' T ' ‘V 

1 § 427 . A Rome , les portraits des rois et des 
particuliers des premiers temps de la république 
paraissent avoir été copiés sur les images en 
cire de l’atrium des maisons romaines ; cesima- 
ges étaient elles-mêmes tantôt de pures figures 
idéales, comme par exemple pour les premiers 
rois, tantôt composées à l’aide des traits de fa- 
mille de leurs descendants. C’est à partir de Sci- 
pion- l’Africain l’ancien seulement qu’on peut se 
vanter de posséder des bustes authentiques ayant 
véritablement tous les caractères d’un portrait. 
Sur les monnaies , le portrait de César fut le pre- 
mier à y être placé de son. vivant, surtout sur 
les monnaies frappées dans les provinces de l’em- 
pire;; tæt --exemple fut suivi par les meurtriers 

2 de César et les triumvirs. L’iconpgraphie de l’é- 
poque impériale romaine a été, plus haut ( § 201 
et s. ) , signalée comme la source principale de 
l’histoire des arts à cette époque ; elle est com- 

3 plète, tandis que le nombre des bustes des poètes 
et des savants romains connus aujourd’hui est 
beaucoup moins considérable que celui des Grecs. 

* Les découvertes d'Hérculanum nous ont appris à 
connaître ja quantité de statues honorifiques et 
l’excellence de quelques-unes, — au milieu de vé- 
ritables objets de fabrique, érigées par les muni- 
cipes romains. 


A- ' J 


1. Sur des monnaies de familles les têtes de Romolus 
Tatius, Numa (jusqu’à un buste) et d’Anco9, dans Vuconti , 
Cf. Stiegljts N, y* J*, pôji. p. 96. g 183. 1* Ensuite Ja- 
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niusBrutos, Postbumins Regillensis et autres. On reconnaît 
les bustes de Scipion à l’égralignure cruciforme sur le front. 
Annibal, Vite. ICON. Gu.pl. 55, 6. 7. Quinciius Flaminius, 
§ 1 62, 4. Sylla n’a pu être reconnu que sur des monnaies d’O. 
Pompeius Rufus; Pompée, que sur celles de ses fils. Statue 
héroïquede Pompée dans le palais Spada, Maffei RaCc.127. 
Contestée par C. Fea OsSERV. 1812., défendue par G. A. 
Gualtani 1813., et par Visconti également 1. p. 118. Il 
existe de César surtout une statue Farnèse et un buste au 
Capitole. — Edm. Figrelius de stàtuis 1LLUSTR. Roma- 
jhorum. Holmiæ. 1656. % . 1 V 5 

2. A l’égard des suites des empereurs, on a dû très-proba- 
blement, sous l’antiquité même, chercher à les compléter, car 
si un seul portrait dé Domilien a pu échapper à la destruc- 
tion ( Procope Hist. auc. 9. p. 296.), il en exista bientôt 
d’autres. Cf. §201 , 4. 5. Les bustes de Yilellius appartien- 
nent au 16 e siècle; cependant on regarde celui du musée de 
Mantoue et le buste colossal du même emp. qui se voit à 
Vienne, comme d’une authenticité non douteuse. 

5. Les conlorniates nous ont conservé les portraits au- 
thentiques, mais peu fidèles, dcTérence, Accius , Saluste, 
Horace , Apollonius de Thyane, A ppulée ; de Virgile nous ne 
retrouvons les traits que sur les miniatures du Vatican et du 
manuscrit de Vienne Cf. Pescïir. Roms ii , 11. p. 347. 
( le buste de Mantoue , M. Nap. iv, 73. n’est pas antique). 
Bustes de Térence, Q. Hortensius, Cicéron ( il existe de ce 
dernier un grand nombre de bustes non authentiques, Pau— 
thenticité de celui de la maison Mattéi, maintenant à lord 
Wellington, a été défendue par Visconti contre S. Clemenle ; 
un buste semblable se voit à Munich 224. Cf* Beschr. 
Roms, h, 11 . p. 8. ) , de Junius Ruslicus le jeune. Sénè- 
que nous est connu d ’unc manière certaine par le double Her- 
mès trouvé dans la villa Mattéi. Lor . re Seneca e Socrate 
1816. et dans les Atti. d. acc. Arch. ii. p. 157. Sur une 
gemme on voit une tête de Lucrèce (Lycr. ), Impr. d. 
Inst. ii,78. 

4. Famille de Balbus § 201, 7. M. Borb. il, 38-43. 
Les femmes d’Herculanum § 20!, 7. Le costume de la plus 
âgée est exactement le même que celui que porte Julia I)om- 
na,M. Franc, iii, 1S.; la tête non voilée des deux autres, 
suivant l’ancienne pratique de l’art ( Paus. x, 25, 2. Valer. 

Mw, YX, 3, 10.), fait reconnaître en elles des jeunes 

* 
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filles. Statues municipales ordinaires dans un grand nombre 
de musées, par ex Clarac pl. 551. Les statues de person- 
nages vulgaires notaient pas aussi rares qu’un grand nom- 
bre de personnes le croient (Beschr. Roms. i. p. 35^2,); 
tout le monde pouvait en élever , c’e*t ainsi qu'Hcrode Al— 
licus fil ériger les images de ses élèves personnifiés sous les 
traits de chasseurs dans un grand nombre de statues qui or- 
naient ses propriétés, Philoslr. V. Soph. u, i» 10. 

Bibliographie de l’iconographie. Les plus anciennes ico- 
nographies furenlcelle de Varron,§ 525, 7. ( elle consistait 
en 100 hebdomades, une épigramme paraît avoir accompa- 
gné chacun des portraits) et celle d’Allicus disposée sur un 
plan semblable, Plin.Corn. JNepos Ait. 18. Illustrium 
IMAGINES EX ANT. MARMOR1BÜS E BlBLlOTHECA FULVII 

Vrsini.1569. 70. Ilujstr. virorum utexstantin urbe 
EXPRESSI VULTUS COELO A UGUSTINI VeNETI-R 1569. IL- 
XÜSTR. IMAG. DEL Th. Gallaecs. 1598. ( répétition de 
l'ouvrage précèdent augmenté. ) Commentaire de Jo . Faber à 
ce sujet. 1606. Iconografia-daG. A. Canini, ed. M. A. 
Canini. R. 16b9. (trè*s-peu criliqne). Illustr. yet. phi- 

LOSOPUORUM, POETARUM, ETC. IMAGINES CÜM EXP. I.P. 

Bellori. R. 1685. Gronovius tues. ant. gr- T. i. u. 
m. (d'une faible utilité ). C . Q. Visconti . Iconographie 
GRECQUE. P. 181 1 . 5 vol. 4. 1 CON. ROMAINE. P. 1817. T. I., 
continuée par Mongcz T.n. lfe2l . m. 1826. iv. 1829 Gür- 
utt's versuch. ueberdie buestenkunde ( 1800). Ar- 
CHAEOL. seuil, p. 189. (Il faut beaucoup éclaircir les rangs 
du catalogue des portraits venus jusqu’à nous ). Uirl ueber 
DAS BILDN1SS DER ALTEN, SCUR.DERBERB. AKAD. 1814. 
p. 1. 

. V » * _ - • i f _ ' 
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B. COMPOSITIONS DU GENRE ABSTRAIT OU 

GÉNÉRALES. 

* • 

1 . Sujets religieux. 

* « * « *{ 

f $ 428 . Parmi les sujets des œuvres de la 
Plastique empruntés à la vie ordinaire , mais trai- 
tés dans un sens général, la plupart, par des mo- 
. tifs qui tiennent à l’histoire de l’art, ont rapport 


au culte de la divinité , aux actions et aux 
jeux qui se lient à ce culte. — Les cérémonies du 2 
culte, qui, sur les bas-reliefs grecs, sont traitées 
avec beaucoup de simplicité et renfermées dans ’ 
un cadre étroit , sont au contraire représentées 
sur les monuments de sculpture romains d une 
manière plus étendue et avec un plus grand 
nombre de détails. On voit représentés sur les 3 
vases peints, surtout des libations , des offrandes 
de toute nature , le couronnement ou la déco- 
ration des images des dieux , mais constamment 
avec la liberté ordinaire aux Grecs dans la ma- 
nière de traiter des sujets pris à un passé réel. 
On y reconnaît souvent les offrandes faites aux * 
morts, méconnues pour la plupart; en effet, des 
cippes ( § 301.) sur lesquels on lit des noms, 
ornés de casques , de vases , des colonnes quel- 
quefois, ou même des beroa en forme de temples 
( 297 , 8. ) dans lesquels des armes sont appen- 
dues, des vases dressés, des branches d’arbre 
suspendues, et où se voit souvent la ligure du 
défunt avec les traits d’un • véritable portrait , 
sont soigneusement honorés d’une espèce de 
culte, surtout par les femmes de la famille, au . 
moyen de l’action de ceindre des bandelettes, de 
verser de l’huile, du vin des phiales et des car- 
chesiums ( § 301. 302. ) qui renferment ces liqui- 
des, et d’offrandes diverses dans des corbeilles 
( xavà § 303. ) et de petits coffrets ( xiSwTia § 300.). 
La représentation du héros sous la figure d’un 5 
héros, avec des attributs de la vie du gymnase 
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et de la chasse, telle qu'elle s’observe commu- 
nément dans des peintures de vases , se retrouve 
aussi sur les piliers funéraires dans des bas-re- 
6 liefs de style grec ancien. C’est une chose égale- 
ment intéressante à considérer, que l'érection ou 
la consécration ( ) d ‘herniés et de statues, 

rendue claire et visible sur les monuments de 

m * 4 

l’art antique et notamment sur des gemmes. Les 
personnages qui prenaient une part active aux 
sacrifices, aux offrandes, surtout quand leur 
emploi entraînait avec elle des attitudes qui se 
prêtaient aux exigences de l’art, étaient repré- 
sentés dans des statues au moment même de l’ac- 
tion, souvent dans un style particulier et pour 
ainsi dire réservé à ces sortes de compositions,, 
comme les canéphores et les autres jeunes filles 
chargées de fonctions dans les sanctuaires des 
dieux. 

2. Exemples dans les monuments concernant Athéné, 
Bacchus, Pan, Priape (au nombre desquels il faut ranger 
aussi les gemmes qui représentent une femme avec le sein 
nu apportant des colombes. Wicar ni, 40.). Les sacrifices 
champêtres du L. 163. 762. Boüill. ht, 58, 4. 97, 1. 

Clarac PL. 217. 223.; M. Worsl. IL, 22. sont représen- 
tés avec une grande naïveté. Sacrifice champêtre à Hercule 
et Priape (§ 417.5.) d’une grande vérité, du palais Ron- 
danini à Munich. 131. Winck. M. I. 67. Guattani 1788. p. 
ni. Sacrifice à Bacchus § 396, 4. Sacrifice à Libéra, beaa 
bas-relief, L. 159. Clarac pl. 217. Beaux bas-reliefs, des 
femmes conduisant l’animal destiné à être offert en sacrifice 
(comme dansHermione). PCI. v, 9.; Wicar iv, 29. Cf. le vase 
peint, Gori M. Etr. i, 163. Oo voit fréquemment sur des 
bas-reliefs grecs, des processionsd bommesqui tiennent leurs 
bras entrelacés et serrés contre le corps; les divinités vers * 
lesquelles ils s’avancent paraissent gigantesques en compa«- 


raison. M. Worsl. i , 1, 9, 40, il, ; L. 261. BouiLt. iïî, 
57, 2. Clarac PL. 212. Un grand nombre de sacrifice» re- 
présentés sur des gemmes, Lippert i. p. 315-544. SüPPL. 
p 100*108. M. Flou, u, 72-77. Süovetàurilia romain* 
sur la Col. Trajani; St. S. Marco i, 50.; L. 176. 
751. Boüill. n,97. m, 65; 2. Clarac PL. 219. 221. Sa- 
crifice capitolin , L. 41 . BouiLL. m , 62, 1 . Clarac PL. 151. 
Sacrifice comme vota publica, sur des monnaies , par et. 
Vaillant De Camps, p. 45. Sacrifice romain complet, Pat- 
seri Lüc.i, 35. 56. Strues et ferctum. sur une table 
devant Jupiter , Ibid, i, 51. Aru^pices, Winck. M I. 183. 
L. 459. Boüill. m , 60 , 5. Clarac PL. 195, Cf. PCI. Vil, 
33. Auspices, bas-relief, G. DI FIR. St. 142. Hoistard iv, 
68. , Cf. les Etrusques de l’Auteur , ii. p. 125. Souvent 
sur des monnaies de familles romaines. Sur le lilaus, 
Clarke Archaeol. Brit. xix. p. 386. Le prétendu sacri- 
fice Dodonéen , L. 351 . Clarac PL. 214. est un cribolion du 
culte phrygien ( les cloches pendues à un arbre concourent 
h faire adopter celle opinion), Cf. § 401 , 3. Scènes de la 
religion égyptienne sur des autels romains , M. PCI. Vil, 
14. et des peintures murales , et autres. M. Borb x, 24. 

5. Lorsque sur des vases peints une figure de couleur 
blanche est parée de la main d’aufres figures aussi féminines, 
de couleur ordinaire ^ qui dansent autour d’elle, par ex. La - 
borde 1,9.: c’est bien certainement une figure en ivoire, 
comme dans Philostr. 11, 1. Une Aphrodite en ivoire est 
fêtée par ses biérodules à l’ombre des myrtes. Il faut aussi 
voir une Aphrodite en ivoire, Maisonn. 25. entourée d’hié- 
rodules; devant elle un bassin avec une oie Dans Millingtn 
Div. 41. on reconnaît un simulacre du culte d’Aphrodile à 
la richesse des ornements du trône et des vêtements et au 
thymiaterion qui se trouve devant elle. — Lustration» g 
568, 5. Âmphidromies ( lustration d’un enfant autour du 
foyer brûlant) sur des vases de Voici, Ann. ni. p. 155. 
Le démon Amphidromus , bronzes étrusques, selon R. Ro- 
chelle M. I. 42, 2. p. 229. 

4. V. par ex. Tischb. n, 15 , 30. m, 40. Millingen Cogh. 
26, 45, 49. Div. 14. 16. *17. 18. 19. 59. 48. 58. Un. 
Mon. 57. Millin i, 16, 21. Labordc i, 13. Sur le vase 
dans MUUn n, 58. (qui voit ici les mystères de Jasion , 
comme aussi n, 32.) se trouve un fjpojç dé ce genre dans l'é- 
dicule, auquel on apporte des éventails, un miroir, une 
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cassette à vêlements qui faisaient sa joie pendant sa vie* 
Tomb. de Canosa , pl. 4. Le héros est assis avec un bâton 
à la main dans son petit temple; un jeune homme s'a- 
vance avec pbiale et prochus (g SOI , 2. 5.) pour y faire 
des libations; d’autres apportent du dehors les y.npiT pv.ro.. 

R. Rochelle M. I. pl 30. ; un héroon avec un toit pyrami- 
dal, au dedans la stèle , vases de couleur noire à côté; per- 
sonnages avec des offrandes autour. Cf. PL. 45. g 403, 1. 
Maisonneuve PL. 10. Le mort est assis à côté d’une colonne 
funéraire ionienne § 54, 3., et reçoit les libations. Hé- 
roon d’un citharède, Maisonn. 39. sur le vase dont la forme 
rappelle un vase de noces, M. Borb.VIï, 23. Jnghir. Vasi 
Fitt.42. La mortese tient debout sous les traits d’Aphro- 
dite près d’un vase exactement de la même forme dans un 
héroon ( probablement une jeune fille .morte comme fiancée) ; 
sur le revers un cippe , autour des offrandes. Ileroa sur des 
lampes , Passeri ni , 44. Sacrifice aux morts représenté par 
des enfants, à côté combats de coq, sur un sarcophage, 
Boüill. ni, 44, 4. 

5. Aux plus anciennes représentations d’un mort comme 
rjpwç appartiennent les deux stèles, lout-à-fait identiques, 
d’un Orchoménien, Vodwell Tour. i. p. 245. et d’un Med- 
dir de la Campanie, R. Rochelle M. I. pl. 65. (comme Ulysse) 
où la figure du défunt qui s’appuie sur un bâton, a des attri- 
buts gymnastiques et un chien , plus haut § 97. 22. 

6. Consécration es semblables (Çf. § 66, 2. 389, 3.). 
Raponi P. GR. 5, 5. Barloli Luc. 11 , 28. La femme qui 
enveloppe une fleur dans des bandelettes, Tischb. Vasen 
iii,49., doit être expliquée à l’aide du passage de Théocr. 
18, 48. : ’EAéyaç dpi. Cf. Gerhard Ant. BILDW. 57, 

2. Parmi les usages manliqucs , la prophétisalion à l’aide 
des Thriens ( Lobeck de Thrjis , maintenant Aglaoph. p. 
814. ) était surtout susceptible d'être représentée, Millin- 
gen DlV. 29. La Pythie § 368, 3. 

7. Canephores de Polyclète , AmALTH. m. p. 164. trou- 
vées sur la Via Appia , ouvrage deCriton et Nicolaüsd’A- 
tbènes, dans la villa Albani, Winck. VI , I. p. 202. sur d’au- 
tres trouvées auprès de Frascati ( Cavaceppi m, 28. ). Ibid. 
v. p. 21. 332 et ailleurs, dans le Prit. Muséum Terrac. * 
pl. 29. à Munich , 166 et s. Jeunes filles en bronze , avec le 
costume attique pur ( § 342 , 4. ) et dans le style du g 97. 
n. 11. avec le mouvement de la main vers la tête, par lieu-* 
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lier aux Caryatides (g 371 , 5. ), et antres attitudes ayant 
rapport au culte, M. Borb. 11 , 4-7. Jeunes filles , avec lo 
même coslumeetla même pose, marchant vers un sanctuaire, 
dans le bas-relief G. Giust. ii , 64. Le bas-relief de style 
ancien , Cavaccppi m , 13. appartient à une procession sem- . 
blable. Jeunes filles panathènaïques du temple deM.Poliade, 

§ 110. 4. ; une d’entre elles au Vatican? Bescur. Roms 

II , 11. p. 103. — Stalue en bronze , trouvée près de Piom- 
bino , de l’ancienne école du Péloponcse ( les lèvres , les sour- 
cils et les seins étaient argentés) , empreinte d’un grand ca- 
ractère de vérité et d’individualité , un lampadcpliore selon 
R. Rochette ÀNN. d.Inst. V. p. 193 et s. 325. (ïnscr/ Aflavatoc 
âcxaray). Une Daduchos (mieux nommée Seléné)M.BoRB. y. 
22. — Statue d’un csclavefaisant rôtir les inleslinsde l’animal 
offert en sacrifice § 122, 3.; le même sujet sur un vase peint 
de Micali TV. 97, 2. Cf. 96, 2.— Prêtresse de Cèrès,PCI. 

III , 20. Valet de sacrifices du culte de Cérès , avec un petit 
cochon sur les épaules, chez L. Egremont , Spec. 68. Ca— 
milles dans le palais des Conservateurs, figure agréable 
/m bronze, Maffei Racc. 24. Semblable, L. 739. 740. M. 
Borb. vi, 8. On reconnaît les Vpntales aux VJTTA qu’elles 
portent, G. M. 332. 33. Cf. Vise. PCI. m. p. 26. Tète d’un 
prêtre avec le bonnet Apex y à Munich 193. Fcciales sur des 
monnaies de l’empire italiote, Micali TV. 113, 15. de Ca- 
poue, N. B RIT. 2, 9. et de Rome, aussi sur des pierres gra- 
vées , n o ta m ment sur une pierre trouvée à Samnium , pro- 
venant probablement de la bague d’un chef des Ilaliotes , 
Micali tv. 117, 16. Cf. Impr. d. Inst. ii,67. Archigallus 
g 401. 4 Prêtresses de Cyfièle, avec inscr. PCI. vu , 18. 
Prêtre d’Isis, comme dans Appulèe, PCI. vu, 19. Mon* 
Matth. m, 24. Dames romaines souvent avec le costume 
de prêtresses d’Isis, quelquefois aussi avec une coiffure mo- 
bile , PCI. vi, 16. Belle statue d’une adorans femina 
( Pline) avec une disposition de draperies toute particulière, 
PCI. n,47. (Pietas), Bouill. il, 29. et plus haut, § 
399, 3. bronze, Ant. Erc. vi , 83. M. Borb. v, 21. Cf. 
Boeltiger Kcnstmythologie. p. 51. 
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§ 429. Le côté de la vie humaine , qui par i 
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son affinité naturelle avec l’art de la Plastique» 
■ se réfléchit le mieux dans l’art , c’est la gymnas- 
tique. La plus complète représentation plasti- 
que des figures gymnastiques, cette forêt de sta- 
tues en bronze représentant les vainqueurs dans 
les jeux olympiens et pythoniques, sont, il est vrai, 
perdus pour nous, ou il ne nous en reste que 
quelques débris, excellents du reste; cependant, 
à l’aide des copies en marbre que nous en pos- 
sédons , à l’aide des bas-reliefs,- des vases peints 
et des pierres gravées, il est possible de recom- 
poser un cycle très-complet de représentations de 
cette nature et de pénétrer encore plus profondé- 
[ ment qu’on ne l’a fait jusqu’ici dans la connais- 

! sance des ou de la pratique des exercices 

2 gymnastique des anciens. Une chevelure courte 
Y- et bouclée, des membres agiles et souples, l’air de 

‘ force et de vigueur répandu sur toutes les parties 

du corps et la petitessede la tête comparativement 
au reste des membres, caractérisent le genre en- 
tier de ces figures ; les oreilles écrasées ( § 333, 7.) 
t>. et les muscles fortement -accusés, distinguent 
les lutteurs au pugilat et les panera tiastes. 

! 3 Un des principaux problèmes de l’art antique con- 

L sislait à rendre les formes du corps particulières 
j à chaque profession et les mouvements caractéris- 

i tiques de chaque espèce de combat, qui se trou- 

. vait souvent aussi indiqué dans les statues élevées 

à la gloire des vainqueurs (>§ 88, 3.). Les athlètes 
étaient aussi fréquemment représentés dans des 
attitudes communes à tous, comme dans l’ac- 
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tion de s’oindre le corps d’huile, de prier pour 
la victoire obtenue, de ceindre la tête avec la 
bandelette du vainqueur, et très-souvent aussi 
dans une pose pleine de simplicité et de calme; 

| la plupart des figures souvent mal nommées au- S • r 

trefois ( par ex. Genius præstes ) tenaient des 
i couronnes dans leurs mains; quelquefois aussi ~ 
j des troncs de palmier font allusion, comme dans 
les représentations figurées de Mercure, aux exer- 
i cices du gymnase. Parmi les nombreuses figures 
que l’on observe dans les peintures de vases , pré- 
i sidant aux exercices de la gymnastique , il faut 
, s’attendre à y voir le plus souvent les aliptes 

, ou maîtres de la gymnastique , dont la renom- 

i mée se trouvait étroitement liée à celle de leurs 
s élèves. 

I i. Mercurialu DE Arte GYMNASTICA donne peu de 

I monuments antiques auxquels on puisse avoir confiance. 

3. Coureurs § 125, 5. Ant. Erc.yi, 58. 59. M. Bohb. Y, 

54. ( selon d’autres , des lutteurs ou discoboles). Sur les vases . 
de Voici, les stadiodromes courent quatre à quatre de droite 
I à gauche , les diaulodromes , trois à trois ou cinq à cinq, 

aussi de droite à gauche, les dolichodromes au contraire, de 
gauche à droite, Ambrosch. Ann. D. Inst. v. p. 64. La 
course est ici dessinée d’une manière plus conventionnelle 
que conforme à la nature. La statue PCI. ni. 27. a été jus- 
tement attribuée plutôt à une coureuse de l’époque de Do- 
mitien ( Dion Cass, lxvii , 8. ) qu’à une femme Spartiate. 
Sauteurs sur des yases, Tischb. iv, 43. M. Bobb. iii , 13. 
Gerhard. Ant. bildw. 67. (avec les poids du saut et les ba- 
lanciers que d'autres prennent pour des épieux). Gemmes , 
Tassie PL. 46 , 7978. Caylus lil, 21 , 4. Mieali TV. 116 , 

16. Sur les où* vjpss' Welcker Zeitscuk. I. p. 238. , et le 
saut avec la lance § 122,2. Sauta la corde, Grivaud An- . 
TIQ. Gaul. pl. 23. Saut par dessus d’autres en marchant, 
gemme, Caylus ni, 86. Tassie TV. 46, 7980. Saut sur la 
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corde» avec deg balanciers, ibid. 46. 7978. Discoboles : le 
discobe lançant de Myron § 122, 3.; celui qui se pré- 
pare au combat , dont il existe plusieurs exemplaires. 
PCI. iii, 26. Bouill ii, 17.; Borgh. 7,9. du Louvre 704. 
Boüill. iii, 17, 5.; chez M. Duncombe à Yorkshire. Sur des 
gemmes, Impr.d. Inst, ii, 87. Peinture murale. M.Borb. 
IX, 52. Sur des vases la plupart du temps commençant ou 
préludant, Tischb, i, 54. iv, 44. Maisonn. 25.; au moment 
de lancer le disque , Gerhard Ant.bildw. 68 , 1 . Discobole 
vainqueur avec tous les signes de la victoire, gemme, M. 
Flor. ii, 17, 2. Sur le pentathlon figuré sur les vases de 
Yolci ( représenté par le saut, Tépieu elle disque), Àm~ 
brosck. p. 84. Les jeunes gens avec les houes ou pioches, 
qui prennent part aux exercices du pentathlon, parex. Mai- 
sonn . 25., font allusion aux fiàQpot du <rxà//. / aa pour les sau- 
teurs (Y. Dissen. adPind. N. Y, 20. Welcker, Zeitschr. p. 
257. hhtin. Mus. I. p. 77. en donne une explication qui dif- 
fère un peu de la nôtre ). Lutteurs '<kxpo%(upiÇôp.zyQt. sur des 
monnaies de Selge, Mionnet Descr. pl. 57 , 3. 6. Vases, 
Tischb, îv, 46., bas-reliefs , Guatt. 1785. p. Llli. Vise. 
PCI. VI*, 37. Bouill. iii, 46, 9. Lutteur a LA Antaeus 
Grivaud Antiq. Gaul. pl. 20. 21. Lutte d’un homme nù 
et d’une femme (avec une ceinture cachant les organes 
sexuels ) sur des vases de Voici, Àmbrosch . p. 78. La sta- 
tue d'un lutteur aux muscles vigoureux et dans un âge plus 
avancé se trouve décrite dansChristodore 228. Énfants-pan- 
cratiastesdans le célèbre symplegma à Florence, G. difir. 
St. 121.122. § 127,4. (ce ne sont pas des 7 ra).at<rrocl , chez 
lesquels le renversement à terre terminait et décidait la vic- 
toire; les pancratiastes, au contraire, luttaient principalement 
à terre). Une anaclinopale semblable sur des monnaies de 
Constantin, Pedrusi v, 26 , 5. On peut se figurer YanonrEp- 
vtÇwv de Polyclèle, g 121. 3. d’après Stuart I ch. 4. pl. 
13. et m. ch. la. pl. 11. Sur d autres o-^r^ara 7 rà).v;$, Am~ 
brosch . ubi supra, p. 76. Combattants au pugilat . BouiLL. 
iii, 19, 2. 3. Cœstuarius du palais Gentili à Rome, Gsr- 
hard 68, 3. ; à Dresde 295. Aug. 109. (en marbre vert); 
torso trouvé sur le Quirinal en 1739, décrit par Ficoroni. 
Athlètes combattants avec le ceste, Ant. Erc. vi. p. 1. 
ViGN. bas-reliefs, L. 769. quater. Clarac PL. 200i ; PCI. v, 
56., où ils ont la chevelure nouée en toupet comme les 'Ayeavs* 
§412,2. Vas es, Tischb. i 9 55, 56. Alonument d'un athlète 
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combattant au ceste, dans Montf. iii, 168. d’après Fabrctii. 
Lampadedromie , avec des espèces desouconpes aux flambeaux, 
comme sur des monnaies d’Amphipolis ( Alionnet Descr. 
pl. 49, 6.), vases peints, Tischb. il, 25. III, 48. Bas-re- 
liefs avec inscriptions , Yargas-Aîacciucca Spiegazione DI 
un RARO marmo Gr. 1791. C. I. 287.; Caylus Recueil 

4. p. xvii. 117. C. I. 242. Mosaïque, Gerhard Ant. bil- 
DW. 63, 1. Pùte de verre avec un }a/Â 7 ra&a$> Broensted 
Yoy. ii. Yign. 36. Lampadedromie à cheval , sur le vase de 
Pergame , Choueul-Gouff. Yoy. il. pî. 4. Adrien comme 
Sphériste dans deux groupes (selon l’opinion de Hase), & 
Dresde 364-67. Aug. 57. 108. Combats de coqs . bas-reliefs, 
L. 392. Clarac pl. 200., vases peints ( à Vienne) et gem- 
mes, § 397, 8. (Erôs) , Cf. § 387, 7. ( Herroes). Des coqs 
comme symboles des combats figurent souvent sur des vases 
de Voici ; un coq aussi comme hérault, Ann. ni. p. 158. 

4. Un athlète versant l’huile sur son corps , excellente sta- 
tue à Dresde, 400. Aug. 37. 38. Semblable sur des gem- 
mes, Natter pl. 25. Tassie TV. 47. 7933. Rapont 49, 3. 
Bracci I, 51.52. Cf. les statues TV. AGG. 26. Boüill. lll, 
19, 4. AnoÇvàpvjoi § 121 , 3. 130, 1. 177, 2. Alillingen 
Cogh. 15. Jeunes gensavec desustensiles de bain, figurés sou- 
vent sur des gemmes (I mpr.d. Inst, I, 42.) et sur des vases, 
Cf. § 301 , 2. 4. Athlète-enfant, implorant des dieux la vie - 
foire, (Cf. § 88, 5.) en bronze , à Berlin , Levezow DE JUVE- 
nis adorantis signo, Bouill.ii,19. M. Franc. iv> 12, 
Remise ou distribution des bandelettes , sujet fréquemment 
répété sur des vases, Laborde 6. Les femmes qui les placent, 
doivent être regardées souvent comme la personnification des 
localités où les jeux se célébraient, Cf. plus haut, § 411 , 

5. Le Uiaduménos de Polyclète , § 121 , 3. Gualtani Mem. 
enc. v. p. 81. Les va si di premio sont souvent faciles à 
distinguer dans des peintures de vases peints, Laborde 1,8. 
sur des Gemmes M. Flor. 11 , 85 , 2. Raponi 59 , 4. Lam- 
pes, Passeri , 11 , 98. 99. et des monnaies , où ils se trouvent 
placés sur les tables desagones. 

5. Athlètes debout et en repos , G. Di fir. St. 93, 124- 
129. Bouill. ni , 19, 5.11 faut surtout ranger au nombre 
de ces athlètes plusieurs statues de style ancien, comme le 
jeune athlète du Capitole, Winch, v. p. 550., celui en bronze 
et un autre en marbre du Mus.de Florence, les éd. de 
Winch, p. 446, 566. (tous deux plus grands que nature ),ie 
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prêt. Genius de Pesaro,M. Flor. 45. 46. Winch . m. p. 
48Ô. 593. et plusieurs autres. Athlète marchant? statue, M. 
Borb. vil, 42. Deux statues d’alhlètes, restaurées comme 
gladiateurs, M. Bord, viii ,7.8., exécutées dans un style 
ancien qui rappelle Myron. Belle tète en bronze d’un athlète 
avec une bandelette autour dés cheveux ( les yeux creux , les 
lèvres dorées), à Munich , 296. M. Nap. ïV, 74. 

6. Jeunes gens avec des Cosmétes , Sophronistef, Bidyens , ou . 
comme on voudra les nommer, sur des vases peints, Uoelliger 
Hercules IN bivio. p. 42. Exercices en présencedesalipies, 
vases de Voici, Ann. iii. p. 157. Sur la différence qui exis- 
tait entre les agonothètes (dans l’altitude du repos) et les mas- 
tigophores (ou mieux aliptes, se livrant à divers exercices), 
Âmbro&ch. p. 80 et s. Les figures semblables à Jupiter, avec 
des cothurnes, sur dés monnaies de l’cpoque macédonienne 
(par exemple de la Bithynie, Visconti Icon.Gr. pt, 43, 3-8.), 
semblent être des alylarques qui paraissaient à Antioche dans 
cecostume, Afa/a/as p.286. SlO.ED. BONN.-Chàlimentsgym- 
nastiques sur des vases, gemmes, par ex. Tassie TV. 46,8051. 

i § 430. Les luttes équestres étaient honorées 
en Grèce, dans les temps les plus reculés, d’un 
culte égal à celui des Agones gymniques et re- 
présentées avec beaucoup d'esprit et de vie par 

S les artistes grecs. Les Romains voyaient avec 
plaisir leurs jeux du cirque figurés et peints, 
surtout en mosaïque; il n'est pas jusqu’aux co- 
chers victorieux dans la course, auxquels on n’é- 
levât des statues honorifiques, malgré les difficul- 
tés d’un costume ingrat; nous possédons encore 
aujourd’hui plusieurs ouvrages de ce genre, exé- 
cutés dans les derniers temps de l’antiquité et 

s dans le style le plus grossier. Les combats des 
Gladiateurs , quoique leur costume se prêtât 
peu à la pureté et à la noblesse du goût artistique, 
fournirent néanmoins de nombreux sujets aux 
artistes subalternes qui peignaient les murailles 
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et décoraient les monuments funèbres ; on doit 
admettre que les combats de gladiateurs, taillés 
dans la pierre même des tombeaux, ou imprimés 
sur les lampes funéraires, remplacent quelquefois 
les véritables, et donnaient au mort, au lièti et 
place des combats véritables , une image de 


ceux-ci. .r . ■ . . . ‘ 

1. ielviTtfrm* sur des monnaies de Celendens el des 
vases, TitcKb. I, 52 . n, 26 . La course delà x«>™ 8e “ lb,e être 
représentée Ibid. I, 55. La course des apobates §.119, 2b. 
Bigèt, quadrige », souvent sur des monnaies (d une très-grande 
magnificence) et des vases, surloutdes VAS! DI PRE«>°- S " r 
lesunes comme sur les autres,on voitsurioutrepreseméle mo- 
ment importantoùla wielava être tournée, alorsque le orÇié- 
ceipoî , le cheval le plus impétueux décrivant le P>“* 8““.“ 
cercle, frappe agréablement la vue. Sur des ' rases de Voici, 
Minerve assiste aussi à lacourse, en sa qualité de deesse pro- 
tectrice des chars. On voit dans Millingen Un. Mon. 1 , 2- 
la manière dont le xlvrpov et le p.wrCX avec es 80n ®® ? 
sont disposés ( Cf. Sophocl. El. 727. Antu. pal, VI, 246. • 

Le harnachement des chevaux est surtout reconnaissable 
Ibid. 21. Parties du char sur déposés peints. Ambrotca. 
ubi suprà. 75. Cf. l’euvrage diffus de Gimroth D.J E W A- 
GEN END FÂHRWEIIKE DER Gr. C. RoEMER. 1817, . 

surtout p. 111. Les chevaux dans les agones sont souvent 
marqués dans des peintures de vases , à Voici , un cyliq 

S? .» x ( «,««,)■ !•■*«»" ;, 1 d , e 

chevaux semble être ( quoique Bcckmann et d aulr es 
soient loin d'admettre une antiquité aussi reculee pour le 
dernier usage ) représentée sur un ancien vase attique , 

1 Yalpole IUem. p. 521 . pl. 5. Cf. Classical joühn. P- - • 

ANC1ENT horsemansuip L’aclicn de monter a cheval k 
Paide de la courroie de la lance , sur une gemme ( WtncK. 
M. I. 202. Tassie TV. 44. 7585) , est évidemment une pra- 
tique différente et plus récente que celle décrite par A*® 0 * 
nhon où la lance ne servait que de voltige. 

ï cheval, bas-relief, Marju. Oxon. 11 , 58. Gemme (au- 
tant qu’on peut les reconnaître), Impr. d. Inst. 11 , <o- * 
à pied, sur des monnaies de Larissa, Mio nn. SUPPL. »»• 
pl 12, 2., deCrannon?M.I. »• lKST.49, Ao. 
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2. Y.Montfaucon m, 161 et s. Les contorniates four- 
nissent decursiones, yenationes, pugilatus,scenica., 
avec un grand nombre de détails intéressants, Eckhel VIII* 
p. 292 et s. Sur les statüæ aurigarum Y. Anthoe. 
PLAN. v. Winch, vi , 1. p. 521. 573. PCI. ill, 51. Un au- 
riga victorieux , triomphant dans le bas-TelieflUaTic/;. M. I. : 
203. ; plusieurs autres sur des monnaies de l’empire à sou 
déclin et des gemmes de l’art des derniers temps , G. Dl FIR. 

24, 3. Les miniatures de l’Iliade publiées par Mai , repré- 
sentent les acteurs des courses célébrées aux funérailles do 
Patrocle, avec les costumes treillisés, les bonnets étroits el 
les larges ceintures des cochers du cirque, TB. 55. Cf. p. 23* 

La pompa circensis sur une monnaie de Gordianus Pins, 
Buonarr. Med. 14, 5.' Pompa de l’empereur comme aly- 
tarque, sur une monnaie de Caracalla frappée à Pèrinlhe, 

Ibid . 9, 5., ( processus consulàris p. 185. ). Courses 
du cirque sur des bas-reliefs, G. GlüSX. 11,94.; G. DI 
fir. St. 99. avec les noms écrits àcôté; gemmes, M.Flor. 

1 1 , 79, Lipp. 1, 11, 472. 75. ; terre cuite du Brit. Mus. f 

60. ; lampes dans Bartoli x. 27. Passcrilli , 26. (très-exac- f 

tement ); mosaïques, Laborde Mos. d’Italica p. 27 et s. 
mieux pl. 18. Artaud Descr. d’une mosaïque représ, 
des JEUX du Cirqde , découv. à Lyon. 1806. Amores 
circenses § 597, 5. On voit bien clairement le MAPPAM 
MITTERE dans D. A litracci Diss. SOPRA UN CL1PEO VO<* 

TIYO SPETT. ALLA FAMIGLIA ARDABURIA , TROV. 1769. 
nelle vie. d’Orbertello. Lucca. 1771. La meta d’uq * 
petit cirque, avec ses ornements, Zoëga Bass. 34. 

3. V. g 213, 2. peinture dePompeï où un cercle pour le 
combatest décrit, Gell . Pomp. pl. 75. peint/ delà Cyrénaïque, 

Pacho pl. 53, 1. d’une manière très-fidèle dans la mosaïque 
que Winck. a décrit M. 1.197. 19S.,Cf. FâbretliCoL. Traj. 
p. 256. SQQ. également sur le bas-relief du tombeau de Cas- 
tricius-Scaurus découvert à Pompeï(MlRMlLLONES , secü- 
TORES, THRACES, RETIARII , en outre GLADIATORE3 
EQUITES) Mazoïs 1 , 52. Sleinbuechel Atlas 17. 18. Gla- 
diateurs ( comme blstiarii , LUDII, aurigæ) fréquem- 
ment sur des lampes sépulcrales, Passeri m, 8. et des 
gemmes, Lipp. i, 11, 475. Deux gladiateurs blessés et tom- 
bant? statues, M. Borb. v, 7. y t ii , 25. Il faut voir lescom- 
bats auprès des monuments funèbres représentés sur des * 
urnes étrusques comme des allusions figurées aux LUPI FU- 
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ZEBRES. Il est probable qu’il yen avait de semblable# déjà . 
sur des vases grecs, à la mode delà Campanie, par ex» 
Maisonn. 23. 

§ 431. Les rapports étroits qui unissaient au - 1 
trefois Y art choragique à la plastique ( § 77,2.) 
n’ont encore été que bien rarement reconnus 
avec certitude su%les monuments de l’art; ce- 
pendant plusieurs espèces de danses peuvent être 
assez bien distinguées sur des vases peints. Les * 
luttes musicales , les représentations dramati- 
ques n’offraient, à l’époque des beaux temps de 
fart , rien de bien favorable à l'imitation , car le 
costume qu’on y portait était ordinairement aussi 
magnifique et ample, que la plastique le dé- 
sire simple et naturel ( $ 340, 3. ). Il n’y a 
que les branches de l’art qui, n’obéissant pas stric- 
tement aux principes plus sévères de la plasti- 
que, imitent la vie sur une plus grande échelle, 
tels que les vases peints, les miniatures, les mo- 
saïques , qui offrent des sujets tirés de la seène , 
en nombre considérable. 

1. Des danses citées par Alhènè , on reconnatl sur des?*» 
ies à peu près les suivantes : les danses nommées xepvofipoj, 
wcvdsjtioty x<x.ïcLdi<j/j.ôç , yi\p fft jxi\ ( Laborde 1 , 78. ) , ffxdrf 0* 
cxo7ràç ( § 391 .4 h .) , y.6p$a.Ç ( Laborde i , 68. § 392 , 3, ). Là 
xEpyoyôpoç, également surdes peintures murales, d’après les 
éditeurs des Pitt. Eue. III. p. 154.Kuêi*TvjTvjpe«en bronae, 
Mficali TVr 56, 2-5. dans les premières éditions ; du sexe fé- 
minin sur des vases, Tischb. 1. à la fin. Les prétendues Heu- 
res , L. 20. Y. Borgues. 1, 14. Bouill. il, 95. Clarac 
PL. 163 ne sont autres que des Doriennes dansant, avec 
des chitons, § 344, 4. Un chœur dansant, L. 21. Clarat 
PL- 163. Une jeune fille qui danse dans un vêlement léger 
et joue des castagnettes , vase peint , Gerhard Ant. BILDW- 
66» — Galli dansant (semblables à de» Chinois, frappant de 
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petites cymbales et des tympanums, mosaïque de Dioscuride, 

M. Borb. iv, 54.) 

2. Citharodes victorieux fréquemment représentés sur des 
vases , par ex. Gerhard Ant. bildw. 58., Cf.§97.n.l7. 

100 également, n. 1 . Admirable figure d'une jeune fille pin- 
çant la cithare, sur la gemme d Onesas, Wicar il, 45. Ca- 
ricature d’un cilharode infibulé , bronze, Winck . M. 1.188. > 

Virtuose musicienne jouant tout à la fois sur un instrument 
à corde debout et sur un inslrument^uché, IVI. Borb. I, 50. 

Belle peinture de vase représentant une réunion de joueuses 
de flûtes , de cithares , de triangles et de chanteuses ( tenant 
la musique notée), Maisonneuve 4. 5. Une joueuse de flûte et 
une joueuse de cithare devant un athlolhète , Laborde I , 

11. Le très-intéressant tableau tiré de la Nécropole de Cy— 
i rêne, Pacho PL. 49. 50. nous offre le double agone d’au— 

J. lèles et de citharodes revêtus du costume complet. Les trois 

figures sur des vases avec un stéphané élevé ( Sy p.os?) pa- 
raissent être les statues dHercule, de Mercure et d’une troi- 
’ sième divinité, tous les trois en costume dramatique. Cf. 

avec ces figures Pitt. Erc. iv, 42. M. Borb. i, 51., sur- 
i, tout le joueur de flûte fidèlement reproduit. Le bas-relief 

l Panfili publié par Winck. M. 1. 189. fait allusion aux jeux 

dramatiques célébrés aux funérailles de Valerianus-Pater- 
] culus , notamment par un Hercule en costume scénique. 

Le vase trouvé près d’Aulis, Millin 11, 55. 56. représente 
une scène du théâtre atlique avec le théâtre lui-même. La 
|* mosaïque mentionnée sous le § 525 , 4. n. 7. apprend à 

connaître de la manière la plus complète le costume tragi- 

• que. Scène tragique, Gell N. Pomp. 75. Farces de l’Italie- 
Inférieure, § 596, 7.; Gerhard Ant. bildw. 75. Histrions 

; ! comiques en statues , PCI. III, 28. 29. , bronzes étrusques, 

Gori M. Etr. i, 186., sur des lampes funéraires, Bartoli 
34 et s. Passeri m, 21. Scènes de la comédie des derniers 
temps de l’antiquité, Pitt. Erc.iv, 35.. 54. M. Borb.iv, 

55. vii, 2 1. Gell. N. Pomp. pl. 76. tirées du Térence, § 

\ 214, 5. Zahn Wandgem.31. M. Borb. IV, 18., Térence 

Eunuch. iii, 2. Ficoroni de larvis scenicis et figüris * 

| COMICIS. 11.1754. ed. 2. Scènes du drame tragique, comique 

* et satyrique comme ornements des appartements §151 , 2. 

*: 211, 4. Habillement des comédiens pour un agone tragique 

J! etsatirique sous lasurveillance d’un ancien didascale, mosaï- 

1 que de Pompeï, AI. Borb, ii,56.Grfl JN[. Pomp.45, CLBujll. 

i. 
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p. IKST. 1835. p. 21. Bacchus , entouré de ses Thiasotes, 
parmi lesquels la comédie reçoit le masque et le soccus, M. 
Borb. ni, 4. Le bas- relief Buonarr. Medagl. p. 417., 
montre un comédien tragique assis sur la scène en costume 
dionysiaque; un petit joueur de flûte et, à ce qu’il semble, 
une victoire sont auprès de lui. Les poètes dramatiques sont 
représentés souvent occupés à considérer des masques , sur 
des bas-reliefs, Winck. M. I. 192., et des gemmes, M. 
Flou. 1,44,8. Poète comique avec masque, PEDDM,SCRI- 
is'iu.w , Thalie auprès de lui, Gel N. Pomp. 17. Un poète 
tragique qui fait l’exposition de sa pièce, PlTT. Erc.IV, 41. 

Un enseignement mathématico-musical , Tischb. IV, 69. 
Une école de philosophes mathématiciens, mosaïque dans 
Winck. M. I. 185. Représentations d’artistes occupés à tra- 
vailler § 508 ,7. 315 , 1. 322, 4. ’ . 

i 1* iJ ( • * , | t f lyW 

• . 3. Guerres. 

i * , • ’ 

§ 432. Les compositions empruntées à la guerre i 
se trouvent tout naturellement liées étroitement 
aux événements historiques, surtout sur les mo- 
numents de l’art de l’époque romaine, quoique 
les anciens aient représenté des scènes qui se rap- 
portent à des victoires remportées, souvent dans 
un sens plus général , plutôt comme prophéti- 
ques que comme véritablement historiques. Il 
existe difficilement une source plus importante 
que les arcs de triomphe 1 , où l’on puisse puiser 
une connaissance intuitive du costume , de l’ar- 
mement et des emblèmes guerriers des légions 
romaines, des cohortes prétoriennes et auxiliai- 
res. Même dans les batailles navales , les anciens, 2 
fidèles à leur principe , placent au premier rang 
les figures humaines en leur subordonnant comme 
des accessoires les masses inertes , et traitent 
4’une manière attrayante ces sujets dans un es- 
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3 pace trè6-limité. Les statues isolées de combat- 
tants parvenus jusqu’à nous, qui nous les repré- 
sentent dans des altitudes et des poses pleines 
d’intérêt, ont dû pour la plupart avoir origi- 
nairement occupé une place dans des groupes his- 
toriques plus considérables, mais dontelles auront 
ensuite été séparées comme objet d’une étude ou 
d’une préférence particulières. On ne peut pas en 
- dire autant des nombreuses scènes qui, représen- 
tées sur les vases peints, précédent le combat, 
l’accompagnent ou le suivent, dans lesquelles il 
est difficile de voir partout des faits de l’époque 
héroïque , mais qui ne reposent sur aucun évé- 
nement historique en particulier. 

1. Mont faucon iv, 1 . plus haut, § 425, 5. — Erection 
de trophées, PlTT. Erc. jii, 39.; sur le grand casque en 
bronze, M. Borb. x, 31., un guerrier romain porlant un 
trophée, couronné par une victoire, tableau de Pompeï, 
M. Borb. IV, 19. Un général romain , devant lequel on 
amène des prisonniers, bas-relief de Sarcophage, PCI. V, 
31. Triomphe sur des urnes étrusques , Gori l , 178. 179., 
sur des monnaies impériales MAX. moduli, à des arcs de 
triomphe, Cf. le fragment dans Hase Léo DIAC. p. XX. — 
Soldais Romains, qui adorent l’aigle légionnaire ( les signa 
formaient une espèce de divinités ) , Impr. d. Inst . il , 68. 
— FereNTARU équités (avec des armes offensives) , ta- 
bleau , Varron L. L. VII, § 57. Prétoriens ? L. 752. Cia— 
rac PL. 216. 

2. Montf . IV, 11. Beau fragment d’une bataille navale, 8. 
Marco. J1 , 50. Grandes compositions sur le bas-relief , 
Montfaucon TB. 142. vaisseaux de guerre, surdos dariques, 
monnaie de Gadara , Tripolis et autres villes de la Phénicie 
( M. S.Clem. 28 , 275. 284 et s.); Byzance (Cab. d’Al- 
lier. pl. 3,7. ). Cyzique ( de l’époque romaine ) ; vases de 
Yolci, Micali TV. 103. Yaisseaux de guerre romains , avec 
le» signes â*s cohorte» sur chacun d’eux , sur des gemme» 7 
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M. Flor. il, 49 et s. Le bas-relief de Prœnesle avec une 
hirème , donne la représentation la plus exacte d'un vaisseau 
• antique, Winclz. M. I. 207. Besciir. Roms ii , 11. Beil. 
p. 11. Sur ce sujet, le Roy Mém. de l’Inst. naT. 
LITT. ni. p. 152. La manière dout le gouvernail était dis- 
posé, le bas-relief M. Borb. m , 44. a beaucoup d’impor- 
tance; le bas-relief de Pompeï , Mazoïs 1. pl. 22, 2. Goro 
6 , 2., en outre Bartoli Luc. m , 12. peut rendre facile à 
saisir le vêla contradere. 

3. Le Gladiateur Borghèse § 158, 3. Le Gladiateur 
mourant § 158 , 2. Un gaulois enchaîné , faisant partie d’un 
trophée, excellent bronze , dans Grivaud À NT. GAUL.pl. 23. 
Un combattant avecle bonnet phrygien, PCI. iii.50.Bouill. 
III, 17, 6. Combattant qui continue à se battre, le genou 
en terre , M. Flor. iii , 77. ; L. 50. Clarac pl. 280. Guer- 
rier barbare mourant, M. Borb. vi, 24. 

4. Sur des vases : armement ( Mitlin 1, 39.), adieu et 
libation en même temps ( Mil lin. 1 , 13, 41., Cf. le beau 
bas-relief grec, St. di S. Marco 1 , 48. ). Irruption dans 
un cbar sur le champ de bataille et ailleurs, combats de 
guerriers ( en présence de Céryques). Guerriers avec la vic- 
toire sur le quadrige ( Millin 1 , 24.) et autres sujets sem- 
blables. Hoplites rangés en bataille et au moment d’atta- 
quer, sur des vases de Voici , Micali TV. 9G, 1. — Exercice 
au tir du coq , vase peint, M. Borb. vii , 41 . Frondeurdans 
l'action de lancer la fronde , figuré très-fidèlement sur des 
monnaies de Sel ge, Mionnet Descr. pl. 57, 3. 6. 

Les actes du jugement (comme sur le bouclier d’Achille) 
ont été bien rarement représentés dans la suite; la provoca- 
tion est indiquée sur des monnaies de la G. Porcia, Stic- 
glitz N. Fam. p. 107. 

4. Chasse , vie champêtre , vie domestique. 

§ 433. Sur les monuments de l’art antique, 1 
on voit assez fréquemment figurer des chasses , 
surtout la chasse au sanglier dont les dangers 
rappellent les périls de la guerre et la chasse au 
lièvre dont la prise exige une adresse et une 
agilité particulières. Les occupations de la vie des 2 
Archéologie, tome 2. . .39 
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champs sont rarement représentées par une imi- 
tation immédiate de la réalité , car le cycle de 
Cérès et de Bacchus fournissait ,trop facilement 
les moyens de les rendre mythiquement de la ma- 
nière la plus variée; du reste Part se plaît à faire 
jouer un rôle actif dans les scènes champêtres, 
aux Satyres, aux Amours et à d’autres ligures 

3 mythiques. La simplicité et la grossièreté des ha* 
bitants de la campagne ne répugnent cependant 
pas à la délicatesse de Part antique; la courte sta- 
ture, la carrure des membres qui distinguent les 
représentations figurées de cette espèce, sont exi- 
gées dans les compositions des sujets d’une nature 

4 champêtre pleine de simplicité. Dans les figures de 
jeunes gens, au contraire, le caractère champêtre 
a l’expression de la naïveté et de l’innocence. 

5 Les vieux pêcheurs amaigris par les fatigues 
de la mer, brûlés par le soleil , furent un sujet 
que les plasticiens et les poètes de l’antiquité 

o exécutèrent avec une grande vérité. Les bas-re- 
liefs et les tableaux, espèces d enseignes, pro- 
pres à faire connaître les professions des habi- 
tants des maisons qu’ils décoraient, fournirent 
autant de sujets à des compositions variées de 
toute espèce de métiers et d’états. 

1 • Mont faucon III, 165 et s. Philostrate décrit 1 , 28. un 
tableau, SuoOvjpat, Phil. Junior un autre , Kuvyiy irai. Sta- 
tue d’un chasseur, avec une chlamydeetun manleauen peau, 
avec du gibier de plume et des lièvres captifs, M. Bous, 
vu, 10. Chasseur sommeillant, très-beau bas-relief du M. 
Cap. IV, 55. Les chasses au sanglier sont fréquentes sur les 
vases peints d’ancien style, elles ont en partie rapport à des 
historiens mystiques obscurs, § 75, 2, 100, 4. Cf. Paus . 
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1 ,27, 7. Welcker.. Jahn’s Jarre. 1829. 1. p. 254.Un san- 
glier ramené, Millin Vases 1 , 18. Gerh. Ant.bildw. 70. 
Chasse au lièvre , très-bien traitée; sur des vases peints, 
Millingen Un. Mon. 18. La chasse aux lions des bas-reliefs : 
G.Giust. ii,136. ; Mon. Maltu. ht, 40, 1 . 2.; Çaylus iv, 
119.; Guattani Mem . enc.vii. p. 12.; L. 423. Bouill.iii, 
64,4. Clarac pl. 151. , admet au nombre des figures histori- 
ques , une Rome , comme dans les pompes des triomphes. Cf. 
§ 418. 2. Chasse aux lions, souvent sur des monnaies impé- 
rialeset des gemmes des bas-temps, Cf. § 209, 7. Chas- 
seurs, qui arrachent à des tigres leurs petits, Bartali Na- 
son. 15. Ludi funèbres , tigres, lions avec des combat- 
tants, MazoU Pompej , 31. 32. Bartoli Nason. 27. Luc. 
31. Monlfaucon ni, 165. 

2. 5. Un laboureur avec l’ancien soc de charrue , bronze 
étrusque, Micali 114. sur une gemme, M. Flor. 11 , 42, 

3. Charrues tirées par des papillons, des abeilles, sur de 9 
gemmes. Cf. Ginzroth Waegen u. fahrwerke. pl. 1 B. 
Travaux des moissonneurs, (écrasemeut des raisins avec les 
pieds , enlonnement du jus dans les tonneaux d’hiver) , Zoëga 
26. Clarac PL. 136. ( L. 478. ), Passeri Luc. Il, 48. 49. 
Jardiniers qui gaulent les olives, vase peint, Micali TV. 
92,2. Vache qu'on trait, bas-relief, PCI. vil , 23. (selon 
Visconti le lait tiré pour l'usage des prêtres). Un paysan 
vidant un animal assommé, excellente figure, L. 340. Bouil. 
Iil ,19,6. Clarac PL. 287. Libanius p. 1048 R. décrit une 
scène champêtre, dans laquelle des paysans chargent une voi~ 
ture. Une autre dans les peintures des Terme di Tito. Un 
vieux paysan , G. Giust. 11 , 45. Un berger dans un exo- 
rais de peau, PCI. III, 34. — Un paysan qui épouvante une 
beauté villageoise avec une couleuvre entortillée autour de 
son bâton, tableau idyllique en Camayeu, M. Borb.ix, 49. 

4. L’enfant qui re relire une épine du pied, connu sous 
le nom du Spinarius, en bronze , Maffe-i Racc. 23. M. 
Franc, jii, 21. nous offre le tableau d’une scène cham- 
pêtre d'une simplicité vraiment touchante. Les enfants se 
battant avec des oies ( d’après Boethos Infans anserem 
st u an g il la ns , de bronze) , notamment celui qui se voit au 
Capitole, Morghen Princ. 10. BouiLL. 11, 30, 1. M. 
Franc. 22. doivent être mentionnés ici. — Enfants avec des 
amphores sur les épaules , comme ornements de fontaines et 
d’ouvrages hydrauliques. 
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5. Le prétendu Sénèque L. 595. en marbre noir, en 

grande partie restauré, est, selon Visconti , un pécheur afri- 
cain (?) Sandrart 11 , 1. 6. Y. Borghes. 5, 10. Bouill. 
II, 65., Clarac PL. 535. Cf. le ypinsùç , ctiïrpvzoç yép uv , 
Théocr. I, 39. figures semblables , PCI. Ill, 32. L. 611. 
Bouill. iii, 19,7. Clarac PL. 325. Un jeune pêcheur en 
bronze, M. Borb. iv, 55. Pécheur enfant sommeillant, 
PCI. ni, 53. k . . 

6. Marché au gibier, G. GlusT.li, 112. Boutiques d’une 
marchande de gibier, cabarets, Zoëga 27. 28. Yente du vin 
( il est versé de grandes outres placées sur une voiture, dans 
les amphores). M. Borb. iv, A. y, 48. Gell N. Pomp. 81. 
Marché tout-à-fail comme celui de Pompeï, dans une pein- 
ture murale , Zahn Obnam. pl. 42. Vente de la laine, sous la 
surveillance d’un magistrat, Archésilas^ selon d’autres, le 
commerce- Silpion de Cyrène) , vase peint de Yolci, M. I. 
D. Inst. 47. Ann. V. p. 56. — Occupations du fullo, pein- 
ture murale de la fullonica de Pompeï, M. Borb. IV, 49 
et s. Gell N. Pomp. 51. — La belle fileuse, Boetliger vase 
peint, m. p. 57. 

5. Vie domestique et matrimoniale. 

a § 434. Les représentations des repas sont 
beaucoup plus fréquentes, le caractère solen- 
nel qui les distinguait , les rendait par cela 
môme plus propres aux représentations artisti- 
ques; ils étaient entremêlés de divertissements 
( «z/soa/Aocra ) musicals et orchestiques , et les 
courtisanes aux vêtements transparents ne man- 
2 quaient pas d’y assister; mais comme les repas - 
de famille célébrés sur les pierres funéraires grec- 
ques , doivent être considérés ' comme répas ' des 
morts auxquels assistaient ces morts eux-mêmes 
sous les traits de divinités infernales, les banquets 
figurés sur les urnes funèbres et les vases de l’Itfc* 
lie doivent, pour la plus grande partie, exprimer 
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la vie actuelle des morts, que les poètes grecs . 
nous peignent dans leurs hymnes comme un 
festin continuel auprès de tables bien servies et 
dans une ivresse éternelle. Une peintureaussi sen- s 
suelle de la vie future permet les libertés que 
les hôtes de ces festins prennent avec des courti- 
sanes joueuses de flûte (les hubi grecques). . 

1. Festins semblables sur des urnes étrusques, Micali TV. 
107. vase peint, Hancarv . III, 62,; Tischb. 1 , à la fin (au- , 
quel un hoplomaque et une cybislète assistent); 11 , 55. 

( avec un cymbaliste et une joueuse de flûte ); ni , 10. (les 
femmes à demi-nues sont des courtisanes); Millingen Cogii. 

8. (la joueuse de flûte est comme les joueurs de flûte alti- ! 
ques, en même temps courtisane); Laborde 1, 62. ( la 
joueuse de flûte porte un costume transparent); Maisonn . 
45. sur un vase d’Agrigente, Gerh. Ant. bildw. 71. Les 
buveurs et les joueuses de flûte ont leurs noms écrits à côté 
d’eux. Un beau vase peint représentant un festin semblable 
de courtisanes , se trouve décrit d’une manière très-animée 
dans les Ant. de Naples, p. 341.; figuré M. Borb. v, 
31. Les vêtements transparents caractérisent les jeunes filles, 
comme les sambycistres rhodiennes , Âthen. IV, 129. Une 
courtisane dans un costume semblable et les cheveux retenus 
dans un filet, Erôs à côté, dans la peinture murale M. 
Bord, viii, 5., Cf. 1 ,23. et la statue à Dresde 245. 

2. Repas de famille de ce genre dans Maffei M. Veron. 
49, 1. ; Winck. M. I. 19. 20. ; Zoëga 11.; Bobhouse Tra- 
VELS.pl. 1.; M. Worsl. 1, 12.; Clarac PL. 155 et s.; 
WiENER.jAunB.XLVin.pl. 2.; Gerh . Ant. bildw. 76, 

2. surtout M.Oxon.1. tb. 51 ,135-140. l'homme est cou-' 
ché , la femme est assise sur la xJLÏvn et a sous les pieds un 
0pavtov ( Cf. B. Rochette M.I. p. 145.). Un enfant sert sou- 
vent ces deux personnages. On voit à travers une fenêtre 
une tète de cheval (la mort représentée comme un voyage, 
Cf. R. Rochelle p. 96. ) ; un serpent boitdans la coupe rem- 
plie de vin ( Oxon. 1 , 135. 11 , 67. ) ; et lorsque , ce qui est 
fréquemment le cas , l’homme porte un modius sur la tète ,il 
est facile de voir que le repas est une imitation de celui do 
Plutoü et de Perséphone. Quelquefois une procession de gens 
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en prière, portant le cochon ou le mouton destiné au sacri- 
fice , 9 ’approchedu lieu de la scène du banquet, corame par 
ex. Ma ff et M. Veron. 139, 6. G. Gidst. 11 , 93. dans Cay- 
ius il, 74. , où les noms sont écrits au-dessus, les convives 
sont couronnés. La composition la plus simple et la plus an- 
tique se voit dans Inghir. Mon. Etr. VI, TV. G. et s. 

3. Ainsi, par exemple, la peinture du vase, Tischb. II, 
32., représente sans aucun doute le repas des morts , le9 
convives mangent les œufs des coenæféuALES HABITUEL- 
LES ; à ce repas assiste une joueuse de flûte nue. 

1 § 435. Les scènes de la vie matrimoniale 
que l’art grec de la Céramique répète avec le 

- plus de complaisance comme expression figurée 

2 des noces , sont le bain des fiançailles et la 
promenade de la fiancée sur un char. Un sujet 
très-fréquemment répété sur les vases peints , un 
Ephèbe poursuivant une jeune fille, pourrait 
peut-être bien faire allusion à l’usage si répandu 

3 de vikginem rapere. La remise de la fiancée 
par Junon, déesse du mariage, est représentée sur 
plusieurs monuments de l’art, telle qu’un artiste 
des plus beaux temps de l'art grec a dû la figu- 

4 rer. Les sarcophages romains nous montrent de 
la môme manière Juno Pronuba unissant les 
époux; quelquefois Aphrodite et Pitho, et sur 
les monuments des bas-temps de l’art , Erôs et 
Psyché assistent à l’union des époux comme per- 

5 sonnages accessoires. 11 ne manque pas d’ou- 
vrages de sculpture sur lesquels on voit repré- 
sentée la vie de l’enfant pendant toute la période 
de son éducation et du jeune homme jusqu’à l’âge 
d’homme , dans leurs principaux moments. 

1. Jeunes filles altiques puisant à la source de Gallirrhoe 
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lebain des fiançailles, sur des rases de Voici, § 100. n. 13. 
(dont l’explicaiion véritable avait été déjà donnée, Goett G. 
À. 1831. p. 1 331 . et s’esl trouvée confirmée par l’inscription 
KAblPEK.PENE ), sur 'des gemmes aussi , Lipp . ni, 388. 
89. La promenade de la fiancée en char, telle qu’llomère et 
Hésiode la décrivent , avec l’hymcnée représentée par Apol- 
lon comme cilharode , réuni au Comos de Ba celui s. — Sur 
un grand nombre de vases antiques ( un vase sicilien publié 
par Maggiore) surtout de Voici , Ann. iii. p. 162. Sur d’au- 
tres sujets de fiançailles représentés sur ces vases ( baisers , 
présents, jeu de la cithare). Ann. iii. p. 58. Les vases nup- 
tiaux de la Campanie et de l’Aputie représentent surtout 
la parure de la fiancée, sous la surveillance d’Aphrodite. La 
fiancée grecque dans la chambre de toilette, Boetliger Va- 
5ENGEM. 1. p. 139. 

2. R, Rochette M. I. I. a vu sur plusieurs vases de ce 
genre, l’enlèvement de Thétis. Jeunes filles qui enlèvent des 
jeunes filles sur des chars, Millingen CoGH. 1 et s. Cf. 
Gerhard Prodr. p. 76. 

3. La remise de la fiancée, en style altique pur , Lipp . 
SüPPL. 594. ; .le bas-relief Adm. 57. a dû être exécuté d’a- 
près le même original; dans celui publié par Guattani MSb. 
p. XXXI. Héra ne figure plus, mais les porteurs des pré- 
sents de noce qui figurent ordinairement dans les composi- 
tions grecques, y ont été ajoutés. Présents de noce , beau 
bas-relief dans Guattani p. lxi. 

4. Bas-reliefs romains, sur lesquels Junon Pronuba con- 
duitou tient les époux, Admir. Rom. 56. 65., comme Com- 
mode et Crispinasur des monnaies, Vaillant i>e Camps p. 
45, 1. De la même manière sur un grand sarcophage du Va- 
tican , Gerh. Ant. bildw. 74. Célébration du mariage des 
bas'’»temps dcl’empire romain (auquel assiste un enfant avec 
une corbeille de fruits) , L. 492. Clarac PL. 203. Sacrifice 
nuptial sous d’heureux auspices, Admir. 38. Wicar m , 
46. Bain de pied de la fiancée ( suivant l’explication la plus 
vraisemblable) Adm. 59. Zoega Bass. 12 ; L. 766. Clarac 
PL. 203. La noce aldobrandine (§521 , 7.) réunit dans un 
même cadre la fiancée dans le thalamus, ointe par Charis 
et sermonée par Vénus (Pitho), avec la préparation du bain 
et les préparatifs du mariage. Cf. § 584, 4. L’accouchement, 
Adm. 65. Naissance d’un enfant, les Parques tirent l’horos- 
cope, L. 459, Clarac PL. 159.— -Deux nids avec des enfants 
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sur un arbre, PCI. Vil, 9.: peinture murale àPompeï, 
W. Gell N.Pomp. 48., une idylle pour flirt Ann. d. Inst. 

1 . p. 251 . — Erôs et Psyché également sur le vase en sar- 
donyx § 318, 5. Cf. 397 , 9. — Les noces mythologi- 
ques de Cadmus et Pélce représentent des noces réellement 
historiques. 

o. Remise de l’enfant à la y.ovporpôpo; Osa § 97. 13. bas- 
relief de Sigée, Ion. ANXIQ. 1. Yign. 2.; de la Troade, du 
Louvre, 521. Panofka Ann. d. Inst. t. p. 595. TV. 9. 

' Clarac PL. 203. Mariage et éducation des enfants sur le sar- 
cophage , Guattani 1784. pl. xliii. Cf. R. Rochette M. I. 
p. 406. Cours de la vie d’un enfant, R. Rochelle pl. 77,1.2. 
Education et instruction , Winch . M. I. 184. Jeunes gens 
enveloppés dans l’himation masculin, sur le côté postérieur 
d'un grand nombre de vases peints, Boeltxger YasengeîT. 
il, p. 57. § 341 , 5. Aussi avec des armes, sur des vases de 
Voici, Ann. ni. p. 156 , allusion à la prise d’armes solen- 
nelle des Ephèbes. Un jeune romain revêt, à ce qu’il semble* 
la toga PUEtA , sur le bas-relief Wicar IV, 16. 

Enchantements d’amour, Tischb. III, 44. — Comme ap- 
pendice , il faut mentionner ici le grand nombre de sujets ob- 
• scènes (surtout de Veneris figcræ, sur des tableaux, 
gemmes, monnaies, LASClVANUMiSMATA,l/aWta/ vm,78.) 
représentations auxquelles la mythologie fournissait un grand 
'nombre d’occasions, V. §138,5. Il est singulier que les va- 
ses de Voici représentent ordinairement des sujets obscènes, 
précisément dans le style le plus ancien. Sur les pornogra- 
phes des bas-temps § 265 , 4. 

1 § 436. Le domaine de l’art antique comprend • 
. encore d’autres scènes de la vie domestique et • 

privée . telles que le bain , qui plaît singulière- 
ment à l’art fleuri des vases peints les moins an- 
ciens et des miroirs étrusques, aussi bien que 
toute espèce de jeux et de divertissements, quand 
ceux-ci facilitent le développement du caractère 

2 humain ; mais l’art cesse tout naturellement de 
répondre à sa destination, alors qu’il peint sur lç,s 
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murailles — comme dans les tableaux de Pompeï 
— les bibliothèques qui n’existent pas en réalité, 
des plats friands, le chien de garde, et descend 
ainsi à ne plus être qu’un trompe l’œil, que le 
surrogat pur et simple de la réalité. 

4. Enfants qui sebaignent dans un bain public, AHM021A, 
Tischb • I, 58. Un bain particulier se trouve désigné sur un 
autre vase par le mot IAIA.» JR. Rochelte M. I. p. 236. Les 
exercices du bain et delà palœstre sont souvent réunis sur 
des vases. Femmes qui se baignent, Tischb . ni , 35. et sou- 
vent, aussi avec des Erotes pour les ser\ir , sur des vases 
peints comme sur des miroirs. L’échelle , qui se trouve ici et 
souvent dans les bains de femmes qui se baignent, et se 
parent, n’est peut-être bien qu’un ustensile propre à 
pendre les rubans ou bandelettes, ou tout autre usten- 
sile semblable. ‘Douche , vase peint de Voici. Bain romain, 
§ 295, 4. Le coloriage du visage, Tischb. n , 58. Mai - 
sonn. pl. 16. — Plusieurs exemplaires de la jeunefille jouant 
aux osselets, une à^rpayGc^iÇoua'a (Cf. § 121, 5. 423, 2.) 
dans le Muséum Britannique, à Paris, L. 686., à Dresde, 
delà collection Wallmoden. Bouill. il , 30, 2. M. Franc. 
IV, 9. Clarac PL. 323. Le petit arc sur la plinthe (selon 
d’autres un serpent), doit désigner une des plus jeunes 
nymphes d’Artémis. CL Bekker August. il*, part. p. 21. 
Levezow Amalthea. i. p. 193. Bascules sur des vases, 
Ibid . 54. Gerh. Ant. bildw. 111, 833., escarpolettes 
en corde, Ib . 54.; escarpolettes à siège, 55. Millingen 
Un. Mon. i, 50. Cf. 55. Sur ces atwpat, oscilla, V. 
Koehler Masken. p. 16. Jeu du troque, Winck. M. I. 
193-195. Tassie TV. 47, 7981. 84. Cf. R. Rochette M. 
I. p. 233. § 397 , 4. ( Erôs) ; avec de grands ballons, Tischb . 
Il], 61. 62. le jeu encolyle ( mais infidèlement rendu ) sur 
des vases, M. I. d. Inst. 47 B. Ann. iv. p. 536. Jeux 
d’enfants, des Saturnales , d’après Melchiorri ,* sur un bas- 
relief du Vatican , Diss. d. Acc. Rom. il. p. 147. Gerh . 
Ant. bildw. 65. r * 

Nains , comme objets de luxe romain , en bronze, Ant. 
Erc. VI , 91. 92. Gori M. Etr. 1 , 56. PlTT. Ehc. V, 66. 
SQQ. ( comme pygmées. ) 
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6. Mort. 

, % % 

i 5 437. Les représentations réelles de la mort 
et des cérémonies qui l’accompagnaient sont rares 
sur les monuments de l’art grec; le corps privé 
jde vie cesse d’en être l’expression et par ce motif 
3 d’appartenir au domaine de l’art. Au nombre des 
images symboliques ou des allusions détournées 
de la mort, outre un grand nombre déjà men- 
tionnées et empruntées soit à la mythologie 
(§403,2.), soit à la vie humaine (§ 434, 2.), se 
trouve la simple image d’un adieu, d’un voyage 

sans désignation du lieu où il doit s’effectuer. 

’ ’ » , 

4 i. Conclamàtio bas-rçlief, L. 182. ( imitation do 
l’antioue) Caylus ni , 75. BouiLL. III, 60, 1. Clarae PL. 
154. Planctüs L. 459. BouiLL. 60, 2. Clarae PL. 153.; 
urnes de Clusium §176.2. Cf. Gori M. Etr. lu, 5. U 
20*23. Transport du corps au lieu de la sépulture , tableau 
singulier décrit par Gell N. Pomp. II. p. 48. 

2. Sur les représentations symboliques de la mort, la 
plus ordinairement sous la forme d’adieux , et les belles stèles 
funéraires de style grec, C . Wolff et Gerhard Ann. d. Inst. 
1. p. 154 et s. Y, les rases de Marathon, L. 705 et s. C/a- 
rac PL. 152. et s. et M. Wohsl/I , 6 , 14. Caylus V,I, 49. 
et s. A ce sujet il a été remarqué justement, que le mort n’est 
pas le personnage debout , mais celui au contraire qui est 
assis ( Rink, Künstblàtt. 1828. n. 42, 7. j. V. anssi M. 
Véron. 49, 2. 51 , 11. Il y a sonvent un cheval à côté du 
mort, L. 695. Clarae PL. 152. B. Rochette M. I. 46 , 1. p. 
126. Mark. Oxon. ii. 11. (un cippe attique, en haut une 
Sirène § 599, 4.]). Il faut ranger au nombre de ces monu- 
ments le bas-relief Winch. M. 1. 72. avec le serpent derrière 
le jeune hommo qui fait ses adieux, Cf. Gerhard , Beschr, 
Roms, ii , 11 . p. 6. Le f,po)ç marche lui-même achevai vers 
un arbre des Hespérides ,* autour duquel le serpent est en- 
tortillé (symbole d’une félicité enveloppée dans l’obscurité et 
l’ effroi ) avec un autel, d/laffei M. Veron. 49, 8. Les bas- 
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, reliefs doivent servir î> expliquer la majeure partie des scènes 

• d'adieux représentées sur des vases. Sur les urnes fuuèraires 
étrusques, l’adieu se fait souvent devant une colonne funèbre, 
surmontée d’une pomme de pin, mais ordinairement devant 

• * une porte ; le Manlus ou Orcus fouette. Ici aussi celui qui 

j fait son dernier adieu , est le plus souvent à cheval ; une am- * 

j phore repose sur le sol , un serpent s’avance prêt à l’envclop- 
J per; des génies des sombres demeures des enfers conduisent 
I le cheval. Cf. § 176, 3. Des femmes qui portent la main 
I droite au menton, tandis qu’elles tiennent la gauche serréo 
contre la poitrine ( attitude dans laquelle les prisonniers 
étaient représentes chez les Romains ), semblent désigner 

• I’adieu suprême. R. Rochette p. 132. et surtout la stèle du 
I L. pl. 46 , 5. 

La lutrophoros sur les tombeaux altiques des personnes 
décédées sans avoir été mariées , statue à Berlin , Goett. G. 
î A. 1830. p. 2016. Tombeau d’un chasseur ( un cerf dévore 
les fruits posés sur la pierre tumulaire ) , bas-relief de Mé- 
gare à Vienne , Wieiser Zeitschr. 1832. n. 144. 

\ § 438. Les squelettes ( *xs/etoî larvæ ), et par i 

i ce mot il faut entendre en général chez les anciens 
des figures qui n’ont plus que la peau et les os, et 
les têtes de mort ne figurent comme emblèmes de 
i la mort que sur des monuments des bas-temps de 
[ l’art et d’une faible importance sur le rapport de ' . 
l’art. Un squelette en argent demande à partager, 
dans le repas de Trimalcion, les jouissances de la 
vie, et Appulée fut accusé d’avoir porté sur lui 
une larve (larvalis imago, sceletüs) comme 
t amulette ou comme enchantement. 

1. Welclcer Sylloge. p. 98, en a rapproché plusieurs. 

On voyait en 1822 dans les souterrains du'Brit. Muséum, 
une pierre tumulaire avec une inscription placée au-dessus 
d’une larya. Sur un tombeau de Pompeï, un bas* relief 
avec un squelette occupé à parer une femme avec des ban- 
delettes ou rubans, Mazoït Pomp. ), 29. Cippe à Na- 
ples , avec un squelette do la bouche duquel s'envole un pa* 
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pillon, Neapels ATfT. p. 61. Un squelette s’envolant âe> 
l’urne ( sur les squelettes Hans des amphores Cf. Steinbü - 
ehel AltÉRTH. p. 67.), tandis qu’Erôs regarde dedans, 
JMPR. d. Inst. 11 , 58. Un squelette danse au son de la • 
flûle que tient Silène, lVicar ni, 28. V. aussi GorilNSCR. 
1. p. 455. et les gemmes dans Christie PaiNTED. VASES 4. 
6. (squelettes avec des lanternes). Sur les squelettes de Ca- 
mes ( §262.1. ) mémoires de Jorio , Sickler; Blumenbach , 
Goeti*. G. A. 1823. p. 1245. Goethe XLlV p.194. 01 fers, 
ScuniFTEN DI R Berl. ÀKAD. 1830. p. 1. pl. 1-4. Enu- 
nièration des squelettes existants dans les anciens monu- 
ments de l'art, ihid. p. 30 et s. pi 5. Une LARVA, consis- 
tant en peau et en os , avait dû être consacrée à Delphes par 
Hippocrate , Pans, x , 2 , 4. 

2. La larva A rgentea dans Pétron. 34., SIC APTA, 
ÜT ARTICII LI EJÜS VKRTtBRÆQUE LAXATÆ IN OMNEM 
PARTEM FLF.cterentüR , était en conséquence un véritable 
squelette. Un squelette présent à une fêle aussi sur le bas- 
relief du L. 25. — Appulée de magia. p. 68. Bip. 

.4 

0 

* * % , 

III. SUJETS TIRÉS DU RESTE DE LA. NATURE. . 

• * 


1. Animaux et “plantes. 

* m • . • 

i § 439. (440. ) La perfection avec laquelle les 
anciens représentaient les espèces d’animaux les 
plus nobles, est due à la délicatesse de leur goût 
â pour les formes caractéristiques. Le cheval dans 
les statues des vainqueurs grecs et les statuæ 
equëstres des Romains, le cède peu en impor- 
tance à la figure humaine : quoique rarement 
d’une taille élancée et hauts sur membres , les 
chevaux des œuvres de la plastique grecque sont 
pleins de vie et de feu; les chevaux romains sont 
plus lourds et plus massifs, leur pas est fré- 
quemment le pas artificiel, qu’ils avaient appris, 
l’ amble (ambling, tolutlu.). Au dire de Pline , t 


Digitized b 


46!) — 

les tutelarii répondaient sut la vie d’un chien 
léchant ses blessures, qui se voyait au Capitole, 
parce qu’il était d’un prix inestimable; il existe 
encore aujourd’hui de très-beaux animaux du 
même genre ; le même caractère de beauté distingue 
les loups, taureaux, béliers, sangliers , lions et pan- 
thères antiques , dont les formes sont dévelop- 
pées -d'une manière aussi grandiose que les formes 
humaines dans les représentations figurées des 
dieux et des héros. Un des principaux problèmes 
de l’art grec primitif consistait à représenter des 
animaux sauvages ébauchés avec hardiesse et vi- 
gueur, surtout au moment de combattre les 
uns contre les autres. 

1. Winckelmann IV. p. 236. 

2. Chevaux iconiqucs, Ælien Y. H. ix,32. ChevauxdeCa- 
lamis, 113, 2. Marcel deSerres sur les animaux de l’art an- 
tique, Bibl. univ. 1834. Mars p. 231 et s., distingue quatre 
races de chevaux, la race africaine, apulienne, thessalicnne 
et sicilienne. Les tètes du Parthenong 119, 2. c.,les che- 
vaux de Venise (comparés ensemble par //ai/don,L. 1818. et 
Goethe L. p. 118. ). St. di S. Marco , 1 , 43 et s. g 263 , 
2. Ceux duM. Cavallo § 420, 4-, celui de Marc-Aurèle, 
g 206 , 4. Falconet OEUVRES il, p. 1., Cf. 1 . p. 157., ceux 
des Noniens, g 427 , 4., un autre à Florence, Gall. St. 
80. (Cf. 81-86.) sont célèbres à divers titres. Quadrige en 
bronze d’üerculanum , Ant. Erc. VI , 66. Tète de cheval 
du palais Colombrano à Naples, Goethe XXVIII. p. 34. M. 
Borb. m, 10. Belle tôle de cheval en bronze doré, à 
Augsbourg ( Kaiser , g 266, 1.). Cheval fabuleux (/3 pozà- 
nous ) sur des monnaies de Nicée , Mionnet Suppl, v. tb. 
1, 2. p.148. n.861. Cf. Suétone Cæs. 61. Très-beaux che- 
vaux sur des monnaies de la Thessalie et de la Sicile. Xé- 
nophon , Virgile, Columello, Oppien, nous apprennent à 
connaître l’idée que les anciens se faisaient de ce qui consti- 
tue la beauté d’un cheval. Explication des muscles et des 
bas-reliefs sur le cheval modèle de Matlhœi, par Seilcr et 
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Moeltiger. Dr. 1823. Cf. plus haut g 430, 1. Mulets SUT', 
tout sur des monnaies siciliennes. . ^ 

^- jünc^ieu d’un travail excellent , qui se gratte l’oreille , 
à Naples. Admirable molosse, Cavac. 1 , 6. Mon. Cab. 45. 
Le loup du Belvédère, animal monstrueux. La vache de 
Myron § 125, 2. Cf. PCI. VII, 51, Toro Farnèse, g 158. 
Bronze à Venise, S. Marco, 1 , 47. Bronze à Dresde (d'a- 
près Strongylion? ) Meyer Gesch. pl. 9. c. Beaux animaux 
sur des monnaies d’Epire,.Gortyne, g 356,5. 557 , 4. Lie 
bouc qui joue un rôle dans l’histoire primitive de la Macé- 
doine, est représenté magnifiquement sur des monnaies , 
Mionnet SUPPL. III. pl. 9, 4-6. Bouc Giustiniani. Beau 
brohzé d’une oie,M. BORR. j, 51. Bélier en airain, à Pa- 
ïenne, Goethe t. xxvm. p. 121 . Sur Paries guttüratus, 
à Florence et à Rome, un mémoire d 'Ad.Fabrbni, Sanglier 
calydonien, à Byzance, mentionné par Nicetas, p. 557* 
Ant. Pal. ïv, 51 ? ; un autre très-beau , M. Flor . ni , 
69. Beau sanglier sur des monnaies do Clusium, de l’E- 
lolie, N. Brit. 5,25. Une truie allaitant, PCI. VU, 32; 
Cf. g 424, 3. Truies, semblables aux truies chinoises, sur 
des gemmes, Impr. d. Inst. I, 51. 52. Lions à Venise 
du Pyréd d’Athènes , S. Marco, il , 48. 49. g 255 , 2. 
Farnèse ,M. Bore. ix. Front., Admirables figures délions 
sur des monnaies et des gemmes. Cf. Jen. Lz. Erg. 1815. 
p. 290. pl. 11. Lions taillés dans le rocher àCeos , Broen$~ 
ted Voy.i. pl. 11. D’autres semblables en differents endroits 
de la Grèce, sur des tombeaux de héros ( Ptolem . Hephoest. 
p, 147. Bckker. )., par ex. sur celui d’Hector dans la TAB. 
Iliaca, etdeLèonidas aux Thermopyles. Sur. la confor- 
mation du lion (de race syrienne) , du taureau (bosurus), 
du sanglier (sus Æthiopicus ) du T. d’Olympie , Geof- 
froy St. Hilaire Reçu, au sujet or quelques fragm. 
p. 1833. Lion colossal à Chéronée , Duprè Voy. pl. 17. 
Lion de Platée, L. 708b. Panthère bacchique, sur des 
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26-34. Botjill. III , 95. Clarac pl. 350. Un aigle avec un 
serpent, Nicelas de STAT. c. 8. Hibou d’Ictinus, Lobcck 
Aglaoph. p. 973. 

4. Les peintures descriptives d'Homère et d’Hésiode , les 
vases d’ancien style et les ustensiles deClusium, les bronzes 
étrusques, les monnaies et les pierres gravées les plus an- 
ciennes, montrent assez combien le goût dominant aimait la 
représentation des combats d’animaux (les soi-disant vases 
égyptiens se contentent de simples assemblages ). La manière " 
de les représenter est souvent tout-à-fait dans le style et la 
forme des arabesques. 

§ 440. (441.) Les especes animales d’un or- 1 
dre inférieur, les animaux marins, les polypes, 
sont le plus souvent traitées dans un style qui 
cherche plutôt à représenter les formes hardies et 
grotesques de sujets semblables , que les caractè- 
res particuliers de chaque genre. On peut dire 2 
également que dans les guirlandes de fleurs des 
vases peints, dans les couronnes et les festons, 
ornementation de 1 architecture et de la cérami- 
que, l’esprit et le caractère de la végétation sont 
souvent profondément atteints et saisis , malgré 
de nombreuses licences dans la manière dont les 
détails sont imités. Mais c’est surtout dans tou- s 
tes les compositions de différentes figures anima- 
les, conçues en partie dans le goût oriental, 
mais perfectionnées par les Grecs, que se mon- 
tre un génie capable de rendre la vie physique 
dans toute la force de sa puissance créatrice, avec 
autant de vérité que de hardiesse; aussi ces figu- 
res nous apparaissent-elles comme ayant existé 
véritablement. Un esprit tout autre que cette ma- 4 
niére naïve de sentir la nature, respire dans les 
caricatures moins anciennes des pierres gravées; 
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on admire le goût avec lequel les parties les plus 
opposées se trouvent groupées et assemblées dans 
les sujets représentés sur des gemmes antiques, 
dont le fond repose fort souvent sur une mo- 
ralité exprimée allégoriquement. 

* 

1. Y. les animaux marins sur des vases (qui souvent en 

sonttout-à-fait couverts) , par ex. Millingen Un. Mon. 10. 
On attribuait même à Phidias les imitations les plus fidèles 
d’abeilles , mouches, cigales ( Cf. §161, 2. ); et des ani- 
maux rares sont souvent représentés avec beaucoup de vé- 
rité sur les monuments de l’art antique , Blumenbach Com- 
mentait. soc. Gott. xvi. p. 184. Toiles d’Araignées 
peintes, Philostr. il, 28. • ‘ . 

2. V. sur les fleurs des vases grecs, Millin I, 15. 22. 
. lï,52. 59.; travaux romains dans Ca vaceppi, Piranesi 

Vasi et ailleurs. Sprengel Hist. hei herbariæ I. p. 29. 
a observé combien il était difficile de distinguer la différence 
des espèces de plantes figurées sur les monuments de Fart an- 
tique. Imitations de fruits en cire, §508, 4. etdansla Rhy- 
parographie § 165, 5.212, 6. 215, 1. ÂNT. Erc. I, 9. n. 
45. 47. et souvent ailleurs. . ; . - * 

5. Marcel de Serres sur les ANIMAUX MERVEILLEUX DE 
l’art antique, Bibl. univ. 1834. Fevr. p. 160. trouve 
aussi beaucoup de vérité dans cés assemblages fantastiques. — 
Le Sphinx des monnaies de Chios ( symbole de la Sybille ) 
est le sphinx égyptien , seulement plus élancé et aile. Griffons 
• § 567. à la fin. Traguelaphes et autres figures animales 
grotesques sur des vases § 75. 2. 175. 2. Cf. 240. 4. On 
aimait les figures semblables comme ornements de vases 
d’argent iv npoTopri , Juven. I, 7. Boeckh. Staatsh. Il, 
p. 506. Sur le groupement des parties antérieures de divers 
animaux sur des monnaies et des gemmes ( lion et taureau, 
taureau et bouc et autres animaux, souvent avec des ailes) 
§245,3. La truie ailée des contes populaires de Clazomène 
( Ælien H. A. xii , 58. ) se trouve déjà figurée sur un grand 
nombre d’anciennes monnaies en or de cette ville, N. Brit. 
15, 23. Une belle panthère ailée et armée d’une corne qui lue 
un cerf, Woburn. M. il. — Le monstre des murs d’Ara- 
phipolis, Cousinery Voy. pl. 8. ressemble assez à celgi 

des monnaies d'Alexandrie , FcMeL Syll. tb.6,15* . 

/ 
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4. Les grilles ( § 165 , 3. ) le plus souvent en jaspe , Lipp . 

I, 11, 517 et s. Suppl, il , 413-428. Raponi TV. 52. Tas- 
sée p. 709. On en trouve sur des monnaies, notamment de 
Signia, Steinbüchel Alterth. p. 78. 144. 244. Elles sont 
formées en partie du groupement de' masques bacchiques 
avec d'autres visages. — Il ne faut pas voir dans les repré- 
sentations d'animaux, surtout d'insectes, dans des occupa- 
tions humaines, des peintures murales et des gemmes , des 
compositions conçues dans l'esprit des fables d'animaux , 
mais uniquement des fantaisies et jeux d'artistes. 

• t 

2. Arabesques, paysage. 

§ 441 . ( 442. ) Autant la manière vive et ori- * 
ginaie de saisir la nature, qui distingue les œu- 
vres de l’art antique, s’identifie avec les arabesques 
( § 24 , 2. ) dont la pratique remonte très-haut 
dans l’histoire de l'art grec; aussi peu le paysage, 
dans l'acception des modernes, répond à la ma- 
nière dont les anciens sentaient et envisageaient 
l’art en lui-même; nous voyons en effet qu’ils n’en 
ont exécuté que dans la dernière période des arts, 
et sur une petite échelle. L’art grec exige des su- 2 
jets qu’il représente, des rapports étroits , un ac- 
cord intime entre la vie et la forme, entre ce qui 
est représenté et ce qui représente, entre l’esprit 
et le phénomène; ce principe donne à toutes les 
œuvres un caractère arrêté , une physionomie 
claire. Le sentiment de vague rêverie et de douce 
mélancolie que le paysage fait naître en nous, 
ne devait pas sembler aux anciens , avec la ten- 
dance de leur esprit, faire partie du domaine des 
arts du dessin; aussi leurs paysages étaient-ils 
traités plutôt comme un jeu qu’avec le sentiment 
et la sévérité qui lui conviennent ; dans les ta- 


— 474 — 

bleaux d’Herculanum, le désir de plaire aux yeux 
parla variété des sites et des fabriques, le nombre 
des figures, est partout préféré à l’expressionsaisis- 
sante des scènes d’une nature calme et solitaire. 
Quelquefois aussi les tableaux empruntés par les 
anciens à la nature attiraient et fixaient l’atten- 
tion savante par une vue topographique de vastes 
pays, et formaient une véritable chorographie et 
èthnographie. 

1 . Les vases surtout nous font connaître l’ûge des arabes- 
ques ( nommées av0s//.a dans Homère, plus tard puràpia et 
Çwoâpta) ; leur riche et plus récent perfectionnement dans les 
peintures murales romaines, § 212 et s. Candélabres, § 
305, 3. et autres objets mobiliers. 

2. V. § 211 , 4. le Vêtus pictüm nymphæum exhi- 
bent ED. L. HOLSTEN1ÜS ( EX ÆD. BARBERINIS). R. 
1G76. est traité comme un paysage. Ports, § 298, 6. Villa 
en mer, Geli N. Pomp. Vign. 9. Le tableau Winch. M. I. 
208., est un exemple de l'importance de la place que les 
anciens attribuent dans le paysage à la vie humaine et aux 
occupations de l'homme. Cependant les anciens ont su quel- 
quefois, avec quelques arbres et quelques rochers, un petit 
nombre de chèvres grimpantes, produire l'impression de la 
tranquillité et de la solitude de la vie champêtre, p. ex. L. 
587. Boüill. ni, 57, 9. C/arac pl. 144. Cf. les bas-reliefs 
athéniens , Walpolc Trav. dernière pl.; ces petits tableaux 
rappellent l'ancienne rhopngraphie § 165 , 5. 

3. V. dans Philostrale le tableau d’un pays marécageux , 

1 , 9., de la contrée très-bien saisie du Bosphore, 1 , 12. 13. 
des îles, 11 , 17., parmi lesquelles il est facile de recon- 
naître les Cycladcs, Ceos , Tenos , Delos et Rheneia , Mélos, 
Siphnos, Naxos, Cf. g 390, 4. Ces tableaux avaient sans 
aucun doute beaucoup de ressemblance avec la mosaïque de 
Palestrine, g 526, 4. Une autre représentation , mais plus 
mythologique de l’Egypte, sur la coupe Farnèse , g 518, 5. 
Visconti PCI. III , TV. c. Autres plutôt comiques, BlUT. 
M. T ERU AC. 56. Les paysages égyptiens étaient très-airnés 
à Rome, surtout en mosaïques, é peu près comme aujour-* 
d'hui. Les paysages chinois, PCI. i. p, 14 . n. 


Au dire d *Eustalh. ad Dion. p. 87, les peintres don* 
fiaient volontiers aux montagnes les formes du lion et d'autres 
animaux. Près d’Anlioche on voyait une prétendue tête de 
Charon taillée dans le roc même, Malalas p. 205. T&etz 
CHIL. 11 , 920. . , 

3. Amulettes , symboles. 

» ' 

§ 442. (439.) Nous terminerons par une men- 1 
tion courte et rapide des amulettes des anciens , 
qui , placées par leur nature môme en deçà des 
limites de l’art, répugnent conséquemment au 
véritable sentiment artistique. L’in vidia si re- 
doutée des anciens «tait dans leurs croyances 
d'autant plus efficacement détournée que l’image 
qu’on lui présentait était plus effroyable et plus 
horrible; et les nombreux phallus en bronze, quoi- 
que dans l'origine ils fussent des symboles de la 
nature ! qui donne la vie* n'eurent cependant 
plus tard que ce but et cette signification. On 2 
trouve l’œil , le pied, la main, employés à divers 
usages avec une signification symbolique et super- 
stitieuse ; mais on modelait sans aucune signifi- 
cation particulière les membres du corps humain 
pour être offerts en offrande (ex voto)à Escu- 
lape, dans l’espcrance d’une guérison prochaine. 
Les figures de la religion égyptienne et de l’é- 
clectisme alexandrin dominent du reste sur les 3 
pierres amulettes. — Dans les monuments des 
derniers temps de l’art , la corne d’abondance est 
le symbole le plus ordinaire de la santé , des forces 
et de la vigueur d’une jeunesse florissante ; nous la 
trouvons quelquefois doublement répétée comme 
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4 syrnbole isolé et indépendant. Là où un sens 
secret est attaché à des lignes et à des figures ma- 
thématiques , arbitrairement ou par des fantaisies 
philosophiques, toute activité artistique cesse 
d’exister , avec l’Unité naturelle de l’extérieur et 
de l’intérieur, de ce qui est représenté et de ce qui 
représente de l’esprit et de la matière. 

1 . Tout le monde connaît le phallus des maisons de Pom- 
pe/ avec l'inscription : Hic habitat félicitas. La plus 
ancienne amulette se voit peut-être bien sur les murs d’A- 
latrium, Dodwell Views pl.92. C’est probablement comme 
emblème do Tyché qu’on trouve une image ilhyphalliqnc 
nommée Tychon. Le /Sa^xaviov ordinaire, fascinum, placé 
devant les ateliers, Pollux yn , 108. (ytlolà nva, turpi- 
c€LA res), était probablement aussi un phallus. Cf. Boelti - 
ger Amalth in. p. 540. Arditi ÏLFASCINO EL’AMULETO 
C0NTR0DEL FASCINO PRESSO GLI ANTICH1. N. 1825. 4. 
Il fico se trouve souvent associé au phallus comme amulette, 
Ant.Erc.VI, 99. Piialli ALATi.Jîais des images semblables 
a ,des êtres privés de vie atteignent le même but , et une es- 
pèce de sauterelle , qui pouvait être regardée comme Lar— 
VALIS imago, doit avoir été placée par Pisistrate devant 
Lacropole comme xarax^vv) , fascinum. ïlesych. Cf. Loheck 
Aglaoph. p. 970. De là les sauterelles représentées dans 
toutes les occupations de la vie humaine , sur des gemmes, 
Impr. d. Inst, ii, 95. 95. 

2. Le malus occlus se trouve représenté de la manière 
là plus intéressante dans le bas-relief Woburn Marbles 14, 
Cf. Millingen Arciiaeol. Brit. xix. 70, où il est exposé 
à toute espèce d’injures et d’ordures. On le voit également 
attaqué par dés animaux de toute espècè sur des gemmes 
(Lippert Suppl, ii, 466. Caylus Y, 57. VI , 58. Kopp 
Palæogr. iii. p. 604. et Expl. inscr. obsc. in amu- 
LETO. Heidelb. 1852. ), qui ne doivent pas toutes, d’après 
cela, être regardées comme ayant trait à la guérison des 
maladies d’yeux. Pedes TOtîvi, enveloppés dans les re- 
plis de serpents avec le bouc au-dessus comine présage 
heureux, et l inscr. Faustos redire, Passeri Luc. Fict. 
il , 73. Pieds comme sigues de présence aux lieux de pôle- 
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rinage. Mains-amulettes dans Caylus ni, 63. Causent 
M. Rom. VI , 11-14, etc. Mains comme signes de concorde , 
dextræ , Caylus y, 55* 4. Montf. ni, 197. Entrelacées, fré- 
quemment répétées sur des monnaies et des gemmes. Epis . 
de blé croissant au dedans, trophées à côté,. Sur les membres 
consacrés pour obtenir guérison , G. I. 497 et s. 1570. quel- . 
ques ex voto semblables dans le Muséum Britannique. 

3. Sur les amulettes , mémoires de Gaffarel , Arpe et au- 
tres. Des médecins eux-mèmes, comme Alexandre de Tralles, 
recommandent medicas gemmas. La figure de Sérapis était 
un phylacterium très-commun; Un des meilleurs travaux de 
ce genre est la pierre avec Horus-Harpocralesdes deux cô- 
tés et l’inscription : Msyaç ûpo;, ArroD.wy Ap7roxpàr£s 
avi).ocroç tw çpopouvTi^Eckhel PlERlt. GRAV. pl. 50. Abraxas 
§414,8. 

4. Cornes d'abondance , autour desquelles des serpents 
s'entortillent, sur des monnaies des Bylliones , peut-être 
par allusion à Cadmus. N. Brit. 5., 12. La double corne, 
qui figure si souvent sur des monnaies avec des têtes d’en- 
fant ( avec les têtes d’Epiphanes et de Callinichus sur des 
monnaies de Comraagène) se nommait oîxepas, Athen. Y, 
202 c. Lippert Suppl. il , 398. selon Athen. XI, 785c. La 
corne d’abondance se nommait aussi , Evigcut àç ; Cf. cepen- 
dant v, 198 a. 

5. Sur le Pentalpha , V. surtout Lange dans TArchbol. 
U. künst. d olloettiger p. 56. — Les types mystérieux desplus 
anciennes monnaies grecques , au sujet desquelles Slteglitz 
Arciiaeol. unterii. II. p. 17., ne reposent que pour une 
très-faible part sur la réalité. La figure des trois pieds a long- 
temps passé pour le symbole de la Sicile trinacria, mais elle a 
dû être prise dans un sens plus étendu , car on la voit sur 
les monnaies de Cilicio, de Pamphylie et de Chypre, et sur 
des vases panathénéons; celle figure semble du reste n’avoir 
pas été expliquée d’une manière satisfaisante jusqu’à présent. 
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Ébfà&ai.'.*— Gemmes nommées — § 208. 

Âcèeitoire s. — Les A — s sont traités avec négiijj'èiifce 
sur les monuments de l’art antique , § 348. 

Âchilleœ statua ?, § 201 , 4. 

Acrotithe . — À — s en général, § 85. — de Minerve, §117. 
d’Apollon, ouvrage de Briaris, § 460, 1. 

Acïotère. — A — s du temple de Minerve à Egine,§ 

S. A — s des temples en général, § 287. 

Activité . — 1* — artistique de i'àme se dirige vers la 
Représentation extérieure , g 3. — Moins le développement 
de cette — est grand, et moins l’exécution s’éloigne de la 
création des formes de l’art, § 5.n. — L' — artistique est 
tU individuelle ou nationale, § 29. 

Aÿod/xa. — On nommait les cassolettes, trépieds et les 
attires ornéments des temples àyaA//.aTa, §66. — Ay a V* 
At£a, îbid. 1* — Le trident représente Posidon , le xYipvxsïov 
Herniés, ibid* — ÀyàA/*aTa GTrrvjs yvfc , § 72, 2. — AyàA/jiara, 
simulacres dû culte, § 84. — Xpua-eAepavriva àyài/Aara,§ 
86 , 4 . 

Âdjeciiô. gvTcojiç ou renflement de la colonne, § 280. 

Àdÿtok* — du temple de Delphes, § 81. 5. — du tem- 
ple de Paphos, § 241. 

Agathe . — Scarabées égyptiens en — § 232. — Cylin- 
dres babyloniens en — § 240. . 

Agonj § 412. 

Agones. — Divinités des — § 411. — Représentations 
figurées des — § 429. — Plan des — de la musique , de la 
gymnastique et autres, § 292.* « 

Albâtre . — Statues égyptiennes en — § 230. 

Alcmène, § 357. 5. 
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Alexandre. ~~ Portraits d’ — par Apelle, § 130. 142. 

On a exécuté un grand nombre de statues d’ — pendant 
le règne de Caracalla , § 203. 

Allégorie. — L’ — ne rentre jamais dans le cercle de l’ac- 
tivité artistique proprement dite, § 7. 

Amazones. — Statues d’A— s exécutées à l’envi par 
Phidias, Ctesilas, Phramon, Cydon et Polyclète, § 121. 
— - Combats d’A — s représentés sur les bas-reliefs de la 
frise de Mausole, § 132. 1. — Combat des A — s et des 
Centaures sur la frise du T. d’Apollon Epicurius , § 120 , 3. 

— Représentations figurées des A — s en général, § 423. 

Ambre . — A — jaune employé à orner les murs et les 

meubles, § 57 . — Travaux des Hébreux en — § 242. 5. — 
Vases et statuettes d’ — eleclrina vasa , electrina paiera , 
§ 513. 2. — Quelques objets antiques en celte matière sont 
venus jusqu’à nous , ibid. 

Amélhise . — Scarabées égyptiens en A — § 232. 

Amphithéâtre . — pour les gladiadeurs, peut-être origi- 
naires de l’Etrurie, § 172. 1 . — Amph. flavium (leColysée), 
§ 192. 5. — de Pompeï, ibid, 4. — do Vérone, § 195, 7. 

— L’ — pratiqué pour la première fois eu Italie, le problème 
qu’il offrait à résoudre était moins compliqué que celui du 
théâtre. Ses différentes parties, §293. — 

Amphitrite , § 362. 

Amulette • — Les pierres précieuses sont considérées sous 
les successeurs des Anlonins comme des A — s magiques, 
§ 208. — Les cylindres babyloniens sont probablement des 
A — s, § 240, 3. et § 436. 

Amymone , §362. — 3. 

Anaces ou lares athéniens , § 420. 

Anactes. — Luxe des maisons et des meubles des — * 
§42.— et §47. . 

Ava0v]/Aa. — àva07î//.ara consacrés par les Spartiates , 
§ 86. 2. — àva0Yi//.aTa comme offrandes, § 90. — A — Ta 
décernés aux vainqueurs dans les jeux de la musique, 
§97.17. 

Ancones. — des portes, § 284. 1. 

Anaxagoras . — avait entrepris avec Démocrite des re- 
cherches sur le plan perspectif et la disposition de la scène 
des théâtres , § 108. 

Animal. — figures d’animaux monstrueux, §64. 2. Lions 
cyclopéens de la porte de Mycènes, ibid. — A— x symbo-* 
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licjues dés divinités grecques, §52. n. — Le cheval se trouve 
associé à la figure humaine dans les Avaflyj/zara , § 88. 

— oixovpoç ô'fig de Minerve, § 97. 17. — Scarabées, § 98. 3. 

— Abeilles des monnaies d’Ephèse , § 99. — Tortue des in. 
d’Eginc , ibid. — Hibou figuré sur le revers des mon- 
naies d’Athènes, §99.5. — Mulets des m. de Rhegium, lièvre 
desm. de Messine, ibid. — Figures d’animaux et de mons- 
tres représentées sur les statèresen or de l’Asie-Mineure, de 
Phocée , de Clazomène, Samos , Lampsaque, Cyzique, 
§ 99. 5. — Chevaux de Calamis, § 115. — Le serpent 
consacré à Minerve, § 115. — La vache, le chien et les 
monstres marins de Myron , § 125. — Loups des monnaies 
d’Argos, § 155. — Aigles sur un lièvre, des m. d’A- 
grigente, ibid. — Figures d’animaux de Pausias, §141. 

— Taureau noir, § 141. — Chien d’un tableau de Proto- 
gène, du môme, §145. — Dauphin et cygnes du vase de 
^yolci , cités § 144. 2. — Vaches de la frise du Parthénon , 
§119. B. — Louve étrusque, § 174. — Scarabées étrosques, 
§177. — Lions et oiseaux des anneaux en or étrusques, 
§ 177.4. — Le loup des monnaies de Tuder, § 178. 2. 

— Figure de femme étranglant deux oies, femme tenant deux 
lions, 180. 2. — 5. — Combats de bêtes, ibid. — Louve du 
denier de la famille Pompeï, § 184. 1. — Corneille de 
Junou , sur le denier de Cornufucius, § 198. 4. — Mouton, 
cerf, colombe des monuments de l’art chrétien ,§ 215. — 
La figure des a — x exécutés par les Egyptiens est rendue 
avec plus de vie et saisie avec plus de profondeur que la fi- 
gure humaine, § 250. — Les a — x le plus souvent figurés 
sur les monuments égyptiens sont des béliers , des lions, 
chakals, singes, ibis, § 250. 9. — A — x singuliers des 
étoffes et des tapis babyloniens, § 259. 5. — A — x mons- 
trueux et symboliques des ruines de Tschilminar ou Tacht 
*— Dschjemschid , § 247. 5. — des ruines de Persépolis et 
de la plastique arienne, remarquables par la vigueur et la 
grandeur de leur exécution, § 250. — Perfection des fi— 
Cures d’animaux représentés par les anciens, § 459. 440. 

Anteros , § 597. 

Antinous. — Nombreuses représentations figurées de co 
favori, § 205, 1. . 

Aphrodisiaque . — Prétendue école — § 205. 

Apothéoses, § 425. V- : V 


I 


s 



Aqueduc. — de Samos , § 82. i . — A — s romains, § 182, 
et 299. — de Claude , § 192, 2. 

Æquitas. — Représentation figurée de 1’ — § 412. * 
Arabesque . — Les formes des a — s sont empruntées au 
règne végétal et même au règne animal, § 24, 2. — Les 
a — s représentés sur les monuments de l’art antique re- 
montent à une très -haute antiquité, § 441. 

Arbre . — Les temples primitifs n’étaient que des a — s 
creux dans lesquels on plaçait les simulacres des Dieux , 
§ 52. 


Arc de triomphe • — Ares de — élevés à l’extrémité d’une 
des rues d’Antioche , g 150, 4. — d’Auguste à Ri mini, 
d’Aoste et de Suse, § 192, 11. — Ruines de 1’ — de Claude, 
§ 192, 2. — de Titus t ibid. 3. — de Trajan , à Ancône et 
à Dènévent, 493, 1. — formant l’entrée de la ville bâtie 
par l’empereur Adrien , aux portes d’Athènes, § 193, 1. 

— d’Antonin , § 193. 1. — de Scplime- Sévère, § 194, 1* 

— des Argentarii, ibid, — de Gallien, § 195, 6. — de Cons- 

tantin, ibid. — Double destination des arcs de triomphe, 
§ 297. ‘ 

Arcade . — Les a — s remplacent l’entablement dans les 
édifices Romains, §191. 

Architecture . — L’ — montre quelle puissance peuvent 
exercer sur l’esprit de l’homme des formes géométriques et 
des proportions, § 22, 3. — On peut voir dans l’art des 
jardins, une application de T — à la vie végétative, ibid . — 
Sitôt que 1’ — abandonne les figures géométriques , elle s’ap- 
proprie déjà un art étranger, ibid . — dorique des temples, 
§ 43, 51. et 52. — ionique , § 43. — polychrôme du vieil 
ordre dorique , § 52. — des temples de Sélinonte, § 81, 
5. 10. — du temple d’Egine, § 81, 11. — A — poly- 
chrôme du nouveau Partbénon, §110, 2. — Riches peintures 
et dorures du larmier et de la corniche du G. temple de Né- 
mésis à Rhamnus , § 110, 6. — A partir de la 110 e 01., 
V — tourne la plus grande partie de son activité vers les 
commodités de la vie, § 150. — romaine, § 180. et 190. — 
Les édifices de Trajan et d’Adrien, quelques monuments éle- 
vés sous les Antonins, nous montrent les derniers beaux jours 
de 1 ? — § 193. — Prodigalité et lourdeur de l’ornementa- 
tion de 1* — de cette époque, qui conserve néanmoins en- 
core beaucoup d’élégance et de noblesse , ibid. — Sous les 
50 tyrans, et plus encore depuis Dioclétien > les principes de 
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làncienne — sont négligés ou pervertis, § 195. — Fondes , 
végétales associées à une — transparente et aérienne, §211. 

— égytienne, § 221. 222. 223. 224. 223. 226. 227. 228. 
et 229. — babylonienne, § 257. — phénicienne, § 241. — 
arienne, § 246. — indienne, § 232. — Parties ou iuem- [ 
bres de 1’ — § 278. 

Architrave . — Hauteur et pesanteur de T — de l’ordre 
dorique, § 32. — dorique beaucoup plus léger, § 34. — 
du temple de Diane à Ephèse, § 81, 1. — dorique ou io- 
nique , et ses divisions , § 283. — 

Âretè , § 412. 

Argent . — Plaques en — ciselé , avec des ornements 
rivés en or, de travail étrusque, représentant une bataille 
de cavalerie et un combat d'animaux sauvages , § 173, 2. — 

Vase en — trouvé à Clusium , aussi de travail étrusque , 

§ 173, 2. — Miroir en — § 198, 2. — Coupe d’ — trouvée 
è Aqu ilée, § 202, 5. — Le vase d’ — delà collection Corsini , 
le prétendu bouclier de Scipion , la coupe de la collection t 
Stroganow , la coupe d’Aquilée, les‘ vases de Falerii , la 
toilette d’une dame romaine, et surtout les vases de Bernay, 
sont les ouvrages les plus importants qui nous soient par- 
venus de l’antiquité, § 514, 3. : 

Argos. — Ecole d’ — § 121. * 

Ariadne ,§ 390 et 594. ; ' r 

Ariens . — ou Iraniens. — Edifices construits par les 
peuples d’origine arienne à Ecbatanc , à Suse, à Pasargade 
et è Persépolis , § 246 et 247 combinés. 

Arménie. — Habitations souterraines des Arméniens , 
§48.-2. 

Anms , § 514, 2. 3. 4. 

Arsacides. — Le goût grec régne à la cour de ces monar- L 
ques, § 251. * 

Art . — L’ — est une représentation, § 1. — Les arts utiles ^ 
opposés aux beaux-arts , §1, 1, — L’ — est considéré par- 
tout comme l’action de faire. — L’ — est une seconde na- 
ture, § 16. — L’ — s’égare quand il veut se servir des for- 
mes à lui propres, autrement que conformément à sa desti- 
nation, § 17, 1. — Les A — s mécaniques se sont développés 
beaucoup plus tard que les A — s qui emploient comme ma- 
tière le mouvement et la voix du corps, § 20, 3. — Les A — s * 

du dessin qui ne représentent que dans l’espace ne peuvent 
représenter par le seul moyen de la grandeur purement quan-» . 
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titive, § 21 . — De quelle union naît la classe d’ A — s qui exé- 
cutent les meubles , vases , habitations, § 22.— Le caractère 
particulier de ces A— s repose sur l’union de deux principes, 
savoir : la conformité du but proposé et la représentation 
artistique, § 23. - — Les A — s qui représentent des formes 
naturelles organiques sont essentiellement imitateurs, § 24. 
p — Les A- s oratoires diffèrent plus des autres arts que ceux- 
ci ne diffèrent entre eux, § 28. — L’— est partout lié à la 
vie religieuse, §50. — Les travaux des modernes sur P — . 
antique peuvent être divisés en trois périodes, § 36, 37,58. 
Lesécrivains de l’antiquité qui se sont occupésdel’ — forment 
trois classes, § 35. — Les ouvrages de l’art antique furent 
long-temps livrés à l’abandon, § 36, 2. L’— n’est pas resté 
stationnaire depuis Périclès jusqu’aux Antonins, comme le 
prétend Viscomi, § 149. — Durant la 4 e période de l’Ol. 
4 1 l à la 158 e , 1’ — ne se plaît que dans des œuvres colossales 
ou infiniment petites, dans des compositions destinées à 
i atter les appétits les moins nobles. Les plus nobles ouvrages 
p de 1 époque visent à Feffet , ibid. — L’— de la fonte prati- 
que par 1 école de Sicyone avec la perfection des temps an- 
ciens ccssavit deindè , et les arts dégénèrent jusqu’à leur res- 
tauration qui coïncide avec la domination du goût des A— s à 
llomo , § 155 et 162. Influence de l’Orient sur l’ — grec , § 
14 ü et 146 comb. — L’ — se montre matériel dans les ou- 
vrages de Myron, § 123. — Décadence et travestissement 
de 1 § 165* — L’ — en Etrurie, § 169 à 180. — Lacerta 

alque rana in columnarum spiris du temple de Jupiter, § 
?’ Depuis Lan 606 de Rome jusqu’au moyen-ûge, 

1 histoire de T — s’écoule dans les limites des murailles de 
Rome, § 185. — Le monde antique, en tombant, entraîne 
dans sa chute 1’ — e dont la décadence était depuis long— 
j temps sensible, § 189. Dans les pantheis signis , F — 
tend à exprimer des idées plus générales qui devaient dégé- 
nérer en quelque chose d’informe, § 208. — Les principes 
del — se perdent avec une promptitude étonnante, § 209. 

7 ‘ k se survit à lui-même dans sa partie mécanique, 
ibid. — L’étude de la nature, au 13 e et au 14° siècle, ani- 
ma F— d’un nouvel esprit, §215. — L’— et la réalité 
étaient étroitement liés l’un à l’autre chez les Egyptiens, § 
-.>5. Quelques fragments de statues en pierre peuvent 
* seuls donner une idée de F— babylonien , § 240. — L’ — 
îles races ariennes ue diffère pas de celui que pratiquèrent lef 
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races syriennes, § 245. — L’ — chez les Indiens erre à l’a- 
venture au milieu d’une richesse et d’une abondance de for- 
mes de toute espèce , § 252. — Chez les Grecs seulement , 
V — fut une activité nationale , § 555. — Les dieux qui ont 
le plus de vie dans 1’ — sont précisément ceux dont la vie a 
été la plus active , § 554. 

Àriemisium dEphèse, § 81 , 5. 

Asphalte . — Employée dans la construction des édifices 
babyloniens, § 237. 

Atalante , § 419. 

Atlantes (Y. Caryatides). 

Astragale. — A — s , g 52. — Un — encadre là surface 
plane des murs égyptiens, § 324. 

i^as,§402. 

Attribut . — Le grand nombre d’a — s dont les vieux si- 
mulacres du culte étaient surchargés, leur donnait quelque 
chose de risible , § 68. — A — s des divinités babyloniennes 
formés de la réunion de pierres précieuses, § 259. — Les 
a — s des personnages représentés dans les sculptures des mo- 
numents de l’Inde ont une signification particulière , § 253. 

— Ce fut une pratique constante de l’antiquité de rapporter 
des a — s en métal , § 509 , 315. — A — s en général, § 348. 

— Classification des a — s, ibid. î-4. — de Jupiter , §357. 

— de Junon, § 358. — de Neptune , § 562. — de Gérés, 
§ 565. — d’Apollon, § 565. — de Diane, § 570. — de 
Yulcain , § 372. — de Minerve , § 374 et 576. — deMars, 
§ 578. — de Yénus , § 582 et 383. — de Mercure , § 385 
et 586. — de Bacchus , § 589. 

Automate. — Des a — s colossaux ornaient la pompe de 
Ptol.il, §148, 5. 

B 

• * i • • , . • * 

è • . » 

Babyloniens . — Monuments des — § 23ÎÎ fet 238. Céâ 
monuments peuvent être partagés en deux classes , la pre- 
mière se composant des plus anciens et occupant l’emplace- 
ment delà vieille Babylone, la second^ formée des édifices 
élevés par les princes chaldéens et située dans la nouvelle Ba- 
bylone , § 2J8. 

Bacchus . — Sujets du cycle de — représentés sur une 
grande partie des anciens vases peints, § 76. 

Baptistère . — B — s imités des salles de baid romaines , 
$ 196 . 
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Barbe . — L’absence de — , qui commença à être rasée 
seulement à l’époque d'Alexandre , sert à distinguer les fi- 
gures postérieures à cette époque , § 354. 

Barrières . — du trône du Jupiter Olympien , peintes 
par Panœnus, § 116, 1. 

Basalte . — Statues do styleégyptien d’imitation exécutées 
en — § 205. — Statues égyptiennes en — § 250. 

Base. — B — s de l’ordre ionique , § 54. — B — s des co- 
lonnes de la cella antérieure du petit temple de Pæstum , 
§80. 1.4. 

Bas -relief. — Le — ( basso-mezzo - altorilievo) flotte 
entre la peinture et la plastique, § 27. n. — Protypa , ce — 
typa * § 72, 2. — B— s du trône d’Àpoll. Amycléep, § 86, 
2. — B — s peints de Sélinonte, § 91 , 2. — de Samothrace , 

— de Leucolhée , de l’enlèvement du trépied , de la récon- 
ciliation dTlercuIe , et de l’autel des 12 dieux, de style hiéra- 
tique , § 97. 12. 13. 14. 15. IC. — B — s de même style des 
piliers funéraires, ibid . 17. B — s du style de transition, ibid. 
19. 20. 21. 22. — Çwa du Pandrosium , § 110, 4. — B — s 
dutemple de la victoire Aptère, § 119. c. — B — s du monu- 
ment choragique de Lysicrate, § 129. 6. — B — s en ivoire 
do la frise en or d’un œcus du palais flottant de Plol. IV. — 
B— s de la frise du tombeau de JMausole , § 152. 1. — B— s 
du temple d’Apollon, à Cyzique , représentant des exemples 
de piété filiale, § 154 et 158 combinés. — B — s du monu- 
ment de Gyrrbestes, § 154 et 162. — B — s étrusques en argile 
( ante fixa), § 175. — B — s de l’arc de triomphe de Titus 
et du temple de Pallas sur le forum de Domitien, § 200. 

— B — s de la colonne Trajane , § 204. — de l’arc de 
triomphe de Constantin, ibid. 2. — d’Araenophis il, § 220, 
2. — Les B— s égyptiens sont rarement des b — s propre- 
ment dits, § 251 . — B — s en creux nommés coilanaglyphes 
de l’art égyptien , § 251 . — Les b — s de Bisutoun ( Bagis- 
tanon) sont traités différemment que les b — s grecs et sem- 
blent appartenir à uu style plus ancien que celui des sculptures 
persépolitaines , §251. — Lois, exigencesetconditions du — 
§ 550. — Comment les anciens entendaient- ils le — / § 32 
et 326 combinés. 

Basilique. — La première basilique romaine qui en mé- 
ritai le nom, fut bâtie par Caton , § 182. — La magnifique 

— de Paul-Einile. § 190, 2. — Basilique Julia , ibid. — 
Ulpienne, § 193, 1. — B — s empruntées par I\ome à lot 
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iGrèce et consistant en galeries latérales , avec 3 ou 5 nefs , 
tin espace circulaire derrière et des murs sur les Côtés , 
g 294. 

BatrJttxxot , Urœi du champ compris entre le larmier su- 
.périeur et le larmier inférieur des murs égyptiens , § 22Î. 

bataille . — B — s navales de Nicias, g 141. — de Ma- 
rathon peinte dans le pœcile d’Athènes, g 158, 2. — de* 
Athéniens et des Amazones, ibid . — près d’OEnoe, g 1 
ibid. — Scènes de b — s de l’école d’Ephèse, g 159. Le gla- 
diateur Borghèse a dû faire partie d’une scène semblable. Le 
prétendu Jason également, ibid . 5.— Scènes de — delà mo- 
saïque, g 165. — B— s romaines en peinture , g 184,5. — 
B — s Egyptiennes sculptées , g 235, 5. — B — s sur terre ei 
sur mer des Romains, représentées sur les monuments de 
l’art, g 452. — Dans les scènes de h — s, quelques figures 
représentent des armées entières, g 551. 

beau. — La question de la nature du — est abandonnée 
h l’esthétique, g 12. n. — Quelle est la différence qui existe 
entre le — et ce qui plaît aux sens? ibid. — Le — est le 
principe de Fart, g 18. — Quel est le principal de Fart, le 
beau ou le caractère? ibid . 2. — Le sublime et le gracieux 
forment les points extrêmes de la série des sensations du — 
§ 14. Un vase sera — par cela seul qu’il sera propre à sa 
destination , § 23. 

beauté . — La — • est un attribut de la forme artistique , 
g 12. — La — opposée à toute individualité , g 13. — La — 
absolue n’a pas dè caractère individuel, ibid. 2. 

‘ bétyles . — du culte phénicien , g 242. 

bibliothèque . — Bibliothèques du temple d’Apollon Pa- 
latin , § 192 , 1 . — du portique d’Octavie , g 192 , 1 . 

bijoux . — Richesse des Etrusques en — g 177. — des 
femmes grecques, g 344. 

bois. — Les statues en — ■ peint des temps primitifs dé 
Fart grec ne sont pas dues k l’imitation fidèle des couleurs 
locales, g 26, 1. — La bâtisse en pierre a emprunté au* 
constructions en — plusieurs de ses formes, g 52. — Le 
coffre des Cypsèlides était en — de cèdre , g 57, 2. — Le 
travail d’incrustation en — conserve sa faveur long-temps 
après les temps homériques, g 57. — Meubles en — ibid. 
— Figures sculptées en relief sur le — ibid. — Deux pou- 
tres et deux traverses en — oôxy.va représentaient les dios— 

cures à Sparte, g 66 , 1 . — Hermès de Bacchus en — d’o- 

* 
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livier , § 67, r. — £<Sav« des sculpteurs en — § 69. — Si- 
mulacre de Junon en — de poirier sauvage, § 68, 1. — Les 
sculpteurs en — exerçaient leur art en famille, § 70. — 
Slatues en — de Dédale , § 70, 2. — Statues en — de Mi- 
nerve , § 70. — Statues en — attribuées à Epsioç ibid. 4. — 
Statue en — d’Apollon Pylhœus , § 70, 4. — Influence du 
style des statues en — des temps primitifs , § 79. — Aux 
corps en — revêtus d’habits quelquefois dorés, des simula- 
cres du culte, on donna des têtes , des bras et des pieds de 
pierre (àxpà/iOoi ), § 85. — Praxidamas en — de cyprès, 5 
88. — Rhexibius en — de figuier, ibid. — Queues d’aronde 
en — de cyprès, à Sunium , § 106, 1. — Trône de Jupi- 
ter O. en — de cèdre , §116, 1 . — Sculpture en — égyp- 
tienne, § 252. — Entablement en — d’un T. d’ordre tos- 
can, § 171. — Le temple phénicien d’Astarlé était bâti des 
cèdres du mont Liban, § 241, 2. Les Babyloniens, les 
Phéniciens et les Cananéens possédaient des slatues en — 
sur lesquelles on appliquait des feuilles de métal battues au 
marteau, § 242. — Sculptures en — § 311. — Ce qu’iifaut 
entendre par les mots £ieiy et yMpsiv , ibid. — Les Grecs 
employèrent les — indigènes et exotiques à la représenta- 
tion des divinités, le bois de cèdre notamment, mais aussi le 
hêtre , le buis , le chêne , le poirier , l’acacia , la vigne , l’oli- 
vier, l’ébène, le citronnier, le thuya, le cyprès , ibid. 

Borée , § 407 . 

Bouclier . — Composition du — d’Achillo décrite par Ho- 
mère , § 159. — Sujets représentés sur le — d’Achille , g 
65. — d’IIercule , ibid . — votif représentant Persée , de 
style archaïque, § 97. — B — s appendus à l’architrave du 
Parthénon, § 110, 21. — Cenlauromachie du — d’Athéné 
Proaiachos , § 117. — B — s grecs et romains ornés de mé- 
daillons, g 550. 

Brique. — B — s non cuites employées à la reconstruction 
de Rome , § 182, 2. — B— s en pierre ponce employées à la 
construction des voûtes des thermes de Caracalla , g 194, 1. 
— Les petites pyramides étaient bâties en b — s, g 228. — 
Les constructions en — étaient très-répandues en Egypte; 
les habitations particulières étaient en grande partie bâties 
de la sorte, g 228, 3. — B — s employées par les Babylo- 
niens dans leurs constructions , g 257. — B — s non cuites et 
revêtues ensuite d’un enduit colore, sur lequel on avait tracé 
des caractères cunéiformes du côté intérieur, et des figures 
d’animaux du côté extérieur, g 239. 
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. * Bronze. — Corinthien, §509, 1. /•; - * 

Bruchium. — d’Alexandrie, § 150, 3. . 

Bûcher. — B— s élevés avec des dépenses extravagantes 
d'argent et d'art, § 152. — Le soi-disant monument d'E- 
phestion n'était qu'un — ibid. 2. — Jlvp/. de Denys l’An- 
cien. — Rogi des Césars, "ibid. 

Buste . — Les b — s des empereurs servent à caractériser 
l’art dans sa 5e période , § 201. B — s des empereurs, etc. 
206 et 207. — La forme des — est une création de l’art; 
ils représentent ordinairement des empereurs et des philo- 
sophes, mais quelquefois aussi des divinités, surtout égyp- 
tiennes, § 339, 5. , - 

Buzyges, § 564, 5. 

, Byssus . — Enveloppes en — des momies, § 233.. 

H 

•• - c ’ 

CabireSy § 401. 

Caisson . — C — s ou lacunaires ( ^avTw/Jtara , lacunaria ), 
§53. — C — s du temple de Thésée, § 110, 1. — La pein- 
ture desc — s commence avec Pausias , § 141 . — C — s or- 
nés de rosaces dorées du Parthénon, § 192 , b. 

Calcédoine . — Cylindres babyloniens en — § 240. 
Callynteria . — §69,1. 

Camées . — des familles Julia et Claudia , remarquables 
par. la beauté de la matière, § 202. 

Camp . — C — s des Etrusques , § 170. — des Prétoriens * 
§192,2. , • ; 

Canal . — de l'ordre ionique , § 55, 3. -r- Canaux du Pô 
et des bouches de^ PArno ,§170,2.— C — x de l’Euphrate, 
Uûnal Pallocopas, § 257, 1. 

Candélabre . — C — s thyrrhéniens remarquables par la 
hardiesse de leur ornementation empruntée à des animaux 
réels ou fabuleux, § 175, 2. 

Cannelure . — Les c — s des colonnes contribuent à les faire 
ressortir, § 52 et § 280. Voy. aussi au mot Colonne. 

Canon. — de Polyclète, § 121. ^ — C — s de proportions 
adoptés parles artistes de l’antiquité, § 336. 

Canope . — Espèce de vase égyptien , § 252. 

Caractère. — Le est-il le principal de Part? § 15 , 2. 
— Une des particularités du — de la plastique consiste à ne 
Revoir choisir les sujets qu’elle veut représenter que dans ufl 
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champ assez étroit, § 27. — La plastique est plus propre 
Ÿ que la peinture à la représentation du caractère 

§27. ’ ■ . 

Cariatide . — C— s (x.ôpat) du temple d’Ath. Poîiade , § 

. 110, 4. — Géants du grand temple de J. Olympien à Agri- 

gente, ibid. 20,21. — Torse de — trouvé auprès du vil- 
lage de Budrun , § 152, 1 . — G — s de Diogène au Panthéon, 
§192, b. 

Caricature , — L’oubli total de la beauté et de la régula- 
rité produit une — § 13, 2. 

KaOsfya. — Fausse idée qu’en donne Quatremère, §86,2. 

Cave . — C — s des Germains , § 48. * 

Cavet , — des murs égyptiens , § 224. 

Cella, — du Parthénon , ou Hécatompédon , § 110* 2. — 
Cella du temple d’Eleusis avec une double colonnade d’ordre 
dorique , formant deux étages , § 1 10, 5. — La — dd grand 
temple d’Agrigenle a des piliers à l’intérieur, ibid. 20, 21. 
— des temples d’ordonnance toscane ,§ 171 . — Le temple 
du Capitole avait trois — ibid, — sans colonnes , moins 
élevée que le reste de rédifice , entourée le plus souvent de 
plusieurs murs , souvent aussi divisée en dilférentes petites 
chambres ou cryptes , avec des piliers monolithes des tem- 
ples égyptiens , § 222. 

Centaures y §595. — Centauresses , ibid, 

Cèriques , § 387. 

Chalcidicum. — de Pompeï, § 192, 4. — des basiliques en 
général , § 294. 

Chapiteau . — d’une saillie considérable dans les colonttés 
du vieil ordre dorique, § 52. — de l’ordre ionique, § 54, 3. 
— Ch — x d’ordre ionique au temple d’Ath. Poliade , §110, 
4. — de pilastre à feuilles d’acanthes, employé dans les P. 
Propylées d’Eleusis, § 110, 5. — Ch — x corinthiens en 
ivoire et en or du palais de Ptol. IV, § 151, 2. — Feuillage 
en bronze doré des ch — x corinthiens , § 154 , 2. — romain 
ou composite employé pour la l re fois à l’arc de Titus , § 
191 . — Ch — x anormaux des colonnes deciterno de Constan- 
tinople, § 195, 8. — Toutes les variétés du chapiteau de la 
colonne égyptienne peuvent être réduites à deux formesprin- 
cipales, § 225. — Singulières combinaisons des ch — x de 
l’ordre des colonnes de Persépolis , §247, 6. — du pilier de 
l’architecture indienne , § 252 , 5. — Division du — § 280. 

Chapiteau . — Parties du — iCapitnhm doricum : 1° hy - 
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potrachelium ; 2° echinus ( avec les annuli ) ; 5° plinthus ; 
4° abacus — C. ionicum : 1° hypolrachelium\ 2° echinus 
(avec un astragalus lesbius ); 5° canalis et volutœ (avec 
des ocu/t et de la volute à deux coins ) ; les pulvini et 
baltei des deux autres coins); 4° abacus et cymatium. — 
C. corinthiurges : 1° calathus , avec feuilles d'acanthe , 
cauliculi, hélices. — Abacus, § 280. . 

Char . — Ch — s armés en guerre des Egyptiens, § 255, 
5. — Ch — s colossaux et magnifiques de l'époque alexan- 
drine, g 299. ■ 

Charpente . — La — fut, dans tous les temps, à Athè- 
nes, le mode de construction le plus usité des constructions 
particulières. — Principaux membres de la — : ligna , pou- 
tres; columen s. culmen , comble ou faîtage proprement dit; 
cantherii , chevrons; templa , filières; asseres , lattes. 

Chaudière . — d'airain , consacrée par les Samiens, § 60. 

Chaussure . — Sur les bords de la — tyrrhénienne de Mi- 
nerve Parthenos, Phidias avait représenté la Centauroma- 
çhie , § 115. — des Grecs , § 342, 3, 4. - — romaine , § 345. 

Cheveux . — Travail des — par Myron, g 125. — Che- 
velure relevée sur le front d'Alexandre, g 150, 4. — Ma- 
nière pittoresque avec laquelle Lysippe disposait la cheve- 
lure, g 15t. — Chevelure du Gladiateur mourant, § 159, 
2. — Chevelure péniblement travaillée des bustes colossaux 
de M. Aurèle et de L.Yerus. — Travail négligé des — § 209, 
5. — Couleur des — § 557, 2. — Très-souvent rapportée, 
g 313 , 5. — La chevelure a été traitée par l'art grec avec 
beaucoup de caractère et d’importance , § 554. 

Cheville . — La vieille architecture des anciens se servait 
de c— s en bois pour assembler les pierres , § 272. 

Chlœna* — La — d’Ulysse , g 73, 2. 

Chrétien. — Monotonie, sécheresse et pauvreté d’exécu- 
tion des monuments funéraires ch— s, g 209. 

Christ . — Images du — § 215. 

Ciment . — babylonien fait d’asphalte et de plâtre, §237. 

Cire . — Repoussant des figures en — § 26, 1. — Mas- 
ques en — de l’atrium des maisons romaines, g 185, 1. — 
On frottait la surface du marbre des statues de — fondue, g 
313. — coloriée de la peinture à l’encaustique, mêlée de 
poix , dont on se servait pour peindre les vaisseaux, § 523. 

Les images en — coloriée servaient de jouets, g 508. 
Cirque , — Les circi répondent aux hippodromes , g 172 , 
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4. — Cirque de Maxence, § 194, 1. — Le — romain et ses 
divisions , § 293. 

Ciselure . — des vases à Tépoque des monarques macédo- 
niens, § 161. — Vasi cœlali pillés par Yerrès, § 167,5. 

Citerne . — C — s de Byzance, constructions considéra- 
bles, mais pauvres de détails , § 195, 8. 

Clef. — de voûte , § 49. 

Climat. — Conditions climatériques de l'architecture égyp- 
tienne, §221. ’ . 

Coffre . — Le — des Cypsélides , § 57. 

Coiffure . — des impératrices, §207, 3. — C — s égyp- 
tiennes, § 230, 8. — Les c — s grecques nommées pétase, etc., 
servaient en Grèce à distinguer les différents costumes natio- 
naux, § 342. — des femmes grecques en particulier, ban- 
deaux , réseaux ,§ 344 , 4. i 

Coilanaglyphes. — Voyez Bas-relief. 

Collection. — Les c — s d’antiques commencent avec Cola 
Rienzi , § 36 , 2. — A partir de la fin du 16° siècle, on son- 
gea à faire connaître les antiquités composant les c — s 
particulières , § 57. — C — s d’antiquités , Blaremberg 
et Stempowsky à Odessa , § 257 ,2. — Autres c — s 
à Nicolaef , Kertsch et Théodosia , ibid. — Panettieri à 
Munich, § 260, 5 ; Franceschini, Ciuci à Volterre ; Ansidei, 
Oddi et autres à Perugia; Buccelli à Montepulciano; Casuc- 
cini, Paolozzi à Chiusi ; Ruggieri à Yiterbe ; Cervelli à Or- 
vietto, § 260, 8. — Albani, Borghèse, Barberini , Sciarri, 
Mattéi, Giusliniani, Farnèse, Ludovisi , Médicis , Négro- 
ni , Aldobrandini aujourd’hui Miollis , Panûli , Allieri , Ca- 
sali , Stroz/.i, Braschi , Rondanini , Ruspoli, Thorwaldsen, 
Kestner , Bollard, Yescovali , à Rome. — Borgia à Velle- 
tri , § 264. — C — s du palais Zambeccari à Bologne , ibid. 
Obizzi au château Catajo, Quirini près de Padoue. Nani , 
Tiepolo , Grimani et Weber à Venise ; Maselli, Bevilacqua , 
Moscardo à Vérone; de Palagi et Rizzoli à Milan; Fontana 
à Trieste , de Nugent à Fiume , Spinelli , Sautangeli , Gar- 
guilo deCrescenti, Pacileo, du prince Torremuzza, Carelli, 
Pisani , à Palerme ; Biscari , Spoto , à Catane ; du baron de 
Judica, à Paiazzuola , § 264. — Michondà Ste-Colombe près 
Vienne (en Dauphiné ) , § 265. — Jovet à Autun , ibid • 
Coll, particulières à Paris, Blacas , Pourtalès , Magnon- 
court, de Revil, Durand Duclos, du duc de Luynes,du 
baron Roger, de M. Panckouke, du marquis Fortia d’Urbain; 
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Rougcmon Lowenberg, ibid. — Médina Celi à Madrid; 
ibid. 4. — En Angleterre, dé lord Pembrocke à Wilton, à 
Pelworth, Blundell à Ince; du duc de Bedfort dans le Bed- 
forsliire; du duc de Marlborough à Blenheim ; à Londres , 
Lendshdown , Hope , Arrisworth; du comte Warwick dans 
le Glocesler-Shire , de M. S. Barry dans le voisinage do 
Nortwirch; du comte Carliste à Howard ; de L. Grantham 
à Newby-hall, deM. Coke Nolkham ; Worsley à Appuldur- 
combe ; de L. Guilford, Leakes, Hawkins , Burgon, Fiotle 
Lee, Roger, L. Nortwich, de Thomas, de L. Bclmore 
Bankes, ibid. 2, 5 et 4. — En Allemagne, collection de G. 
de Huruboldt,§ 267. Du comte Wallmodens en Hanovre; du ' 
P. deAValdeck à Arolsen; du comte Erbach, à Erbach , § 
SJ67. Du prince INeuwied , dans la ville de ce nom; Rai- 
nesse à Coblcnlz ; d’Emèle à Mayence ; du G. Duc à Carlsruhe , 
§267. Du prince Christian à Copenhague, § 268. Pizatti 
à St-Pélersbourg ; du comte Wiczay près Raab, ibid . 5. 

Collège. — des Augustales à Pompeï , § 192 , 4. 

Colonne . — Diamètre énorme des colonnes de l’ordre do- 
rique primitif, amincies considérablement vers le haut et 
très-rapprochées , § 52. — Cannelures des c — s, ibid. — 
C — s monolithes, § 53. — Fûts élancés, légèrement amincis 
vers le haut, et placés sur des bases des c — s de l’ordre 
ionique, § 54. — C — s ioniennes hautes de 60 pieds (19 m . 
490) et en partie monolithes, du temple de Diane d’Ephèse, 
§ 81. — C — s d’ordre dorique ancien au temple de Del- 
phes, ibid. 5. Proportions des c — s du temple de Pæstum, 
ibid. 7. Colonnade intérieure et extérieure de la Stoa de Pæs- 
tum, ibid. 1-4. — Hauteur, amincissement, renflement desc— s 
du Parthénon, § 110, 2. — Au grand temple d’Eleusis les 
c — s ont des slryges très-étroits entre les cannelures, § 
110, 5. — Commencement de cannelure aux c — s à la Stoa 
de Toricus , § 110, 8. — Quatre rangs de c— s à la Cella du 
G. temple d’Eleusis, § 110, 5. — C — s corinth. de la 
tour d’Andr. Cyrrheste d’un ordre tout particulier, § 154, 
4. — C — s monolithes du magnifique T. de Jupiter à Cyzi- 
que , § 154, 5. — C — s de l’ordre toscan , dorique , aug- 
mentée d’une base. — C — s honorifiques romaines , § 182 , 
2. — trajane , § 193 , 1 . — d’Antonin-le-Pieux , § 193 , 1 . 
— Le fût des c — s depuis Dioclétien est cannelé, tortillé , 
enroulé , § 195. — honorifique dite de Pompée à Alexandrie, 
§195, 6» — théodosienne , § 195, 8. et 209, 4. — A Bb* 
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zance, de l’empereur Phocas , 196, 5. C — s égyptiennes plus 
élancées que les c — s de l’ancien ordre dorique, munies • 
de bases, très-rapprochées les unes des autres ; leur fût est 
tantôt aminci vers le haut, tantôt renflé, fréquemment orné 
de rainures, § 2:25. — C — s des ruines de Persépolis , g 
247, 6. — C — s grêles et élancées de l’architecture indienne , g 
252 , 4. — Formes différentes de la — à chacune des pério- 
des de son développement, g 279. — Parties principales de 
la — , base, fût et chapiteau , § 280. 

Colonie. — A peine si quelques artistes sont sortis des 
c — s grecques établies en Orient, §147. 

Coloriage . — Long-temps la peinture ne fut qu’un — de 
statues et de bas-reliefs en argile et en bois, § 75 et 175. — 
La pratique du — des statues et des bas-reliefs se trou- 
vait.étroitement liée en Egypte à l’usage répandu en Ethio- 
pie de peindre le corps, §253. — Coloriage des statues en 
bronze , § 508, 5. — en général , § 557. — du marbre, § 
313. 

Coloris . — brillant de l’école ionienne, sombre de celle 
de Sicyone , § 142. — brillant de la peinture antique, splen - 
dor du — dApelle, § 520. 

Colossal. — Le goût pour le — commence avec l’époque 
de Lysippe, § 151. 

Colosse . — Statues colossales des dieux portant sur leurs 
mains étendues des figures plus petites de divinités inférieu- 
res, § 87. C — d’airain d’Apollon Philesius, § 87, 2-3. — 

C — de Rhodes , § 156, 1. — de Néron, § 199, 1. — Sta- 
tue colossale d’Agrippa, § 201, 5. — S — s colossales d’Au- 
guste et de Rome. — S — s colossales d’Auguste et de Claude, 

§ 201. — Statue c — d’Anlinoüs, § 205. — d’Anastasius , 
§216, 1. La plupart des statues égyptiennes étaient de gran- 
deur colossale, § 230. — du Ramessium, § 230, — Tête 
colossale de Ramsès , § 250, 5. — Statues colossales des 
grands prêtres de Thèbes, § 252 , 6. — de Memnon , § 255 , 
2. — de divinités babyloniennes, § 239. — Les lois de la 
perspective furent toujours observées dans l’exécution des 
— § 327. 

KoAiyjt6Yi0pa , § 82, 1. — Bassin semblable construit par 
Dédale sur le territoire des Mégariens , ibid. 

Comédie . — Les scènes de la comédie sicilienne sont liées 
aux représentations figurées de Vulcain , § 373. — La — ac- 
compagne le char du dieuComos, § 596. 

Archéologie ; tome 2. ' 42 • 
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• 1 

Commerce .** - des Etrusques avec les colonies de la Grande** 

Grèce, § 169. * ## . 1 ‘ 

Compositions historiques. — plus communes chez les Grecs 
dans le domaine de la peinture que dans celui de la plasti- 
que; c’est le contraire chez les Romains , g 425. 

Compositions . — A quelles lois obéissaient les — de Tari 
antique , § 351 . ‘ - 

Cornus , § 396. — Comastes , ibid* 

Coucha . ( sanctuarium ) des églises chrétiennes, § 196.' 

Concordia. — Représentation figurée de la — objective- 
ment, et de la — Augustin exercituum subjectivement, 
g 412. . 

> Console . — Employé dans les édifices postérieurs à Marc- 
Aurèle, § 194. — C — s saillantes sur lesquelles reposent 
des colonnes et des pilastres destinés à soutenir des arcades 

et des frontons, § 195. . 

Constantinople ( Byzance ).~ Le siège de l’empire trans- 
féré à — cause le plus grand dommage à Rome, § 195. — 

Edifices de — §195,7. . , ; V 

Construction, — Luxe des c — s particulières, des mai- 
sons et des tombeaux vers la 110 e Olympiade, § 111. — 
C — s particulières de la ville d’Alexandrie élevées sur des 
murs d’une faible épaisseur, dans lesquelles il n’existait pas 
un morceau de bois, § 150, 3. — Luxe des habitations 
privées des Romains, § 190. — 1° dans toute — on peut dis- 
tinguer la matière et la manière de l’employer ; 29 les formes 
que la raaiu humaine lui imprime , et 3° la destination par- 
ticulière des différents genres d’édifices, § 270. 

Contractura . — de la colonne, § 278. 

^ Contrées. — Représentations figurées des — § 411. 

Coupe. — C — s tyrrhénéennes en or, § 175. 

J Courtisane . — Influence desc — s grecques sur le style et 
de Praxitèle, § 128. 

Cor a , § 364. 

Cornaline. — Scarabées égyptiens en — § 232. 

Corniche. — de l’ordre ionique , § 54. — des murs égyp- 
tiens, § 224. — Parties de la — § 285. 

* Couleur. — La — s’allie tout naturellement au dessin , § 
.26; elle élève le dessin jusqu’à l’art de la peinture , et a 
dans sa nature , ses effets et ses lois , une grande analogie 
avec le ton , ibid. Les c — s ne diffèrent vraisemblablement 
que quantativement , § 26 , 3. »— • C — s crues des £tytue» 
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/ en bois, §69,1. — Traces de — sur les armps 4 les vête- 
menls , aux pommeltes des joues et aux lèvres des statues 
d’Egine, § 91 ,3. — Traces de c — s semblables aux vête- 
ments et aux sujets des acteurs de la pompe des Panathé- 
nées , § 119. B. — Les c — s do la peinture égyptienne, 4 
après avoir été liées avec de la colle ou de la cire , étaient 
* étendues à teintes plates sur un enduit de stuc ou sur une lé- 
gère couche de plâtre , § 233. — Les c — s ont dans la pein- 
ture égyptienne unesignifîcation symbolique, suivant la place 
qu’elles occupent , § 233. — Les hommes dans les peintures 
égyptiennes sont peints en rouge, les femmes en jaune, les 
quadrupèdes en rouge , les oiseaux en vert ou en bleu , l’eau 
, de la même couleur, § 233, 4. — La même signification 
symbolique existe dans le système de coloration des Indiens, 

' 8 255. — Les quatre c — s ( colores austeri , floridi ), ma- 

nière de les préparer, § 322. 

Course . des chars à la fête des Panathénées , § 

y 119, B. — de chars peintes dans les tombeaux étrusques, 

§ 1 79# 

Coussin . — Formes arrondies desc— s de l’ordre ionique. 

§ 54. ^ ' 

Crampon, — Des c — 9 en fer servaient à assembler les 
pierres des murs du Pyréc , § 106, 1. — C — s soudés avec 
du plomb du pont de Babylone, § 238, 2. 

^ s sldoniens. — C — s yodxeuç et ypvaoyôoc 

§ a8. — C— s attribués à Rhœcus et à Théodore, § 60. 

C — s en argent et en or, ouvrages de Théodore, § 60. n. — 
Base d’un cratère de Gtaucus , § 61. — - C— s de diverses 
espèces, d’Argos , laconiens, corinthiens, § 301, 2. 

Cronos ou Saturne , § 401. 

> Crypte . — du grand temple d’Eleusis, §110, 5. — de 

l’Eumachie de Pompeï , § 192 , 4. 

Culte . — • Influence du — d’Isis , de Mythra et des autres 
divinités orientales sur la décadence de l’art romain, §188. 

Curie. — C— s romaines, § 190. — de Pompée , § 190. 

— Beuleuleries ou c — s, § 294. 

Cycle . de Bacchus et d’Aphrodite. Scopas emprunta fa 

plupart de ses compositions au — § 126. Sujets empruntés 
au même cycle par Praxitèle, § 128. — d’Apollon; em- 
▼ prunts faits à ce — par le même artiste , ibid. 

K Cylindres. — 4e la crypte du grand temple d'Eleusis, § 


Digülzed by Google 


— 496 — 

110, 5. — Les c — â ne se trouvent que dans les cryptes ou 
souterrains, § 276, 2. 

Cylindres . — Les cylindres babylono-mediques ont ete 
exécutés dans le goût du style des monuments persépolilains * 

g 251. * * 

Cymaise.— Quelle différence y a-t-il entre la — dorienne 

et lesbienne, § 277, 2. 

Cyrène , § 412. 

Cyste. — Cystes mystiques de Tancienne Etrurie , § 175# 

ï> 

Dacty l ioglyphiè . — A l’époque de Praxitèle et de Ly* 
sippe , l’art de la — atteint aussi haut que possible dans ses 
rapports avec les autres branches de la plastique, g 152.— * 
L’usage des anneaux-cachets était très-répandu en Egypte, 
g 252. — SppayïSes des Ethiopiens , ibid. 

Danaïdes. — Représentation figurée des — g 420. 

Dédale. — Le nom de — caractérise l’activité des sculp-*» 

leurs crétois et attiques , g 70. 

Demi- colonnes. — corinthiennes au pronaos du Didy- 
méon de Milet , g 101 , 15. — de la cella du grand temple 
d'Agrigente, g 101, 20, 21. — justifiées par les besoins de 
la fenêtre, se trouvent en usage dès la 90® OU, g 280 , 5* 

— en usage dès la 90 e 01., ibid. 

Demos . — du peuple Athénien, g 159, 2. — Singulière 
restauration de Quatremère, ibid. — Demes, g 411. 

Denticule . — Ex : de la denticule ionique associée à de» 
triglyphes d’ordre dorique au théâtre de Marcellus, g 191,3. 

Dessin ou graphique. — Le — représente sur une surface 
plane, au moyen de la lumière et des ombres, l’apparence 
des corps, g 25. — Kant a défini le dessin , l’art de faire 
illusion aux sens, g 25, 5. — Le — reste long-temps gros- 
sier et sans forme , g 44. — Finesse et précision des con-* 
tours du — antique, g 140, 5. Perfection du — pen- 
dant le cours de la 4 e période de l'hist. des arts ( de la 
111 e à la 5 e année de la 158 e ), g 144. — Le — esUorapris 
dans le cercle d’une éducation libérale, g 140 ,3. — Négli- 
gence du — amenée par la pratique de la schiagraphie , 
g 157. — Recherche, sécheresse et pauvreté des arts dtf 

— sous les Antonins, g 206. — A la fin du 5° siècle, le 

— devient incorrect, g 209. — Uniformité du — en Egypte 
pendant une durée de plusieurs siècles, g 219. — La dureté 
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et la sécheresse du meme — le caractérisent à toutes ses 
époques, § 233. — Le — des sculptures des Indous est loin 
d’être pur et juste, § 253. — monochrome, § 321. 

Dévastations. — du monde antique causées par les inva- 
sions et conquêtes des races germaniques, § 216. — La — de 
Ja Grèce commença de très-bonne heure, ibib, 1. 

Dieux . — Dieux olympiens, § 554. — Représentations 
figurées de : 

1. Zeus ou Jupiter, Milichios, Horkios, Dodonéen, rpto- 

ç;0y.).uoç, Ægiochus , orparïT/os, olympien, Nixr^àpoç , ton- 
nant, pacificateur , homagyrios , stator , conservalor , xaTai- 
êdcryjç, ÿtiioç , , Sérapis , Exsuper antius , Srpàrwç , 

Aaêpayoïùs, Jmmow, Axur ou i4n#ur , Dolichenus , (7a- 
sïos , enfant , Crcscens , Gigantomachos , comme Cygne, sous 
la figure d’un satyre , § 555 , 55G , 357. 

2. HéréouJunon, B$w:rts, Sospita y Zeuxia ou Pronubia, 
Monela , céleste, § 558 , 559. 

5. Poséidon ou Neptune, yewpyôs, èvvoçtyaios, ceiyfyô&jv, 

, op0Ô5 , Ettôtttvk , satrapes , § 560, 561 , 562. 

4. Demêter ou Gérés, § 565, 564, 565. 

5. Apollon, Agyci as, Pylhien, Citharède, A ).s|txoxoç , 
Ky.7.Àt tszvo; , /3oÛ7rai$, Bonus , Eventus, Callinicos , Augus- 
tus,Lycien, Smintheus , Sauroclonote, Aomios , eJvjpt/jiévos 

èXoLfov f comme dieu tutélaire de la navigation , Exêâ- 
Axtcuqî, §566, 567, 568. 

G. Artémis ou Diane , Lusia , àyporspy, cwTSipct , 
poç, 7î/a7pôpoç, U pis , Planciana , Potamia , Leucadienne , 
Leucophryne, Pergamique , Taurique ou Orthique , Tau- 
ropole , Priapine, § 569, 570, 371. * 

7. Héphaestos ou Yulcain, §572, 573. 

8. Pallas Alhénè ou Minerve, à^xo/xévvi , clialciœque. 
Promachos, àyopoia , Yictrix, Areia, ’ Ay/jaiTroMa, Crapua , 
Pacifica 9 Rtx-/)p6poç, Archegelis, Epyavri , Chrysé , llonica , 
r7auKW7Tis , § 574, 575 ,576, 577. 

9. Arès ou Mars, Gradivus , stator , ullor , Victor el pa- 
cifer , Gigantomachos 9 § 378, 579. 

10. Aphrodite ou Yénus, Urania , Pandemos , viclri.v , 
genitrix , /feiia? , cœleslis , libitina , callipyge, anadyomène , 
§381,582,583,384. 

11. Hermès ou Mercure, Logios. ypiooépoc, Psychopompos , 
rJo//.7raIos , § 585, 386, 587. 

12. Hestia ou Yesta , § 583. 
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Digue. — D— s de l'Euphrate, g 237. 

Dimos , g 412. 11 

Dionysos ou Bacchus, yuyytç, xspatopu^s, wûpopopfpç) 
8 389,390. 

. Diplax. — Le — brodé d’Hélène , § 73, 4. 

Diptyques . — Sorte de tablettes à écrire en ivoire, g 209. 
— consulaires et ecclésiastiques , § 514. 

Diribitorium. Le — d'Agrippa , § 192 , b. 

Disciplina . — Etrusca , § 170. 

Doigts . — Pose particulière des d — s des statues.de stylo 
archaïque , § 94. * - 

/ Doriens. — Les — devenus la plus puissante race de la 
Grèce, § 45. Goût de cette race pour l’ordonnance sé- 
vère et l'Eurythmie des proportions, ibid . — Emigration 
d — ne, ibid. 

Draperies. —, Signification et disposition des sur les 
monuments de l'art ,§ 347. 

Dromos . — Entrée des temples égyptiens formée par des 
allées de sphinx ou de béliers colossaux, § 222. 

Apûfazrot (barrières en bois), servaient à Athènes à clore 

' les vestibules , § 283 , 6. 

E 

Ecaille.-*- de tortue employée à la fabrication de cer- 
tains meubles , § 31 5 ,2. 

Echancrure . — E — s , g 52. 

Ecluses du canal Pallacopas, g 237. 

Ecole. — dans les marmorariis romains on reconnaît la 

trace des liens de l’é — ,g552. 

Edifice. — Définition , aussi générale que possible , de ce 

qu'on entend par édifice, g 270. 

Eglise. — L'architecture des é— s chrétiennes a emprunte 
ses formes à la basilique antique , g 196. — E — $ de forme 
ronde avec des coupoles larges et voûtées , ibid « de Ste— 
Agnès, de St-Paul, de St-Pierre, ibid. — L'— de Ste- 
Sophie à Constantinople , de Sle-Vitale à Ravenne, ibid. 

Egout . — Egouts ( bnovo/xoi) d Agrigente , g 82, 1. 
Cloaca maxima , ouvrage des Etrusques , g 170. E s 
de M. Agrippa , g 192, b. — E— s romains en général, 

§299.' 

Egyptiens. — Origine, nature physique , langue , pays , 
mœurs et religion des — g 217. 
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EÏ£w).ov. — EtowWdes monarques Spartiates, § 89, u. 

Eleuthérie , § 412. 

Email. — bleu et vert des petites figures de divinités 
égyptiennes, § 252. — Tableau en émail sur bronze , §252, 

4. — Tètes ciselées d’animaux à face humaine, avec des / 
yeux de couleurs émaillées , § 175, 2. % 

Emissaire. — Souterrain du lac Copa , § 50 , 2. E — s des 
Etrusques, § 170. — du lac d’Albano, ibid. 5. — du lac 
Fusino ,§ 192 , 2.— E— s babyloniens, § 257. — romains, ' 

§ 299. ' 

Encaustique. — Peinture k Y — § 140. — Long-temps 
pratiquée à Byzance, § 214. — Trois espèces d’ — § 525. 

Enduit . — E — encaustique des statues de Praxitèle, § 

128 , 7. — Colorié des maisons de Pompeï , § 192, 4. — 

Sur la manière dont 1’ — nommé y.aüat; ( circumlitio ) était 
appliqué sur les statues, voy. 515. 

Enneacrunos. — L’ — des Pisistratides, § 82 , i. 

Entablement. — du petit temple de Pæstum , § 81 , 1-4. 

— de l’ancien ordre dorique au T. récemment découvert de 
la même ville, ibid. — Forme arquée de F — § 195. — 

L’ — se divise en trois parties, rarchitrave, la frise et la cor- 
niche , § 285. 

Eos , 406 . 

Ephèse t § 158, 4. — Ecole de cette ville, § 159. 

Equestre. — Statue — d’Alexandre par Lysippe , § 150 , 

4. — d’Auguste, § 201 , 4. — do Marc-Aurèle, § 206, 4. 

— de Justimen , § 209 , 6. 

Erinnies ou Furies, §404. 

Eros. — Cycle de l’amour ou — § 597. 

Erychthonius , § 577, 4. 

Esclave . — Vers les derniers temps de l’art, on abandon- 
nait aux e — s le soin découvrir les murailles de tableaux, 
§215. 

Esculape , § 400. 

Espace. — Ce qui occupe Y — doit toujours être détermi- 
né qualitativement, § . — Comment les œuvres de Fart 

antique occupent F — , § 559, 1 . 

Erat poi. — Tombés auprès d’Alexandre dans la bataille 
du Granique, représentés dans le tableau, § 150, 3. 

Etoffe. — Vêtements d’ — brochée, § 73. — E — S baby- 
. Ioniennes, § 259, 5. — de Sidon, §242, 6. 
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Etrusques . — Caractère distinctif de ce peuple , § 169 

et 170. # * 

Etudes. — Les — anatomiques des anciens ne furent ja- 
mais bien profondes, § 552. 1 

Etuve ,§82,1. 

. Eunomie , § 412. 

Europa , § 557, 4. 

Eulhenie, § 412. 

Exécution. — La promptitude de 1’—* à l'époque macé- 
donienne était telle qu’on alla jusqu’à se contenter de changer 
les têtes des statues et les inscriptions qu’elles portaient, § 
160. 


F ' 

Fantaisie . — Quand la — est-elle réellement créatrice? 
§17. 

Favissœ . — de l'Italie , § 48 , 2. 

Fenêtre. — F — s du Pandrosium, § 110, 4. — en géné- 
ral , § 284, — La — avait des moulures semblables à celles 
des portes, mais plus simples, ibid. 

Fer. * — d’un usage très-peu répandu dans l’antiquité pour 
les ouvrages de plastique, §510. — Sr^wciçdu — ibid, .4. 

Fête. — F — s choragiques des Doricns, § 45. — Descrip- 
tion de la — d'Adonis donnée à Alexandrie, § 148, 5. — 
des Panathénées , représentée sur la frise du Parthènon , 
dans laquelle figuraient notamment les aulèles , citharistes, 
ascophores, scaphephores , hydriaphores, — F — s des morts 
des tombeaux étrusques, § 179. 

Fides. — r Représentation figurée de la — cohortium , 
§412. 

Figure . — F — s ronges et noires, § 75. — Beaute et ca- 
ractère expressif de la — humaine, § 78, 1. — Figures 
d’athlètes. — Des f — s pleines de vie remplacent les anciens 
àvaôvj/Mtra , § 79. — Attitude sérieuse des figures des divi- 
nités, §87. — F — s de danseuses, Centaures et Bacchantes 
planant dans les airs, § 212 ,6. — Association delà figure 
humaine à des parties animales, § 538. — En quoi consis- 
tent l’expression et le caractère de la — humaine, § 359. 

Fleuves ^ § 409. 

Flore , § 410. 

Fonte . — F — en forme attribuée à Rhoecus et Ü Théo- 
dore , § 60. 
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Forme. — Formes sensibles, §2, 5. — L’extérieur ou ce 
qui représente dans Part est une — sensible, § 4. — La repré- 
sentation de la — dans la matière, est ce que nous nommons 
Pexécution, § 5. — La — artistique est déterminée par les 
besoins de la vie sensible, g 9.- — La — artistique doit être 
régulière, g JO. — F — s empruntées à la vie organique, 
* ibid. — Quelles sont les f — s que nous nommons belles ? § 
12. — La nature des f —s fournit les moyens d’établir des 
divisions dans Part, gl6. — Toute — susceptible d’une cer- 
taine régularité est propre à devenir une forme artistique , 
ibid. — F — s mathématiques et organiques , ibid. — La 
beauté et le caractère des attitudes et des gestes sont égale- 
ment une — artistique, g 20. — Les arts du dessin n’ont 
que deux moyens de représenter, la — corporelle géométri- 
que , et la — corporelle organique, g 21. — Les f — s géo- 
métriques peuvent devenir formes artistiques, g 22. — 
L’artiste a la puissance de se former uue idée de la — orga- 
nique qui est au-dessus de l’expérience individuelle , g 24. 
— La combinaison des f — s naturelles des animaux infé- 
rieurs avec les f — s humaines appartient plus particu- 
lièrement à la plastique décorative, g 24, 2. — La — 
artistique exige l’accord complet de la signification in- 
tellectuelle et de la représentation extérieure, g 32. — F— s 
du style archaïque, g 93. — Mélange des f — s hétérogènes 
dans les édifices romains, g 91. — A partir de Marc- 
Aurèle, les f — s principales de l’architecture perdent leur 
caractère tranché, et leur simplicité est altérée, g 194. 
— Dans tous les édifices des villes de Syrie, dont il sub- 
siste encore quelque chose, les f — s grecques dominent, 
mais défigurées , g 194, 1. — Mélange des f — s romaines 
des bas-temps et des f — s indigènes dans le petit temple 
T de Naga dans le royaume deMéroe, ibid. — F — s tour- 
mentées do l’architecture à partir de Domitien , g 195. — *■ 
F — s du corps propres aux romains, reconnaissables dans 
les sculptures des arcs de triomphe; dans maintes sta- 
tues et sur les pierres gravées, § 202. — F — s vides et 
creuses des ouvrages d’art postérieurs au 3 e siècle, g 209. 
— F — s typiques et privées de vie perpétuées jusqu’à nos 
jours dans l’église grecque, g 21 5. — L’architecture égyp- 
tienne n’a pas emprunté ses f — s aux constructions en bois , 
g 221. — Les f — s architectoniques des tombeaux pratiqués 
dans la paroi de rocher aa-dessus du palais de Persépo- 
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lis , et près de Nakschi-Rustam , sont les mômes qu'à Per- 
sépolis, § 248. — F— s principales de l'architecture : l°la 
ligne droite et la surface plane; 2° la ligne et le plan cour- 
bes, § 276. — F — proprement artistique ou convention- 
nelle, § 328; — La — principale de Part antique, c’est le 
corps humain , § 329. — F — s idéales de Part grec , g 331 . 
— F — s du corps, à l’exception du visage, §335. — F — s in- 
ventées par Part, telles que Phermès , le buste, la statue, 
les groupes , g 349. 

Frise. — Motifs des triglyphes de la — g 52. — sans di- 
vision de triglyphes à la stoa depœstura , g 81 , 1-4. — F — 
convexe du temple de Marc-Àurèle, g 194, 4. — Parties 
delà— g 285. 

Fouille. — Lesf — s d’Herculanum commencèrent en 1711; 
quelques temps interrompues, elles recommencèrent dès 
avant 1736, g 38, n. iw jj 

Foyer. — Le — grec , g 289. 

Fronton. — Ornementation du — g 53. — Statues du — 
d’Egine, § 91. — Hauteur et parties du — g 287. 

G 

Ganimède . — de Leocharès , g 129. — • Représenté comme 
mascula et muliebris Vénus au portique de Thessalonique , 
§129,1. 

G an y mè de , § 557, 6. 

Garderobe . — -des simulacres du culte, §69. 

Géants . — Les — représentés primitivement sous la figure 
héroïque , furent , plus tard , presque constamment figurés 
anguipèdes, g 338, 2. et g 402 combinés. 

Génie . — G — s égyptiens , g 234 , 3. 

Géographie. — des monuments de l’antiquité existants en 
Grèce, en Asie et en Afrique, en Italie , France, Angleterre, 
Allemagne, et dans le nord de l'Europe, g 258 à 268. 

Gestes. — des statues antiques, leur signification, g 339. 

Gladiateurs. — Combat des — représentés sur les mo- 
numents de Part , g 430. 

Gloria Exereilûs , Sœculi , Romanorum , ( représenta- 
tion figurée de la ), g 412. 

Glycère . — tressant des couronnes , g 141 , 2. 

Glyptique . — La — ou Part de graver les pierres pré- 
cieuses , et spécialement les anneaux-cachets , c-çppaycâgç , § 
98» — Figures entières gravées en creux dans toute lasévè- 
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rite du style archaïque, ibid. — La — a été de très-bonne 
heure cultivée eu Ethiopie, § 232. Yoy. aussi au mot Uac- 
tylioglyphie. 

Gorgerette. — des colonnes de Pæstum , § 81 , 1-4. 

Gorgone . — Masque de la — g 65. 

Goth. — On ne peut reprocher aux G — s la destruction 
coupable d’objets d’art antiques , g 216. 

Goutte . — G — s placées sous les triglyphes , g 52. 

Goût. — hellénique pour l’eurythmie des proportions, g 
45. — mobile des Ioniens, ibid . 

Grâces . — Les — g 398. 

Gradins. — de3 théâtres, g 285. 

Graffito . — Dessin au — g 97. — Anneaux en or étrus- 
ques gravés au — g 177. 

Grandeur . — Toute forme présuppose une — g 18. 

Granit . — Colonnes en — du Parthénon , g 192, b. — 
Colonnes en des thermes de Dioclétien , g 195 , 6. — Les 
obélisques étaient le plus ordinairement en — . Le Pyrrho- 
Pœcilus ou Syénite des anciens , § 226. — Statues égyp- 
tiennes en — g 230. 

Gravure. — Les anciens ont dù connaître une espèce de 
— g 325. 

Gœa , g 401 . 

Grèce. — Pillage et dévastation de la — g 166 - 167. 

Grès. — Grès jaune employé à la construction du temple 
de Zeus H. à Egine, g 81 , 1 1 . — Murs de — des temples 
égyptiens , g 224. — Statues égyptiennes en grès d’un grain 
très-lin, g 230. — Tombeau de Mydas taillé dans le — 
rouge, g 245, 5. 

Grille . — G -s en métal, g 283. 

Groupe . — Le — représente l’idée qui lui a servi de fon- 
dement à un degré de développement et de perfection qui 
ajoute encore à la précision, § 8,2. — Des g — s de statues 
remplacent, dans l'ornementation du fronton, les bas-re- 
liefs en terre cuite , g 53. — G — s en bronze du cycle des 
dieux ou des héros consacrés comme àvaO^uy.Ta, g 90. — 
G— s des sculptures éginétiques , g 91 , 3.'— Parallélisme 
et symétrie des g— s, g 94. — Magnifiques g—s d’OIympie 
et de Phygalie, dout le style ne fait que rappeler celui do 
l’école de Phidias, g 120, 2. — colossal exécuté par Myron 
pour la ville de Samos, et qui représentait Minerve et Ju- 
piter à côté d^ercule , g 1 23. — * G—s des divinités marines 
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qui conduisent Achille vers Vile de Lemnos, ouvrage de 
Scopas , § 126. — Groupe des Niobidcs attribué tout à la 
fois à Scopas cl à Praxitèle et distribué en petits groupes, 
§127. — d’Apollon, Diane et Laione , attribué à Praxi- 
tèle , § 128 , 7. — G — du Laocoon, § 157. — du Taureau 
Furuèse, § 158. — G — s des statues célèbres en bronze 
représentant la victoire d’Attale 1 et d’Eumène il sur les 
Celtes. — A un groupe semblable appartenait le Gladiateur 
mourant, § 159. — Disposition symétrique des g — 8 anti- 
ques^ 559, 9; leur ordonnance était à peu près la mémo 
partout, ibid. 

Grylli. — d’Antiphyle, § 165, 2. — des pierres gra- 
vées , le plus souvent en jaspe , § 440 , 4. 

Gymnase . — de Plolémée il à Athènes, § 154, 4. — 
G — s grecs, § 295. — Leurs principales divisions, ibid. 

Gymnastique. — La — était considérée chez les Grecs 
comme une représcntationartistique voisine dePorchcslique. 
— La — avait presque atteint son apogée vers la 50® olym- 
piade, §78. 


Harpies.*— Les — ne sont pas représentées sor les mo- 
numents de Part comme dans les tableaux des poètes , 
§ 65. — Les Harpies , § 407. 

Hébé , §412. 

Hécate ], § 403. , 

Hèraclidcs , § 42 et 45. 

Hercule. — Attributs donnés à — par la plastique, § 78, 
1. — de Lysippe , § 150. — Caractère idéal d’ — dans 
les nombreuses représentations figurées de l’antiquité, § 416. 

Hermaphrodite. — due au génie de Polyclès, § 129. — 
Figures d’ — §598. 

Hermès. — Origine de P— § 67. t srpaywvôç èpy olvIol , ibid. 

— Primitivement il consistait en une tête avec une barbe eu 
forme de coin ( «jpYjvoTrwyov ) , en place de bras , des saillies 
pour suspendre les couronnes , et le phallus obligé , ibid. 

— Cause des b — s polycéphalcs , ibid. — Pausanias attribue 
aux Athéniens Pinvenlion des — quadrangulaires , § 67. 

— On les plaçait sur les routes , de là les — à plusieurs 
têtes , ibid. — Sur les — en général, § 359 , 2. 

Herœum. — d'Àrgos, § 51, n. — d’Olympie, § 55, 2, 
« de Samos ; ibid . et § 81 , 3, 
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Héros , § 415. Hercule, § 416, 417; Thésée, § 418; 
Hippolyte, Amphion, Zethos, Jason, ibid» Pelée, Achille , 
Méièagre, Orphée, § 410. — Bellérophon , Persée, Pé- 
lops , les Dioscures, § 420. Achille, Ajax Tèlamon , Mé- 
néks,Dardanus , Anchise, Laomédon , Diomède, Hector , 
Priam , Pâris , Ulysse , Electre , Hélène , Hécube , nésione , 

, tous héros et héroïnes du cycle mythique de la guerre de 

Troie, § 421. — Orestc, ibid. — Taras, Phalanthe, Byzas, 
Cydon , Tios , Adramystos, Cyzique, Eurypylos, Perga- 
mos, Midas, Leucippos, Leucaspis , Pheræmon, Agathyr- 
nos, Egestes , Epidus Nancionus, Gorgos, Docimos, Ence, 
Didou, Romuluset Remus, fondateurs mythiques ou histo- 
riques de villes, figurés sur des monnaies , §424. 

Uespérus , § 406. 

Hiéroglyphes. — La connaissance des signes hiérogly- 
phiques ou de l écriturc monumentale, de Pècriturc hiérati- 
que, et de l’écriture démotique, a permis d’acquérir une cer- 
titude complète sur l’âge d’un grand nombre do monuments 
égyptiens, § 219. — H — s sculptés en creux sur les obélis- 
: ques 4 § 226. 

Hématite. — Statues égyptiennes en — § 250. — Cylin- 
dres babyloniens en — §240. 

. . Honor . — Représenté plastiquement, § 412. 

) Horus ou Harpocrates. — Représentations figurées d’ — 

§414. 

Hydraulique , § 155. — Système — à l’aide duquel Rome 
tout entière était approvisionnée d’eau , §299. 

Hygie , § 400. 

, Hymen , § 598. 

I Hypœthre , § 81. — Hypœthre du temple d Apollon E. 

; près Phigalie , §110. — L’ — contribua à donner à l'inté— 

/ rieur du temple un aspect moins sombre. — Disposition de 
V — § 291. 

j; Hypogée. — H — s peintes de l’Etrurie , § 179. 

I llyppodrome. — ’a?£<tis de Y — d’01ympie, § 107, 4. — 

H de Byzance , § 195 , 8. — Grande simplicité du plan de 1’ — 

j, grec, § 293. 

, . - . • .... j . 

Jj Idéal . — Origine du véritable — des meilleurs ou- 

* vrages de l’art, § 242. — L’ — des divinités grecques ne 

j forme pas un type , § 33. — Caractère — de fart grec , 

Archéologie, tome 2, 43 
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g go. — La figure I — e du Christ est due moins à la sculp- 
ture qu’à la peinture et à la mosaïque. — L’ — de certains 
types du Seigneur , de la Vierge et des Apôtres , se forma * 
de bonne heure sous i’influence de l’art antique, § 215, 5. 

Idée. — Qu’entend-ou par — artistique ? g 6. — L’idée 
n’est jamais une — artistique proprement dite. — Le lan- 
gage ne peut jamais rendre d’une manière satisfaisante T — 
d’une œuvre d art, § 7 et 8. — obscure, ibid. 1. — Plus 
p — contenue dansl’-— artistique est obscure, plus les rap- 
ports mathématiques suffisent à la représenter, § 17. — Les 
î — g artistiques sont du genre positif, lorsqu’elles naissent 
d’idées que les traditions historiques des peuples ont dévelop- • 
pées et conservées intactes, § 55. 

Identification. — des princes macédoniens et d’autresmo- 
narques avec des divinités connues , § 1G0. — notamment 
d’Alexandre, ibid. '• 

Ilithya,§> 598. ✓*' < -■ 

Image. — Dans les temps primitifs de l’antiquité, on ex- 
posait comme I — s du culte, des pierres grossières, des pi- 
liers en pierre , des poutres en bois, § 66. — Pierres des 
carrefours arrosées avec de l’huile , g — Los trente pi- 
liers à Phères. — Pilier triangulaire du temple des Grâces 
àCyzique, ibid. 1. — Lances représentant des dieux. — 
Sceptre ou Sôpv d’Agamernnon adoré à Chéronée. — Les 
images des dieux , exécutées à l’époque macédonienne, le fu- 
rent sur le modèle des ouvrages célèbres depuis long-temps, 
g 160. — Imagines majorum , g 185. 

Imeros , § 507. 

Imitation. — L’ — de nature dans les ouvrages de Démé- 
trius descend jusqu’aux plus petits détails ( Vérités ), § 121. 

— L’art antique est constamment parti du principe de V — 
réelle ouen ronde bosse, et non pas de 1* — de l’imageoptique 
seule, g 527. — Dans le travail des yeux des monuments 
figurés de l’art antique les plus récents, les vrais principes 
de l’art sont sacrifiés à une — triviale de la nature , § 555, 5. 

Impages . — Montants des portes, g 284, 6 . 

Incandala. — Les figures des piliers du portique de Thes- 
salonique nommées — ne sont pas des atlantes, g 282. 

Indiens ou Indous . — Origine, langue, théologie, poésie 
monuments et sculptures des — g 252-255. 

Jnstinct. •— I— s musicaux , architectoniques , § 17 , 1, 
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Instrument. — I — s propres an travail du bois, dont l'in- 
vention est attribuée à Dédale , § 70. 

Instrument. — I — s cités par Homère, § 56. — I— s de 
guerre des Grecs aux temps héroïques, g 58,1. -* 

/o,§557, 4. / ,‘ v . 

Ionien . — Emigration des I— s , § 43. 

Iris, §406. y . 

his . — Statues d’ — §414. - 

Issues. — des murs de Mycènes, Larissa et Tbyrinthe é 
§46,2. - 

. Ivoire. — L’ — pénètre de bonne heure en Grèce, § 42, 
2. — Incrustations en — § 56. — Employé à orner les clefs, 
brides et fourreaux d’épée, §56. — Statue en — ouvrage 
d Endoeos, § 70, 2. — Ornement de cheval en — § 75. — 
Quelques parties d’ivoire aux chevaux des Dioscures, ou-, 
vrage de Dipœne et Scyllis, § 85. — Travaux en — des 
§ 252, 6. — L’emploi de 1’ — dans certaines 
parties de l’architecture et à la décoration des trônes et d’au- 
tres meubles était général chez les races Syriennes et passa 
de bonne heure de l’Asie-Mineure en Occident, § 241. — 
Maison en — d’Àbas, § 241 , 5. — Dans les quadriges des 
petits artistes en petit (juuxpÔTex^ot ) , les portions exécutées 
en ne deyenaiènt visibles que lorsqu’on y introduisait 
des crins noirs, § 161 , 1. — Le travail sur — dépendait 
en quelque sorte de la toreulique; manière de le travailler. 

§ 515. 9 


J 

Janus , § 415. * 

Jaspe. — Scarabées en — § 252. 

Jeux. — du cirque figurés, § 450. 

Jocaste. — de Silanion , § 129. 

Jolaïques. — aux lieux nommés — en Sardaigne, il exis- 
tait, dans 1 antiquité, de prétendues constructions dédaliques , 
§ 168, 5. 

L 


‘ Lames. — Les cloisons ou lambris des murs des temples 
phéniciens étaient revêtus de — d’or, § 241. 

Lapis lazulli. — Scarabées égyptiens en — § 232. 
Lares, § 410. 

Larmier. Saillie énorme du — § 52. — cannelé du fo- 
rum Palladium ; § 192 , 5. — • Le — des murs égyp— 
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tiens est souvent répété deux fois, § 224. — saillant ( grun- 
da) du temple d’ordonnance toscane, § 171. 

Leda.*— § 557 , 4. ■ ^ 

Libcrtas. — Représentation figurée de la — §> 41 J. 

Linus , § 412. • 

Ludus. — La pratique des arts a été souvent nommee — 

g i g. 

Lutte, — Luttes équestres représentées sur les monuments 

de Part ,§450. ... ; ^ 

Lydiens. — Les Grecs reçurent plusieurs procèdes tech- 
niques de l’art des — qui les avaient empruntés aux peuples 
sémitiques , § 245. — Habitations et sanctuaires des — m<L 

. \ - M 


Maceria (at/Acmà) > — clôture , 

Magna mater, § 414. - 

Maison. La — d’airain de Pallas dans la polis de Sparte, 
ornée à l’intérieur de bas-reliefs en airain , § 81 , 6. — La 
— italiote reçoit des Etrusques une forme constante et arrê- 
tée , § 170. —du censeur L. Crassus , § 190 , 5. — La — 
dorée de Néron, § 192 ,2. — M— s particulières des anciens, 

§ 296- — 1° La maison des Ànectes; — 2° plan de la dé- 
crite par Yitruve et comprenant un vestibule, le quartier 
des hommes, le quartier des femmes D., le quartier des 
étrangers; — 5° la maison romaine , consistant en un ves- 
tibule , un atrium et ses dépendances, un péristyle, une 
salle à manger , diverses autres salles, pinacothèques, bi- 
bliothèques, bains, chambres à coucher, chambres es- 
claves, caves et jardin , ibid. — Caractère principal de la — 
antique, ibidem . — M* — s de campagne nommées villoe rus - 

ticœ et urbanœ , ibid, ' i 

Manière . — La — est l’introduction delà personnalité ou 

individualité dans l’activité artistique ; elle modifie la forme 
. invariablement et malgré les exigences du sujet, § 29, 2. 

Marais . — Dessèchement des — pontins , § 482 , 1 . 

Marbre . — Tablettes de marbre rouge, vert, blanc, du 
trésor mycénien, § 49^.— Temple de Diane à Ephèse bâti en 
— blanc, § 81 , 1. — Pronaos du temple de Delphes en — 
de Paros, § 81 , 5. — Toiture r corniche et tuiles en — t du 
temple d’Egine, ibid. 11. — Les rainures du — employé à # 
la construction du temple de Jupiter à Cyzique , étaient mar- 
quées par des filets d’or, § 154 , S. — Le Parihénon est en . 
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— penthélique, §H0,2._ Colonnes en — byméliqoe de 

L. Crassus , § 190, 5. — La première maison revêtue en 

tut possédée par Mamurra, ibid. — Temple d’Apollon Pa- 
Jatin en de Carrare , avec portiques en — punique §192 
murs du Panthéon étaient plaqués en — § 192 * 
b * TT ^ oIonncs en — penthélique du 4° Capitole , § 192, o! 

• Ljlmdres en — blanc de la colonne Trajane , § 193 1 . 

^Temple de Vénus et de Home en grande partie en . & 

193, 1 . — Centaures en Marmo bijio , 203 , 1 . — La co- 
lonne Théodosienne était en marbre, § 209 , 4. — Le — 

( y.c/.py.y.pO'j , marmor ) fut reconnu de bonne heure comme h 
matière la plus propre à la sculpture. — Emploi du — de 

Paroj , de Luna , de couleur, § 512. — Travail du — 
ol»>. 

Marché (forum). — Marchés romains ( fora), § 190 - , 
Forum Julium, 190, 3. — Forum Palladium de Domi'lien 
ou de i\erva , § 192, 3. — Hcrum venalium à Pompeï, § 

V 2 ’ 4 * T * Vuin d<î Tra i an » § 1 95 » 1 • ~ Prieurs espèces 
«Je marches (cr.yopcr i fora olitoria, macella ) , § 298. 

Martyr. — Artistes chrétiens au nombre des M — s, §209 
, j . — — La représentation des M — s ne s’introduisit dans le 
monde artistique que dans le 7 e ou 8« siècle . S 215 3 
Marsyas, § 368 , 4. ’ * 

Masque. — de Gorgone , § 05. — Masques des chapiteaux 
du_tcmple d’Athor à Tenlyra , § _ Origine dos m-s , 

Massilia . — Ancien simulacre en bois de cette ville § 

v l 1 j «J» , V 

Matériaux. Employés dans les constructions Grecques 
et Komaïues : en Grèce , les marbres du pays , le tuf et le 
spath calcaires ; — a Rome, le tuf volcanique ( lapis alba— 
ii us , pe péri no ) , iuf calcaire de Tibur ( lapis Tiburtinus . 
trareshno), | e marbre de Grèce ou de Carrare, plusieurs 
especes de marbres de couleur , § 271. ( T’oÿ.' aussi au mot 
/ terre). — Maniéré de traiter ce9 — § 272. 

Matières molles — employées dans les constructions an- 
tiques : I argile , la chaux , mélangés avec du sable ou avec 
de la pouzzolane , le plûtre , la poussière de marbre , § 274. 

Mécanique. Machines de guerre construites par Ar- 
temon pour Périclès § 121, 5. —I» où la— est maîtresse 

calcul 8 ' & e oqq r ‘ CBd i e 3 f>laCe à , T e activilé t I ui s ’ en tienl a “ 
alcul > & ^*9. science de la — se montre dans la con- 


straction ingénieuse des Toitures, des machines de guerre, 
des vaisseaux , § 155. — Machines de siège de Démétrius , 
d’Archimède, vaisseaux des Ptolémées, ibid. 1. 4 
Médée, §418. " # 

Mélodie. — Idée artistique d’une — simple, qui ex- 
prime une certaine disposition de l’âme, comparée b un ou- 
vrage de plastique, §8,2.. , 

Membres de l’architecture, subordonnés, intersécants , 

. sécants et préparatoires, §277. — 1° Ligues droites^ : 1 . fai-, 
cia (bandes; 2, tœnia ( plate-bande); 5. quadra (tailloir, 
filet, listeau pu petit carré d’une moulure, listelle); 4. su- 
percilium (l’orlet); 5. le haut et bas congé. — 2° Lignes, 
courbes :1. torus (tore); 2. echinus ( l’ove ou quart de. 
ronde) ; 3. astragalus ; 4. striœ , striges , cavets, canne-^ 

. Jures) ; 5. cymalium doricum ( cymaise dorique ) ; 6. tro - 
chilus (trochile); ,7. apophygis , apothesis (congé) ; 8. cy- 
malium lesbium ( la cymaise lesbienne), § 277. — ? Les — 
peuvent être divisés en — qui portent, — qui sont portés, 
et — placés au milieu , § 278. 

Mènades (Thiades, Clodones, Mimallones, Bassarides), 
§ 394. . c . . 

Mesure. — L’unité de — de la colonne ordinaire est son 
diamètre inférieur, ou, dans les colonnes plus fortes , la moi- 
tié du diamètre, modulus (Y. Modules ). 

Métal . — L’or, l’argent, les métaux pontiqnes pénètrent 
de bonne heure en Grèce , § 42, 2. — Ornements métall»*- 
4 ques et brillants de l’architecture des temps héroïques, § 47. 

— Plaques en bronze du trésor de Mycène , dont les clous 
sont encore visibles, g 49.— ^Incrustations en or et en argent, 
§ 56 et 57. — Une grande quantité de matières métalliques 
( or, bronze , fer , plomb ) , employée dans la confection des 
meubles cités par Homère , § 58. — À l epoque homérique 
on rapportait déjà dé petites figures sur des plaques de mé- 
tal, § 59. — Fonte des métaux, foute d’un seul jet ,, ibtd. 

— Tous les anciens ouvrages de l’art ont été battus au mar- 
- teau et assemblés mécaniquement, ibid. — 

as xal (xcô.oXm » § b'I* — L’or de Crésus est employé à dorer 
l’Apollon d’Amyclçe , § 69, 1. — Le Jupiter en airain de 
Learchns était formé de morceaux battus au.raarieau et ri- 
vés, § 70, 2. — Statues de divinités en métal. — Un pe- 
tit nombre de statues semblables de l’école de Samos, Jupi- 
ter colossal d’or battu consacré à OlympieyS 71* — Statue 



■ d’une jeune fille en airain , de la Naît en semblable matière, 
t ibid. 1. — Fonte des métaux pratiquée plus particulièrement 
r à Egine, § 85. — Armes métalliques des groupes des mar- 
l ])res°d’Egine , § 91 , 5. — Statue de Pallas, Parthenos et 
de Jupiter Olympien en or et en ivoire, § 114,115, 116. 
— La draperie amovible de Pallas pesait 44 talents d’or , § 
114 ? 2. — Les statues en bronze étaient très-nombreuses en 
Etrurie, § 174. — Il existait des statues colossales et des 
statuettes exécutées en cette matière, ibid. — Statue deCar- 
vilius , fondue en limaille de fer, §185 , 5. — Les ouvrages 
d’art en — étaient beaucoup plus rares en Egypte qu’en 
Grèce, § 252. — La fonte des m — x chez les anciens, 
pratiquée surtout à Egine , Delos et Corinthe, rappelle le 
procédé encore en usage de nos jours, § 509. — Le bronze 
antique se composaitd’un alliage formé d’étain, de cuivre , 
de zinc et plomb, ibid. 

Métope. — M— s de Sélinonte, § 91 et 121 . — M-s d’As- 
sos , § 91 , 1. — M — s du Parthcnon , conservées mainte- 
nant , pour la majeure partie , au Muséum Britannique, § 
119,2. — M — s en général ,§ 285. 

Métrique. — On nomme — la rhylhmique appliquée au 
langage et régie par ses lois , § 19, 5. 

Meuble . — M — s, tels que sièges , lits , colTres , coupes , 
cassolettes , armes de l’époque homérique, § 56. — M — s 
en bois, § 56. — travaillés avec la hache (texralvecv, 
7 reAsx 6 tv), retravaillés (çésiv) et incrustés ( oivouv 
xat âpyüpa» , catcïà^etv ) , ibid . — Les formes des m— s en 
général se rapprochent beaucoup de celles des édifices, § 
500. — M — s exécutés par Vulcain, §58. — M — s étrus- 
ques, § 175. — M — s éclatants formés de métaux précieux 
et de pierres gravées des derniers temps de l’empire romain, 

' § 209. i / • • 

Mimique. — La — orchestique , espèce de danse , est 
l’expression la plus élevée de l’ordre d’arts qui représente 
dans le temps et l’espace , § 20. — Unie aux arts oratoires, 
elle se nomme déclamation, chez les Grecs, <r/)/*eîa, 

fifXTK , ibid. 2 . ^ • 

Minerve (Athéné). — Représentations figurées de celte 

déesse , ouvrage de Phidias , § 115 et 117. 

Miniature. — Peintures eu — de manuscrits exécutés par 
des mains païennes et chrétiennes , § 214. 

Minium. — Les grands et les dieux étaient chez les Ethio- 
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piens peints en — Les guerriers égyptiens moitié avec du 
plâtre, moitié avec du — §233,1. 

- Miroir . — M — s étrusques en bronze, § 175, * 

Mithra • — Représentations figurées du culte de Mithra , 
§ 208. 

Moellon . — Murs en m— s, § 274 , 3. 

Modèle . — Il n’est nulle part question dans les écrivains'* 
de l’antiquité, de m-s d’hommes, § 332, 2. 

Modillon. — Des m — s associés à des dentelures se voient 
au forum Palladium, § 192, 5. 

Module . — - Les colonnes du T. de Pallas à Corinthe ont 
* 7 V3 modul. § 55, 2. — Elles en ont 10 au T. de Méta- 
ponte, 8 au grand T. de Pæstum, g 81 , 7. 1-4; — pas 
tout-à-fail 9 au T. de Minerve à Ortygie, ibib. 5-10;- — 9 
et jusqu’à 10 à Àgrigente, ibid ; — 9 et 9 4 / a à Sélinonte,- 
ibid. et 10 V3 à Egine, ibid. 11. Les colonnes du Parthé— ; 
non ont 12 mod.; g 110,2; — 11 au Stoa deToricus,ï6tV/. 
8. — Les colonnes doriques du temple de Jup. à Némée ont * 
plus de 15 modu!i , g 110, 14. — Les colonnes des temples • 
de Sélinonte n’ont que 10 moduli , § 110, 22. 24. ' 

Môle. — du port d’Agrigente ,§82,1; — du port d’Os - 
tie, g 192 , 2. » ‘ 

, Momie, r— Couvercle des M — s en bois, g 232. — Les 
cercueils des M — s imitent les statues d’Osiris etd’Isis; les > 
visages en sont souvent dorés. — = • Maintes caisses de M — s 
se trouvent formées de petits morceaux de bois de sycomore r 
collés ensemble g 252,6. — M — s de l’époque romaine, §255. : 

Momus % g 412. 

Monnaie , g 99. — Numi incusi , ibid. — Monnaies 
d’Egine, de Béotie , d’Eplièse, de la Basse-Italie , de la Ma* * 
cédoine et de la Chalcidie, ibid. — La gravure des coins * 
des M — s durant le cours de la 2 e période de l’histoire de. 
l’art, montre assez quels soins les anciens donnèrent à celte 
branche de l’art , g 153. — ■ M — s d’Athènes, de Corinthe , 
d’Argos, de Sicyone, do » Sélinonte, Naxos, Pheneus,- 
Slymphale, Mégalopolis, Messène, d’Opus, delà Thessalie, 
de Lesbos, Cos, de Tlle-de-Crête, de Philippe, de Tarante, .. 
Héraclée, Thuriani, Velie, Mctaponte, des villes de la 
Sicile, ibid , 1 et 2. — Les M — s des monarques macé- 
doniens et de leurs successeurs rendent sensible la décadence 
de l’art, g 164. — ■ Les M — s de la ligue achéenne sont de 
la plus haute importance pour l’histoire de l'art, ibid, 4. 
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— M — g étrusques, § 178. — M — s romaines , § 184. — 
Les beaux temps pour les M — s romaines 11 e viennent qu’a- 
près l’an 700, § J 98 et 203. — Le style et les sujets des 
M — s nommées Dariqucs s’accordent beaucoup avec les 
monuments persépolitains , § 251. — M — s des Arsacides, 
ibid. •— Caractère desm — s des Sassanides, ibid. 8. — Ma- 
nière de couler, frapper et graver les M — s, § 320. — 
Les Grecs ne connaissaient pas les médailles, ibid . 

Montagnes . — Représentations figurées des — § 410. 

Monture. — des anneaux, § 318. 

Mort. — Représentation de la — § 403 et 437. *— Les 
squelettes et les têtes de — ne se rencontrent que sur les mo- 
numents des derniers temps de l’art, § 438. 

Monstre. — Figures monstrueuses des compositions de la 
plastique égyptienne, § 230 , 9. — Les M — s jouent un rôle 
important dans la plastique des Phéniciens, des Hébreux et 
des autres peuples Syriens , § 243. — La monstruosité d’un 
grand nombre de peintures et d’idoles des modernes Indous 
surpasse celle des figures représentées sur les monuments 
de l’art antérieurs, §255. 

Monument . — du Séleucide Philopappus, §193, 1. — Les 
M — s égyptiens appartiennent h trois périodes différentes : 
1° la période qui précède la conquête Syro-Arabe des rois 
pasteurs ; 2° la période qui commence avec le rétablissement 
de la race des princes indigènes dans l’empire de leurs an- 
cêtres; 3° la période qui voit l’Egypte passer sous la domi- 
nation des étrangers , § 219. — Ces mêmes M — s peuvent 
être divisés sous le rapport de leur situation : 1° en M — s • 
de la Haute-Nubie ; 2° en — de la Basse-Nubie; 3° en — 
de la Haute-Egypte ; 4° en — de l’Egypte du milieu et 
t delà Basse-Egypte, §220. — M — sdruidriques, § 265, 1. — 
Les M — s honorifiques forment un genre voisin des M — s fu- 
i néraires , § 297. 

j Mosaïque. — Naissance de la — § 165. — La — fut cul- 

; livée durant tout le moyen-àge, soit à Constantinople, soit 
en Italie, par des artistes byzantins, avec beaucoup d’ar- 
' deur, § 214. — La chalcidique de Justinien renfermait do 
grands tableaux en — §214, 4. — Définition de la — . Les 
anciens connaissaient six espèces de — § 325. — M — s cé- 
lèbres ,§ 165 et 325, 4. * • 

Moulage. — Le procédé du — - n’était pas inconnu à l’an- 
tiquité, § 508. • . 
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■ Moulure . — • Lès M — s des portes des ruines dePersépo- 
lis ressemblent assez aux M — s égyptiennes, S 247 . — 
M — s des portes et des fenêtres, § 284. f, - 

Mouvement. — Quand le — doit-il être considéré comme 
une pure grandeur de temps? § 18. — * Tout — parle aux 
sens , g 20 , 3. 

Moyen- âge. — Le — imite insensiblement l'ancien inonde, 
sous le rapport des traits et des attitudes, dans les figures 
nouvellement créées, plus encore que dans les anciennes fi- 
gures traditionnel! les, § 215* 

Mur. — M — s cyclopéens élevés en grande partie par les 
Pélasges ; fréquents dans l’Arcadie et dans l’Epire* • — 
Nombreux M — s de l’Epire,‘§ 45, 2. — Mode de construc- 
tion des M — s cyclopéens, S 46. — Ces M — s défendaient 
. le plus souvent des forteresses et plus rarement des villes 
entières, § 47. — Construction desM — s du Pirée, 8102 
et 106comb. — M— s cyclopéens des cités étrusques de l'I- 
talie centrale , 8 168 et 170. — Ils appartiennent, pour la 
plupart, au second mode de construction cyclopéènne, ibid. 
2. — M — s de Rome agrandis sous Dioclétien, 8 195, 6. — 
M — s isodomes ou pseodisodomes bâtis en quartiers de pierre 
des temples égyptiens, 8 224. — M— s de Babylone, 8 
■ 258,4., et des édifices élevés parNabuchodonosor, ibid. 5. 
M — s des temples égyptiens, 8 223. - — Définition du — g 
283. Parties principales du — ibid. v 

Musée . — Les musées demeurèrent presqu 'entièrement in- 
connus à l’antiquité , 8 254. — On peut voir quelque chose 
d’analogue à nos musées dans les endroits obscurs et reculés 
des temples , dans lesquels onconservait les images des dieux 
mises hors d’usage, dans les favissæ de l’Italie, les grandes 
collections d’objets d’art formées dans les parvis et les por- 
tiques des temples, les collections des bustes de savants, les 
portiques ornés de tableaux et les dactyliothèques , 8 254, 
5. M — s d’Athènes , 8 256 , 3. — d’Odessa , 8 257 , 2. — 
M— s étrusques, de Volterre, de Pise (Campo-Santo), 
d’Arezzo , Cortone , de Perugia , 8 260 , 8. Muséum Ca- 
pitolin umj M. Kircherianum ; M. PioClementinum ; M. 
Chiaramonti ; M. del Campidoglio;M.Gregorianod’Elrus* 
chi monumenti, 8 264; — de Florence, Ravenne , Bo- 
logne, Ferrare, St- Marc à Venise , Vérone, Mantoue 
Modène , Cremone , Brescia , Parme , Milan , Pavie , 

' Tortone, Turin, Trieste, M« Borbonico à Naples, M* do 
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l’Universilé ôt des jésuites k Palerme , ibidi 11 et 111. 

» — En France, M — s de Marseille, Niâmes , Gre- 

- noble, Toulouse , Aix, Arles, Orange, Avignon, Vienne, 
Lyon, Aulun , Schœpllin à Strasbourg, du Louvre à Pa- 

e ris, des médailles et antiques de la bibliothèque royale, § 
i 265. — En Espagne, M. de Valence, de St-Udefonse et 
des jardins d’Aranjuez, de la bibliothèque royale à Madrid, 
i, ibid. 4. — En Angleterre, k Londres, M. Britannique 
i d’Oxford; M. de l’Université de la RalcIiGTs library et du 
. Cburch collège ; à Cambridge , du trinily collège et de la pu- 
blic library , § 266, 3. — En Allemagne et dans le nord 
j de l’Europe ,M. de Dresde, devienne, de Munich ( glyplo- 

- thèque , anliquarium du vieux palais électoral, cabinet des 
médailles, collection de vases), M. de Berlin, de Casse!, 

il Brunswick, des médailles de Gotha , M. de Darmstadt ( anli- 
< quarium), de Wiesbadcn; M. de labibl. à Mayence, de Man- 
i nheim , Spire , de Stuttgart, § 267. — En Hollande, M. de 
la Haye , de Lcyde. — En Dannemarck , musée de Copen- 
hague ; M. Münler. — En Suède, à Stockholm; M. royal. 
— En Russie , M. impérial k St-Pétersbourg, M. de Dor— 
par. — En Hongrie, — de Peslh , § 268, 1-5. — M— -8 
antiques, § 150 et 297. 

I * Muséographie, — § 254. v 

, Murrhins. — Vases — §319. i 

| Muses-, — Les — § 399. , 

Muséum. — d’Alexandrie, § 150, 3. 

, Musiciens . — Les — anciens étaient chargés d’anneaux , 

i § 132, 1. 

i Musique . — La — s’égare quand elle point, §17,1. — 

; La — doit à la liaison des vibrations régulières du corps ré- 
i sonnant l’expression la plus complète des idées artistiques, 

, » §18. — Le goût de la — est corrompu sous Périclès , 

§ 104. 

Mulule . — M — s du toit , § 52. — M — s de l’architrave 
du temple d’ordre toscan , § 171 . 

Mislicilé ou mysticisme • — Nous nommons mystique, le 
! sentiment religieux qui renonce à trouver des formes équi- 
valentes dans le monde des signes extérieurs, § 51 , 3. — 
Sentiment du — banni des croyances populaires des anciens, 
ou du moins comprimé dans son essor , § 353. 

Mythologie. — égyptienne. Divinités delà — égyptienne, 
figurées sur les monuments de l'art. 
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1. Parmi les dieux : Ammon, A. Ilhy phallique , À. 
Ghnubis ou Knuphis* nommé par les Grecs Agathodemon et 
adoré sous la forme d'une cruche (canope) , A. Am on r a , 
Àmonrasonter. — Anubis, Anbo. Aroeris, Horus, Harpo- 
crates, Arori.Bebon, Babys ou Seth (vulgairement Typhon), 
Osiris, Ousri. Pooh ou Pioh. Plithas, Ptah. Re ou Phre. 
vSochos ou Suchos. Thoyt. 

% Parmi les déesses : Athor. Isis. Neith. — Les Egyp- 
tiens n’avaient pas de — héroïque , ce grand mobile de l’art 
grec, § 255. 

Mythe. — Cretois 9 Europa , Talos, le Mmotaure et 

Ariadne, Dédale , et Pasiphaë, Icare, Créta,§ 424. 

* * * % 


Nacre de perle . — Travaux en — § 315 , 3. 

Naïades y § 409. ‘ 

• Naos. — du temple de Delphes ( un sxar6//.7re£o$ vaôç) , 

§ Si , 5. # ‘ t . ■ . " 

- N arthex (vestibule) — des églises chrétiennes,* § 196. 

Naumachie.— Genre d'édifice destiné à la représentation 
des combats navals, § 293. 

Nef. — Nefs des églises chrétiennes, § 196. — de la Ba- 
silique, § 294. r *'* 

Némésis , § 404. 

Néréides , § 408. ' 

Niche . — Pour la statue du dieu pratiqué dans le grand 
temple de Neptune à Pæstum , § 81 , 1-4. — Les colonnes 
doriques du T. d’Apollon Epicurios forment des N — s, § 
101 , 12. — N — s pour des statues , pratiquées dans le 
temple de Vénus et de Rome , § 193 , 1 . 

Niello . — Ouvrage de — - rangé au nombre des espèces 
de mosaïques , § 325. ' 

Niobides . — V. Groupe . 

Nudité . — hellénique , § 78 , 2. — des figures athléti- 
ques, des divinités du sexe masculin et des héros , § 540. 

Nuraghe. — Les N— s de la Sardaigne rappellent les 06- 
del’Atlique, § 168. . 

Nymphée . — Nymphées construites durant la 4<> période 
' de l’hist. de l’art , § 151. — Genre de construction très- 
voisin des bains, § 297, 4. 

Nymphes, § 594. 

* • • s 

1 « 
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Deux O—s , piliers commémoratifs de la consécration d’an 
temple égyptien, ge trouvaient placés devant la masse prin- 
cipale. de l'édifice, § 222. — Définition des 0 — s, g 226. 
~ kes P^ us magnifiques O—s se voient maintenant à Rome, 
ibid* — Interprétation de l’inscription hiéroglyphique de 
l — d’Hermapion , par Àmmien , ibid. - V> v * 

OEcus. — OEci cyziniques, Corinthiens et égyptiens des 
habitations particulières, § 151. — Grande salle, bâtie par 
Rabirius,g 192,2. - V 

OEstros , g 412. ^ 

Optique . — Connaissances et ressources de l’art antique 
en matière d’ — g 326 et 527. • 

Or. — Bijoux et autres ornements en — § 314, 6.— Ma- 
nière de travailler F— g 310„ 3. — Statues en — ou do- 
rées, ibid. 2. 


Orchestique . — L’ — atteint presque son apogée vers la 
50 e olympiade, § 78. — * La gymnopédique , l’hyporchema- 
tique et d'autres. genres d’orchestique avaient acquis une 
perfection artistique dès l’époque de Thaletas, ibid. 1. 

Orchomènes — des Miuyens, g 42, 2. 

Ordonnance ( dispositio ) — des tableaux , g 141. 

toscane des temples, § 171. — d’un forum, g 298.#*® 

Ordre. — Origine des temples d’— dorique , g 51. — do- 
rique, g 52 et 53. — ionique , g 54. — Dérivation de ïM 
ionique des colonnes tumnlaires, g 54, 3. — Modification* 
que subissent les O—s dorique et ionique , à partir de la s. 
80 e olympiade , et naissance de F — corinthien , vers la v 
85° 01. g 109. — Dans le monument choragiqne de Lysi- 
crale, ce dernier — est, pour la première fois, appliqué 
à toutes les parties de l’édifice, g 109, 4. — Association des 
trois O—s au temple de Minerve Aléa, g 110,15. — L’«— 
corinthien revêt, durant la 4e période de l’histoire de l’art 
(111 e 01. à la 3 e an. de la 158. ) , les formes durables et 
constantes adoptées depuis par les architectes romains , g 

154. — L’— toscan n est autre chose que F — dorique mo- 
difié. 

Ornementation • — métallique et brillante de l’architec- 
Ârchéoïogie , tome 2. 44 
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turc des temps héroïques , § 47. — brillante et magnifique 
• — des édifices phéniciens , § 241 , — L’ — de l'ordre ionique 
se retrouve dans les ruines de Persépolis, mais altérée et 
privée dune grande partie de ses charmes , §247. -—Con- 
traste de l’élégance de quelques détails de T — indienne avec 
la barbarie du goût qui se montre dans leur application , 
§ 252. v ^ -, ' • ' 

Ouâoe. — des anciens temples /constructions massives qui 
offraient beaucoup d’analogie avec les trésors , § 48. — Le 
\otxvo$'ov$àç de Delphes était un trésor , ibid, 2. — 

, ibid. 

Ouvrages, — célèbres de style étrusque, § 174, 3. 

Ouvriers, — O — * employés par Phidias ," § 114,1. 

» • • * » 

..... p. . 

1 » * *. . ^ 

Paix. — Représentation figurée de la — § 412. 

Palais d’Ulysse (distribution du ). — *E pxog, auAyj , avec 
,1'autel de ZeO$ Epxelos, aiôouara, npôrvpov , /jteyapav, OàAec/Jtoe, 
§ 47 , 2. 

Palais — de Priam, § 47, 2. — de Gellias, § 111. — 
d'Àrchélaüs peint par Zeuxis , § 158, 4. — d’Antioche, 
§ 150, 3. — NaO$ dodapnydç de Ptol. iv, § 151, 2. — des 
empereurs sur le Palatin, § 192, 2. — de Dioclétien à Spala— 
tro, § 195, .6. — de Titus, ibid . 5. — fortifié du mont Àl- 
bano, ibid. — Description du — des rois égyptiens, véri- 
tables imitations des temples de l’Egypte, §227. — Palais 
ou château d’Ecbatane , des monarques persans à Suse , 
§ 246. — Palais de Pasargade et de Persépolis, §247. 

Palladium. — Palladium troyen, § 68, 1. „ 

. Palœstra , § 412, 

* Pans, §593. 

Panthéon y § 192, b.. 

Panthea signa , 208. — Figure panthéiste de Jaoabraxas , 
§208. . 

Papposilène , § 392. 

Parques. — Les — § 404. 

Parapet. — en pierre ou en bois, § 285. 

Parc. — Persan imité par Nabuchodonosor, § 238, 5. 

Parèdres. — de Jupiter, § 357, 8. 

Parement . — Les pierres du — des pyramides recevaient 
un poli et étaient ornées de sculptures , § 228. 


» 
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Parois. i — Les parois du temple de Rhamnus avaient été 
recouvertes en Lois, § 53 , 2. 

Parthènon . — Le plus ancien — § 81, 3. — Le nouveau, 
§ 105, 2. et 110, 2. ' ' V 

Paysage, — La peinture de — devient un genre à part, 
§ 211. — En quoi le — des anciens différait-il de celui des 
modernes? g 441 . 

Peintre. — Le — peint avec l’œil , § 4,3. — L’art du 

— est l’art de voir le régulier et le beau , ibid. — Quelle est 
la différence entre Vart imitateur et Vart créateur? 

Peinture. — La — a un cercle d’action beaucoup plus 
étendu que la plastique, g 27. — Elle est plus expressive, 
mais aussi moins précise, ibid. — Sa nature la porte à re- 
produire les impressions passagères; elle est en consé- 
quence plus propre à la représentation de l’expression , 
ibid. — La — devint , en Grèce, plus tard que la plastique, 
un art indépendant, § 73. — Linearis pictura, g 74, r. — • 
sur vases , g 75. — Progrès de la — de la 50 e à la 80® 01., 
g 100, — La — antique s’éloigne beaucoup moins que la — 
moderne de la route suivie par la plastique, g 134. — Chez 
elle le coloris est toujours sacrifié au dessin, et la lumièreà 
la forme , ibid. — Qualités qui la distinguaient , ibid. — 
P — s du Lesché d'Athènes, g 135, 3. — AvecZeuxis com- 
mence la seconde période de la — . Règne de l’école ionienne, 
g 138. — Nouvelle école de — fondée par Zeuxis, Par- 
rhasius, sous le nom général d’école asiatique , en opposition 
à l’école helladique, g 140.- — Caractère de l’école deSicyone, 
ibid . — Illusions de la — g 138,2. — Style de la— -étrusque , 
g 179. — Culture précoce de la — par les Romains , g 184. 
— P — s du temple SaIutisetd’Hercule,g 184, 2. — A l’époque 
impériale on négligea la — de chevalet qui passait chez les 
anciens comme appartenant seule à l’art, g 211. — La — 
sur métaux fut une des branches de l’art égyptien , g 232. 

La — égyptienne naquit du coloriage des statues et des 
bas-reliefs, g 233. — monochrome, g 321. — en détrempe, 
g 322. — La — sur des tablettes de bois était, au dire de 
Pliue, la plus estimée, g 322. — Les anciens ont traité la 

— en grande partie comme un bas-relief, g 327. 

Peinture murale. — La — a dû être pratiquée plutôt en 

Etrurie qu’en Grèce , g 179. — A l’époque impériale , la — 
fut pratiquée de préférence , g 211 . — Classes de p — s mu- 
rales établies par Yitruve, ibid . 4. — Les nombreux mo- 
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numents de la — exécutés depuis Auguste jusqu'aux An- 
tonins répondent parfaitement au caractère que Ton peut 
assigner à l’art j d'après les témoignages des écrivains de 
l’ antiquité, § 212. — P — s m — s de la pyramide de C. Ces- 
tius , d’HercuIanum , Pompeï et Stabie , du tombeau des 
Nasons , ibid, — P — s des catacombes , § 214 ; — des ther- 
mes de Constantin, ibid. — Mode d’exécution de la — § 
522. • " 

r 

• Péloponèse. — Ecole du — § 138. 

Perles . — de l’astragale, § 277, 2. 

Perruque . — P— s ajoutées et mobiles, § 207, 5. . 

Persêphone , § 405. • , * 

Persépolis. — Les ornements de quelques parties de l'or- 
dre ionique se retrouvent aujourd’hui & — § 54. . 

Perspective . — Lois de la — antique, § 326 et 527. — 
Les anciens attachaient peu d’importance à la — aérienne , 
S 527. ‘ V ' . 

Peuple . — Quel sera le — le plus heureux dans la cul- 
ture des arts? § 34. — Les Grecs paraissaient avoir été des- 
tinés dès le principe au libre perfectionnement de la forme 
artistique, g 40. — Le — grec formait une nation établie à 
demeure, ayant des établissements sémblables à ceux de la 
race primitive desPélasges, § 41. — Qualités distinctives 
des Attiqueset des Ioniens, g 101 , 2.« — Le goût des P — s 
de la Syrie et de' PAsie-Mineure. influe sur la tendance do 
l’architecture pour la prodigalité de l’ornementation, g 194. 

— Représentations figurées des P— s g 411. 

. Phallus , — On plaçait des — auprès des divinités géné- 
ratrices, g 67. — Le — ne manquait pas aux hermès , ibid. 
n. — qui figurait à la pompe de Ptol. il, g 148, 5. 

— Un — colossal surmontait le tombeau du roi Halyates , 

§ 245. — - Figures phalliques taillées au ciseau, dont on re- 
trouve des vestiges sur les murs cyclopéens ( de la seconde 
manière) à Alatrium et à Arpinum , g 168, 2. — Considéré 
comme amulette sur les murs des maisons de Pompeï et 
d’Alalrium, g 442. , 

Phare . — Le — d’Alexandrie, g 150, 3. — d’Ostie* 
g 192,2. 

Phénicien . — Commerce — g 42, 2. 

Phéniciens . — Edifices construits par les — § 241. 
Phæbus, g 412. 

Phosphore , g 406. 


Pierres précieuses . — Employées par les anciens dans le 
travail de la scalptura , § 516. — Espèces connues des an- 
ciens, ibid. — Manière de les travailler à l'aide de la bou- 
trolle , d'autres instruments et du diamant, g 317. 

Pierres gravées. — Luxe des — , §163. — Camées, cou- 
pes, patères et vases en onyx , ibid. — P — des Etrusques, 
ë 177. — Les — de l’époque impériale fournissent d'im- 
portants matériaux pour l'histoire de l’art, g 202. — Ca- 
mées de cette époque, ibid. a, b, c. — Les — des Ba- 
byloniens consistent en cylindres de pierres dures et pré- 
cieuses , sur lesquelles on reconnaît les principales divinités 
du culte babylonien. Le travail de ces cylindres est inégal , 
g 240. — Vases formés uniquement de — § 518. 

Pierres météoriques. — Culte des — en Phénicie, § 242, 1 . 

. Pierre. — Colonnes en — calcaire , § 53. — Tuf, sem- 
blable au travestin , employé à la construction des édifices 
de Pæstum, § 81, 1-4. — La — employée à la construction 
des T.d’Agrigenle est un calcaire coquillier jaune-brun, ibid. 
5-10. — Métopes de Sélinonte en tuf calcaire , § 91. — 
V — calcaire d’Eleusis employée à la construction du Pan- 
drosium , § 110, 4. — Temple de Jupiter à Olympie bâti 
en — de Poros, § 110, 9. — Les corps des figures repré- 
sentées sur quelques-unés des métopes de Sélinonte sont en 
tuf calcaire, mais les extrémités sont en marbre, §120, 4. 
— Temple de M. Poliade bâti en — calcaire d’Eleusis , 
§110, 4. — * Arc de Gallien en travestin, § 195, 6. — Les 
grandes pyramides étaient bâties en — calcaire, § 228. 

Pilastre. — P — s du petit temple de Pæstum , §81, 
1-4. — Aux propylées de Priène, des P — à chapiteaux 
ornés de griffons en relief remplacent les colonnes ioniques, 
g 110 , 16. — P — s reposant immédiatement sur des con- 
soles ,§ 195. ; - 

Pilier. — Les P — s occupent dans les monuments ro- 
mains la place des colonnes, § 191. — P — s de l’archilec- 
tureégyplienne, §225. — P— s de l'arch. indienne, § 242, 4. 
Le — ne peut être confondu avec la colonne à laquelle il em- 
prunte les ornements du chapiteau, l’amincissement et Ven- 
iasis du fût. — Plusieurs espèces de p — s, §281. — Par- 
ties principales du — ibid. 

Pisé . — Murailles en argile battue empruntées par les Ro- 
mains aux Carthaginois ,§ 274 , 1. 

Pittoresque . — Chez les modernes on oppose le — au beau, 
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mais jamais ce qui est plastique, à ce qui est beau, § 27, 5. 

Plantes . — L’esprit de la végétation est en général bien 
saisi dans les compositions antiques , g 459. 

Plastique . — A quelle condition la — s’identifie-t-elle 
avec notre esprit ? § 10. — La — vivante des jeux gymnas- 
tiques et des danses chorégraphiques a contribué au dévelop- 
pement de la sculpture en pierre et en métaux , § 20 , 5. — 
La — reproduit en réalité les formes organiques elles-mê- 
mes , §25. — ID.affTtx.rj employée tantôt dans un sens étroit, 
tantôt avec une signification plus étendue , § 25, 1 . — L’oeil 
peut changer toute œuvre de — en un tableau , § 25 , 
5. — La couleur agit dans la — d’autant moins avantageu- 
sement qu’elle veut imiter de plus près la nature , § 26, — 
La — doit partout représenter en ronde bosse , § 27. — La 
nature de la — la porte à représenter les idées de repos , 
§ 27. — Durant la première période de 1 histoire de l’art 
antique , la — continue à n’ètre qu'une activité mécani- 
que secondaire, § 44. — OEuvresde— servant d’ornement 
à des meubles ou appliquées à des monuments d’architec- 
ture, § 44,64. — Causes qui s’opposent au développement 
delà — §65. — L’hermès resta très-long-temps l’œuvre 
principale de la sculpture en pierre, § 67. — La — prend 
un essor remarquable à partir de la 50 e 01., § 85. — Or- 
nementation — des temples, §91. — OEuvres de la — de 
style archaïque, § 97. — Phidias élève la — à la même 
hauteur que l’archileclure,, § 105. — A partir de la 100 e 01. 
la — s’ouvre une nouvelle route , § 105. — Sculptures du 
Parthénon exécutées sous la direction de Phidias , § 119. — 
OEuvres de — chez les premiers Romains , § 182. — Res- 
tauration de l'art, § 198. — Les sculptures de l’arc de 
triomphe de S. Sévère ont été exécutées mécaniquement , § 
205. — Sculptures des sarcophages exécutées sous les An- 
lonins et leurs successeurs, §208. — Sculptures de la Haute- 
Nubie , § 217, 4. Caractère de la — égyptienne , § 230; — 
babylonnienne, § 239 ; — phénicienne, § 242 ; — des peuples 
Ariens, § 250 et 251 ; — indienne, § 253. — Dans les sculp- 
tures des Indous, de hauts et bas-reliefs, qui ornent les 
parvis de temples creusés dans le roc , on cherche vainement 
quelques vestiges d’un système artistique quelconque, mais 
néanmoins ces sculptures l'emportent sur les œuvres de la 
plastique égyptienne, en naturel et en variété, ibid , § 255. 
— Dans le sens le plus étendu, mater slatuariœ , sculptural 
et cplaturœ, §308. - 
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Plate-bande , § 278. • . V? 

Plâtre. — du bouclier d’HercuIe dans Hésiode. — Lysis- 
trate moule pour la première fois des statues en — § 150. 

— L’usage du — était très-répandu dans l'antiquité, § 508* 
Plomb. — Ouvrages en — § 510. 

Plulon, g 405. 

Plulu Sl § 412. 

Plyntcria , g 69,1. ; ' 

Pœcile — d'Athènes, § 102, 2. — Peintures du — * $ 
156, 2. , v 

Pœné , § 412. 

Points. — En usage chez les anciens comme chez les mo- 
dernes pour le dégrossissement des statues , g 515. 

Polemos, § 412. a . * 

Pomone , § 410. 

Pompe . — Description de la — d’Anliochus IV, § 148, 5. 

— de Ptol. il , § 151 ,2. 

Pompeï. — Les édifices de Pompeï ensevelis sous les cen- 
dres, 79 après J. -Ch., § 192, 4. 

Pont . — Ponts sur le Tibre , § 182 , 1 . — de bateaux jeté 
par Caligula sur le golfe de Baja , § 192 , 2. — de Babylone, 
g 257, 2. 

Pornographie , § 165, 5. 

Porphyre . — Colonne de ~~ haute de 100 pieds (55 m . 
752), érigée à Byzance, g 195, 8. — Statues égyptiennes en 

— § 250. . s* 

Port . — Ports de Marcus Agrippa, § 192, b. — Le. 

grand port d’Ostie, ibid. 2. — Les P — s des anciens étaient 
beaucoup plus petits que les nôtres , mais néanmoins ils pro- 
duisaient une impression beaucoup plus imposante, § 299. 

Porte. — P — s pyramidales do Mycène , §46, — pyra- 
midale du trésor mycénien , § 49. — semblable du temple 
du mont Ocha , § 55. — Porta nigra de Trêves, § 195, 7. > 
P — s des temples égyptiens , § 225. — P — s des pyramides 
de Sakarah , g 228. — Les formes do l'encadrement ou 
des moulures des P — s sont imitées de celles de l'entable- 
ment dans les différents ordres. — A. — doriques, B. — 
ioniques, C. — Attiques. — Parties des portes , § 284. 

Portique. — P — s d’Anlioche , § 151, 4. — d’Eu- 
mène et d’Atlale à Athènes, § 154, 4. — de Melellus, g 
162, 2. — d'Oclavie, § 182, 2. — de Neptune ou des Ar- 
gonautes, § 192, b, — Grand — b<Ui par Adrien , dont lçs 
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ruines se .votent à Athènes, § 193, 1. Âd nationei , § 
301 f g. — d’Auguste , ibid. — Genre d’édifices très-aimê 
des anciens, et consistant en -colonnades surmontées d’un> 
toit , § 294. , 

Portrait . — Existe-Uil de véritables p — des monarques 
égyptiens? § 233, 5. — Portraits véritables, avfyeocvreç , 
g 426 et 427. 

Potho$ 9 § 397. 

Poutre. — P — s en bronze doré du Panthéon , g 192 , b. 
— P— s en bois de palmier, de cèdre et cyprès du pont de 

Babylone , g 257. , ' 

Pouzzolane , employée dans les constructions romaines , 

g 274, 2. - ' ' * . 

Priape , g 410. 

Prisons , g 294. — Souvent fortifiées et en forme de ca- 
chots, ibid. 7 * . * ' 

Profil . — grec, § 553, 

Promèthée, g 402. 

Pronaos. — du temple de Delphes, g 181, 5. — du Par** 
thénon, g 110, 2. — du temple en général , g 291 . 

Proportion. — Nouveau système de P— s adopté par Eu- 
phranor , Zeuxis et Lysippe qui le perfectionna , g 131. — — 
Quadrata statura , ibid. — P — s des statues égyptiennes , 
§ 230 , 3. — Principes des anciens sous le rapport des 
P— s , chez eux la longueur du pied formait l’unité de 
mesure, §556. , 

• Propylée . w P — s d’Athènes, g 102, 2. et § 110, 2. — 
Grandes et petites P — s d’Eleusis , § 11Q , 5. — d’ Alexan- 
drie, g 150, 5. 

Prytanée , g 294. * 

Psyché, g 597. 

Ptolèmée . — Tous les P— s, à l’exception de Physcon , se 
sont montrés les protecteurs des arts, § 145. 

Puits. — Puits verticaux des pyramides, §228. 

Pylône . — Massif de construction en forme de tours py- 
ramidales , g 222. 

Pyramide.*— de Ces tins , g 192, 1. b. —P — s de Chizeh, 
§220, 4. — Description de ces P — s qu’il faut ranger ou 
nombre de monuments sépulcraux de l’ancienne Egypte, g 
228. Les P — s de la Nubie sont beaucoup plus petites que 
celles de l’Egypte et diffèrent de formes, ibid. 

Pyramidion . — des obélisques , § 226. • » » r 

Pythium , g 81, 4. 


Digitized by Google 



» 


Quadratum incusum . — Long-temps la seule empreinte 
du revers des médailles grecques , § 99. 

Queue d'aronde. — Des Q — s d’aronde servaient à assem- 
bler les blocs cylindriques du Partbénon , § 106, 1. 


R 
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Raccourcis . — La peinture antique évitait soigneusement 
le& — trop sensibles à l’œil, § 154 et 527. — Üsage ordinai- 
> rement très-modéré des — dans les monuments de l’art an- 
tique, §527. 

Religion . — La — ouvre à l’homme un monde intellect 
tuel nouveau, § 50. — Elle trouve dans l’art la représen- 
tation extérieure dont elle a besoin , ibid . — Quand est-elle 
plus particulièrement artistique et plastique? § 51. — La — 

£ recque était extrêmement favorable à la plastique, ibid . — - 
a — chrétienne se crée un cercle d’images particulier , mais 
elle se refuse à l’adoration des images plastiques, '§ 215. 
— Influence fâcheuse de la — chrétienne sut l’art, § 216. 
— naturelle. — Dans les simulacres du culte de la — des 
Phéniciens et des autres peuples de l’Asie-Mineure , la dé- 
signation des sexes occupait une.place importante dans leurs 
idoles, § 242/. 

Représentation . — La — artistique est une — propre- 
ment dite, u 7 roTU 7 rwffis , exhibition § 5, 1. — L’imagi- 
nation est le trésor le plus préciçux de la — artistique , 
§ 4. — La — réelle des objets paraît avoir été la première 
de toutes les r — s de l’art, § 5. — La régularité n’est qu’une 
condition de la — g 11. — Nous représentons involontai- 
rement. Lebut principal de l’éducation grecque étaitde don- 
ner des lois à celte représentation involontaire, g 20, 5. — 
La — stéréométrique ne peut être entièrement fidèle , § 25, 
2. — La religion trouve dans l’art la — extérieure dont elle 
a besoin, § 50. — Toutes les faces de la divinité ne se prê- 
tent pas également à la — artistique, §31. — Les r— s dures 
et crues de figures d’épouvante occupent une place impor- 
tante dans la ire période de l’art antique, § 65. — La — de 
l’art égyptien ne ressemble en rien à la — de l’art grec; en 
quoi elle diffère , § 254. / *, 

Restauration . — Les R — s sont dues originairement au dé- 
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sir de jonir des œuvres de l’art antique , § 36. — Plus tard 
elles furent exécutées mécaniquement , ibid. 2. 

Rhea, § 401. • ' . ' i 

Rhea Silvia . — Amours de Mars pour — - §379. 

Rhodes. — Ecole de —.Le plus grand des cent colosses du 
soleil qui ornaient cette ville, était de Çharès de Liudo., § 

156. . ' > 

Rhyparographie , § 165 et 21 5. , 

Rkythmique. — La - — détermine la durée des tons, § 19. 

— Comme art, la — ne peut se produire seule , mais peut 
être unie à tous les arts que le mouvement représente, ibid • 

— Elle mesure les mouvements des corps, ibid. 3. 

Rituel — funéraire des Egyptiens, § 233 , 2. 

' Roi .- — Les statues des R— s égyptiens §ont plus nom- 
breuses que celles des dieux, on a reconnu parmi elles : 
Amenophis il , le Mcmoori des Grecs. Rharases ou Se- 
sostris. Thutmosis. Plali Meii Manduei. — Actions et ex- 
ploits des R — s égyptiens figurés sur les monuments de TE-* , 

gypte, ibid. 3. , - • % 

Romains. — Les dieux des — furent long-temps des sta- 
tues en bois et en argile , d’artistes toscans, § 181. — Na- 
ture grossière des — § 185. — Le monde soumis aux Ro^ 
mains peut être partagé, sous le rapport de Pari, en quatre 
époques différentes, § 186, *187, 188 et 189. ^ . 

Romane. ■ — Architecture — . Formes grossièrement fan- 
. tastiques de l’architecture — g 279. 

Rome. — Monuments primitifs de la — des Etrusques , ta 
Cloaca M., le forum et les comices, le cirque, le temple Ca- 
pitolin , la prison pratiquée dans les Latomies du mont Ca^ 
pilolin, le temple de Diane sur PAventin , les remparts do 
Tarquin et de Servius, et les murs Serviens,. g 181. — La 1 

— d'Auguste, g 192. — Siège de — par Aiaric en 408, 
prise et pillée par le même conquérant en 410. — Autre pil- 
lage de cette ville par les Vandales en 455 , g 216. — Re- 
présentation figurée de — g 411. 

Roseaux. — Couches de — employées dans le9 construc- 
tions babyloniennes , g 237. 

Rosette. — Pierre de — g 219 , 4. 

Route . — R — s romaines, § 182 et 299. — du mont Pau- 
silippe ,g 192, 11. ' ' 

Bue. — Rués à colonne d’Antioche , § 150 , 4. 
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Sambuque. — Invention de la — attribuée au tarentin 
Héraclide, § 155 , 1. 

Sains • — Représentation figurée de la — § 412, 

Sanctuaire .— S— s grecs, § 298. 

Sannœ , § 559. 

Sarcophage • — Voy. au mot Tombeau. — avec le Christ, 
les Apôtres, les Evangélistes et le P. Elie , § 209, 5. 

Sassanides. — Les — ont mérité d’ètre appelés les restau- 
rateurs des mœurs nationales, §251. — Un style plein d'en- 
flure et de mauvais goût caractérise les ouvrages d'art exé- 
cutés durant leur règne, ibid. 

Satyres, §591. 

' Satyresses , § 594. 

Scalptura. — Définition de cet art qui consiste à graver 
sur pierre et sur métaux, § 27, n. — Le travail de la — 
est ou en creux ou en relief, § 516. 

Scénographie . — Invention de la — attribuée à Sophocle, 
§ 108. — Direction fantastique de la — § 211. 

Sceptre. — Clous d’or des S — s , § 59. — • du Jupiter 
colossal de Phidias , § 116, 2. 

^Schiagraphie,§ 157 . 

Scie. — de Naxos ou d’Ethiopie , propre à scier les pierres, 
§ 272. 

Sculpture . — en bois. Voy. au mot Bois 9 — ( sculptura ), 
Yoy. au mot JPtVrre. 

Scurres ou Phlyaques , § 596. 

Secos . — ' Le Naos des temples égyptiens , § 222. 

Securitas augusta . — Représentation figurée de la — § 
412. 

Sscpol — Magasins souterrains où l’on conservait les grains 
en Thrace , g 48, 2. 

Séléné,§406. * 

Seleucides. — Seleucus I et il, Antiochus lll et IV, 
parmi les S — s, ont aimé les arts ,§ 145, 4. 

Selinonte ,§ 110, 22-24. , . 

Sénats. — Représentation figurée des — §411. 

Septa Julia , § 192 , 2. 

Serpentin . — Statues égyptiennes en — § 250. 

Signum . — Signum corinthium , § 124, 2, — Lo goût 
des Romains pour les signa corinlhia , § 167. 


s 


~ 528 — 

Stfé»e,g592. ' 

Sirènes, g 599* 

Sirius, g 406. 

Smilis . — Le nom de — caractérise l'activité des sculpteurs 
éginélins, g 70. 

' Soleil . — Dieu du — § 406. 

Sommeil , — Représentation du — § 405. 

Son. — Le — c'est-à-dire l’ondulation qui frappe l'oreille, 
n'est pas seulement d'une nature quantitative , mais bien 
réellement aussi qualitative, § 18. 

Soudure r g 59 , 2. et g 61 . 

Spes , spes Augusla . — Représentations figurées dë la — • 

g 412. : -w • 

/ * 

Sjjpayïoeç. — Anneaux-cachets d’un usage très-répandu 
dans l'antiquité , g 98. — Anneau de Polycrate, ibid. 1. — 

Sptra, pied ou base de la colonne , g 280* 

Stade. — Petit — de Palmyre, g 194, 1. La destination 
des S — s commanda les formes qu'ils reçurent des architectes 
de l'antiquité , g 293. ^ - 

Stèle , g 66. — Les obélisques appartenaient à la classe 
des S — s, g 226.— S — s égyptiennes, g 231. — S — s or- 
nées de figures peintes , g 522 , 5. 

Statue. — A l’époque de Pogge^ on ne connaissait que 
/cinq S — s antiques, dans Rome, g 56 , 2. — La plupart 
des S — s ont été trouvées entre 1450 et 1550, g 36, 2. 

— La Grèce n'eut primitivement aucune autre — que celle 
des dieux, g 64. — Une — de ronde bosse autre qu'une 
idole de temple a dû être , pendant un laps de temps con- 
sidérable, quelque chose d’inoui , ibid. — en bronze d’Apol- 
lon Amycléen , g 67. — Les S— s en bois de la première pé- 
riode de l'artcontinuèreht plus tard à être considérées comme 
les plus saintes , g 68. — Sur l'attitude, les formes et 
l'exécution de ces S — s, ibid. — S — s de Dédale, g 68, 2. 

— Les S — s consacrées étaient lavées, cirées , frottées, 
vêtues et frisées, g 69. — S— s destinées à perpétuer la mé- 
moire des vainqueurs dans les jeux , g 78. — S — s d’a- 
thlètes de l'école d’Argos , g 83. — S— s de divinité con- 
sistant eu une âme de bois revëtae d'or et d’ivoire , g 86. — 
S — s colossales des dieux portant sur leurs mains étendues 
)es figures plus petites de divinités inférieures oit des ani- 
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maux sacrés, § 87. — S — s honorifiques, § 88. — S— s 
d'athlètes, ibid . — A l'exception des S — s élevées aux vain- 
queurs dans les jeux, les S — s érigées en l'honneur des indi- 
vidus étaient très-rares à l’époque delà 2® période de l’his- 
loire de 1 art antique, §89, — S — s placées sous des tré- 
pieds, § 90. — en bois, en bronze et en pierre, de style 
hiératique ou archaïque, § 97. — S— s colossales d’or et 
d’ivoire, ouvrage de Phidias, § 114, 115, 116, 117. — S — s 
portraits des monarques macédoniens, § 129 et 160. — Les 
S — s honorifiques occupaient à Athènes, vers la!06°Ol., un 
grand nombre d’artistes, ibid . — A quels signes reconnaît- 
t-on les S — s d’Alexandre? § 150, 5. — S— s d’athlètes en 
bronze, ouvrage de Polycïète , § 121.— S— s des empe- 
reurs qui se divisent en plusieurs classes , au nombre des- 
quelles il faut placer notamment les statuœ thoracatœ , 
Âchilleœ , les S — s portraits , équestres , in bigis , in qua - 
drigis , le costume sert à les distinguer, § 201. — Les S — 8 
des villes et des provinces personnifiées se trouvent souvent 
associées avec elles, ibid. — Les S — s honorifiques survé- 
curent à Part lui-même, § 209. — Nombreuses S— s en 
bronze des Etrusques; on en comptait 2000 dans la seule 
ville de Volsinii , § 174. 

Stèrèobate , § 195. 

Sloa. — de Pæstum , § 81 , 1-4. — A Toricus, § 294,2. 

— de Minerve Archegetis à Athènes , § 192 , 11 # 

Stuc, — Figures étrusques de couleurs diverses peintes 
sur le — dont les grottes do Tarquinii sont couvertes, § 
179. — Enduit de — des peintures égyptiennes, §253. — 
Les anciens employaient beaucoup le stuc, § 508. — Bas- 
reliefs eu — ibid. 3. 

Stuccature ( albanumopus ) , § 274. 

Style. — Quoi est le caractère particulier de Part auquel 
on donne le nom de style ? §29. — Quand l'artiste possède- 
t-il un style à lui propre? ibid, 3. — Le style ne consiste 
pas uniquement dans l’accomplissement des conditions de la 
matière, §25,2, et § 29. — S— archaïque , § 92, 95, 94, 

95, 96 combinés. — Diffère du — étrusque, ibid. — hiérati- 
que de la plastique , § 97. — Influence du — de Phidias et * 
de son école, reconnaissable sur les bas-reliefs des tombeaux 
élevés à Athènes à l’époque où il florissait , ou immédiate- 
ment après , § 119, c. — Les géants du temple de Jupiter 
àAgrigcnte sont exécutés dans l’ancien — architectonique, 

Archéologie , tome 2, 45 
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§ 120. — Le — de Myron se rapproche de celui qui caracté- 
rise Técole d’Egine, § 123. — Formes caractéristiques du 

— étrusque, 174» 3. — Le — pur do l'architecture sous 
les Romains eux-mêmes ne pouvait être étudié que dans les 
édifices de la Grèce et de ITonic , § 191. — égyptien d’imi- 

. talion sous Adrien et dans une classe particulière de statues 
d’Antinoiis , § 205. — Le — des ouvrages d’art de l’époque f 
des Autonins se conserve malgré sa décadence sous Com- 
mode et ses successears immédiats , § 207. — privé de vio 
des monnaies byzantines , § 209. — grandiose et énergique i 
des monuments de Thèbes, § 220. — simple et grandiose 
de l’architecture égyptienne , § 221. — Le — du dessin des 
cylindres babyloniens rappelle celui des monuments de Per- 
sépolis , § 240. — Le — du dessin de la plastique arienne , 
tel qu’il peut être observé à Persépolis , ne se montre nulle . 
part dans l’enfance , il annonce de la fermeté et une main 
sûre, § 250. 

Stylobate. — Emploi des S — s à partir de Domitien , § 

195 . ; , a ' * 

Sujet. — Tous les S — s des sculptures des accessoires de 
la P. Partbénon de Phidias étaient empruntés à l'histoire » 
nationale , § 115. — Sujets de l’art égyptien , g 254 et 235. 

— tirés de la vie privée des Egyptiens, ibid. — S — reli- 
gieux des sculptures des ruines de Persépolis , § 248 et 250. > 

— La plupart des S — sdel’artdans les monuments de l’Inde 
sont tirés de la grande épopée indienne, § 253. — S — s re- 
ligieux des monuments de l’art , § 428. — S — s tirés de la 
scène, g 431. — de la chasse, de la vie champêtre, do- 
mestique et matrimoniale, g 434, 435 et 436. — Dans 
le choix des S — s la plastique tourne dans le cercle du 
positif et de la réalité, § 352. — S — s mythologiques, § 

o5o. i 

Sicyone. — Ecole de — § 140. 

Syénüe. — Statues égyptiennes en — g 230. 

Sûpiyyoï. — Les Grecs nommaient ainsi les galeries des 
hypogées égyptiennes, § 229. 

# Symbole. — Le — repose sur l’alliance hardie de l’idée 1 

d’un être divin avec les sujets extérieurs, § 52. — Le culte ) 

proprement dit est symbolique, § 52 , n. — Personnifications 1 
symboliques des anciens chrétiens, § 215, 2. — Rares S — s A 

des Egyptiens, § 235. — Voy. aussi au mot Amulettes . ^ 

Symplegmo,, — de Cephissodole, g 127, 4. 
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Tailloir. — T— s des chapiteaux égyptiens , g 225, 

Ïa/jueïoy. — Cachets apposés sur les ra/uei#, § 98, 1. 

Tapisserie. — T— -s nommées Trapa^sràa/AaTa , § 114, 1. 
— Tapis servant au culte d'Apollon et de Pallas, - t 

L’art de la — était indigène en Phénicie , dans l'île de Chy- 
pre et à Carthage, ibid. — Des tapis servaient sans doute à 
séparer les salles à colonnes de l'ancien palais de Persép.olis, 
§ 247 , 5'. — Ces tapis étaient suspendus et attachés à "des 
colonnes, ibid. 5. £7 ^ 

Technique . — Quelle est la suite d'activités mêlées nom— 
mée — § 22. — Quelle était chez les anciens l'acception ri- 
goureuse du mot Tsxroyeç? § 22, o. ■ — Tîxtov , T£XTKiysi,v v » 

Té^yyj gvgtoÏy} xal des anciens àyàA/jiaTa, g 93, 2. 

Telamones ( Y. Caryatides). 

Telchines . — Le nom des — est plus mythique et plus 
obscure que celui de Dédale et de Smilis , g 70. 


Télesphore , g 400. 




Temple. — T — du mont Ocha, de Pallas Chaînais , 
de Némésis , § 53, 2. — Le — de Delphes était orné d'of- 
frandes en airain qui consistaient en des cassolettes et des 
trépieds , g 79, 2. — T — de Diane à Ephèsç. — ^ — : dé 
Cybèle à Sardes. —T— de Jupiter Olympien à Athènes.— 
T — de Delphes.— T— de Mé lapon te. — Grand T— de Nep- 
tune à Pæstum. — ■ pétit T — de Cérès. — T — nouvellement 
découvert à côté de l'amphithéâtre de la même ville. — T — s 
d'Agrigente, de Sélinonte, d'Egine, g 8l , notes 1 à il. — 
de Thésée, 102, 2 et 110, 1 . — T — de Minerve Aptère* 
ibid. 3. — de M. Poliade et de Neptune Erectheus , ibid. 4. 
—Le grand T— d'Eleusis, ibid. 5. — Le petit T— d'Arte- 
mise Propylea , g 110, 5. — Le grand T — de Némésis à 
Rhamnus , de Pallas à Sunium , ibid . 6 , 7. — T — de Ju- 
piter à Olympie , d'Héra à Argos, de J. à Mégare, d'Apol- 
lon Epicurios, de Minerve à Aléa , et de Jupiter à Némèe, 
g 110, 9, 10,11, 12 ,13 et 14. — Le didymœon de Milet, 
ibid. 15. — T — de Pallas Poliade à Priene, de Bacchusf 
à Teos , d'Artémise Leucophryne à Magnésie et d'Apollon à 
Délos, ibid . 16, 17, 18 et 19. — T— s d'Agrigente, de Sé- 
linonte et d'Egeste, ibid. 20, 21, 22, 23, 24 et 25. — T— 
d'Ap. Sosianus , g 127 ,1. — T — de Min. Àreia , g 117, 

• 2. — Il ne faut pas confondre le T — magnétique d’Arsinoé, 
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donllaconstruclion est fabuleuse, avec le véritable T — d’Àr- 
sinoé Aphrodite , g 150 , 2. — T— d’Apollon à Daphné. — 
T — de Bel et d’Atergatis à Hierapolis. — T— s de Jupiter et 
d’Apollonis à Cyzique. — T — de Jupiter 01. à Syracuse. 

— T — de J. O. à Athènes , § 154; — T — d’ordonnance 
toscane, § 171. — Le T — du Capitole avait été bâti suivant 
cette ordonnance, ibid._ — T — s de Cèrès , Liber et Libéra. 
T — s de la Vertu et de l’Honneur, de la ForlunaEquestris , 
d’Hercules Musarum, de Jupiter Stator et de Junon , § 182, 
2. T — s des Vénus Genitrix , du Divus Julius, §190, 3. T — s 
d’Apollon Palatin, de Jupiter Tonnant, de Quirinus , de 
Mars Vengeur. — T — s d’Auguste et de Rome, à Pola et 
è Athènes, de Salomon en Judée, de C. et L. Cæsar à Niâ- 
mes , § 192 , 11. — de la Paix. — T — s de Pompeï , g 192, 
4. — de Vénus et de Rome, g 193, 1. — d’Antonin et 
Faustine, g 193, 1. — T — de M. Aurèle,§ 194, 1. — 
T — d’Héliogabale, ibid . — La destruction des T — s an- 
tiques ne commence véritablement qu’avec les fils de Théo- 
dose, g 216. — T — s égyptiens , g 222. — T — s phéni- 
ciens, § 241. — T — s-grotte*. — caverne des Indiens, 
g 252, 3, 4. — T — s : 1. in antis, 2. prostylos, 3. amphi- 
prostylos, 4. peripleros, 5. pseudoperipteros, 6. dipleros, 
7. pseudodipteros , 8. le T — d’ordre toscan, 9. tetrastylos , 
hexastylos, octastylos, decastylos , dodecastylos , pycnos- 
tylos, diastylos, araeostylos,monopteros, prostylum , g 290. 

— Parties ou divisions du T — ibid . 

Temps . — Le — ne peut être représenté et mesuré que 
par le mouvement, § 18. — Le — répond à la ligne dans 
l’espace, g 2. 

Temps . — Le — g 405. — Représentations figurées des 
heures, jours , années, pentaretides et siècles , ibid. 

Tente. — Dyonisiaque de la pompe de Ptol. n, g 151 ,2. 

Terrasse. — T — s des édifices babyloniens , g 258. 

Terre . — T — cuite; bas-reliefs en — g 53. — La — de 
Colias était uu excellent matériel , g 62. — rouge, g 65. — . 
se mêlait avec pi\roq y ibid. — Statues des dieux en — cuite 
sorties des ateliers des potiers , g 72 et § 308. — Simpli- 
cité et grossièreté des ouvrages des sculpteurs en — athé- 
niens. — Figures et bas-reliefs en — destinés à l’ornemeut 
des maisons, des portiques et des vestibules, ibid. — Lé- 
gende au sujet du premier bas-relief en argile (rÛ 7 to$)de 
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Dibutades , § 72, 2. — Ouvrages en argile non cuite (cruda 
opéra), § 72 , 2. et §508. — Terres cuites de style hiéra- 
tique , § 97.~- Quadrige en — cuite du Capitole , statue en 
argile de Jupiter, § 172. — T — cuite égyptienne, § 232. — , 
Scarabées égyptiens en — § 252. — Cylindres babyloniens 
en-— § 240, 2. — Manière de travailler l'argile, ibid . — 
y Cuisson des figures d’argile, ibid. 

* 0aAa//.o$. — 0a)à/Aot Çzgtoïo XlOoio des fils de Priam, §47, 
2. — Téyeot OA. ?. X. de ses gendres, ibid. •— Thalavnoi. — 
Chambres réservées aux femmes, § 48. — ICÿàpoÿoç OA a- 
fJ-oç i ibid. 2. 0oc Xxpoç de Cassandre , deDanaé, d’Alc- 
mène, des Protides, ibid, 5. — QA.cc/j.ol dorique et ionique 
revêtues en airain , du trésor de Miron, § 55. — QAocpoç 
du temple deCérès à Pæstum , § 81 , 1-4. 

Théâtre i en pierre d’Athènes, § 102, 2. — L’Odéon 

bâti par Périclès , ibid, — En quoi consiste le Sioerpov pro- . 
prement dit, § 107. -r- d’Epidaure, de Syracuse, ibid, 2. 
— * L’Odéon ou — couvert, ibid, 5. — Disposition de la 
scène, § 108. — Odéon des Ptolémées à Athènes, §154, 4. 
“T — en bois de Marcus Æm. Scaurus. — 2 T— s en bois 
egalement bâtis par le tribun Curio. — de Pompée, § 190, 

— T — s de Pompeï, § 192, 4. — Odéon construit par 
H. Atlicus, § 193 , 1. — T — de la N. Corinthe, ibid . — Le 

— et ses parties ,§ 292. 

Thensæ. — Currus triomphales , § 175. 

Thcrme. — T — s bâtis pendant la 4 e période de l’hist. 
de l’art , § 151, — Grands T — s d’Agrippa, § 192 , b, — 

T — s de Titus, § 192, 3. — T — s de Caracalla , § 194, 1. 

— d’Al. Sévère, ibid, — de Dioclétien, § 195, 6. — de 
Constantin, ibid, — T — 8 en général, § 295. — Ils com- 
prenaient rephebeum,Ie balneura frigidarium, le tepidarium, 

f le caldarium , la sudatio concamerata , Tunctuarium , le 
sphœristerium , l’apodyterium , le claeothesium , le conyste- 
rium , la piscina, les xysles, des chambres de toute espèce 
pour les esclaves, le vestibule et diverses autres construc- 
tions accessoires, ibid. ' * ; _ - 

* Thétis , § 419. 

j Thiase . — de Bacchus , § 396. ~ ; * ; 

J ’ Tholus, — deBalbec , § 194, 1. V. 

Tipri. — Le yA/.ovv nvà considéré comme un 

f ripoux-?) rt//V) , § 89. ' r ; ' • 

Titans f §401. ‘ ^ t * " ^ ; 
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Toiture . — des grandes Propylées d’Eleusis, § HO, 5. 

— du grand temple de Némésis à Rhamnus, ibid. 6. — do- 
rée du temple de Bel et d’Atergatis, § 154, 3. — énorme 
du diribitorium d’Àgrippa , § 192, b, — Toiture du forum 
tlé Trajan , § 193, 1. — en bronze du T. de Vénus et de 
Rome, § 195, 1. — La T — des temples égyptiens consiste en 
poutre de pierres entre-croisées et en dalles jointes ensem- 
ble , § 224. — Charpente de la — § 273 et 286. — La plus 
simple — consiste en une pierre placée en travers, ibid. — 
tantôt plate, tantôt inclinée de tous les côtés, §287. 

Tombeau . — T — x des temps héroïques ( tumuli , xo/w- 
vat ). — T — x phrygiens, des Amazones, § 50k — T — de 
Mausole, § 129 et 152. — élevé par le grand-prêtre Sinion 
à son père et à ses frères , § 152 ,1. — Nécropole d’A- 
lexandrie, § 150, 3. Tombeau creusé dans le roc à Antio- 
che , §150, 4. — T — x étrusques, § 172. — Mausolée de 
Porsenna, ibid . Chambres sépulcrales de Tarquinii, § 179. 

— T — x des Scipions, § 181. — Les monuments funèbres 
des Romains remplissaient les rues, § 190. — de Cœcilia 
Metella,§ 190, 6. — Mausolée d’Auguste avec busium , 
§ 192, 1. — Rue des T — x à Pompéï, § 192, 4. — T — 
d’Adrien, maintenant le château St-Ange, § 195, 1. — 
Septizonium de Sept. -Sévère , § 194, 1. — T — x d’Antio- 
che. — T — x creusés dans le roc près de Jérusalem , de Pelra , 
§ 194. — T — de Constance, §195 , 6. — Sarcophages ro- 
mains, d’un goût corrompu , ibid. — Mausolée de Thèo- 
doric, § 196, 5. — T — x de Festus ou de Musonius , 
§ 207, 5. — T — x des rois, taillés dans le roc , dans la val- 
lée de rochers Biban-el-Mahck, § 220, 2. — Descriptions 
des mausolées des rois égyptiens, qui différaient peu de leurs 
palais, § 227. — Les Hypogées , constructions souterraines 
creusées dans le roc, forment la seconde classe de monu- 
ments sépulcraux, et se trouvent décrites § 229. — T — x 
des rois lydiens, § 245. — du roi Mydas, ibid. — Les 
T — x de la famille des Achæmenides, semblables à celui de 
Cyrus, dont nous possédons la description, § 248. — On 
se propose deux buts dans les T — x, § 297. — Plusieurs 
espèces de — ibid. 

Ton. — Le — musical , sous le rapport de la grandeur du 
temps , dépend entièrement de la masse de vitesse des vibra- 
tions régulières du corps résonnant, § 18. — Le — musi- 
cal peut être nommé une grandeur de temps voilée, § 19. 
r- Dégradation des T— s de la peinture, § 137. 
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Topiaria opéra » — de Ludius, § 211. 

Topographie . — artistique de l’antiquité, g 254. 

Toreutique . — Qu’entend-on par le mot — g 8G. — Ou- 
vrages de la — sortis des mains de Phidias et de son école, 
de l’école de Sicyone , §115,116, 117,118et121 combinés! 
— Statues d’Amyntas, Philippe, Alexandre, Olyinpias et 
y Euridyce , en or et ivoire, ouvrages de Leocharès, g129, 
5. — On estimait beaucoup en Etrurie les ouvrages de la — 
8 175. — dans laquelle les Etrusques excellaient, g 175. — 

, Définition de la — g 314. — Ouvrages de la — ibid. 

Tour . — Travail du — g 311. 

Tour. — T — s des murs de Mycène , Sipyle , g 46, 2. 

Tour. — Employé de bonne heure par les anciens à tour- 

• lier le fût des colonnes , g 272. 

Tour. — T — octogone d’Andronique Cyrrhestes, g 154, 
4. — Une imitation de celte tour se voyait à Rome , ibid. — 
de Babel , reconnue avec certitude daus les ruines de Birs- 
nimrod, g 238. 

Travaux. — d’Hercule représentés à Olympie , g 120. 

Trépan. — Le — appliqué pour lapremière foisau marbre 
par Callimaque , g 124. 

Trépied . — Les offrandes consacrées en mémoire de la 
guerre persique consistaient en grande partie en t — s, g 90. 
— Le prétendu — aux trois serpents delphiqucs de l’hippo- 
drome de Byzance, g 195, 8. 

Trésor. — Trésors, constructions en forme de dômes. — 
de Minyas, d’Alrée et de ses fils, de Ménèlas , g 48. — A 
llion, on reconnaissait un — 5 une pierre noire , ibid. 2. — 
Thésaurus publions sub terrd , ibid. 3. — mycénien , 
g 49. — Architecture ionique du trésor de Miron, § 55. — 
p T — -s, constructions pour la plupart de forme ronde et con- 

Ç sistant presque uniquement en voûtes souterraines, § 294. 

Tribune . — des basiliques italiennes, § 196. 

\ Triglyphe. — T— s, g 52. — Triglyphes en bois, g 52, 

\ 1,2. — T — s en général , g 285. 

[ Triomphe. — T — s des Romains ornés d’une énorme quan- 

t tité d’objets d’art enlevés au vaincu , g 167 , 2. — T — s des 
monarques égyptiens, g 235 , 5. 

4* Triptolème s g 364 , 4. 

* Triions, g 408. ‘ \ — • ' 

Troglody tiques. — Excavations — » des Egyptiens , § 221* 


i 
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Trône. — d'Apollon Amycléen , § 86 , .2* do Jupiter ' 
Olympien t g 116 9 1. 

Tuile. — Personæ tegularum extremis imbricibus expo - 
sitœ. — Byzes trouve la coupe de la — de marbre , § 53., 

— Assemblage des T — s, ibid. 2. — T — s en marbre dû 
temple de Junon Lacinia , §182 , 2. — T— s enbronzedoré 
du Panthéon , § 192 j b. — T — s plates ou creuses en mar- f 

bre , argile ou bronze, tuiles frontales du toit des temples , 

grecs et romains, § 287. 

Tychè , § 404. / 

Type. — Quelles sont les formes qui ont reçu le nom do 
T— s? § 33. — La plastique, jusqu’à la 50 e olympiade , n’a j 

qu’à reproduire la figure qui lui sert de — . Le — de la fi- < 

gure des statues de la métropole est fidèlement reproduit 
dans les statues des colonies , § 84. — invariable des saints 
personnages du christianisme , § 215. — national des sta- 
tues égyptiennes , § 230. 

Tyrinthe , — Grandeur de l'acropole de — § 41 , n. — $ 

Epaisseur des murs de — §45,-1 et 46. 

t * 

' , . • . « 

u 

» 

Unité . — L’ — est de l’essence d’une oeuvre d’art, § 15. 

Yç?a<7/4«ra. — Les pêàpwv opacr^arà eurent une grande 
1 influence sur l’art étrusque, § 239 , o\ 

Uranos , § 401. ' 

Urne . — Les U — s cinéraires étrusques montrent dans 
leurs ornements architectoniques un goût grec perverti , 

§ 171. — Hauts et bas-reliefs des — § 176. 

Utilité. — - L’idée artistique se sépare tout naturellement 
del’ — extérieure. — L’église gothique ne doit pas à 1’— r 
son élévation , §23, 1. * ! 

V * 

i. 

Vase. — La fabrication des Y— s reçoit, après les temps 
homériques, de grands perfectionnements , § 60. — Kepa- 
/AsuTixvi , § 62. — Tour du potier , fours , ibid. — Cruches 
à huile distribuées en prix dans les Panathénées , § 62. — * 

Anses, griffes des vases, § 63. — La fabrication des V — s * 

se divisent de bonne heure en deux branches principales: 
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les V — s d’un jaune clair, et les V — s d’un rouge jaune; 
ces deux espèces de V — s se fabriquaient en Grèce et en Ita- 
lie, §75. — Y — s égyptiens, § 76 a 2. — Style des Y — s 
d’argile rouge sortis des fabriques des Grecs Chalcidiens de 
la Basse-Italie, § 100. — Les V — s de Voici ont-ils été exé- 
cutés à Yolci par des colons attiques, ou y ont-ils été portés 

* par la voie du commerce? § 100, 2. — Caractère du des- 
sin des V — s peints durant la 3 e période de l’art grec , § 144. 
— Décadence de la peinture des V — s à partir de l'époque 
des monarques macédoniens (de la 111 e 01. jusqu’à la 3® 
année de la 158 e 01. ) , § 165. — Y — s étrusques propre- 
ment dits , § 173et 180 combinés. — Y — s égyptiens, g 232; 
— V— s métalliques phéniciens de formes élégantes et sou- 
vent colossales, § 242. — Procédés usités par les anciens ■- 
dans la peinture des Y — s, § 324. — V — s en général, § 
300. — destinés à renfermer les liquides, g 301. — rare- 
ment en bois , les plus communs étaient en terre cuite ou en 
métal ; il en existe plusieurs espèces déterminées par l usage 

* auquel ils étaient réservés, § 301 , 302. — V— s des sa- 
crifices, 303. — Les Y — s déposés dans les tombeaux doi- 
vent être considérés d’abord comme objets du cultedes morts; 
ils rappelaient cependant des moments importants de la vie 
du défunt qui s’en était quelquefois aussi servi pendant sa 
vie , § 304. 

Vaisseau. — V — x aux flancs rouges , g 73.— V— x gi- 
gantesques des monarques de l’Egypteet de la Sicile, gl53. 
— Barque de Ptolémée îv, g 151 . — Le — Paralus, g 143, 

^ ~ Galère ammonienne , ibid • — Les v — x des anciens 
avaient une physionomie originale; à l’époque alexandrine, 
ils se métamorphosèrent en constructions magnifiques et co- 
lossales, g 299. 

? Véjovis. — Représentation figurée de — g 413. 

Vents — Représentations figurées des — § 407. 

Venus (Aphrodite). — Statue de cette déesse par Alca- 
mènes et Agoracritus, g 118. 

Verre . — Verre de diverses couleurs fabriqué en Egypte, 
g 232. — Le v — phénicien servait à décorer les parois des 
murailles elles toits, g 242. — Travail du — g 319. — 
Les anciens préféraient le — de couleur au — blanc, §319. 

\ élément. — régularité et netteté des plis des V — 9 

* des sculptures de style archaïque. Manière dont ces V — s 
sont tenus. — Y— s raides et empesés des simulacres du 
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culte , § 94. — Au temps même des derniers empereurs ro- 
mains , les statues portaient encore des manteaux de pour- 
pre, § G9, 1. — Peplos de Pallas, Junon, Esculape etHy- 
gi èe,ibid. — Le — des TzpsŒLoa^ se nommait -rra toç , 'ibid. 

— La Junon de Samos était entièrement drapée, ibid. — 
Peplos de la Pallas de Dresde, § 97 , 7. — Y — s des yases 
peints , § 100. — Y— -s brodés en or, des dieux , démons et 
héros, dont les statues figurèrent dans la pompe d’Antio- 
chus IV, § 148, 5. — Y — s de pierre de couleur, § 207. 

— Habits faits de gemmes assemblées ensemble, consacrés 
dans le temple du soleil , § 209. — Les V— s servaient à dis- 
tinguer les personnes dans les sculptures égyptiennes, §250. 

— Genre de y — s des Egyptiens, § 250, 8. — (Bûuo-ivûu 

xaXaffcpteç , aivciôv&ç), yètements dePhthas, § 2o4, 1. • 

Des y- — s faits d'étoffes précieuses, tissées et teintes par les 
Babyloniens , éblouissaient les yeux de ceux qui regardaient 
les statues et les colosses des divinités babyloniennes , § 259. 

— Les vêlements des figures de la plastique des Hindoux 
ont une signification particulière, § 255. — V — s en géné- 
ral, leur importance et leur signification, § 340. — de la 
scène, ibid. 3. — Y — s portés par les hommes en Grèce, 
( Ivoô//,0tTût ou £7rt6Avi/;.aToc ) , chiton, himation, chlamyde et 
autres espèces d'habits, § 341. — V — s des femmes grec- 
ques, chiton ionien , dorien, ceinture, double chiton, §545; 
himation , peplos , voile, § 344. — V — s romains : tunica , 
toga , lœna , pœnula , sagum , sagochlamys , paludamentum , 
stola , palla , amiculum et ricinium , § 545. — V — s 
portés à la guerre par les Grecs et les Romains, le casque 
(xuveyj , xaraÏTO; , galea, xôpug, xpàyoç , cassis , xpavoç y.optv - 
(kovpyèçy <rrsj?àvt]), cuirasse (gtocoioç QwpocÇ ), colle de mailles, 
/ 7 Tpî 7 TToç, jambards ( xvyi/u£s$ , ocreœ ), bouclier (à(j 7 rt$, 
clypeus , 0upço$ ) , § 546. 

Victoire . — Représentation figurée de la — § 412. 

Villa . — Y— s romaines , § 190. — de Lucullus , ibid. 6. 

— de Pline, § 195, 1 . — Tiburnitienne ou Adrienne, ibid. 

— d’Antonin à Lanuvium , §195,1. 

Ville. — Fondation et établissement de villes régulièrcSr 

— Des plans symétriques succèdent aux plans tortueux des 

Vr— s de la vieille Grèce, § 112. — Plan de Thurium, Rhodes, 
de Cqs , d'Halicarnasse , ibid. 1 . Divinités des v — s (tû- 

X<xl TTÔkwv) personnifiées par l’art et associées aux figures des 
monarques auxquels ces v — s étaient soumises, § 160. — 
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Tyché d’Antioche , ibid. 5. — Plan des v — s étrusques, § 
170. — Etablissement, plan, fondation et distribution do 
villes entières, § 298. 

Villas. — Albani , Àllieri , Bnrberini , Borghèse , Casali, 
Corsini , Farnèse, Giustiniani , Ludovisi, Mattéi , Massimi, 
Miollis, Mondragone, Négroni , Panfili, Spada, Strozzi, 
§264,5. 

Virtus. — Représentation figurée delà — §412. 

Volute . — V — s du chapiteau d’ordre ionique, § 54.. 

Voûte. — Invention de la — attribuée à Démociite,§ 108. 
— V — s des théâtres, ibid. — Chambres voûtées des con- 
structions particulières d’Alexandrie , § 150, 5. — L’art de 
voûter pratiqué heureusement par les Etrusques, § 170. — 
y — s des thermes de Caracalla, §195, 1. - — V — s taillées 
en plein cintre de la grotte de Carli et du temple de Bis- 
vakurma d’EIlora , § 252, 4. — Les anciens connaissaient 
trois genres principaux de v — s, § 288. — L’arc aigu est 
demeuré étranger à l’architecture antique , § 288. 

• *. . -4 . \ - X ^ • " / #•» « ’ 

. X : J 

Xyste. — Xystes d’Antioche , § 194 , 1 . 

Z 

* * 

Zodiaque. — Les z — s égyptiens appartiennent tous à l’é- 
poque romaine, et les figures zodiacales sont évidemment 
étrangères à la mythologie égyptienne , § 234, 6. - 
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9 

Accius Priscns, 211. r. 1. 
Acesas, 114. r. 1. 

Acestor, 115. r. 1. 

Acragas ,161. r. 1. , * 
Admon, 202. r. 1. 518. 2. 
Agasia9, fils de Dositheos , 
159. r. 3. 

Agasias, fils de Menophile , 
159 r. 5, 

Agalhangclog, 202. r. 1. 
Agatharchog 15G. r. 1 . 157.2. 
Ageladas, 83. r. 114. r. 1. 

59&. r. 1. 416. r. 2. 
Agesandros, 157. r. 1. 
Æginetes, 155. r. 

Ælius , 202. 1. 

/Eli on d’Amphipolis , scuïp- 
leur, 155. r. 585. r7 4» 
Ætion, peintre, 215. r.l. 
Aglaophon , 135. r. i. 156. 

r. 1. 411. r. 5. 
Agoracrile, 115. r. 1. 118. 
Agrolas , 62. r. 

Alcameneg, 115. r. 1. 118. 
120. 2. 572. 5. et r. 5. 
378.2. 

Alcimaque, 140 r. 2. 

Alcon » 510, r. 4. 


Alexandre d’Athènes, 212. 

. r. 6. 

Alexandros , fils du roi Per» 
sée , 155. r. 

Alexis, 115. r. 1. 

Aloisius , 196. r. 5. , 
Alypos, 115. r. 1. 
Àinphiloque , 150. r. 2. 
Ainphton (?) 140. r. 2. 
Amphion , deCnossos , 115. 
r. 1. . 

Amphistrale, 125. r. 1, 
Amy dæog , 85. r. 90. r. 3. 
Anaxagoras d’Egine, 83. r. 
Anaxandra, 165. r. 1. 
Androcydes , 158. r. 4. 
AndroniqueCyrrhestes, 154. 
r . 4 . 16 2. 5 . 

Androathènes , 115. r. 1. 
Aogelion, 85. r. 87. r. 

An ténor, 85. r. 89. r. * 
Anthemios , 196. r. 4. 
Anlhcrmos. 85. r. 

Anlheus , 155. r. 

Antidolos, 140. r. 2. 142. 
r. 1. 

Antigonos, 55. r. 1. 

< - Antimachides, 81. r. 1. 4» 
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Antiocbus , 155. r. 
Antipâtros, 161. r. 1. 
Antiphanes, 1 15. r. 1 . 
Anliphile, 165. r. 1. 5. 4. 
418. r, 2. 

Antistates , 81 . r. 1. 4. 
Antistius Labeo, 211. r. 1. 
Anlorides , 165. r. 1. 
Apalurîos, 211. r. 3. 
Apellas, 115 , r. 1 . 

Apelles , 35. r. 1 . 131 . r. 
1.142. 143. 1. 522. 7. et 
r. 2. 412. r, 2,^\ 
Apelles deColophon 140. r.2. 
Aphrodisiaque , école, 205. 
r. 1. ’ 

Aphrodisius de Tralles, 199. 
r. 2. - • 

Apollodore, 193. r. 1. bis. 
Apollodoros, fondeur, 125. 

r. 1 . i -, | 

Apollodoros d’Athènes, scia- 
graphe, 156. r. 1. 137.138. 
r. 2. 421 . r. 1 . 422. r. 1 . 
Apollonides, 318. r. 2. 
Apollonius, 591. r. 5. 
Apollonius, fils de Nestor, 
162. 4. et r. 5. 

Apollonius de Tralles, 159. 
r. 2. 

Archesilas, 582. r. 3.397. 

r * 

* • *J0 , 

Archennos, 82. r. 558. r, 2. 
Archésilas , fils de Tisi craies, 
peintre , 165. r. 1. 
Archésilas , plasticien , fon- 
deur et sculpteur , 196. 
r. 2. 

Archésilas, fils d’Arislodi- 
cos , 85. r. 

Archésilas de Paros , 136. 

r* 1 * 

Archéologie , tome 2, . 


* ** / 

Archias d’Athcnes , 1 13. r. 1. 

Archias de Corinthe, 153. 
r. 1. bis . 

Ardices , 74. r. 

Arellius , 210. r. 1 . 

Aristandros, 115. r. 1. 

Aristeas , 205. r. 1 . 

Aristide fils d’Aristide, 165. 
r. 1. • 4 .' 

Aristide frère de Nicomaque , 
165. r. 1 . 3. 

Aristide, fondeur et archi- 
tecte , 113. r. 1 . 

Aristide de Thèbes , pein- 
tre, 140.1.2. 141.1.167. 
r. 2. 

Aristide , fils d’Aristide , 
163, 1. 

Aristide , frère de Nicoma- 
que, 163. r. 1 . 3- 

Aristogiton, 125. 1. 

| Aristodèmepeintre 140. r. 2. 

Aristodème fondeur ., 155. r. 
— de Carie, 215 r. 1 . 

Arislodicos , 510. r. 1 . 

Aristocles fils de Nicomaque , 
165. r. 1. * 

Aristocles,. fils de Clcolas, 
113.. r. 1 . 

Aristocles de Cydonie, 83. 
r. 1. 

Aristocles de Sicyone , 85. 
r. 599. r. 1. 

Àrislolaus , 140 r. 2. 142. 
r. 1. 7- ; y ; - 

Aristomèdes , 85 r. 

Aristomedon , 85 r. 89. r. 

ÂrislOQ , 165. r. 1 . 

Aristonidas , 509. r. 3. 418, 
r. 3. 

Aristophott , 136. r. 1. 

Arrhachion , 88. r. 1. 

4Q 
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Arlemidorus , 211. r. 1. 
Artemon , 417. r. 1 . 

— peintre, 165. r. 1. 

— sculpteur 199. r. 2. 
— Periphoretos , 122. 

r. 3. 

Ascaros, 83. r. 
Asclepiodorus, 140. r. 2. 
Asopodorus, 113. r. 1. 
Asleas , 416. r. 4. 

Athenæog , 155. r. 
Athénienne , — écoledepein- 
ture , 136. 

. Athenion, 140. r. 2. 142. 
r. 1. 357. r. 2. 419. r. 2. 


Athenis , 83. r. 

Athenodore, fils d’Àgesan- 
der, 157. r. 

Athenodore , fondeur ,115. 
r. 1. 

Atticion , 205. r. 1. 

Atlicus , 207. r. 2. 
Àtlilianus, 205. r. 1. 
Attique, nouvelle école. — 
.566,1. 

Attique , école de Céramique. 
— 72. 

AulaniosEvandros,198.r. 2. 
Aulos , 202. r. 1 . 


.*V« .**> 


•s . 
jé i 


B 


; Balhycles, 86. r* 2. 
Batrachos, 182. r. 2. 

Beda , 155. r. 

Boethos , 161 . r. 1 . 421 . r. 1 . 
Brietes , 138. r. 4. 

Bryaris (d'Athènes , sculpteur 


et fondeur), 125. r. 1.129. 
4. 5. et r. 5. 147. r. 152. 
r. i. 160. r. 1. bis. 
Bularchos , 74. r. 

Bupalos, 82. r. 

Byzes, 53. 


Calamis , 113. 1. et r. 1. 2. 

199. 4. 565. r, 6. 459. r. 2. 
Callæschtus, 81. r. 4. 4. 
Callicles, 113. r. 1. 
Callicrates, 110. r. 1.2. 

— • le lacédéinonien , 
160.2. • 

Calliinachus Calatexilechnos, 
109. 3.115. r. 1. 124., r. 1. 
Callistonicus, 125.~r. 1. ’ . .. 
Callistratos, 155. r. 
Callitelfes, 82. r. . . 
Cajlixenos, 155. r. * 

Callon d’Egine 83. r. 90. r. 2. 

d’Elis, 1 13, r. 1* . 
Calynthos, - . * 


G 

Canachus de Sicyone , 85. 
r. 86. r. 1. 87» r. 166.. r. 
1. 380. r. 3. 399. r. 1. 
400. r. 2. 

Canachus de Sicyone, le jeune 
113. r. 1. . 

Cantharus, 155. r. 
Caruianide^, 140. r. 2. 
Carpion, 55. r. 4. 110. 1. 2. 
Celer, 192. r. 2. 
Cephissodoros , 198. r. 2. 
Cephissodotos,125. r.l. 136. 

r. 1. 580. r ; 5.6. ‘ 
Chæreas, 125. r. ir 
Chserephanes, 165. r. 5. 
Chalcosthènes, 73, f K 2;-. 
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Charès, 155. r. 156. 1. 
Charmadas, 75. r. 

Chartas, 85. r. 
Chirisophos, 565. r. 5. 
Chirocrates, 150. 2. 
Chersiphron de Cnossos,35 
r. 1 . 81 r. 1. 

Chimarus , Y. Julius. 
Chionis, 82. r. 90. 5. 
Chisocratcs, 150. r. 2. 
Chryses , 196. r. 4. 
Chrysothemis , 83. r. 

Cimon, 100. el r. 1 . 

— graveur, 520. r. 2. 

Cleagoras, 156. r. 1. 
Cleanlhes, 74. r. 

Clearchos, 82. r. 

Clisthènes, 108. r. 5. 156. 
r. 1. 

Cliton, 115. r. 1. 

Cleomenes de Naucralis, 150, 
r. 2.' 

Cleomenes, fils d’Apollodore, 
161 . 5. et r. 5. 
Cleomenes, fils de Cleomenes, 
161. 4. et r. 4. ' 

KAeo/AÊv/jç, 421. r. 1. 

Cleon , 125. r. 1 . 
Cieophantos, 74. r. 75. r. 1. 


Dactondas , 155. r. 
Dahippus, 155. r. 

Dation, 518. r. 2. 408. r. 3. 
Dameas, 83. r. 87. r. 1. 
Damocrite, 125. r« 1. 
Damophile , 85. r. 182. r. 2. 
322. r. 5. 

Damophon, 125. r. 1. 315. 
r. 2. 

Daniel , 209. r, 5. 


Cleætas, 107. r. 4. 113. r.l. 
Clesides, 165. r. 1 . 
Cleudoros, 320. r. 2. 
Coccejus, T. Auclus, 192. 
r. 1. 11. 

Colotes , élève de Phidias , 
113. r. 1 . 122. r. 3. 
Colotes , élève de Pasileles . 

198. r. 2. s . 1 

Colotes de Teos, 138. r. 4. 
Coponius , 198. r. 2, 201. 
r. 9. 

Corœbos, potier, 62. r. 

— architecte, 110. r. 
1. 5. 

Corybas , 165. r. 1. 
Cossulius, 155. r. 4. 182. 4. 

J Crateros, 199. r. 2. 

Craies, 150. r. 2. 

Crétoise, école — 365. 5. 
Critias, 83. r. 89. r. 

Crilon, 206. r. 5. 428. r. 7. 
Cronius , 318. r. 2. 
Ctesibios, 155. r. 502. k. 
Ctesidemos, 140. r.2. 
j Ctésilas, 113. r. 1.122.159. 
r. 2. 

Ctésilochus, 165. r. 1. 3. 
Cydias , 140. r. 2. 522. r. 2. 
Cydon , 122. 

D 

Daphnis, 111. r. 111. 15. 
Decius , 198. r. 2. 
Decrianus, 193. r.l. 199. 
r. 3. 

Dédale, 68. ir. 2, 3. 70. 82. r. 

— de Sicyone , 113. 
r. 1.124. 3. 

Dedalides , 70. r. 2. 

Demeas, 113. r. 1. 
Demetrius d’ Athènes, 113. 


r. 1. 124. .et 2. 136. 

r. 3. 

Demetrius d’Ephèse , 81. 
r. 1. 1. 

Demetrius , orfèvre à Ephèse, 
199.2. 

Demetrius TQiyoyp&yoç , 184. 

2. 

Democonus Myrilla, — 108. 
r. 2* • 

Democritos , 108. et r. 2. 
Demophile, 156. r. 1. 
Diagoras , 88. r. 3. 
Dibutades, 53 r. 1. 62. r. 

63. r. 73. r. 2. 

' Dinias , 74. r. 

Dinochares , 150. r. 2. 
Dinocrates , 81. r. 1. 150. 

r. 2. 152. r. 2. 
Dinomènes, 113. r. 1. 

Dinon , 115. r. 1. 1 

s *. - • s. •’ ' . ' ' ‘ 

Echion, 125. r. 1. 140. r. 2. 
141. r. 3. 

Elion, 155. r. 311. r. 4. 
Endœos, 70. r. 2. 83. r. 314. 
r. 4. 

Epeios , 70. r. 4. 

Ephésiens Artistes, 159. 
r. 3. • 

Epboros , 140. r. 2. 
Epimaque , 153. r. 1. 
Epilhermus, 150. r. 2. 
Erateus , 150. r. 2. 
Erigonus, 165. r. 1. k , 
Erophile, 202. r. 1 . 
Evanelos, 520. r. 2. 
Evanthes, 402. r. 2. 420. 
t • r>. 

Euchir , 75. r.l. ;• ,* 

Euchiros, 83. r. 



Diogène , 165. r. 1* 

— d’Athènes , 198. 

. . . ••• • *• 

r. 2. 

Diognetos , 215. r. 1. 
Dionysios , peintre , 210 r. 1» 

— d’Àrgos , 83. r. 

— de Colophon , 156. 
5. et r. 1. 5. 

Dionysios , sculpteur , 162. 
r. 2. 

Dionysodoros , 113. r. 1. 
Dioscurides, 211. r. 1. 431. 
r.l» 

Dipœnos , 70. r. 2. 82, r. 85. 
r. 2. 36. r. 5. 

Diyllos , 83. r. 90. r. 3. 
Dorotheos , 21 1 . r. 1 . 

Dontas , 83. r. 311. r. 3. 
416. r. 5. 

Doryclidas, 83. r. 86. r. 1. 


Eudoros, 108. r. 3. 

Evenor , 136. r. 1 . 
Eagrammos , 76. r. 1. 
Eucadraos , 113. r. 1. 
Euclidas,125. r. 1.320. r. 2. 
Eumarus , 74. r. 

Eumeios , 213. r. 1 . 
Eumneslos, 198. r. 2. 

Euodos , 202^ r. 1 . 

Eupalinos , 83, r. 

Euphranor , élève d’Aristide 
( Ariston) , 165. r. 1. 
Euphranor , 55. r. 1. bis.' 
125. r. 1. 130. r. 1. 2. 

3. 131. ,r. 2. 4. 140. r. . 
2. 141. r. 5. 142. r. 

4. 372. r. 5. 404. r. 2. 

411. r. 3. 415. r. 1. . . 

Euphronides, 125. r. 1 . 



Eupolemos, 110; r. 11. 10. 

. il- ; *•* . 

Eupompus, 139. r. 4. 
Earipides , 136. r.l. 
Euryalos, 63. r. 

Eutelidas , 83. r. 88. r. 1 . 

Eutbycrates, 155. r. 

• ^ 


. \ j, ... ♦. j . 

K u thym ides , 260. r. 7. v 
Eutropos, 209. r. 5. 
Eutyches, 202. r. 1 . 
Eutychides, 147. r. 155. r. 

* 160. r. 5. /‘V 

Euienidas, 138. r. 4. 

w . . . *,_**-.> * • » 


Fabius , pictor , 184. 2. r. 
2. 322. r. 5. 


Fabullus , 211. 5, r. 1 . / 
Fuscus,325. r. 4. 


G 


Gai a ton, 165. 3. . * 
Gallienus, 209. 7. 
Gitiadas, 83; 90. 2. ~ 

Glaucias, 83. r. 88. r. 3. 
GlaucioD, 83. r.. 

Glaucos d’Argos, 83. r. 
de Ghios, 61. 


— de Chios, 314. r. 2. 4 
Glycon, 130. r, 2. 161. 4. et * 
r. 5. 

Gnœos, 202. r. 1 . 

Gorgasos, 83. r. 182. r. 2. 
322.5. 

Gorgias, 113. r. 1. 




Hadrianus, 193. r. 1. 205. 

r. 1. 213. r.l. ' / 
Harmatius, 378. r. 5. 
Harmonides, 56. r. 

Hégésias, 83. r. •>< 
üégias, 83. r. 114. r. 1. 
Hécatodoros, 125. r. 1. 
Hélena, 165. r. 1. 6. ‘ 
Helias, 209. r. 7. 

Hélicon, 114. r. 1. (Voir aux 
Additions.) 

Hephæstos , 58.' 

Héraclides d’Ephèse , 159- r. 

3. 378< r. 5. - 

Héraclides de Tarenle, 153. 
- r. lv; •'vv-.-y-f • • 

Héraclide de Macédoine, 165. 
r. 1, 


Héraclitos, 211. r. 1. 325. 

r. % 4. ~ ^ . 

Hermodore, 182. r. 2. bis. 
Herinogenes, 110. r.. 111. 

17.18. -, vù. 

Hermocles, 155. r. 156. r. 2 
Hermolaus, 199. r. 2. 

Héron , fils de Libios , 150.. 
r. 2. * ■ j- 

Héron < l'Hydraulicien , 153. 

. - r. 2. . •/ /• *. • 

Hérodptos, 125. r. 1. • 
Hiéron, 198. r. 2. N 

Jlilarius,. 215 .r. 1. 

Hippias, vers la 110 e 01. 
'• 125. r^ 1. 

Hippias, vers la 114 e 01. 
123. r.l. 


% * 


* . * ** ffliT •* -w ' 

Hippodamos, '411. et r. 1. j Jlygiemon , 74. r* / 
Jlippys, 395. r. 3. | flypatodoros, 125. i. 1 376. 

HiramAbiïY242. r. 3.242. r. J r. 4. 

5. bis. I Pyperbios , 62. r. - 


Idoeos , 138. r. 4. 

Icmalius , 56. r. 

Ictiuos, 35. r. 1* 110. r.4. 
* 2 .bis. 5. 11. 12. 439. t. 3. 
Joannes de Byzance, 196. r. 4. 
Iota , 125. r. !.. 

Isidore de Milet, 196. r. 4. 


Laerces, 58. r/l . 

Lala, 165. r. 4. 210. r. 1. 
Learchos, 70. r. 21.. 71. 
Leochares, 125. r. 1. 129. 1. 
4. 5. et r. 1. 5. 152. r. 1. 
366. r. 1. 

Léonidas, 140. r. 2. 
Leontion , 140. r: 2. 
Leontiscos , 165. r. 1. 
Leostralidas, 198. r. 2. - 
Lihon , 110. 11 . r. 9. 


> i * • . 

- ' y i * ^ 

Isidore Je jeune, 196. r. 4*. 
Isigonos , 155. r. 

■ Ismenias deChalcis 140. r. 2. 
r Julianus argentarius , 196. 

r. 5.. . r . v . . ' 

Julius Chimarus, 199. r. 2 r . 

Julius Miletu*, Qu. 1 94. r. 1 . 

^ * « / 

A ^ 

Ludius , 209. 1. 

Lycios, d'Eleuiherœ f 113. 

r. 1. 123. r. 5. 351. r. 9. 
Lysias , 198. r. 2, 

Lysicrates, 109. r.4. 351. 7. 
Lysippe , 125. r. î. 150. et 
r. 131. r. 1. 2. 4, 335. 
r. 2. 599. r. 2. 405. r. 3. 

* 416. 1. 3. et r. 4. 426. r. 
4. bit. 

Lysistrate,125.r. 1 . 130, r.5. 



Malas, 83. r. 

Mand rodes , 100. r. 1 . 

Maoi , 251. r. 8. * 
Mecbopanes, 140. n 2* 142. 
r. 1 . . 


Menophantos , 383. r. 1.. 
Mentor, 125.4% 1. 161. r. 1. 
Metagenes ,■ 35; r.. 1*81.. r. 

1,1. 110. r. 1. 5. - 

Melon ,112. r. 2. 


Medon, 82. r. 86. tf. 1. ' 
MeIantbios,140. r.2. 141. 4. 
Menœchtnos; 55. r. 1. 83. r. 
86. r. 1. 


' Menaüppos , 1 54. r. . 4. 

. Menelas , 198. r. 2. 
Menestratos, 125i r. !.. . , 
MenodoroSy 128. r. 5.199. 


Metrodore, peintre, 165. r.l . 
182. r. 3. 

Metrodore, fondeur 174. r. 2. 
Micciades, 82. r. , ./ 

L' Micon d'Athènes, 136. r. 1. 

J 2. bi$. ,322. r. 5. \ ^ 

Micon de Syracuse , 155. r. 
Mnesieles, 110* r. 1. 3.122. 


k 


• ' Mustios y 1 93. r. 1, .* 

Mutius , 190. r. 2. 

Mydon , 165. r. 1 . 

My r mec ides, 161 . 2. 

; U * • 

/ , ■ 

. * V 

* Naucydes,.113. r. 1. 124. 
Kealces, 165. r. î*. 
Nèro, 199. r. 2; 
Neuantos, 520. r. 2. 
Nicæarque , 416. r. 0- * 
Nicanor, 156. r. î. 
Niceratos ,115. r. 1 .. 
Niceros, 165. r. 1 . 

Nicjas , 140. r. 2. 141. 
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Olbiades. (Y. Additions.) 
Olympiosthènes , 125. r. 
599. r. 2. 

Olynthios, 150. r. 2. 

. Omphalion, 165. r. 1. 

Onassimedes, 509. r. 5. 
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Myron, 115. r. 1. 123. 565. . 
r. 6. 416. 1 . 

Mys, 115. r. 1. 117. 5.514. ‘ 
r. 4. 



142. r. 4. 313. r. 5. 322 
r. 2. 5. 415. r. 5. 


Nicodamus, 113. r. 1. 
Nicolaus, 206. r, 5. 428. r. 7.* 
Nicomachos, 140* r. 2. 165. 

r. 5. 401. r. 2. 422^ r.4« 
Nicophanes, 165. r. 1. 3. 
Novius Plauiius, 185. r. 5. * 
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v Onatas,83. r. 84. r. 3. 86. 
r. 4. 90. r. 3. 456. 1. 
565. 6. et r. 6. 

Onesas , 431 .-r. 1 . 

Onesimos, 375 r. 2. 
Orsippe, 77. r. 2. 




Pacuvius, M. 184 r. 2; !• 

Pamphilos, élève de Praxi- 
tèle, 125. r. 1. 

Pamphilos, élève d’Eupom- 
pos , 140. r. 2. 5. 
Panœnus, 116. r.,1. 156. r. 

1.2. 521. r. 5. 

Panlias, 113. r. 1. 
Pantulejus, 205. r. 1. 
Pœonios d’Ephèse , 81., r. 

1.1. 110. t. 111, 15. 
Pœonios de Mende , 113. r. 

1 . 120. 2 et r. 2. 

Papias , 205. r. 1. 
Parmenion,l59. r. 4. 
Parrhasius , 35. r. 1. 117. 
5. 138. r. 1.2. 3.4.159. 


r. 2^ 140. r. 1. 142; r* 

. 1. 319. r. 401. r. 3. 415.. 

• r. 1.‘ 

Pasias , 165. r. 1. ■ 

Pasitèles , 55. r* 1. 198. r.-. 
2. 313. r. 2. 
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Patroclos , 113. r, 1. 
Pausanias, 165. r. I. 3. • 

— d’ApolIonie , 125. 
r. 1. ' 

Pausias,140.r.l .2.141.1*. 2. 
165. r. 4. 322. r. 5. 323. 
r. 2. ; ‘ ' ‘ 

Paoson, 138. r. 4. , . 

Pediüs , 210; r. 1. 

Pirasos , 68. r. 2. 

Perdix, 70. r. 2. 
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Pergameniens , Artistes 159. 
Pergamos, 202. r. 1. 518. 
r. 2. 

Pericütos, H5. r. 1 . 

Perilas , 83. r. 

Perillos , 83. r. . 

Perseus , 165. r. 1. 

Phidias, 103. 113. r. 1. 113. 
114.115.116.117.119. r. 
4. 122. 123. 5. 511. r. 5. 
315. r. 1.327. r. 1.331. r. 
2. 555. 4. 557. r. 5. 580. 
r. 5. 6. 405. r. 5. 406. r. 
1 . 440. r. 1 . 

Phidon , 99. r. 1 . 

Philiscos, 161. r. 2. 399. r. 
r. 2. bis. 

Philochares , 140. r. 2. 
Philon , architecte, 55. r. 1. 

110. r. 1. 5. 153. r.l. 
Philon , fondeur , 125. r. 1. 
Philoxenos, 165. r. 1. 4. 6. 
Phœnix ,155. r. 

Phradmon , 113. r. 1 . 122. 
Phrylis, 136. r. 1 . 

Phrynon, 153. r. 1. 

Pinus, Corn. 211. r. 1. 
Pison , 1-13. r. 1. 

Piston , 155. r. 

Pixodaxos , 81 . r. 1 . 1 . 
Polycharmos , 585. r. 5. 
Polydectes , 199. r. 2. 
Polydorus, 157. r. 1. 
Polyeuctos , 155. r.» 

* Polygnote, 115. r. 1. 135. 
156. r. 2. 3. 140. 4. 322. 
r. 5. 421 . r. 2. 

é Polyclèle , 107. r. 2. 115. r. 
1. 121. 122. 125. r. 5. 
315. r.l. 556.' r. 6.558. 
5.6. 428. r. 7. 429. r. 7. 
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Polyclèle le jeune , 113. r. 1 . 

— les fils de , 113. r.l . 
Porinos , 81. r. 1 . 4. 
Posidonios, 198. r. 2. 

Posis, 198. r. 2. 308. r. 4. 
Pratinas, 371. r. 5. 

Praxias , 113. r. 1. 
Praxiteles , 125. et r. 1 . 126. 

r. 4. 127. 1. 128. 129.6. 
131. r. 1. 152. r. l. 363. 
r. 4. 564. r. 2. 571. r. 5. 
387. r. 2. 404. r. 2. 416. 
r. 4. 

Praxiteles le jeune, 155. r. 
Praxiteles, ouvrier ciseleur, 
198. r. 2. . 

Proclus, 325. r, 4. . 

Proslatios , 525. r. 4. 
Protarcbos , 597. r. 5. 
Protogenes, 140. r. 2. 145. 
Ptolichos d’Egine, 85. 

— de Corcyre ,113. 
r. 1 . 

Publius, 210. r. 1 . 

Pyricus , 165. r. 5. 
Pyrgoteles, 152.2 et r. 2. 
Pyromaque, 113. r. 1. 155. 
r. 2. 159. 400. r. 


Pythagoras, 115, 

r. 1. 3. 

557. r. 4. 420. r. 

O • 

Pythagoras le père , 

98. r. 2. 

Pytheas, 198. r. 2. 

T . Jj* 1 , , 

Pylheus , 110. r. 

ni. 16. 

152. r. 1. 
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Pythias, 155. r. 

4 

Pylhis, 125. r. 1 . 


Pylhodoros , 199. r 

. 2. i>58* 


r. 4. 

Pylhodoros, alius, 199. r. 2, 
Pythocles, 155. r. < 
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Rabirius, 192. r. 5. * 
Rhexibios, 88. r. 1. 


I Rhodieus(Artistes).156.ets. 
J Rhoecus , 60. r. 72. r. 1. 


Samos, école de. — 60. 71 . 
Samolas, 125. r. 1 .’ 
Saturninus, 202.>r. 1 . 206. 
r. 5. 

SajyVos, 152. r. 1 . 

Sauras», 182. r. 2. 

Sérapion, 108. r. 3. 
Seyerus, 192. r. 2. 

Sicyone, école de — 74. 83. 
165. r. 2. 

Silanion, 35. r. 1. 125. r. 1. 

129. 3. 309. r. 2. 

Sillax , 156. r. Jt 
Simon, 83. r. 136. r. 1. 
Scopas, 110. r. n, 13. 125. 
*26. 127. r. 4. 129. 4. 
6 152. r. 1. 160. r. 1. 
566. 1. 372. r. 4. 578. 7. 
400. r. 2. 

Scyllis, 70. r. 2. 83. r. 85. 

r. 2.mr. 5. 

Scymnos, 115. r. 1. 




Sosias, 144. r. 3. 

Sosrus, 311 . r. 5. ‘ 

Sosibios, 569. r. 5. 385. r. A. 

. Sosius, 511. r. 3. 

Sosocles, 405. r. 5. 

Sosos, 165. r. 6. 

Sostratos de Chios, 113. r. 1 . 
— de Cnide, 150. r. 
2.5. J 

Sostratos de Rhegiura , 113. 
r. 1. 

Sostratos, fondeur, 125. r, 1. 
Soter, Jul. 525. r. 4. ' " 

Spintharos, 8t. r.l. 5. 
Stadieus, 11&. r. 1. 

Stallius, 154. r. 4. - 
Stasicrales , 150. r. 2. 
Statitius Taurus, 190. r. 4. 
Stephanos, 198. r. 2. 
fethenis, 125. r. 1 . 

Slomios, 85. r. 

Slratonicos, 155. r. 161. r. 
Smilis, 70. * 1. 591. r. 4. 9. 

Soidas, 83. r. 86. r. 1*. Strongylion, 125.' r. 1 . 509. 

Socrate d'Athènes, 71 1 r . 2. ; r. 1. 599. r. 2. 459. r. 3. » 


115. r.l. 

Socrate de Tbèbes, 85. r. 
Solon, 202. r. 1. 

Sopolis, 210. r. 1 . 
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Stypax, 113. r. 4. 122. r. 3. 
Syadras, 83. r. . 

Synnoon, 83. r. 
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Talidas, 100. r. 3. n. 2. 
Talos, 70. r. 2. 

Tauriscos 158. T. 1. 161 .r.l . 
Tectæos, 85. r. 87. r. ; 
Telcbines, 70. 


Telecles, 60. r. 70. r* 4. 
Telephanes de Sicyone, 75. r. 
— le Phocéen , 113. 
r.l. 249. r. 6. 
Telesarchides, 67. r. 
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Teucer, 198. r. 2. 

Teucros, 416. r. 7. 

Thalelio, junius, 168. r. 2. 

Theodoros (divers). 35. r. 1. 

, 55. r. 60. r. 70. r. 4. 80. 
r. 1. 1. 98. r. 2. 161. 2. 
293. r. 5. 310. r. 4. 311. 
r. 5. 421. r. 1. 

Theodoros, (OJ. 118.) Voir 
Additions. 

Theodotos, 184. r. 2, 

Theocles, 83. r. 86. r. 1. 

v 416. r. 4. 

/Theoçosmos, 113. r. 1. 

Theomnestos, 140 r. 2. 

Theon, 140. .r. 2. 143. 2. 

Theophilos, 314. r. 2. 

Thericles, 113. r. 1. 300. 
r. 1. 

Therimachos, 125. r. 1.140. 
r. 2. 

Tiraagoras, 136. r. 1. 139. 
r. 3. 


— 1 550 — *•". 

Timantbes , 159. r. 4. 139. 
3. et r. 3. 

Timanthe9 deux, 165. r. 1. 
Timarchides, 126. r. 4. 155. 

r. 162. r. 2. 366. r. 1. * 

Tiraarchides (les enfants de), 
155. r. 

Timarchos , 125. r. 1. 351. 

r. 4. * ' ; 

Timocles, 155. r. 162. r. 2* 
Timomachos, 210. r. 1. 2. 

418. r. 5. 421. r. 1. 422. 

. r. 2. . \ • * '■ 

Timotheos, 125. r> 1. 126. 

r. 4. 129. 4. 6. 152. r. i. ' 
Tisageras , 510. r. 4. 
Tisandros ,113. r. 1. 
Tisicrates, 155. r. 

Tlepolemos ,198. r. 2. 
Typhon, 318. r. 2. 597. r. 
5. 9. 

Turpilianua labeo , 211. r. 1 . 
Turrianus , 173. 3. et r. 5. 


Vitrnvius, 35. r. 1. 191. 5. 


é 

Xenæos,150. r. 4. 

Xenocles , 110. r. 1 . 5. bis. 
Xenocrates, 35. r. 1. 155. r. 


Xenophanthos, 305. r. 1. . 
Xenophon , 125 r. 1. . 


Zenas , 297. r. 2. 
Zenodoros , 199. 3. 4. 
Zenon , 205 r. l. 
Zeuxiades, 155. r. 
Zeuxippos, 136 , r. 1. 


Zeuxîs, 131. 2. 137. r. 1. 
158. et r. 4. 159. 1. r. 1. 
140. 1. 521. r. 368. r. 4. 
416. r. 4. 

Zopyros , 200. r. 2. s 
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Leip. 1757. 

* Abbandlungen der Acad. d. 
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1839. 4°. 

Acta M. Nat. T. ungar. H. 4. 

Adamantius. Physiognomica. 
Scriptores pbys. veteres 
curâ J. G. F. Franzii, At- 
lenburgi, 1780, 8°. 

Adam . *Ruins of the palace 
of Diocletian to spaiairo , 
Lond. 1764. f. 

Adam (Alexander). * Ro- 
man. antiquities. Lond'. 
1855. 8. (trad. en fran- 
çais. Paris , 1826. 8). 

Adler . Ausführl. beschrei- 
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Almanach ays Rom. Herausg. 

von Sickler u. Reinhard t. 

‘ Leipz. 1810 - 1811. 8. 

( Voy. Sickler et Rein- 
hard t). 

Alybey. *Travels in Morocco, 
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- 1816.4. 
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ilius. de Plut, trad., du 
. grec. Paris, Cussac, 1783. 
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. Brünck. ) argentor. 1786. 
in-18. 
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tes urbis Rom. Rom. 1527. 
f°. 

Andrei ( don Juan ). Caries 
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* familiares a su hermano, 
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de Italia en al anno' 1785. 

\ Madrid , 1791-94.8. 
Andreossy. Constantinople et 
le Bosphore. Paris. 1828. 
8 . 
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Gizeb. London , 1839. f. 
Angell . *ScuIplured Metope 
, dfscovered arnong the ruins 
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Angell and Th. Evans. 
Lond. 1826. f°. 
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relles. Paris-, 1825-40. 8°. 

Annalen • des Vereinè. fur 
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chung. Wiesb.. 1827 . 8. - 
Ansaldus . De causts inopiæ 
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Mediolani, 1740. iu-12. 

De sacro ap. Eihnicos 
pictar. tabul.cultu. Vcnei. 
1753. 4. 

*ÀnLhôlogia græca , ad fid, 
cod. Palatin! cur. Fi 1 . Ja- 
cobs. Lips. 1814. 8. 
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Napoli. 1757-92; f. 
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Nap. 1670. f 0 ! • 

* Antiquities , the unedited 
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Zac. muselUo collectæ. Vé- 
ron. 1756. f. 
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*11 fascino e i’amuleto 
contro del fascino presso 
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8 . 


1729. f. 
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misurate e disegu. Mil. 
1819. f. ' 1 ' . 
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ma , 1785 , f°. 
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ta. edid. Walz. 
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J. Schweighaeuser , argen- 
torati. 1781. 4. 
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Apollodore. 'xoXiopxriTix.oc» Po- 
liorcelica. 

Apollonius doThy an . *Episto- 
las ed.01earius.Lips.1709. 
in-fol. 

Apollonius de Rhodes. *Argo- 
nautica, ex rec. Brunckii. 

. Lips. 1810-13. in-8. 

Apollodore. *Bibl. et fragm. 
c. comm. Ch. G. Heynii. 
Goelting. 1803. in-8.* 

Aposlolius . *Cenluriæ xkl 
proverbior. Lugd, Bat. 
1653. 4. 

Apulée . *Opp. omnia, c. ani- 
madversionibus Oudendor- 
pii. Lugd. Bat. 1786-1823. 
4°. 

Ara (F) d’Alceste, P. Pisani 
incise. 1780. 

Arditi. Ulysse che si stu- 
dia dlmbriacar Polyfemo, 
Iliustr. di un bassor. in 
marrao del M. Borbonico. 
N. 1817. 


Arigoni. *Numismata quæ- • 
dam. Tarvisii. 1741-59. f. 

Aringhi, * Roma subterranea 
novissima. R. 1651. f°. 

Aristophane.* Comœdiæ, cura 
Beck. Leipz. 1809-22.8. 

Aristénèle *Epistolæ. recens. 
Boissonade. Lulet. 1822, 
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Aristide. Opéra omnia, cum 
not. S. Jebb. Oxouii , 
Sheldon, 1722-50. in-4. 

Aristote.* Opp. orunia Interp. 

T, Buhle. Bipont.1791. 8. 

Arnaud. * Sur la vie et les ou- 
vrages d’Apelle. (Mém.de 
l’acad. des Inscr. t. 49.) 

Arneth. * Jahrbücher der 
literatur. Wien. 1829. t. 
XLVIl. 8. 
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^Description d’une mosaï- 
que représentant des jeux 
du cirque, découverte à 
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Leyde , 1651, 4°. ed. Sau- 
maise. 
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ci minores , c. interp. J. 
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Augustin ( St. ). *Opera om- 
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Babinglon. An. account ol’ 
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Banduri. * Imperium Orien- 
tale, Paris , 1711. 2 vol. f. 
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avec Le suppl. 
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cienne. Rome, 17G1. f. 
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tiques. Rome, 1588. 1*. 
Barlels. * Briele ueber Kaia- 
brien und Siziliea. Gott. 
1787. 2. vol. 8. 
Barthélémy. * Voy . du J. Aua- 
charsis Paris, 1822. 8. 

^Explication de la mosaï- 
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de V Acad, des Iuscr. t. 
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1805-4. Red.. 1805. 8, 
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Bartholin (Th. ). *De Ar- 
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Barlholin ( Casp. ) * De Inau- 
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Bastard. 'Restauration du 
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toriar. Paris , 1647. f« # 

€ lia délia. Viaggio da Tri- 
poli aile frontieri occiden- 
tali deH’ Egilto. Gen. 1819. 

' 8. . ■ 
Chaudruc de Crazannes. No- 
tice sur les antiquités de 
Saintes. (Med io la ni Santo- 
num ). Paris , 1817. 8. 

Ch au (de la). *Sur les attri- 
buts de Vénus. Paris, 
1776.4. 

Chladni. Cœcilia. 

Champollion Figeac * Résumé 
complet d’Archéologie. P. 
1825-26. 2 vol. in-52. 

* * Antiquités de Grenoble, 
Gren. 1807, in-4°. 
Champollion (le Jeune). *Let- 


tre à M. Daèîer, relative 
I à I alphabet des hiérogly- 
phes phonétiques. Paris, 
1822. 8. 

* Précis du système hié- 
roglyphique des anciens 

; Egyptiens. Paris, 1824. 8. 

* Lettres à M. le Duc de 
Plaças. Paris, 1824-26. 8. 

^Lettres écrites d’Egypte 
et de Nubie. Paris, 1853. 
8 . 

'Panthéon égyptien, Pa- 
ris, 182-5.4. 

Chandlcr. * Inscriptioncs an- 
tiquæ. Oxonii , 1774. 1°. 
Chardin. * Voyages. . . (édi- 
tion donnée par Langles ). 
Paris, 181 1. 8°. 

Chausse (delà), Mich. ang. 

*Romanum muséum. Ro- 
• ma, 1747. f. 

'* De insign. ponlif. tb.2. ' 
( Thés, antiq. Rom. V.). 

* De vasis(Thes. vu.) 
Chevalier (Nie.). "‘Recherches 
curieuses d’antiquités. Utr. 

4. 

Chifflet . (Voy. Macarius ). 
Abraxas seu apisiopistus 
quæ est anliquaria degem- 
mis basilidianis disquisi— 
tîo. Anvers , 1647. 4. 
Choeritus. Quæ supersunt il- 
lustravit Naeckius. Lips. 
1817. 8. 

Choiseul- Gouffier. * Voyage 
pittoresque. Paris, 1780- 
1824. f. 

Chorrier (N.). ^Recherches 
sur les antiquités de la ville 
de Vienne. Npuy. édition 
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augmentée pâr Cochard. 
Lyon, 1828. 8. 

Choulant. De locisPompeï ad 
rem medicam facient. Lips. 
1823, 4. 

Christ. Abhandlungen von 
der literatur und kunst- 
werke , vornehmlich des 
allerlhums ( publiés par 
Zeune. Leipz. 1776 ). 8°. 

Super signis, in quibus 
manus agnosci antiquæ in 
signis possiot. 

(Commtr.Lips.litter. i). 
De murrhinis vet. Lips. 
1743. 4°. 

Christie. Disquisition upon 
etruscan vases. London , 

1806. f. 

Disquisitions upon thc 
painted greck vases, L. 
1815.4. ' 

Christodore. Voy. Anlholog. 
Ciampi (Seb.). Descrizione 
délia casa di Cipselo. Pisa, 
1814. 

Ciampini SYeier a monument. 

Rome, 1747. f. 

Cicéron . * Opp. animadv. 

crilicis instruxit Ch. Dan. 
Bcck. Lips. 1795-807. 8. 
Cicognara . *Storia délia scul- 
tura.Ven. 1813-18. f°. 
Cipriani. Sui dodici obcslis- 
cbi egiziani cheadornano la 
citta di Roma. Rom. 1823. 
4. 

Clapier . (Y. Boettiger.) 
Clarke (W.). Pompeï. Lond. 
1833. 8. 

Clarke . *Travels in varions 
parts, of Europe , Asia and 


Africa. Lond. 1810-25^, 

4. 

Greek marbles dep. ins 
tbe pub. libr. of Cam-^ 
bridge. 1809, 8. 

Clarac . * Musée de sculptures- 
Paris, 1826. 8°. avec pl. 
in-4°. 

"'Mélanges d’antiquités 
grecques et romaines. Pa- 
ris, 1830. 8. . ] 

* Description du M. R~, 
des antiques du Louvre., 
Paris, 1820. 12. 

*Sur la statue antique dct 
Vénus Yictrix. Paris „ 

• 1822.4. 

*,C!assical Journal. 1810- 
29. 8. Voy. Valpy. 

Claudienr* Opp. recens, per- 
pet. annot. illustra vil Kô~ 
nig. Gôtlingæ, 1808. 8. 

Clément ( d’Alexandrie ). 
Opéra. A. J. Pottero. Ox- 
ford, 1715, f°. 

Clérisseau . * Antiquités <fe 

Nismes , Paris , 1778, f°. 

Vues de Rome. 

Cochard. (Y. Chorrier ). 

Cochin. * Observations sur les 
antiquités d’Herculanum. 
Paris 1757. 8. 

Codinus, De antiquitatibus 
Constanlinopolitanis. Ve- 
neliis, 1729 , f°. 

Cockburns. *Pompeji illustra- 
led with picturesque views. 
London, 1827. f°. Voy. 
Donalson. 

Cockerell . Anliquities of At- 
hens. London. 1830, f. 

Statue délia farpla di 
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Niobc sit. nella prima loro 
disposione. F. 1818. 

Voy. aussi Marbles of 
the Brilisch Muséum. t. vi. 

Collection of fine G. vases of 
James Edwards, Lond. 181 5. 

* Collection des peintures an- 
tiques , qui ornaientles pa- 
lais, thermes, etc., des 
emp. Tile, Trajan, Adrien 
et Constantin. B. 1781. 

# * i 

Collezione di tulte leantichi- 
tà — nelM. Naniano. Yen. 
1815. f. 

Columella . Ed. Ress. Flensb. 
1795.8. 

Combe Taylor. *Àncient mar- 
bles of thebrilish muséum, 
6 parties, Lond. 1812- 
1850. Yoy. aussi Cockerell 
et s. 

A * Description of tho 
collection of an. terra col- 
tasin the Brit. M. L. 1818. 

* Veterura populorum et 
regum numi qui in museo 
Britannico adscrvantur. 
Londini. 1814, 4. 

* CommenlalionesSoc.Gott. 
Goetting. 1779-1859, 4. 

Contini. *Iconographia villæ 
Tiburlinæ Hadriani , Cæ- 
saris, olim à P. Ligorio... 
Romæ , 1751. f. 

Contucci. *M. Kirch. Ærea 
illustrata notis Contucci. 
R. 1765-65. 2 vol. f°. 

Corncvon 

*Corpus jurisciviüs. rec. 
G. Ch. Gebauer et editio- 
nem curavit G. A. Span- 
gemberg.Goett. 1776-97, 4. 

Archéologie, tome 2. 


Corsi. Belle pietre antiche, 
éd.sec. Rom. 1855. 8. 

Corsini . * Hercules quies et 
expiatioin farnesiano mar- 
more expresse. Roma, 
174... f. 

* Disserlationes agonis- 
ticæ (iv) Florentiæ , 1747, 
4. 

Cortenovis. * Sopra una inscri- 
zione greca d’Aquileja, con 
i disegni di alcune altre 
antichità. Bassano, 1792. 
4. 

Caste (Cl.L.). * Sur l’origine 
des diptyques consulaires. 
(Mag. Enc. 1802. t. n. 
1803. Y). 

Cos£az.*Sur la peinture des 
Egyptiens. 

( Mém. de l’Exp. d’E- 
gypte. t. 3. ). 

Cousineri. k Voyage dans la 
Macédoine. Paris, 1851,4. 

* Essai sur les monnaies 
d’argent de la ligue aché- 
cnne. Paris, 1825, in-4. 

Crawfurd. Sur Boro-Budor 
dans Java. (Transactions 
of the Bombay Society, 
t. n. p. 154). 

Crelle. Archiv. für die Bau- 
kunst. Berlin. 1830. 4. 

Corippus. De laudibus Jus- 
tini minoris (corporis his- 
toriée Bizantinæ nova ap- 
pendix , Rome, 1777. f. ). 

Creuzer. Commentationeshe- 
rodoteæ. Lcipz, 1818, 8. 

* Symbolik und mytholo- 
gie der alten Yolker. Darm- 
stadt, 1854. 8. 
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*Zur gemmenkunde, an- 
tiche geschnillen steine vom 
Grabmahl derheiligen Eli- 
sabeth in der nach ihr ge- 
nanntcn kirche zu mar- 
burg. Leips. 1854 , 8. 

*Zur Gescbichte Altroe- 
inisch cultur am oberrhein 
und Neckar; 1855. 8. 

*Zur gallerie der alten 
dramatiker, auswahl ine- 
discherGriechischer ihonge 
iassige der gross herzoglh . 
Badisch. Saimnlung in 
Karlsruhe. 1856. 8. 

’ . » • »v* 

Croix (Sainte-). '‘Examen 
critique des historiens d’A- 
lexandre , Paris , 1804 , 4. 

*Sur les ruines de Ba- 
bylone. 


( Méra. de l'académie 
des inscriptions, t. 48). 

* Des anciens gouverne- 
ments fédteratifs. Paris, 
1798, 8. / . . . • \ 

Crozat. Recueil d’estampes, 
avec descriptions par Àla— 
rietle. Paris, 1729. f. 

Croze Magnan . Voy. Musée 
français. 

Cunego . Vues des édifices an- 
tiques de Rome, d’après 

• les dessins de M. Clé ris— 
seau. 

Cuper. Apotheosis seu conse- 
cratio Horaeri. Amsterdam , 
1685, 4. 

Cyriacus. * Inscriptiones seu 
epigr. græca et latiua re- 
perta per lllyricum.Romæ, 
1747. f°. 



Dalberg . ‘CJebermeteorcullus 
im aller thum. Heidelberg , 
1811.8. 

Dallaway . * Anecdotes of the * 
. arts in Eugland , London, 
1800. 8<>. 

( Trad. en français avec- 
des observations par Millin. 
Paris, 1807.) 

*Of Staluary and sculp- 
ture among the ancients 
withsome account of spé- 
cimens preserved in En- 
gland. London, 1816. 8. 
Dation (R.). Antiquities and 
views in Greecfe and Egypt. 
London, 1751-1781. f. 
Danürt-Batrdon. Costume des 


• anciens peuples. Paris , 
1772. 4. 

( r • 

Daniel (les Frères). Hindoo 
excavations in the Moutains 
of Ellora. Lood. 1805, f. 

Antiquities of India. 
Lond. 1799-1808. in— f. 

Oriental scènery, .or 
views in Hindoslara. Lond. 
1795-1808. in-fol. 

Danger field. Sur les grottes 
bondhisiiques de Batfg. . * 

(V. Transactions of the . . 
Bombay Society. 11 ) % 

Dali. Délia pitlura antica 
Fir. 1667.4. 

David (Emeric). V, Musée 
français. 
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/Recherches sur l’art sta- 
tuaire considéré chez les 
anciens et chez les moder- 
nes. Paris, 1805. 8. 

Davy. On the interiorof Cey- 
lon. London, 1821. in-4. 
Debacq . 'Métaponte. (Voy. de 
Luynes). 

* Décade philosophique et lit- 

téraire (la). Paris, 1794- 
1807. 8. 

Delagardelte. *Les Ruines de 
Pæstum. Paris, an vu. f. 
Demetrius . *De elocutione , 
liber ed. J. G. Schneider. 
Altenb. 1779. 8. 
Demosthènes. *Opp.ed. G H. . 

Schaefer Lond. 1827. 8. 
Dempsler (Thomas'). *De 
Etruria regali edTh.Coke. 
Fir. 1725. f°. 

Denon . * Voyage dansla Haute 
et Basse-Egypte, pendant 
les campagnes du général 
Bonaparte. 1802. Paris, f. 
Denys (d’Halicarnasse). Opp. 
orania, cura J. J. Reiskii. 
Lipz. 1774 - 77. 

Fragmenta ab A. Majo 
restiiuia. Mediol. 18. . 4. 

m 

* Description de l’Egypte. 

Paris, 1809-1820. f. 
Desfontaines. (Voy. Peysson - 
nel). 

Desgodets . *Les édifices anti- 
ques de Rome, l re édition, 
Paris , 1082 ; 2 e édit. Par. 
1779. in-f°. 

Devilliers. * Recherches sur 
les bas-reliefs astronomi- 
ques des Egyptiens. Pa- 
ris, 1817. 4. 


Dicearque. Voy. Geographiæ 
veleris scriptores græci mi- 
nores. 

Diderot. ^Correspondance iné- 
dite. Paris, 1831 . 8. 

Dillon. Travels through 
Spain. Lond. 1782, 4. 

Diodorus Siculus . "Biblioth. 
histor. ex rec, Wesseling, 
cura Heynii et Euringii. 
Biponti , 1793-1800. 8. 

Diogène Laerte. De vitiisphi- 
losophor. libri X. Instr. 
Hübner. Leips. 1828-31. 
8 . 

Dio Cassius. Ed. H. S. Rei- 
marus. Hamb. 1750-52. f. 

Dion (Chrysostôme), *Orast. 
exrecen^ et çum aniroad— 
verss. J. J. Reiskii. Lips. 
Sommer , 1784. 

Dionigi (Mariani). *Viaggî 
in alcune citta del’ Lazio. 
Roma. 1800-12. f. 

Dissen. Explicatio Pindari. 

*Dissertazioni dell’ Accade- 
mia Roman a di Archaeolo- 
gia. Roma. 1821-1840. 4. 

Dodwelî. *Classical and topo- 
graphical Tour throngh. 
Greece. London, 1819. 4. 

*Vues et Descriptions 
* des ruines cyclopéennes ou 
pélagiques, en Grèce et eu 
Italie. Londres, 1834. f. 

*Alcuni bassirilicvi délia 
Grecia. Rorna , 1812. f. 

Dœring. * Comment, de alatis 
itnaginibus. Gothæ, 1785, 
4. . . .... % 

Dolomieu. (Voy. Mus. Nap. 
1. p. 44). 
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Donaldson. (V. Ant, of 
Alhens). 

Donato . Roma vêtus ac recens. 

Amsterdam , 1694. 4. 
Donati . De' Dittici. degl. an- 
tichi. Lucca. 1723. 4. 
Dorow. Notizie intorno alcu- 
ni vasi etruschi. 

Mem. Rom. t. xiv). 

* Voyage archéologique 
dans l’ancienne Etrurie, 
(trad. de l’Ail, par M. 
Eyries ), Paris, 1829. 4°. 

* Morgenlandische aller- 
thuemer. Wiesb. 1820-21, 

' 4. 

Einführung in eine ab- 
theilung der vasensamm- 
> lung des K. mu» Rerlin , 
4833. 8. 

+ Opfer stHtten und Grab- 
hiigel der germ. und Roe- 
meramRbein.Wiesbaden. 
1819-20. 4. 

, . i * , > 

^Denkmale aus den ait. 
Germaniscberund Roemis- 
cher zeiten in den Rhein. 
Westphal.provinzen.1823. 
4. fig. in-f 3 . 

Roem. alterlhuemer bei 
• Neuwied , 1827. 8. 
D'Orville. *Sicula. Àmst. 

1764. f. 1 

Dubois. *Choixde pierres gra- 
vées antiques , égyptiennes 
. et persannes. Paris, 1817, 
4. 

^Catalogue d’antiquités de 
Choiseul-Gouflier . 

* Description des objets 
d’art qui composent le ca- 
binet du baron Denon. (Mo- 


numents antiques ). Paris, 

1826. 8. 

Dubois Maisonneuve . * Intro- 
duction à l’étude des vases. 
Paris. 1816-19. f. 

*Peinture8 des vases anti- 
ques vulg. app. étrusques, 
tirées de différentes collec- 
tions et grav. par A. Cle- 
ner , acc. d’explications 
par A. L. Millin . Paris, 
1808-10. f°. 

Ducange (Charles Dufresne). 
*Glossarium ad Scriplores 
roediæ elinlimæ græcitatis. 
Lugd.1688. f. : / 

’Glossarium ad Scriplores 
mediæ et infimælatinitatis. 
Parisiis, 1733-36. f. 

Dumersan . * Description des 
médailles antiques du ca- 
binet de feu M. Allier de 
Hauteroche. Paris, 1829, 
4. 

* Notice des monuments 
exposés dans le cabinet des 
médailles et antiques de la 
bibl. du roi. Paris, 1838. 
8 °. 

Durand. ^Recueil et parallèle 
des édifices de tout genre 
anciens et modernes. Pa- 
ris, 1800. f. ( Voy. le- 
grand . ) 

Pureau delà Malle. *Polior- 
cétique des anciens, avec 
un atlas de 7 planches. Pa- 
ris, 1819, 8. 

* Province de Constan- 
tine. Recueil de renseigne- 
ments pour Texpèdilion ou 

, rélablissementdesFrançais 
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jjgps cette partie de LA- 
trique septentrionale. Par. 
lo«57. 8. 

* Recherches sur la topo- 
graphie de Carthage. Paris, 

1835. 8. 
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rumveter. Wien , 1786,4. 

* Nuromorum veterum 

anecdot. >fien, 1786, 4. 

> 

Doctrina Nummorum 


account of Egyptian mon. 
in lhe bristish Muséum col- 
lected by the French insti- 
tute in Egypt- and surren- 
dered lothe british forces. 


veterum. Wien, 1792-98. 8. -, ; ea l A ° lil e ?fUish forces. 
*Catal. M. Cæsarei Vin- I ^«««*- Annaliura librixvm . 

r ragmenta , illusirata opé- 
ra et sludia E. Si Lips. 
1825, 8. " ‘ r 


Catal. M. Cæsarei Vin- 
dobonensis. Vindobonæ, 

1779. f. 

Choix de pierres gravées | • 

du cabinet impérial des an- Episcopius (Jait de Bischop). 
tidues . rfiDfésfiritfiPs pn *Signoruiin veterum ieonps. 


tiques ^représentées en 40 
planches. Wien. 1788. f. 

Eggeling, Mysteria Cereriset 
Bacchi, 1682. 

Eichstaedl. Prolusioncs. Iena, 

, 4. 

Eichorn. *Daggemmis sculp 
lis hebr. • 

(Comment. Soc. Gott. 
rec. U il). ; ^ 

* De deo sole invicto Mi- 
thra. (Comm. Soc. Goit 
rec. t. m.) 

*MarnioraPa1myrena. 


Signorum veterum icônes. 
Frnes/i. *A a chaeologia lillera- 
ria. Leipzig , 1768. in-8°. 
(*2 e édition revue et aogm. 
par G. H. Martin , ibid. 
1790,8.) « y. f , 

Ersch. * Encyclopédie ( all- 
gem. ) der wissenschaften 

und künsl.Leipz. 1818 . 4. 

( Voy. Gruber . ) 

Erskine. Account of lhe Cave 
Temple of Elephanta. 
( Transactions of lhe Bom- 
bay society, t. i. ) 


MarnioraPaimyrena. society, t. i. ^ • 

(Commeot. S. G.R.l. vi.) Eschine.* Op. omnia, illustr. 
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Elien. * Var. Hist.ed., Coray. 

Paris, 1805. 8-, 

Emcle. Beschreibung Mainz. 
M. 1825. 8. 

Engel. Commentatio de ex- 
peditionibusTrajani.Wîen. 
1794. 8. 


J- H. Bremiüs. Turici 
1823-24. 8. * /. - . y ; 

Eschyle . Tragœdîæ yii. Cura 
Ch. G. Schülz, 1808-21. 
Halæ. 8. * * 

« * .*« > 

Ettrangin ( ûls ).* Etudes sur 
Arles , Aix. 1838. 



L'amphithéâtre romain à 
Arles. Marseille , 1837. 
Etienne ( de Byzance). De ur« 
bibus c. comment. Àbr. 

Berkelii. Lugd. Bat. 1688. f. 

Etienne ( Henri ). Thésaurus 
græcæ linguæ. 157*2, f. 
(Voy. Barker .) La nouvelle 
édition publiée par Didot 
n’est pas encore terminée. 
Eumenius . * Pro resta u r . schol . 
edidit Hardouin. Voy. aussi 
Panegyrici veteres. 
Eunapius. Yitas Soph. et 
fragm. historiar. illustra vit 
Boissonnade.Àmst. 1822,8. 
Euripide. *Opp. omnia,curà 
A.Malhiæ. Lips.l8J3-24. 
8 . 

Eusèbe . *Prcparatio evange- 
lica. Parisiis, 1628, f. 

* Vilæ Const. lib. îv. 
Cantabr. 1720, 4. 
Eustache. Comm. in Home- 
ru m. Basil. 1559-60, f. 


Eustache . Glassical tour 
through Italy. London, 
1821.8. 

*Elymologicum magnum , 
auctum opéra Fr. Sylbur- 
gii,ed. nova corr. Schae- 
feri. Lips. 1816, 4. 

Evans . Voy. Angell’ scnlptu- 
red Métopes. Lond. 1826,1*. 

Euphorion . Fragmenta. 

(De Euphorionis Chalc. 
vita et scriptis. ) Gedani , 
1823. 8. * 

* Expédition scientifique de 
Morée, ordonnée par le 
gouv. français. Architec- 
ture, sculpture, inscrip- 
tions mesurées, dessinées, 
recueillies et publiées par 
A. Blouet, A. Ravoisie, 
Alph. Poirol, F. Trezel et 
Fred. de Gournay. Paris, 
1851-37. f. 

Expi. inscr. obsc. in amuleto. 
Heidclb. 1852. 8. 


i » 

Faber. (Jo.). *In imagines 
illustriura ex F. Ursini hi- 
bliothecâ, cornmenlarurë. 
Anluerp. 1606, 4. 

Fabretli (Raph. ). Syntagma 
de columua Trajani. R 
1685. f. 

Fabroni. Dissert, sulle statue 
apparlenenti alla favola di 
. Kiobe. Firenze. 1779. 

Délia Gemma obsidian. 
8. (Giornale de’ letterati , 
Pisa.) 

Fabricius . Bibliogr. antiqua- 
ria. Hambourg, 1760, 4. 


"• * " 

Facius . * Coilectanecn zur 
Griech. u. Roin allertbums- 
kunde. Goburg, 1805.. 8. 

Falbe . "Recherches sur rem- 
placement de Garthage, par 
M. Falbe. Paris, 1853. 8°. 

Falconet. Sur la statue de 
M.-Àurele. Am«t. 1781. 4. 

Falconieri. (De pyramide G. 
Ceslii Epistola. (Voy. Thés, 
ant. Rom. *iv ). 

Fanelli . Atene Atlica. Venise. 
•1704. 4. 

Faye (de la). Recherches sur 
la préparation que les Ro- 
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mains donnaient à la chaux. 
Paris. 1777. 

Fazello. *De rebus siculis, 
1558. f. 

Fea ( C.). SulT Arena e sul 
Podio dell’ anfîteatro Fla- 
vio. Roma 1813. 8. 

Osser. intorno alla célé- 
bré statua detta di Pom- 
peo. Roma , 1812. 8. 

La basilica di Constant, 
sbandila délia via sacra 
. per leltera del Av. Fea. 
Roma , 1819. 8; 

*Prodromo di nuove os- 
seryazioni e scoperte faite 
nelle antich. di Roma. R. 
1816. 8. • 
*Descrizione di Roma an- 
tica e moderna. Roma , 
1821. 8. 

Sopro il Panthéon dilVl. 
Agrippa. 1791. 8. 

Anno tazioni alla Mem. 
sui dirilti del principalo su- 
gli antichi edifizi sacri e 
profani. Con un appendice 
in cui si dimoslra che il 
Panthéon e tutto opéra di 
M. Agrippa. Roma, 1816. 
8 . 

L’inlegritâ del Panthéon 
rivendicata aM. Agrippa, 2 
ed. Roma , 1820. 4. 

* Sulle rovinc di Roma. 

( Storia dell’ arti. t. mi. 
Voy. Winckelmann). 

*ReIazione di unviaggio 
ad ostia. Roma, 1802. 8. 

*Alcune osserva. sopra 
gli antichi porti d’Ostia. 
Roma, 1824. 8. 


Nuova descr. dei mon. 
ant. ed Oggetti d’arte nel 
ValicanoenelCampidoglio. 
R. 1819. 8. 

L’Egitto conquislato 
dall’ imp. Cæsare Ott.Aug. 
sopra Cleopatra e M. Ant 
rappr. nel mtisaico di Pa- 
lestrina. Roma. 8. 

Osserv. sui uionumenli 
che rapp. Leda. Roma , 
1821. f. 

Felibien, Monuments anti- 
ques. Paris , 1690, 4. 

Plans et descriptions de 
deux maisons de campagne 
de Pline. ( Le Lnumuin et • 
la maison de Toscane ) , 
avec des remarques. 'Nouv. 
édit. Londres , 1707. 8.) 

Ferber. BriefeauswaSschland. 
Prag. 1775, 8. traduites en 
français avec des observa- 
tions par Diclerich , sous 
le titre de Lettres minéra- 
logiques sur lTla lie. S iras!). . 
' 1776. 8. 

Fcrnow . Voy. Winckelmann. 

Ferrara (Guilio). Storia et 
descr. de princip. teairi 
ant. e moderni. Milano. 
1850. 8 

Ferrarius (Oct.). *Dere \és- 
tiaria. 

« .... 

(Thés. ant. Rom. w) 

Fernisiic. (d’Audebard lia— 
ron de). * Bulletin universel 
des sciences. Paris, 1825 
et années suivantes. 8. 

Festus. (S. P.)* De verbnrum 
sigDiücatione. emend. Ou. 
Müller. Lipsiæ, 1840. 8, 
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Feuerbach . Der Vaticanische 
Àpoll. Nuremberg, 185o. 

8» " 
Ftcoroni.*Le Vestigia erarità 
di Roma antica . Rom. 1 744. 

4. . 

Gemme ant. litleratæ. . 
*. Roma, 1757. - 

*Piombi antichi. Roma, 
1740. 4. ^ 

*Dé larvis scenicis et fi- 
guriscomicis.Romæ, 1754. 
ed. 2. 

Figreliut. *De statuis illuslr. 
Romanorum. Holmiæ.1656 

. S- 

Filiari.(\ . Giorn. dell’ liai, 
letteraria Padova. 1. 14.) 

. • • i 

Finati. Voy. R . M.Borbonico. 

Fiorillo . *Geschichle der ma- 

* , blerei. Goetl. 1800. 8. ^ 

- ' Kleine scbritien arlislis- 
cben inhalts. Leipz. 1805- ' 
6. 8. ; • ‘ V 

*Das vejmeînte grabmal. 
Homer’s. Leip. 1794, 4. 

Versuch ueber diè Pa- 
* tina. (Kunslblatt , 1852. 
n. 97 et 101. ) 

Flangini .. L’Argonautica di 
Apollonio' Rodio. Roma, 
1791-94. 4. : 

Flaxman . Lectures on feculp- 
tf re. new. édition. Lond. 
1858. 8. 

Florez. *La Espana Sagrada, 
Madrid, 1747-70. (Çonti- 
nuée par le père Risco et 
le père Hernandez. ) 

Floridi. Sopra il raso app. 

• ‘ cratere. 

’ > /- * v % • -* 

Foggini. Sopra un a paiera 
Etrusca. (Diss. dell’ acc. di 
Cortona. t. n )./ - 
Fontana . L’anfit. Flavio. La- 
Haye, 1725. f. . 

Fontanini. Discus argenteum. 

Roma, 1727. 8. 

Forbïn. * Voyage dans le Le- 
vant. Paris, 1819. f. 
j Forcellini . *Totius latinatis 

* t * * 

Le&icon. Lipsiæ , 1855. 

* f. ; • • ;.*/.• 

Forckhammer, De pyranvidi— 
bus comraenlalio. Lips. 
1858.4. . ‘ ... 

Forster . Observations sur le 
. temple de Diane à Ephèse. 

( Mémoires de Cassel , 1. 1 ). 

Fossati . Rapporto iutorno le _ . 
tombe di Tarquinii e di 
Vulcia. (Ànnali delP inst. 
diCorres. Arch. t.i.Roma. 

"1829. 

Fourier. * Recherches sur 
les sciences et le gouvcr- 
' . nement de lEgypte. ( tome . * 
ni de la description de l'E- 
gypte.) i 

Fraguier.* Sur la galerie de 
Verres. (Méro. de l’acadé- 
mie des inscriptions, t. 9 ). 
Fredenhetm. E. M. R. Suc- 
, . ciæ anliqu. slatuarum sé- 
ries. 1794. f. 

Freher. Sapphirns Con9tan- 
tiiimp.Hcidclberg f l681 .4. 

Fritsch. Mor. {Y . Champol - 
' lion Figrac , résumé com- 
plet de l'Archéologie ). *• 
Froehlich • Annales compen- 
diarii regura et rtfrurn Sy^- 

riæ. Vienne, 1754. in— f. 
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Main z gefundenen altar. 
1 Mainz. 1773. 4. 


Fulvius ( Andréas ) . A nliqui- ■ 
laies urbis Romæ. Rome. 
1525. f. / . 

*Fundgruben des Orients. 

Vienne, 1809-1 819, f. . 
Furietli. *De musivis , Ro- 
ma, 1752, f. 
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Gaelano ( A. Com. ). Mazzu- 
chellianum M. A. Com. 
Gaetano ed. alque illustr. 
V. 1761-63. f°. 

Gaetano. Prospelto dei scavi 
' diPompeï. Napoli. 8°. 

Gaetano d'Àncona. Illnstraz. 
del Gruppo di ercoie colla 
Cerva scoperta in Pompeï 
nel. 1805. 

Gail . Le * Philologue. Paris, 
1814-28. 8. avec allas in- 
4. ■ 

Galeotto. Mas. Odescalcum. 

R. 1747-1751. f°. 
*Galeria.Giastiniana. Roma, 
1631.' 2 vol. f. 

Gallien. * Opéra omnia. 
Kuhn. edii. curav. Lips. 
1821-25.8. V 

Gandy. (Y. Gell, Pompe- 
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Gargiuio . Raccolla de monu- 
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R. museo Rorbonico. Na- 
poli, 1825. 4. 

Collez. delle diverse for- 
me de vasi italo-greci. 
Nap. 1822.4. 

Gaertner . Ansichten der am 
meiiten erhaltenen raonu- 


v mente Siciliens. Slutt. 
1822. f. 

Gas/wr. Histoire de la ville , 
d’Orange. Or. 1815. 8. 

Gau. ( V. Mazoï*). * Anli- 
qnités de la Nubie. Paris, 
1822r-27. f. 

Ga 22 <?ra.*Descrizionedci mo-j 
numenti Egizi del R. mu- 
geo Egizio. Torin. 1824. 4. 
Gedicke. (V. Platon ). 

Gell (W.)* The Itinerary of 
Greece. Lond. 1810. 4. 

* Argolis. Lond. 1818. 1 
1 vol. 4. 

The Geography and an- 
tiquities of Ithaca. Lond. 
1807. 4. ' * .* 

* Narrative of ajourney 
in the Morea , L. 1823. 8. 

* The Itinerary of Greece. 
London. 1819, 8. 

* Itinerary of the Morea. 
London, 1817. 8. 

* Pompejana ; the lo- 
. pography , édifices and or- 

ornamentsofPompeji, with 
plates engraved from his 
drawings; and descriptions 
by J. P. Gandy. London , 
, 1817-19,4. ^ , . 
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mauern desaltenGriechen- 
lauds. München, 1831. 4. 

Genelli. *Das theater zu 
Athen. Berlin, 1818.4. 

Geoffroy St.-IIilaire, * Re- 
cherches au sujet de quel- 
ques fragments. Par.1853. 
4. (]\ouv. Ann. du mus. 
d’hist. nat.) 

Georyi . Voy. de O. Torreen à 
Surate, traduit de l’alle- 
mand. Rostoch, 1765. 12. 

Georgius Domen. Mem.sopra 
Alys. Roma. 1737.’ 4. 

Gerhard. *Antike Bildwerke. 
in-fol. et in-4°. 

'Rapporto intornoivasi 
Yolcenti. (Ann.d.Inst.ui.) 

*Ueber die metall. spie- 
gel der Etrusker. Berlin , 
1 Bô8 , 4. 

*Etruskische spiegel. 
Berlin , 1839. 4. 

^Sformate imraagini di 
bronzo. ( Yoy. Bull. d. 
Inst. 1850). 

Délia basilica Giulia. 
Roma, 1823. 8. . 

*Berlins anliken Bild- 
werke. Berlin , 1837. 8 . 

Venere Proserpina. Fie- 
sole, 1826. 8. 

Neapels aiitike bildwerke 
Stutig. 1828, 8. 

DelDio Faunoe de suoi 
seguaci. Nap. 1825. 8. 

Dionysos u. Semele. 
Berl. 1833.4. 

Hyperborische Roemis- 
che studien. 

Prodromus. München. 
1828. 4. 


Gertach . (Voy. Sallusle). 

Gessner. De Seleno et Silenis. 

(Commentar.Gott.t.iv). 

Gesserl. Geschichte der glas 
mahlerei , Lipz. 1839. 8. 

Gibbon. ^Décliné and fall of 
Roman empire. Lond. 
1777-88.4. 

Gibelin. Sur la statue antique 
dénommée le Gladiateur de 

» Borghèse (Mém. de l’Inst. 

nat. t. n.). * 

Ginzroth. *Dîe wagen und 
fahrwerke derGriechen und 
Roemer. 181 7. München. 4. 

Ginrnale Àrcadico. Roma, 
181 9 et années suivantes. 8. 

*Giornaledeiritaliana leitera- 
tura. Padova. 1802-10.8. 

Gli ornati delle pareti e di 
pavimenii delle stanze 
deir antica Pompeij incise 
in rame N. 1808. 2 vol. f. 

Glocker.De gemmis Plinii, in 
primis de topazio. Bresl. 
1824,8. 

Goede . England , Wales , Ir- 
land und Schottlanil. 1803. 

z 5 vol. 8. 

Goeller . De situ et origine Sy- 
racusarum Leipz. 1818.4. 

Goethe . Zur Farbenlehre. 
Stuttg. 1818, 8. 

*Propylaen. Tübingen. 
1798-801. 

*Ueber Kunst und alter- 
thum. Stuttg. 1816-52. 

*Goetting. Gelehrte Anzeiger . 
Goett. 1753-1840. 8. 

Gœltling . (Voy. Hermès, 52). 

Goldicult. Spécimens of an- 
cients décorations from 
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Goltzius .. "Thésaurus rei an- 
tiquariæ. Antuerp. 1618. f. 

* Icônes imperatorura. 

Antuerpiæ , 1945. f. 

"Opéra omnia. Antuer- 
piæ, 1645. f. 

Gordon. "Itinerarium septen- 
trionale. Loud. 1727. in-f°. 
Gori . * Muséum Florentinum. 
Flor. 1751-1742. f. 

"Tnscriptiones antiquæ. 
Flor. 1726-45. 4. 

* Muséum Elruscum 
Flor. 1757-45. f. (V. aussi 
Passeri . ) 

"Musei Guarnacci, an- 
tique Mon. Etrusca, Flor. 
1744. f. 

"'Muséum Cortonense a 
Fr. Valesio, A. F. Gorio 
et Rod. yenuti Illustr. 
1750. f. 

Symbolæ litter. Decas I. 
Flor. 1748-55. — Decas 
U. Romæ, 1751-54. 8. 

"Monumentum sive co- 
lumbarium libertorum et 
servorum Liviæ Auguslæ 
Florentiæ , 1727. f. 

"'Thésaurus yet. dipty- 
chorura consularium et ec- 
clesiasticorura opus posth. 
cum add. J. B. Passeri, 
Fir. .1759. f°. 

* Dactyliotheca ant. M. 
Zanetli. Veneliis, 1750. f. 

"Dactylioteca Smithiana. 
Venet. 1767. f. 

* Thésaurus gemmarum 
astriferarura.F. 1750. f. 


"Novus thésaurus gem- 
marum veterum. Romæ , 
1797 . L 

Goro vonr Agyafalva. "Wan- 
deruugen durch Pompeji. 
Wien. 1825. f. 

Golhofred. Voy. Corpus juris 
civilis et codex Theod. 

Graham. Maria. "'Journal of 
à résidence in India. Edin- 
burgh. 1812. 4. 

Gratiolius. De præclaris Me- 

v diolani ædificiis quæ Æno- 
bardi cladem anlecesse- 
ruut. Med. 1755. 4. 

Grœvius . "'Thésaurus, anti- 
quitatum romanarum. Ira- 
jecli ad Rb. 1694. f. _ 

Graulliiè. "Sur les âges d'or 
et d’argent, d’airain et de 
fer. Paris , 1810. 8. 

Grindlay. Remarks on certain 
sculptures in lhe cave tem- 
ples of Ellora. 

(V. "Transactions of the 
R. Asiat. Soc. 1. 1 ). 

Grivaud de la Vincelle. * An- 
tiquités gauloises et romai- 
nes. Paris , 1807. 4. 

Groberl. "Description des py- 
ramides de Ghizé (Desc. 
de l’exp. d’Egyp. t. il). 

Groddeck . AntiquarischeVcr- 
suche. Lemb. 1800, 8. 

Gronovius. * Thésaurus Græ- > . 
carum antiquitatum. Lugd. 

Bat. 1697. f. 

Grosson. Recueil des antiques 
et monuments marseiilois. 
Marseille, 1775. 4. 

Grotefend. Voy. Dorow, Mor- 

genlandiscber aller thuemer, 
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kunslhasses in^den drei 
erslen Jahrli. n. Chr. 
(Kunslbiatl. 1851 ). 

Grand (J. J ). Die mahlerei 
der Griechen. Dresden,! 
• 1810-1 i. 8. 

Gruter* * Corpus Inscr. Hei- 
dclb. 1601. f. 

Grysar. De Dor. comœdia. 
Koln. 18-28. 8. 

Guarnacci. * Origine ltaliche. 
Rome, 1767-72.3 vol. f. 

Guarini (Raimondo). *In 
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nuila commentaria. Nea- 
poli, 1820, in-8. 

G ual tan i. 'Alonumenti anti- 
chi inediti. (1784-89. 1805. 

4). . ‘ ' 

*Roraa antica.1795. N. 
édition. Roma, 1805,4. 

Monum. Sabini. Roma, 
1727, 8. 

I.piu celebri quadrirui- 
niti nell' appartem. Borgia 
del Valicano. Roma. 1820. 

*Fanti scritti di Carrare. 
( Ale un. Rom. di Aich. 1. 1 .) 

Guazzesi. Sopra gli anfiteatri 
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l’Aretino. ( V. Diss. deir 
Acc. di Cort. t. il). 

Tulle le raccolte opéré 
insieme. Pisa. 1766, 4. 

Guigniaut . * Religions de 

l'antiquité. Paris, 1825- 
40. 3 yoI. 8. ( Voy. Creu- 
\ zer). 


*Le dieu Sérapis. Paris? 

1828, 8. 

Guilari . Relazione degli Es- 
cavamenli falti nell’ am- 
fiteatro di Yerona l’anno 
1817. Yer. 1818 , 8. 

Guillon . Sulle xvi. Colonne ) 

Corinlie anliche Stanti in 
Mil. AI. 1812. 8. 

Gurlitt . Allgemeine Einlei- 
tung in das studium der 
schônen kunst des aller- 
ihums. Magd. 1799. 8. 

Archaeologische schrif- 
len , berausgegen ben von 1 

Corn. Muller, altona.1831 . 

8 . 

* Ueber die Gemmen- 
kunde. Alagdeb. 4798, 8. ! 

Ueber die Mosaik. Alag- 
deb. 1798. 8. 

Versuch ueber die Bus- 
tenkunde. Magdeb.1800.4. 

Fragment einer archaeol. 
abhandl. ueber Hercules. 
Magd. 1801. 4. 

Gulensokn. Monumenti délia 
rel. Cbristiana. Roma , 
1821-3-26. f. ( Voy. aussi 
J. M. Knapp). 

Gyllius. De topogr. Cpoleos. 

. Lugd. 1562. 4. 

Uabel . Yoy. Annalen des 
Vereins fur naussische al- 
terthumskunde. 

Uadrava. * Ragguagli di var. 
scavi e scoperle di antich. 
falle nell’ isola di Capri. 
Napoli. 1795,8. 

Hagen (A. ). De Herculis la- 
boribus. Regim. 1827. 8. i 

Hagen (von der)» Briefe in j 
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die heimal. Breslau, 1818- 

21 . 8 . 

llagcnbuck . De diplycho Bri- 
xiano Boêthii consulis. Ta- 
rici. 4. 

Ilagcr. lllustrazione di uno 
zodiaco orientale. Milano. 

1811. f. 

U animer, (von). * Topogra- 
. phische ansichten. Wien , 
1811.4. 

*Cpoîis und derBospho- 
rus. Pest. 1822. 8. 

' Umbiick auf einer reise 
von £pel nach Brussa. 
Peslh. 1818. 4. 

. *Mitliriaca. Paris, 1835.8. 

*Hallisclie allgeraeine zeituog 
Halle, 1840. 4. . 

* Hall. Encyclop. 

Hambcrgcr. * Vitrihistoria ex 
aniiquitate eruta. ( Comm. 
Soc. Sc. G. t. iv. 
Jlamillon. f Remarks on seve- 
. rai parts .of turkey. part. 
.1. Ægypliaca. Lond.1809. 
IJancarville (d' ).* Antiqui- 
tés étrusques , grecques et 
romaines, tirées du cabinet 
de M.Hamilton , à Naples. 
1766-67. 4 vol. f. 
Flardouin . "Opéra selecta. 
Amst. 1709. f. 

* Intërprotationes prelio- 
sissimorura aliquot antiqui- 
tatis monumcntorum.Amst 
1752. f. 

Hartmann . Diehebràerin am 

Putztische. Amst. 1809-10 8 

\ A 

Hase . * Rapport de M. Hase 
sur les bas-reliefs décou- 
verts par M. Texier près 

Archéologie , tome 2. 


du village de Bogez-Ken 
dans l’Asie- Mineure , près 
de l’emplacement de Soan-^ “ * 
dres , ville antique de la, 
Cappadoce. ( Journal des 
Savants , 1856 ). 

*Leo. diac. Paris, 1817. 
f. . 

Hase . Verzeichniss dêr alten 

und neuen bildwerke in 

* 

den salen der Konigl. An- 
’.tiken sammlung zu Dres- 
den.Dresden. 1855,in-12. 
Hase (H).-Naclrweisungen fur , 
reisende iu Italien. Leipz. 
1821.8. ’ ^ • 
liasse. Zeilgenossen. Leipz. 
1828-55.8. 

tîaus ( Marcliese ). Saggio 
sut tempio e la statua di 
Giove in Olympia. Palermo. 
1814.4. 

I Hausmann. * Comment, de. 
confectione variorum an-*- 
tiquor. fictilium quæ vulgo 
Etrusca appellantur. Gol- 
ting. 1824. 

*De arte lerr. conficiend. 
veterum inprimis Græco- 
rum et Romanorum. Got- 
ting.1819. 4. 

Uaüy. * Traité des caractères 
, physiques des pierres pré- 
cieuses. Paris. 1817. 8. 
Ilavercamp. M.' Wildianum 
* Amsterdam, 1740. 8. 
nawkins . Voy. Combe, des- 
cription ofancientmarbles. 
Ilebenslrçit . *Deantiq. Rom. 
per Africain repertis, 1755, 

- 4 . " 
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sischen litërator, im mille- 
laltcr, Gdtt. 1822. 8. 
Hist.Werke.Goit.1821- 
( 50*8. ' ' 

' De commercii surbis Pai- 
royræ. ex monumentis. 
* Gdtt. i832.'4. . 

De Ceylone Instila. Com- 
menlaiio. Goelt. 1832* 4. 

• Ideen ueher die politik 
d. atlen Wet. Goetl. 1824- 
20 . 8 . . * 
He/fter. Die Goetler diensie 
auf Rhodus im aiterlhume. 
Zerbst. 1827-20. 4. 

Heger. Dcr tempe! d. Miner- 

ya zu Alben. Darmstadt 
fo 

t . . • , i 

Hêindorf. Voy. Platon. . 
ffeinrich. Comm. qnà her- 
- maphroditorum origines et 
causæ expiicantur. Hamb. 
1805. 4, - ‘ ' . 

Hèiiodorci *Aelhiopica. ed. 

Coray. Paris, 1804. 8. 
Uemslerhuis. * Lettre sur une 
pierre gravée * du cabinet 
. de Smelh. Ainsi; 1762, 4. 
Uerder . *.■ Persepolis , eine 

mulhmassung. (Stuttgart. 
1827, in-24*) 

„ Perscpolitanische ibriefe 

* Wie die allen den tod 
gebildet? ausden zerstreu- 
ten blâltern. 

* Hermes. Leipzig. 1819-51. 
8 . 

Hermippe. Fragmenta. Bonnæ. 

1831.8. - • 

Herodien. Hislor. lib.ri vm. 
e recens. F, A. Welfii. 
Hal» f 1792, 8i 


Hctiode . *Opp. A. Bern. Za- 

magna. reçus. Lipè. 1785. 

« . * • 
in-4. 

Hesyehius. Al. Lexicon græ- 
cum c. nolis. rec. P.Alberti.- 
èt Dan. Runcken. Lugd. . - 
Bat 1746-66. f. 
flcyne . * Prise» arlis opéra 
qnæ Conslantînopoli exli- 

tisse memorantur. 

» » 

( Comm. Gott. t. xi ). 

* Serions artis opéra qnæ 
.sub imper Byzani. facta 
memorantur. (Commentât. 
Soc; Gott. xi. ) 

*Deiuteritu operum tum 
aniiquæ tum serions arlis 
quæ C poli fuisse mernoran- 
. tur , (Commentai. Golt. 

■ XII.) 

Aîexandri Sev. imp. ré- 
Hgiones iniscellas probanlis 
judicium. (Opusc. Acad. 

‘ VI. p. 273. ) 

*l)e vestigiis domeslicæ 
religionis patriique ritos in 
artis etruscæ operibus. (No- 
vi Comm. Soc. Gott. t. 
v.) * . 

. * Monumentorum etruscæ 

artis ad généra sua et lem- 
pora revocatorum illustra— 

. lio. (Ibid. iv. v.) 

Samml. Àntiquar. auf- 
sa»ze. Leipz. 1778-79. 

Opuscula aeaderoica.Gôt- 
ting. 1785-1812. 6. vol. 

8 . , 

"Academische Vorlesun- 
gen ueber die Àrchaelogie 
, dcr Kunst des alterlhums. 

- Braunsch^eig, 1881. 8. . 
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. , *Monumentorum etope- 
rum artis antiquæ Bÿzan- 
iii antè novain liomum 
con diluai recensus. (Com. 
S. G. rec. l 1 .) , , 

Ueber den kasten des 
Cvpselos; eiue Vorlesung. 

1770. 8. 

<• ► 

’ Vasorum fictilhim lilte- 
ratoruin et ectypomm .gé- 
mis. (Comm.$oc. (J- rec. 

• *•!•) ; s 

* Artiuna tempora. 

(Opus. ac. T. V.}*. 

*De genio sœculi Ptole- 
mæorum. (Opusc. acad.) 

*Dé arlis ' fingendi el 
sculpendi cortuplelis ex 
religionibus peregrinis et 
superslitionibus profeùlis. 
(Opus acad. ), 

*Serioris artis opéra quæ 
sub imper. Byzani. facla 
memoranlur. ( Connu. S. 

' Gott. XI ). " / ; ’ , 

* Arles ex Cpoli min- 
qiiarn prorsus exuiarites. 
(Commentai. Goit.). 

*De anctoribus • forma- 
rum quibus dii in priscæ 
arlis operibus efiecli sunt. 
(Commentai. Gott.vni.) 

,Das vermeinte Grabsnal 
Ilomer’s. * 

*Urbis Alexandriæ et 
Ægypli res el vicissitudines 
sub imperatoribus roma- 
nis ad tempora sua revoca- 
læ. ( Comment. Sociei. 
Gotling. receut. t. II.) 
Hippocraie . * Opéra oinnia. 


Curâ C. C. Kühn» Lips. * 

1825.8. 

Hirt ( A. ).'* Baukunst nach 
den Grundsaelzender allen. 

* B.1H09. f. 

Oie neu aufgefundenen 
Aeginetischen Bildwerke. 

( Lilterarische analekten. 
n° 401. ) . ' 

Gescbicble der hildonden 
Künste beideu allen. Berl. . 
1853. 1 vol. 8. 

* Sur la peinture des an- 
ciens. (Méui, de VAcad.de 
Berlin , 1804.) 

*DerTempel Salomonis. 
Berlin, 1805. 4.. 

v» *■ r • ? t 

* Ueber die Baue Hero- 
des des gro$sên v Ueber haupi 
und ueber seiaen tempe! 
bau zu Jérusalem in beson- 
dere. ( Abhamil. der Berl. 

,, Akad. 1816-1817. 

* Von deu pyramiden , 

Berl. 1815. 4. . ' . ‘ „ 

* Ueber die Canon in der 
Bildenden Kunst. (Abh. 
der Berliner Akad. 1814- 
.1815.) ' . ^ V 

Ueber die bildung der 
. Ægyplischen . GojuheUén. 
Berl. 1821. 4. 

*Tempel der Eph. Diana. 
Berlin, 1809. 4* 

. Kunst berner kungen auf 
eiiver reise nach Dresden 
< àiut Prag. Berlin, 1850,8. 

Zur Würdigung der von 
dem Gen. ( freib. von 
. Minuloli eingebrachien * 

. sammlpng. Ægypi. aller— 
thüuier. Berl. 1823. 8. • 
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*Der tempel des Kap. 
Jupiter. 

*Ueber die Fabel des amor 
und der Psyché nach Denk- 

* màlern. 

» . '"Die ruînen von Tschil- 

minar. ( Abh. derBerliner 
. Akad. 18121-1813.) 

.* • * Ueber die bildung des 
r . nakten bei der alten. 

( Abhandl. der K.lAk. 
zu Berlin , 1820 . ) 

», *Bilderbuch fur mytho- 
logie. Berl. 1805 et 1817. 

' in-4. - . 

*Ueber das Bildness der 

* v 

allen. ( Abh. der Berl. 
Acad. 1814-1815:) 
Hirtius.' De rébus a Cæsare 
gestis commcntarii ex re- 
. cens. S. Clarke. Glascnæ. 

- 1750. 4. - . , 

Hittorff. * De l'architecture 
polychrôme chez les an- 
ciens. 

* Architecture antique de 
la Sicile. Paris, J. Re- 
nouard , 1827, in-f. (Y. 
Zanth.). ' 

, * Antiq. inédites de PAt- 
tique. Paris , 1852. 

Hoare Colt . Hints to travel- 

* lers in Italy.Lond, 1815.12. 
Ilobhouse. A Journey ihrongh 

Albùnia. London, 1815, 4. 

’ k *Historical illustrations of 
the fourth canto of Ghilde- 
harold. London,, 1818. 8. 
Hoeck. * Creta.Golting.1823- 
29. 8. * . v - * \. 

Yet. Mediæ et Persiœ 
inoiiuinenta . Gotting . 1 81 7 . 


Hodges: Select views of antiq. 

in India. London i f. 
Hohenhausen (V.). Allcr- 
thuemer Daeiens, Yienne, 
1775. 4. 

% 

Holstenim. *Epislola de fuï- 
chris s. verubus Dianæ 
Ephesiæ.\ ( Tlies. antiq. 
Græc. t. vu.) 

Homère. Opp. ex recensione 
, Fr. A. Wolfii.Lips.1804- 
7 . 8‘. 

tiorace. *Opp. recens. ed. F. 
H. Bothe. Heidelb. 1820. 

8.. r 

Ilorcel, 1 v 

Horsley. Britannia Romana, 
London, 1732, f. 

Hoshing ; Account of some 
architectural and sculplu- 
. ral Remains at Pæstum. 
(Archeol. Britannica, t. 
XXIII.) . * 

IJouel. * Voyage' pittoresque 
des îles de Sicile, do Mal- 
thc et de Lipari. Paris, 
1782-88. 4. vol. f. 
Hudson.^ÇV. Scylax.) 

Hughes. Reise durch Sicilien 
. , und Griechenland. ïena, 
1821. 8. (traduit de P An- 
•glais. ) ■ . - 

Hugo. Gescbiclile d. Rom. 

recbls. Berl. 1830, 8. 
lïuraboldt (W.de). ‘Ueber 
Yier Ægyptischc Lowen- 
Kopfige bildsaulen in den 
liiesigenkon. antiken Sjm»- 
mlungen. (Abh. der Berl. 
/ Akad. 1825. ) 
HyperborischeRoemischestu- 
dien. Voy. Gerhard, ' 
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Ideîer. Handbuch der Chro- 
nologie. Berl. 1831 . 8. 
J/gen.Opuscula.Erfurt 1797. 
8. 

Illuslr. im»g. del. Th. Gal- 
laeus. 1598. 

IHustriuui virorum ut extant 
in urhe expressi vultuscce- 
lo Augustini Veneli. Ro- 
, ma. 1569. f. ; 

Illustrium imagines ex ant. 
tnnriuoribus è bibliothecà 
Fulvii Ursiui. Rom. 1569- 

1570. f; 

# 

Inghirami (F.). * Osservazio- 

ni suilo aniicli • di Sel munie 

« ' • 

iilustr. del S. P. Pisani 
f825., Monum. Etruschi 
Ser. vi. 

• ^Etrnsco mil se o Cliiugi-* 

— _ 4 

no del Prof. D. Vaieriani 
Fiesole. 1834. f. 

• * Leltere di eirtisca Eru- 

diziohe. 1829. . 

« 

• *Galeria Omerîca. Fie- 
sole.. 1831. 8. ' , 
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*Monumenti Etruschi , o 
di Etrusco nome , 7 vo f. de 
texte in-4. 6 vol. de plan- 
ches in-f°. 1821-1826. .* 

*Pilt. di vasi filtili.Fje- • 
sole. 1832. 4. 

> 

\Di alcuni toli sepulcrali. 
(Ann. déir Inst, di corr. 

' Arch. 1832. 4.) 

Mnstituto di correspondent» 
Archeoiogica. Rome et Pa-^ 
ris, 1829-1840. 8. avec pl . 
in-fol. )\ 

* *1. Annales. 

*2. IVtonuinenii inedili. 

*3. Rallelino. ' 

*Ionian antiquités. Lond. 

* 1817-40. f. 

Isidore . Opp. oninia, récens. 

F Arevalo , Roinæ,1797~ . 
1803.4. 

Isocrale . *Oratt. et epp. stu- 
dio Corqy. Paris, 1806,8. 

hœus. *Cuin . Annott J. 
Reiskii* Leips. 1770. 8. 

Ilalinscky . Voy. Tischbein. 


Jalin . Jahrbücher(neue) , fiir 
. philologie u. pâdagogik. 

Leipz. 1831-1840. 8.’ * 
Jakobs. Exercitationes Crit.in 
scriptorum* vel..,. Leîpz. 
1796-97. 

Uebef den Reichthümd. 
Griechen an pluslischen 
. kunstwerken u. d..ursachen 
désselben. Monch, 1811.4. 
Ueber^die memnonic», 


leben und kunsl der alten , 
Phi!. vermischte sclirifton- 
Gotha, 1824-30. 8. 

Emendationes in epi- 
grain ma ta aulhologiæ Gras- 
cæ. Leipz. 1793. 8.. 

Ueber d. Graber des 
Memnon. München. 1811. 


4. 


Jenkius . Le nozzi di Paride 
ed Elena. Rom. 1775. 4. 


• * * . ; 

Jenkins, Voy.Anliq. of Athen. 

(suppt) 

John. Ueber die Farben u. 

- Glaser d. alten , ein beitr. 

• zu V. minutoli’s reise zum 
. lempel di Jupiter. Berl. 

• 1824. 4. , . 

Jollois. * Sur les hypogées(Y.' 

. Description de 1 -Egypte. 

I. ï-’) • •• - / 

Jomard. * Voyage à l’Oasis de 
Syouah , rédigé d’après les 

* matériaux recueillis par 
Drovelti et Gailliaud. Pa- 

* vis , 1825. f. . . . ' 

* Recueil d’observations 
et mémoires sur l’Egypte 
ancienne et moderne, ou. 
description historique et. 
pittoresque des principaux 
monumeuts de cette con- 
- trée. Paris. 1850. 8. 

‘ Jonge (de). ""Notice sur le ca- 
binet des médailles et des 
pierres gravées du cabinet 
•- du roi des Pays-Bas. Leyde, 

• 8. ■ . . ' • 

Joriô ( Andr, de ) . Mclodo 
per inveniro e frugare i se- 
polchri degli antichi. Na- 
pqli, 1824. 8. 

Guida di Pozzuoli. Na- 
. poli, 1850. 8. ' * ; ; 

Viuggio di Eneav.all’ in- 
ferno. Napoli. 1825. 8. , 

* „ 

' ‘ ! . < 

Kaempfer. Amenitatum ero- 

• ' ticarum politicô-physico- 

medicarum fascicuü V. 

• ' Letâgo, 1712, 4. * 

Kanngicsscr . Gruiulriss der 


* ‘ • ‘ v ;• .. # *. 

' Notizie t gugli ,scavi- di 
Ercolano. Napoli, 1827. 8. 

Guide pour la galerie des 
peintures anciennes. 2® 
édit. Naples. 1850. 8. . 

Mimica degli antichi in— 
vestigata nel Geslire napo- 
lciano. Napoli. 1852. 8. 

Joseph . Opp. orania. ed. F. 

. Oberthur. Lips. 1782-85. 
in-8. 

* Journal of science and the 

avis. London. 1816-1840. 

8/ ' . ' 

* Journal des Savants. Paris,* 

. 1816-40. 4. ’• . % 

* * 

Jutlica.'< Le* antich. di Acre 
Scopcrle, descrilte ed iU 
lustrale dal Bar. G. Judiea. 

. Messin a , 1819. 8. 

Julius Valerius. Alexandr. 
Itinerarium. Francofurti , 
1818, S. 

Junius Adr . De coma. Rote- 

rod. 1708. ’ "* 

• # » 

Junius .( F.). De pictur^ye- 
terum. Roternd. 169Ï. f°. 
Junius (Frairç. )• Galalogus . 
' artificum. • 

Justin. Edid. Diibner. Lip- 
siæ. 1851.8. 

JuvenaL Reccnsnit- Weber. 

. Vimar, 1825*8. . 


aUerlhnmswissenschaft. 

Halle, 1815. 8.. * 

Kant. * RriUk der Urtheils- 

, kraft.,Berl. 1799, 8. 

Kastner. Geschichle dor nia- 
• « 

\ ‘ * 
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thematik, Goctt. 1796- 
1800, 8. . 

Keppel , Reise Yon Indieu 
uach Gross bruannïeii. 

Hephalides. Reise durcli Ita- 
lien u. Sicilien. Leipz. 
1S22, 8. 

K cr porter (Robert). *Tra 
vels in Gcorgia, Persia , 
Armenia. London. 1822. 4. 

Ke&lner. Rapporto intorno le 
pitture antiche di Tarqui- 
uia scoperte nel 1827 , con 
uncenno di quelle scoperte 
in Chiusi. ( Ann. dell’ 
Inst, di Corr. Archeol. 
1 . 1 .) 

Keysler. J. G. Reisen , llan- 

nov. 1780. 4. 

§ . . * 

Kinnard. { Y. Antiqq. of 
A thons). 

K inneir . A Geogr. Memoir of 
lhe Pers. empire. London, 
ï 81 o. 4. 

\K i hrchmann. De annulis liber 
singularis, Lubeck, 1625. 
in- 12. 

# •• - , . • # 

K i relier . * OE d i p u s Æ gy p t i a - 

eus. R; 1662-54. 5 vol. f°. 

* r v < *Obeli$cus Painpbilius, 
Rome, 1650, f. t ‘ 

* Latium. R orne, f. 1761. 

* Vet. Lntii ahtiq u«i vesti- 
•; gja.‘RHr?51. 

- w * Yet.-Latii antiquilatum 
Amplissima collectio , R. 
1771 - , * " 

Klausen. Die abcnleucr des 
Odysseus, aus Hesiodus 
erklàrt. Bonn. 1854: 8. 

'Klajtrolli . (Y oy. Minutoli an- 
tilce glas rnosaïk. ) ^ 


Klenze . *Der Tempel des 
Olymp. Jupilers zu Agri- 
gent , Stutlg. 1821. 1 vol. 
4. 

•* • • 

*Versuch einer wieder- 

• ■. | 

herstellung des loscanischen 
tempels. München. 1821. 

( Voy. aussi Schorv , bes- 
chreibung der glypl.). • 
Tempel scuiptureo von 
Selimmt. * . : 

Kunstblalt. 1824.. 

Kldtz. Uebcr den nulzen und 
Gebrauch der allen gesch- 
nittenen pleine. Allcnb. 
1768. 8. Yoy. aussi. Sl- 
. -Clément. ' 5 ’ *• . 

Knapp . (V. Gulersohn Mo- 
numenti. ) 

Osservazioni généralisé, 
i Monument!* sepolcrali di 
Vulcia e su alcunialtri délia 
medisima specie. ( Anu. 
dell’ Institulo di cor res. 
Ârcb. I. IV. Purigi, 1852.) 
Knapp\ Rocm. Denkmaled. 

* Odenvaldés.Méidelb.1815. 
8. 

Knighl. On iho worship of 
Priapus. London. 1786. 
Knight (Payne)*. *jNumi ve- 
' tercs civilalum , regum -, 
Londiui in inuseo Richard! 

• T» * 

Payne Knigts aSservali. 
London. 1850. 4. 

On th.e large Silver Coins 
of Syracuse. (Arcli. JBri- 
, lannica. t. XVIV. ) 
Knirim(V,). Die harz mah- 
lerei der alten. Berlin, 
1859, 8. • ê ' 

Koch . Observationcs in loca- 

4 * M i* v 


** 


— 584 — 


quædam Homeri e Tacito 
illustrata. Marburg. 1825. 
4. 

Kochler. Geschichle (1er ehre 
der bildsaeuhn bei den 
Griechen. Münch. 1820.4. 

Mémoire sur lesîies et la 
course consacrées à Achille. 
St-Pétersbourg, 182G. 4. 
t T eber z>vei geimnen der 


rois de la Bactriane. Pet. 
1822. Suppl. 1823. 4. 
Kçenig (J. M ). Bescbreib. d. 
Rüm. denkmaeler welche. 
in d. antiquar. Saminl. zu 
Speyer auf bewahrt wer- 
den. Kaiserlaut. 1852. 8. 
Koej>fe. Kriegswesen. 
Koeppen . Die dreigestaltete 
w . Hekate. Wien. 1823, 4. 

K. K. sammlung zu Wien. I Itopp, 'Palaeographia critica. 

Bemerkungen ueber die Manh. 1827-1829. 4. 

K. Rais. Sammlung vou I Kopp , Ueber entstlïehung 

Geschn. Steinen, 1791. 4. I der Wappen. 1851. 

Ueber die Ehreder Bild- Kosegarlen. "DepriscaÆgyp- 
saulen. (Schrilten derMün- J tioruin l i Itéra tu ra comment, 
chner Akademie vol. vi.) Yimariœ , 1828. 4. 

Masken, Ihr ursprung I Krugtr. Antiquités du roi de 
« Prusse à Sainl-Souci. Ber- 

-I in , 1 709. 

K ruse. * liellas. Lipz. 1825- 
27. 8. 

Kugler % *Ueber die polychro- 
mie. Berlin , 1855. 8. 
Kuhn V. Hippocrate ot 
Gallien. 

sardonyx antique gravé en Kunstblatt, Berliner. he- 
relief. Sl-Pét. 1808. 4. rausgg. von C. Y. Toel- 

Descripliou d’une Amé- I ken Berlin. 1828-29. G. 4. 
tbyste. St-Pét. 1798. 4. I Kunstblatt. (Zum Morgen- 
Médailles grecques de | blatt, Yoy. Morgeublalt ). 


und neue auslegung eini- 
ger der merkwuerdigsten 
Pet. 1833. 4. 

(Mena. de l’Acad. ïir.p. 
des Sciences, t. n. ) 

Descr. d’un camée du ca- 
binet Farnèse. 1810. 
Description d’un vase de 


w . 

Labacco .{ Ant. ). Alcune no- 
tabili autiqu. di Roma. Y. 

1 584. 

Laborde (Alex. de). ‘Descrip- 
tion d’un pavé en mosaïque 
découvert dans l’ancienne 
ville d ltalica. Paris, 1802. 

T. 

* Voyage pittoresque et 


historique de l’Espagne. 
Paris, 1800-12. f°. 

* Collection de vases 
grecs de M. le comte de 
La m ber g , 1813-1828. f. 
Laborde ( Léon de la ) et 11Ï- 
nani. * Yoy. dans l’Arabie. 
Paris, 1850, in-8. 
Labrouste. ( Yoy. Mazoïs). \ 
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Làbruzzi. Via Appia illustc. 

Rom. • * i*'*: 

Labus. Museo délia R. Ac- 
cad. di Mantova. Mant. 
1830-33. 8. 

* ‘Description du musée 
de Brescia. Milan , 1854. 
(Yoy. Visconli); . 
Lachmann. Voy.Walther von 
der Vogelweide. 

Lactance. ‘ Institutionum E- 

. *%. 

pitome. Roma ,1734,. 8. 
Lajard (F). ‘Nouvelles obser- 
vations sur le grand bas- 
relief mithriatique. Paris, 
1828. 4.. — 

Lalande ( de ) . * Voyages d’un 
français en Italie. Yvcr- 

* dun, 1769, 8. : ' ; 

Lami. Sopra le Ciste misti- 

che. Roma. 

* Lampridius (Ælius ). Scrip- 

tores bisloriæ augustæ. 
Lugd. Bat. 1671, 8. 
Landon. Numismatique du 
voyage du J. Anacharsis. 
Paris, 1818. 8. 

Landseer. Sabaean researcbes 
London. 1825. 8. , 

Lange . Vermischle scbriften. 

Herausg. von Jacobs. Leipz. 
'"1832; & Voy. aussi Lan - 

r 

Langiez . ^Monuments anciens 
et ifaoderncstle THindostan . 
en 130 planches. Paris, 
1812. f. » : •; 

Lanzi (L.). ‘Notizie délia 
sciiltura degli antichie dei 
variisuoi stili. (Fies. sec. ed. 
1824.) II en existe une tra- 
duction allemande de Lange, 


, • « ^ . ». 

*Saggio di lingua elrus- 

ca, Rome, 1789, 8. 


De vasi aniichi dipinti 
chiamati etruschi, disser- 
tazioui thre. 

y 

Larcher. * Mém. sur Vénus. 
Paris, 1775. 4. 

. * Sur les vases murrhins 
( Mem. de l’Acad. des 
Iuscr. 43 ). ' 

Lasinio,* Sculture dei Campo 

. Santo. Fir. f. r | 

Lassen. Commentatio de Pen- 
tapotamia iudica. Bonn. 
1827. 4. * ' 

Leakc. Journal of a tour in 
Asia-Minor, vvitb compa- 
rative remarks on the anc. 
and modem Geography 
of that. Country. Lond: 


1824, 8. 

‘Topogr . * of Atbens. 
Lond. 1821. 8. 

‘Travelsin the Morea. 
Lond. 1830. 8. . 

Lebas (Ph.). ‘Explication do 
quelques inscriptions trou- 
véesà Tlemsen. Paris, 1857.' 

Lebeau. Remarques sur la 
description que fait Athé- 
née d’une fête d’ Alexan- 
drie, donnée par Ptolémée 
Philadelphe. (Mem. de l’À- 
cad. des Inscr. t. 51 ). 

Leblcnd.* Sur les vases mur- 
rhins ( Mem. de l’Àcad. 
des Inscr. et belles— lettres. 
t/43}:- 

‘Description des princi- 
pales pierres gravées du 
cabinet du Duc d’Orléans. 

. Paris, 1780. 2 yôî* f. 
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Lebrun . Théorie de l’archi- 
tecture grecque et rom. Pa- 
ris, 1807. f. 

Lecconi (L.). Del pavirnento 
in mus. rinv. nel tempio 
di fortuna Prenest. Roma, 
1827. 

Leemans. Monuments égyp- 
tiens du musée d'antiques 
des Pays-Bas, publiés par 
les ordres du gouverne- 
ment, par le docleur C. 
Leemaus. Leyde, 1839. f. 

Lettre à M. Fr. Savolini 
sur les monuments égyp- 
tiens portant des légendes 
royales dans les musées 
d’antiquités de Leyde , de 
Londres et dans quelques 
collections particulières en 
Angleterre. Leyde. 

Legali Lorenzo. Descrizione 
del. . . Bologna. 1677. 

Legrand. Galerie antique. 
Paris, 1807, f. Publié de 
nouveau sous le titre de 
* Monuments de la Grèce. 
Paris, 1808, 8. 

Leibnitz. Opéra omnia. Ge- 
nève, 1768. 4. 

Leich. De diplychis veierum. 
Diatriba. Leipzig. 1743. 4. 

Leichtlen . Schwaben uuter 
den Roemern (forschungen 
im gebiet der Gesch. deut- 
schlands). Friburg. 1825. 
8 .. 

Lelgegreen . Alterthuemer in 
Nubieu. aus dem Schwedis- 
chem uebersetzt. von hier- 
mes. Voy. Kunstblatt. 
1827. no 13. 14. 15. 16. 


Lenoir . * Description histo- 
rique et chronologique des 
monuments anciens de seul - 
pture déposés au musée de 
Paris.- Paris, 1806. 8. 

Lenormant (Ch.). "'Eclaircis- 
sements sur le cercueil du 
roi Memphile Mycerinus, 
.traduits de l’anglais, et 
accompagnés de notes par 
Ch. Lenormant ; suivis 
d’une lettre sur les inscrip- 
tions de la grande pyramide 
de Gizeh, par M. le I). 
Lepsius. Paris, 1839, 4°. 

Sculptures d’Olympie. 
Bullettino dell’ institulodi 
corrisp. Arch. t. iv. ) 

Elite de monuments cc- 
ramographiques. Paris , 
1838-1841 , 20 liv. in-tol. 
(Voy. de Witt). 

Lcnz . Die goeltin von Paphos. 
Gotha , 1808. 4. 

Lens. Le costume, ou essai sur 
les habiliemens et les usa- 
ges de plusieurs peuples de 
l’antiquité. Liège, 1776,4. 

Lepsius. "'Lettre sur les in- 
scriptions de la grande py- 
ramide de Gizeh. Paris, 
1839. 4. (Voy. Lenormant ). 

Leplat . / Recueil des marbres * 
antiques de la galerie du 
roi de Pologne à Dresde. 
Dresde, 1733. f°. 

Leprevost. * Mémoire sur la 
Collection des vases anti- 
ques de Beruay. 1832. 8. 

Leroy. * Achales Tiberiauùs, 
Paris , 1683. f. 

Leroy . *Les ruines des plus 





célèbres Monuments de la 
Grèce. Paris, 1770, f. 

Lessing. 'Laocoon oder liber 
die Grenzen der mahlerei 
und pocsie. Berlin, 1788. 
8 . • 

*Anliquarische briefe. (t, 
V, de ses œuvres). 

'Fragment ueber die 
Isische lafel. 

Wie die allen deo tod 
gebildet. 1769- (tome îv 
de ses œuvres ). 

Letrorme. Recherches pour 
servir à l’histoire de l’E- 
gyple pendant la domina- 
tion des Grecs et des Ro- 
mains, 1825. 8. 

* Essai critique sur la to- 
pographie de Syracuse. 
Paris , 1813. 8. 

'MôiriWre sur le monu- 
ment d’Osymandias. Pa- 
ris, 1831. 4. 

Lettre à M. J.Millengen 
sur une statue votive d’A- 

t 

pollon en bronze. ( Ann. 
delT Institulo. 1854)* 

'Observations critiques 
et archéologiques sur l’ob- 
jet des représentations zo- 
diacales. Paris, 1824. 8. 

'La statue vocale de 
Memnon. Paris, 1853. 4. 

'Analyse critique du re- 
cueil d’inscriptions grec- 
ques et latines de M. le 
Gtede Vidua. Paris, 1828, 
4. 

'Essai sur les idées cos- 
mographiques qui se rat- 
tachent au nom d'Atlas con- 


sidérées dans leurs rap- 
ports avec les représenta- 
tions antiques de ce per- 
sonnage fabuleux. (Rull. 
univ. de Ferussac. ) 

'Sur le tombeau dePor- 
senna. Lettres à M. Pa- 
nofka . (Ann. deli’ Inst, di 
cor. Arch. 1. 1. ) 

'Lettres d’un antiquaire 
à un artiste sur l’emploi de 
la peinture historique mu- 
rale dans la décoration des 
temples et des autres édiG- 
ces publics ou particuliers, 
chez les Grecs et les Ro- 
mains. Paris, 1856. 8. 

'Appendice aux lettres 
d’un antiquaire. Paris , 
1857. 8. 

* De l’invention de Var- 
ron. (Revue des deux Mon- 
des , t. 32). Voy. aussi 
Strabon. 

Lettres archéologiques sur les 
antiquités d’Âvanches( in- 
sérées dans le Conservateur 
Suisse , I , vil). 

Lcvesque. 'Sur les progrès 
successifs de la peinture 
chez les Grecs. 

( Mém. de l’Inslit. nat. 
1 . 1 ). 

Levezow. Ueber die entwicke- 
lung des Gorgonen-Ideals. 
Berlin. 1835.4. 

'Ueber den Antinous. 
Berlin , 1808. 4. 

'Ueber die fam. des hy- 
komèdes. Berlin, 1804.4. 

Jupiter Imper. Berlin , 
1826.4. 


J 


. 2 /: Uehér den raub des 
, Palladium. Braunschweig. 

, 4S0j. 4. : ; . . . ^ / 

• T, De Juvenis adorantis si-' 
/ gno. Berlin, 180S..4. 
Libanius : Orationes et decla- 
mationes Ed. reiske. Al- 
ton b; 1791-97» 4. Voy. 
aussi Petersen . 

Licelus. *DQ lucernis ant. re- 
condilis. Dine. 1652. f°. 
LicbeS Gotha nu maria .Am sfr. 

1750, f. , ' -.\v ■' 

Ligth . Travcls în Egypt , 
Nubia, Ilolyland. London. 
1818. 4. 

Ligorio. Pianta délia villa Ti- 
burtina diAdriano.- 
Linant. ( Voy. L. de Laborde , 
voyage dans l’Arabie Pé- 
tree.) t 

Lipjperl. *Dactyliothecæ uni- 
;versalis, Chiliades. Leipz. 

. ; 1755-4765. Voy. Christ et 
» Bèyne auteurs de la des- 
' cription ' des • empreintes 
r 1 de Lippert.i V-> i ;/. i '< , r 

Ltpse (Juste). *De bibliothecis 
syntagma. Anvers , 1857. 

. <• f. (trad. en français par 
. Peignot.) 

* Deamphiteatr. Anvers , 
1857. f. - ' 

*De ampbiteatris extra 
Romam. Ibid. Voy, aussi 


Tacite . 


r/,. 


Lipsius (J. G.) (Voy. Wacker ) ! 

Lobeck . Aglaophamus sive de 
theologicæ mysticæ grœco- 
rum causis lib. in. Ko- 
nigsb. 1829. 2 vol. 8. 

Lombardii * Saggio degli anli- 
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chi avanzî délia Basilicath. 
(Bull, dell’ Instit. di cor. 
Archeologica. 1850.) , 
Lorente .. Mon. romano des- 
; cubierto en Catahorra. 

Madrid. 1789. : *’> r 

Lucas (P.). * Voyages dans le 
Levant, Paris, 17P4-1719. 
(Publiés par Baudelot de 
Dairval jEourmont et Ba- 
nier). * . /A . 

Lucatelli . *Sopra il Porto 
. d’Oslià (Diss. dell’ Acc. 
etrusca di Corton. t. vi.) 
Lucrèce. De retura natura li- 
bri-vi. ad exempl. Gilb. 
Wakefieldi.. . adsunt R. 
Benlleji annot. , Glasq. 

* 1815. 8. . 

Lucien . * * Opéra ed. J. Tbe 
Lehmann. Litige, 1822. 
- 28, 8. * 
Lumisden . Rcmarks on lhe 
antiq. of Rome, 1797,: 4. 
Luynes ( le Duc de ). *De la 
poterie antique, Annalidel. 
Inst.' di cor. archéol. t. 
lv). * - 

*Métappnte. Paris, 1855, 

f°. • */.*• 

) ;*./ Sur . la restitution du 
' tombeau de Porsenna, par 
M. Q. de Quincy . (Ann. 
dell’ Inst. Arch. t. i.)t; 
Lycoptiron, Alexandra sive 
Cassandra. ed. J. Potier. 
r.^Oxbn. 1697, f*:i. ) ^ 

Lysons . r j-rïrj**,. ’ . V. - f ■,?%- ■* v 
*Remains of . two tem- 
ples at Bath, and other 
Rom. antiq. discov. at 
. Bath. JLondon. 1802. f. 


Digitized b/ Google 


* Figures of mosaïk pa- 
yements discov.at Iïorkston 
in lincolnshire. London, 

1801. f°. 

*Anaecounlof Rom. an- 
tiq. discoy. alWoodchcster 
in tbe county of Gloucester , 
Lond. 1197*. f°. 


— 889 — 

Lyon (B. Fdw.). Outlines o* 
the egina marbles. Liver- 
• pool , 1829. . ' . 

Lysias. Opp. quæ supersunt , 
cura, J. J. Reiskii. Lips.* 
Sommer, 1772. 8. 


M 


i 

JHacarius. *Abraxas — cum 
connu. Io. chifletii. Ant- 
verp. 1657. . 

üfameiL*Accouutoftbecaves 
. of Ganara , Ambola , and 
Elephanta in the East In- 
- dies. (V. Arch. britann. 
t. VIII. ) 

j9acro&e.*Opp.omnia,curà L. 

Yulpii. Patay. 1736, 8. 
Maffei ( P. A. ). Raccoîta di 
statue anticbe. Roma,1704. 
in-f°. 

Maffei (Scip.). *Osseryazïo- 
ni letterarie che servono 
di continuazione al Gior- 
nale d’Italia. . Yerona. 
1757-40, in-1 2. 

*l)eglî anfltcatri e sin- 
golarmenle del. Veronese 
libri duo. Yerona, 1728. 
in- 12V 

Galliæ anliqoitates quæ- 
dam selectæ. Paris, 1735. 

4. » . 

*Deamphit. et theatris 

Galliæ. (inséré dans letom. 
v du Thésaurus anliq. de 
Polenus). 

Yerona illuslrata. Ver. 
1751-52. f. . 

M. Yeronense antiq. in- 

4rchèologie> tome 2. 


scriptionum atquc anagl. 

- Coilectio. Vérone, 1749. f. 

* Magasin encyclopédique. 
Paris, 1792-1818. 8. (Voy. 
Millin. ) ' 

Magnan. Miscelîanea numis- 
inatica , Rome , 1772-74. 
4 vol. 4. 

Mai ( Voy. ï)enys dTIal. ). 
*Iliad. fragmenta anliquis- 
sima cum picturis. Me— 
diolani. 1819. 4. * . 

Catalogo de" papiri egi- 
ziani délia biblioteca Vati- 

* cana. Roma. 1825, 4. 

Mal al as. * Hist. chronica. 
Venet 1729. f . , 

Malet. (Voy. asiatick re- 
searches t. VI. ) 

Maillot . Recherches sur les 

► * 

costumes des anciens peu- 
. pies, publiées par Martin. 

Paris, 1804. 3 Vol. 4. 
Maittaire. *Marmorum aruii- 
dellianorom academiæ 
Oxon... Londini. 1752. f. 
Maltcbrun. * Annales des 
. - voyages. Paris, 1808-1 5. 8. 
Malvasia. *Marmora felsinea. 

Rome, 1690, f. 

> Manilins . Astron. edente A* 

* G# Pingre. Paris, 1786. 8* 

• , w • t \ . 
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Manncrt. * Géographie der 
Griechen und Roemer. 
Leipz. 1799-1829. 8. 

Manso. Yermischle ahhand- 
lungen und au fsaize . Rres- 
lau, 1821. 8. 

*GeschichtedesO.Gothis- 
chen reiches in Italien. 
Rreslau. 1824. 8. 

•Versuch ueber einige 
gegenstande aus der my- 
thology. Leipz. 1794,8. 

Marcellûs (de)/*Souvenirs de 
l’Orient. Paris, 1859. 8. 

Mariette.* Traité des pierres 
antiques gravées du cabi- 
net du roi. Paris , 1750. f. 

Marini. * Gli Atlidei fratelli 
Arvali scolpiti gia in lavole 
di marmo ed ora raccolti. 

• Roma , 1795. 4. 

Iscrizioni anliche dclle 
ville e de* palazzi Albani. 
Roma , 1785. 4. 

Marliani (Barlhol.). Urbis 
Romæ topographiæ Iibri 
. v. Romæ. 1544 et 15Ô8. 

Marmora oxoniensia , cura 

R. Chandler. Oxouii. 1765. 
f. 

Marmora délia. 

■^Lettre à M. R- Rochette 
sur le temple de 1 T île de 
Gozzo, dit la Tour des 

• Géants. (Nouvelles anna- 
les publiées par la section 
française de l’Institut ar- 
chéologique. Paris, 1856. 

* t. i. ) 

Marquez. Ricercbe dell’ or- 
dino dorico, Roma, 1805. 

S. 


Martial. *Epigr. rec. L. 
Sinidt. Amst. 1701. 8. 

Martin (St.). * Notice sur le 
voyage littéraire en Orient 
de M. Schulz. ( Journal 
des Sav. 1828. ) 

Martini (G. H.). Akadem. 
vorlesungen ueber Ernes- 
ti’s Lehrbuch der Liloriir- 
Arcbaologie.Altenb. 1796. 
8 . 

llasgieichsam auflebende 
Ponipeji. Leip. 1779,8. 

Martorelli. Antichita napoli- 
tane. . 

Massazza. *L’arco anlico di 
Suza. Torino, 1750. f. 

Massieu. *Sur les boucliers vo- 
tifs. (Mem. de P Acad, des 
Inscr. t i.) 

Matthiœ. Yoy. Euripidis . 
fragm. t. II. 

Matter . * Histoire critique du 
Gnosticisme. Paris, 1828 , 
8 . 

Mauck. (Supplément à l’ou- 
vrage de Normand. V. Nor- 
mand ). 

Maundrell. AJourney from A- 
lep to Jérusalem. Oxford. 
1698. 8. '• -, 

Mautour (Moreau de). *Ex- 
plication d’un diptyque 
consulaire trouvé à Dijon, 
(liist. de l’Acad.des Inscr. 
t. y). 

* Maximus Tyr. Ex. recens, 
J. Davisii. Oxon. 1740.4. 

Mazzera. * Temple antédilu- 
vien (Kunstblatt, 1829). 

Mazocchi. Tb. Heracl. 

Mazoïs . * Le palais de Scaurus, 


i 
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fragment d'un voyage fait* 
à Rome vers la fin de la ré- 
* publique, par Mérovir. Pa- 
ris , 1822, 8. 

* 7 * . ♦ * 

‘Antiquités de Pompeï, 
commencé en 1812; con- 
tinué par Gau, depuis 
1827, et terminé par La- 
brouste. Paris. f. 

Médailles du cabinet de la 
R. Christine à La Haye, 
1748. f. . "• ; 

«* 

Mediobardus. * Iraperatorum 
romanorum numismata. 
Mediolani, 1683. in-fol. 

Meier. (Yoy. Aristophane). 

MeineUe. Y. Ménandre. 

Meisler . *De pyramidum Æ- 
gypt. fabrica et fine. 

( N. comm* Soc. Gott.). 

De optice fictorum. 

(N. comm. Soc. Gott.). 

De optice vet. pictor. 

(N. comm. Soc. Gott. )/ 

Melchiore . 

Melchiori( G.).Sopra un au- 
iico. bassirilievo rapprcs- 
sentante una scena de Sa- 
lurnali. ( Meni. Rome,- 
t. m ). 

Mellan (Claude). *Recueildes 
statues et des bustes du. 
cabinet du roi. Paris, f. 
vol. f 0 .. V. . 

Melling . * Voyage pittoresque 
, de Constantinople et des 
rives du Bosphore , d’après 
les dessins de M. Melling. 
Paris, 1807. f. 

* Mémoires et dissertations, 
sur les antiquités natio- 
nales et étrangères, pu- 


bliés par la société royale 
des antiquaires de France. 
Paris, 182-40.8. 

* Mémoires de la Société des 

antiques de Cassel. Cassel, 
4. 

/Mémoires de la .société des 
antiquaires du midi de la 
France. Toulouse. . 8.* 

• K 

* Mémoires delà société des 

antiquaires de Normandie.- 
Caen. 8. * . 

"Mémoires de la société arcliéo • 
logique de Montpellier. 

* Mémoires de l'académie im- 

périale des sciences de St- 
Petersbourg. Petersbourg, 
1809-1840. 4. 

-* Mémoires des antiquaires de 
la Mori nie. St- Orner. 1854- 
1840. 8. 

* Mémoires des antiquaires de 

l’Ouest. Poitiers, 1836.8. 
^Mémorandum on lhe subject 
of lhe earl o[ Elgins pur- 
suit, in Greecc. London, 

' 1815.8. 

* Memorie délia R. Acc. di 
' Torino. Turin , 1811-4Q. 

4* ' ^ ; 

Ménard . Histoire des antiqui- 
tés de la ville de Nist^es et 
de ses environs. Nismes, 
1825. ( Nouvelle édition 
• donnée par Perrot.) 8. 
Menandre. Reliqu. ed.A.Ch. 

Itjeineke. Berol. 1823. 8. 
Meneur ter * Sy.mbolæ Dianæ 
Ephesiæ statua.* Rom. 
1689, f. ‘ 

Menetreius (Cl. Fr. ). Côl. 
Theod. qqam vulgo hi$~ 
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loriatam vocant, ab Ar- 
cadio imp. C poli erecta in 
bonorem imp. ïheodosii a 
gente. Bellino delineata 
nunc primum ære sculpta. 
Paris , 1702. f. 

ftîengs. Gedanken ueber die j 
Schonheit dermalerei. Zu- 
rich. 1774. 8. 

Schreihen... ueber ma- 
lerei u. kunst. Wien.1778. 

8. ] 

Mercati ( Mich. )'. Degli obe- 
lisci di Roma. R. 1589. 4. 

Mercurialis. De a rte gym~ 
nasticà. libri sex. Amsterd. 
1672. 4. 

Mérimée (P.). * Noies d’un 
voyage dans le midi de la 
Fiance. Paris, 1855. 8. 

*Nolesd’uu voyage dans 
l’ouest de la France. Pa- 
ris, 1857. 8. 

* Noies d’un voyage en 
A u vergue. Paris, 1858. 8. 

* Noies d’un voyage en 
Corse. Paris, 1840. 8. 
Mérimée (J). (Voy. Passa - 
lacqua ). 

Meursius. Creta , Cyprus , 
Rbodus, sive deinsularum 
rebus el anliquitatibus. 

De luxu Romanorum. 
Ainsi. 1675. 4. 

Meiisel. Neue mise, artistis- 
ches inball. Leipzig, 1795- 
1803. 8. 

Meyer (W. K. F.). Geschi- 
chie der bildenden künsle 
bei den griecben von ih- 
rem erslen ursprunge bis 
zum hochslen flor. Dresd. 


1825-36. 8. (La troisième 
partie de cet ouvrage est 
précédée d’une préface de 
de F. W. Riemer. 

V. aussi Boeltiger, Raub. 
der Gassandra. 1794.) 
Propylaen. . . 

* Jenaer alz. 1806. Sep- 
tembre. 

Micali.* L’Ilalia avanti il do- 
minio dei romani. Firenze. 
1810. 8. 

* An.licha storia degli po- 
poli italiani, Firenze. 1832. 
5 vol 8. avec atlas. 

Michaelis. ïIi*loria vitri apud 
Ilebræos. ( Comin. Soc. 
Golt. t. IV ). 

Middleton (Conyers). Anti- 
quitatis mooumenta. Lou- 
dini, 1745. f. 

Middletonianæ antiqu. 
Cam. 1745. 4. 

Middleton. Grecian remains 
in Iialy. London. 1812. 
Millin. ^Introduction à l’élude 
des monuments antiques. 
Paris, 1796. (Nouvelle 
édition do 1826 ). 

•Introduction à l’élude des 
va ses peints. Paris, 1811. 
8 . 

•Minéralogie homérique. 
Paris, 1816. 8. 

* Mémoire sur quelques 
pierres gravées qui repré- 
sentent l’enlèvement du 
Pall. Turin , 1812. 4. 

* Monuments antiques 
inédits. Paris, 1802-04,4. 

* Pierres gravées inédi- 
tes. Paris, 1817-1825. 8. 
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■'Description des tom- 
beaux qui ont été décou- 
verts à Pomp. l’an 1812. 
Naples, 1813. 4. 

Voyage en Savoie , en 
Piémont, à Nice et à Gè- 
nes. Paris. 1816. 8. 

^Voyage dans le Milanais, 
à Plaisance, Parme. Paris, 
1817. 8. 

* Voyage dans les dépar- 
tements du midi de la Fr. 
Paris, 1807-1811. 8. 

* Description des tom- 
beaux de Canosa. Paris, 
1819. f. 

"'Introduction à l’élude 
des pierres gravées. Paris , 
1797. 8. * 

Description d’une mo- 
saïque antique du M. Pio 
Clémcntin. Paris, 1809. f°. 

^Galerie mythologique, 

P. 1811.8. 

* M a g a si n en cy cl o p éd i - 
que. Paris, 1792-1816, 

. 8 . 

Mtllingen. * Ancien unediled 
Monuments. Paris, 1826. 
in-4. 

*Anoieut coins of Greck 
ciliés and Iiings. Paris, 
1851. 4. 

* Peintures antiques des 
vases grecs de la co’ll. de 
sir John Coghill. Rome , 

v 1817. f 

^Peintures antiques et 
inédites de vases grecs ti- 
rés de diverses collections. 
Rome. 1815. f. 

Mionnet. * Description des 


Médailles antiques. Paris, 
1806-52. 8. 

* Poids des médailles 
grecques d’or et d’argent 
du cabinet royal de France. 
Paris , 1839. 8. 

Missirini, Dell’ Àtlo delP 
Apollo di Rel-Vedere (diss. 
delP acc. Rom. n. ) 
Minutoli (de). *Reise zum 
tempel des Jupiter Am- 
mon indcrLibyschen Avues- 
te und nach ober Ægypten 
von II. F. von Minutoli. 
Berlin. 1824. 4. 

Nachirag. Berlin, 1827. 4. 

Minuloli’s abhandhm- 
gen verni, inhalt’s, zweiter 
cyclus. Berlin. 8. 

Ueber antike Glas mo- 
saïk. Berl. 1815. 

Mi lécher lich. Voy. Ilorace. 
Monaldini. Extrait du plan 
de Nolli. Rome, 1818. 
ftlongez. * Sacerdoce de la fa- 
mille de Tibère, pour le 
culte d’Auguste. (Mém.de 
Pfnstitul royal, t. vin.) 

* Instruments d’agricul- 
ture chez les anciens. 
(Mém. de l’Inst. royal. ) 

* Sur les costumes des 
Perses. (Mém. de l’Insti- 
tut national, t. V.) 

* Tableaux, statues de 
la galerie de Florence et 
du palais Pitli, dessinés 
par Wicar. Paris, 1787- 
1821. f. 

*Sur les vases murrbins. 
(Mém. de l’Institut natio- 
nal. t. I.) . 


— 594 — 


* * 
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* Iconographie romaine. 
Paris, 1812-29.4.' 


' throngh Per sia. London 

1818. 4. " " ' ; * 

*Sur le bronze des an- 1 MôHni. 


ciens. ( Mém. de l’Inst. 
"J^Nat. t. v) 

"Antiquités, Mythologie. 
' /Paris, 1786-94; 4. (Ce 
dictionnaire fait partie de 
l’Encyclopédie mélbodi- 
qne.) 

. *Sur les vêtements des 
. anciens. (Mém. de l’Inst. 

.Boy. t. iv.) 

^Moniteur universel, 1790- 
1840 . f, 

Monlabert (Paillot de). * Traité 
v * ‘ complet de la peinture. 

Paris, 1829. 8. 

. Mont faucon. * L’antiquité ex- 


Mormile. Desçrizione délia 
cita di Nappli e deir anti- 
chilà di Pozzuolo con le 
gur e degli edificj e çpn gli 
, epitaphi che visono. Nap. 

1670. 8. . • ' 4 • \ 

Moschus . Ed.JL. F. Ileindorf. 
Berol. 1810. 8. 

- 'r 

Aloses. Collect. of anc. vases, 

. altars , paleræ , tripuds , 

• eandelabra , sarcophagi 
from various muséums en- 
grav. en 150 pl. London, 
.1814. f. 

Uluchar. Das Roem. noricum 
Graez.1826. 4. 


pliquée et représentée en 

: . figures. Paris, 1719-24. f. >«romenta- 

‘ - S *Diarium italicu.n. Pa- •*? hls,on ? a ' ^ gemo mo- 


ris, 1702. 4. 

. " Monuments de la mo^ 

narchre française. Paris , 
; *1729. f. . 

V 4fowh’.Esî'avazionebresciane. 
Morelli. Thésaurus Mordra* 
nus. Àinst. 1734. f. 


ribus*’ et luxu ævi Theo- 
dosiani. Hauniae , 1797. 
8 . » • 

Mnller( Ch.). (Y. ^ibby,del 
foro Romano.) 

Millier ( Niclas ). Mithras. 
Wiesb. 1835; 8. 

Moreau * "Fragments d’ar- j Muller (K. O). *DenkmâIer 
chitecture. . 

ê . « 

Morgenstern .Roi se in Italien 
ira J. 1809. Dorpat, 1813. 

s; ‘ * '■ ■ * 

Morghen (F.). Princjpi del 
disegno. \ 

Le antich. di Pozzuoli,. 

*Bajae e Çuma incis. inra- J 
mi. poli, 1709. f. . j 
ÿT&ricr. A Journey throngh 
Persia. London, 1812. 4. 

A: Second Journey 


der alten kunst von S. O. 
Millier und K. Oesterley. 
( Texte allemand et fran- 
çais. 1832. 6 cahiers in-4 
objongs). 

*pie Dorier. Breslau. 
1824. 8.* 

* M)ePhidiæ vî ta et operi- 
bus coinrnentationes 1res. 
Gôlting. 1827. 4. 

"Minervæ Poliadis ædis. 
GüUiiig. 1820. 4. 



Æginetica.Berolini.1817 

8 . 7 ,• ' 

*De muniraenlis Alhe- 
narum quesiiones histôri- 
cæ. Commenlaliones duæ. 
Golt. 1836.4. 

De signis olira in poslico 
Parthenonis sive hecatoin- 
petli templi fastigio positis 
commentaiio. ( Conjin. S. 
Golt. rec. t. yi. ) 

*Commenlalio qua Miri- 
næ Araazonis, signum 
Phidiacüm explicatur. 
Gotting. 1832-4. 

* Antiocheneæ disserta- 
tiones. Golt. 1839. 4. 

*De origine piclorum 
vasorum quæ per hos an- 
nos in Etruriæ agris,quos 
olini Vdlcientes tennere, çf- 
fossa sunt. (Comin. S. 
Gotl. rec. t. .) 

* DieEtrnsker. Breslau, 
1828. 8 

*De tripode Delphico. 
Diss. Gotting. 1820. 4. 

Ueber die Wohnsilze , 
die abstammung u. die al- 
lure Geschiçhte d. Make- 
douischen Volks. Berl. 
1825. 8. 

Eumenid. 

Münier (Fr.). Anliquarische 
abhandlungeii. Kopenh. 
1814. 8. 

*Sinnbilder und kunst 
vorstellungeu der allen 
• chrislen. Allona. 1825. 4. 

*Die Religion der Baby- 
lonier. . Kopenh. 1827. 4. 

Belia in Lukanien. Al- 
loua. 1818. 8. 


Nachrichten von Neapel 
• und Sicilien. Kopenh. 1790. 
8 . 

Der lempel d. himml. 
Gotlin. zu Paphos. Ko- 
penb. 1824. 4. 

Muratori. ? No vus Thésaurus 
veteruin inscri plionum. 
Milan, 1739-42. f. 

Murr (V on). *Die raediceis- 
che Venus und phryne. 
Dresde, 1804 .8. 

Abbildungen der Ge~ 
malde und allerthümcr in 
déni K. N. museo zu Por- 
lici. Augsburg. 1778. f. 

Bibliolh. glyplographi- 
que. Dresde. 1804. 8. 
jluscjrave (É. W T . ). Antiqui- 
laies Britanno-Belgicæ. ïs- 
cæ-Dunmoniorura. 1719- 
1711. 8. 


Musei Kircheriani Ærea, no- 
tis illustrata. Bomæ , 

if 63 . r. 

*M usée FranÇ. publ.parRo- 
billard-Pèronville et P. 
Laurent. Paris , 1805-11. 
( Texte de Vrozemagnan T 
Visconti et E. David.) 

Mus. del S. Manfr. Sellale. 

Tor(.. 1G66. 4°. 

Muséum Meaijianuni. Lond. 
‘1755. " 

r. j « • - f « 

* Musée royal ( publié par 
Laurent ). 

*MuscoBorbonico. (Il Real ) 
Descrillo da Finali. JS T a- 
poli, 1817. 4. 

Muslnxydi . Sui quatlro cav. 
délia Basilica di S. Marco. 
Padova. 1816. 8. 


» 
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Naecke Yoy. Chcerili quæ su- 
persunt. Lips. 1817. 8. 
Nardini . *Roma antica,1666. 

(Thés. ant. Rom. t. iv. ) ' 
JYa^er(F.). *Traitédela mé- 
thode antique de graver en 
pierres fines , comparée 
avec la méthode moderne. 
London.. 1754. f. ’ . 
Neander. *AlIgem. chrisll. 
religion, Ilamb. 1825-50. 
8 . . 

Neigebauer . Jïandbuch fur 
reisende in Italien. Leip- 
zig. ,1826. 8. i 

N. Deutscher meieur. Wei-' 
. mar. 1797-1810. 8. (Voyt 
Wieland. ) 

Neumann. Populorum et re- 
gum numi vetercs inediti. 

Yindoh; 17*39-84. 4. 

* » _ » 

Nibhy. Elementi di archeolo- 
‘ gia. Roma. 1828. in~8. 

Osserv. sopra là statua 
. volg. app. il Gladiator mo- 
ribundo. Roraa. 

Del tempio délia pace e 
délia bas. di Constant, 
Roraa, 1819. 8. 

.Mura di Roma. Roma. 

Del foro Romano, délia 
via sacra, delT anfiteatro 
flavio e dei luoghi adja- 
.. cenli. Roma. 1819.8. . 

. (Trad. en allemand par 
Chr. Millier. Stuttgard , 
1824. ) 

/ V ' » 

*Roma antica. Roma, 
.1818, 8. . ‘ • 
;Tl tempio délia fôrtuna 


“ * * 

Prenestiua ristaur. da Con- 

stanlino. descr. da A. 
Nibby. Roma. 1825. 8,. 

Yiaggio antiquario nei 
conlorni di Roma. R. 1 S19, 
8 . .. 

Viaggio antiquario alla 
villa di Orazio, a Subiaco e 
Trevi. (Mem. Rom. t. iv. ) 
Nicandre . . Alexipharmaca. 
Edid. J. G. Schneider. 
Haiæ . 1792. 8. . 

Nicaslro (Giov. di). Descr. 

delT arco crello in Bene— 
. ventoall’ imperad.Trajano, 
B. 1725, 4. . 

Nicctas , * Narratio de sla- 
tuis anliquis quas Franci 
. destruxerunt, édita a Fr. 

Wilken. Leipz. 1850. 8. 
Nicolàï (Fr. )'. Ueber den 

Gebrauch der falschen haare 

% • 

und> perruecken. Berlin, 
.1801, 8. (Traduit en fran- 
çais par Janssen. Paris , 
1809. 8). 

Nicolaï (N. M. )• Délia Basi- 
[ lica di S. Paolo. Roma. 
1815. f . ‘ 

Niebuhr. * Rcisebeschreibung 
nach Arabien. Kopenh. 

. 1774-78-4. 

Niebuhr. Kleine schriften. 
, Bonn, 1828. 8. 

*Roem.geschichlè. Ber- 
lin , .182R-52. 8. 

Noehden. * Specimens of anc. 

Coins of M. G recia and Si- 
.. ciiy, sel. fromthe cabinet of 
the H. Northvrick, dra^vu 
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by del fraie and engraved 
by H. Mores, 1824-25. 

Noale ( Ant. ). Dell’ antichis- 
sirno Tempio scoperto in 
Pad. negli anni 1812 et 
1819. Pad. 1827. 

Nolli (Carlo). Dell 7 arco Tra- 
jano in Benevcnlo. Napoli , 
1770. f. 

A T o7inws/Bionysiaca lîbri 48. 
lllustr F. Grade. Lipsiæ, 
1819-26. 8. 

IVonnius De vestimentis 

t . v* ^ . • '• -v» • , 

Norden. Voyage d’Espagne et 
de Nubie. Gupenhçgue, 
J752-55, f. Nouvelle édi- 
tion donnée par Langlès, 
Paris, 1795-98. 4. 

Noris. Annus et Epochæ Syro 

* O 

i . • • 

Oberlin. Orbis antiqui rao-, 
numentis suis illustra ti pri- 
nwe lineæ. Strasbourg, 
*1776 et 1790. 8. 

Oeiterreich . . Description des 
deux palais à Sans-Souci. 

. Berlin, 1774. 8.' 

Ogle. Geraime antiquæ celatæ 
or a collection of Geins. 
London. 174! . 4. 

Olenin . Observations sor une 
note de Milliu. Petersb. 
1808. 8. 

Offert . Ueber ein Merkwiir- 
digesGrab. bei cuinæ und 

die in demselben emboîte- 

% • . 

nnen bildwerke. (Schriften 
der Berl. Akad. 1830. ) , 
plivier. * Voyage dans l’em- 


macedonura diss. Flor. 
1692. f. 

Normand. Nouveau parallèle 
des ordres d’architecture, 
continué par J. M. Maucli. 
Berlin. 1832. f. 

Note overo memoric del mu- 
seo Moscardo. Ver. 1G72. 
fo. 

Notizie intorno a SaiTo di Ere- 
so. 1822. 

Novalis. *Schriften. Berlin, 
1826. 8. 

* Nouveau journal asiatique. 

Paris, 1828-1840. 
*Numinorum vetorum po- 
pulorum et urbiuin qui in 
museo Ghunter asservan- 
tur descriptio, opéra C. 
Combe. London, 1783. 4. 


pire Ottoman, Paris. 1 Ç02- 
1 807 . 4 . 

Olivieri (Bern. ). Vedu.te de- 
gli avanzi dei monument! 
anlichi délié due Sicilie. 
Rome. 1795. f. 

Olivieri ( Ânnibal-Camîlle ). 
*jVlarinoni Pisaurensia no- 
lis illuslrata.Pisauri.1738. 
f. 

Qlla. 

Orelli. Phi loi. Beytragen. . 

Inscriptiones in Hel- 
velia adhuc reperlas. Zu- 
rich. 1826. 8. 

Ortoli. Dei sepulchrali edîfizi 
dell’Etruria.Fiesole.l826.f. 

Orlandi (Or.). Raggiona- 
mento sopra un antica ara. 



■ 4 ■ J . *« » 

Orsini . ' *imagines et elogia 
- virorum illustr. et erud. 
ex antiquislapidibuset iru- 
mismatibus expressa. Ro- 
mæ. 1570. f. 

* F amiliæ romanæ quæ re- 
periuntur in - antiquis nu- 
mismatibus. Rome, 1577. 
f 

* • • 

Osann. * Ad Apuh de ortho- 

. gr. Darmstadt. 1827. 8. 

•> Midas. Darmstadt. 1850. 

•4. « ‘ 

« 

Os$a (Seb.). *Le terme Dio- 
cleziane. Roma , 1588. f. 
Osterwald . G. e das Rom. 
Denkmal in ïgel u. seine 
. Bildwerke. Koblenz, 1829. 

4. *; 

OHo. De diis vialibus plerum- 


ft V 

que populorum. ' Halle. 
1714. 4. : , 

* Overbeke (Bonav. d* ). * Les* 
restes de l’ancienne Rome. 
Amsterd. 1709. 5 parties 
f°. - < . ' 

*Reliquiæ antiquæ urbis 
Romæ , 1765. f. 

Ovide *Opp. ed. A Richter. 

. Lips. 1825. in-16. 

Outline , engravings and des- 
criptions of lhe woburn ab- 
„ bey marbles. Lond. f. 
Oudenderpo. Descr. legali pa- 

penbrockiani Lugdunî 

Ratavorum. 1746.. 4. 
Ouseley . Travelsin var. coun- 
tries of the East. London. 
1819-25. 4. ” . - 


/ . ^ # 

Pacho. Relation d’un voya- 

♦ ge dans la Marmarique, la 
Cirenaïque et les Oasis 
d’Audelah et de Macadch. 
'* Paris ,1827-1828. 4. 
Paciaudi . *Mon. Peloponne- 
siaca cominenlariis expli- 
- cala , Rome, 1761. 4. 
*Co!Iectio anliq. mus. 
Ran. Roma. 

r- De sacris christiano- 
rum balneis. Rome, 1758.4. 

Dcscriz. d’una slaLuelta 
délia colt, del Marehes.c de 
l'Hôpital. Roma , 1747. 
Paganuzzi. Sopra la mole 
scultoria volg. den. ilToro 
Farnese. 

Pancrost.^AntîchitàSiciliane. 
Nàpoli/1751. f. . 


* 

» » 

4 * 

Panofka. 'Neapels antiken. 
Stuttgard, 1828, 8. 

* Recherches sur les vé- 
* rilables noms des \ vases 

grecs. Paris, 1830, f . , 

~ Descrizione del museo 
Bartoldiano, Berlin, 1827. 

; 8 . ' ‘ * . : 

* Musée Blacas. Paris, 
1829-35. f. 

'Description des anti- 
ques du cabinelde M. Pour- 

la les. Paris, 1854. f. 

# 

' Yàsi di premio.Firenze. 
1826. f. , 

*Le lever du soleil. Pa- 
ris, 1835. 4. ' 

*Les noces d’Hercule et 

cTHèhé, sur un autel trouvé 

» r 
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à Corinthe. .( Ann. deil’ 
Inst. Àrch. t. n. ) 

Panvini. Amplissimi, orna- 
tissimique triomplii , ex j 
anliquissimis lapidum, | 
nummorum monumentis 
etc. Description, Roma, 
1618. f. 

Paolini ( Rob ). Mem. sui 
monumenli di aniiehilà e | 
di belle arti chi esislono in 

i 

, Miseno , in Raoli , ni Raja, 
inCuma, in Capua Ant., 
in Ercolano, in Porapei 
ed in, Pesto. Napoli,1812. 
4.' 

Paoli (Ant.). * Rovine di 
Pesto. Roma, 1784. f°. 

Avanzi delie anlichita 

» 

esist. in Pozzuoli , Cuma e 
Raja. Napoli. 1768. f. 

Papazzurri . Lettera. su d’u- 
na antica terra coïta troya- 
ta in Paleslrina nelf an 
1803. Roma, 1794, 4. 

Parthey, De Philis insuîa ejùs- 
qae monum. R. 1830. 8. 

Passalacqua ( J. ). Catalogue 
raisonné et historique des 
antiquités découvertes en 
Egypte. Paris, 1826, 8. 

Passeri . *Paralipomenain li- 
bros Dempsteri de etrusca 
regali. Lucques, 1767. f. 

* Lucernæ fictiles M. 
Passerii cum prolegg. et 
notis. Pis. 1759-51. 

Thésaurus gemraarum 
aslriferarura. Yoy. Gori.. 

*Picturæ etruscotum in 
yasculis nunc primum in 


unum collect. explicationi- 
bus et dissertationibus il- 
, lustralæ. Rome, 1767-75. ' 

f ' ' 

*Novus thésaurus gem- 
marum yeterum.. Rome, 
1781-83. in-f. 

Passavant . *K.unstreisedurch 

, , \ 

England und Relgien* 
Francf. am Main. 1833.8. 
Patin (Ch. ). *Commentariu8 
in antiquum Mon. Mar-' 
cellinæ. Pat. 1688, 4. 
Pau$ania$.*Ed.C. G/ Siebc- 
lis. Lips. 1827, 8. 

Paw. * Mémoire concer- 
nant le temple de. Jtinon 
Lacinienne, (Mem. de la 
* Soc. de Cassai, t. i).* . x 
Pedrusi . I Cesari in oro , ar- 
gento, medaglioni, etc., 
raccolti nel FarneseMuseo. 
Parma, 1694-1727. f.. 
Pcllerin. * Recueils de mé- 
dailles de rois , peuples et 
villes. Paris, "1762-1778. 
, 4 . * > . / 

Pcrrier ( Franç. ). Statua* 
antiquæ centum. Rornæ , 
1638. f. 

Icônes et segmenta illus- 
. Ir. e marmore tabularum, 
quæ Romæ adhuc extant. 
Rom. 1645. f. , 

Perrot . (Supplément à Phis- 
toire des antiq. de la ville 
de Nismcs par Ménard. 
Nisraes, 1830. (Yoy. Mé- 
nard. 

Perlusier. ^Promenades pitto- 
resques dans Constantino- 
ple. Paris, 1818, f. 



Peruzsi , Diss. anconilanæ. 
Bol. 1818. 

Petersen. De Libanio. Ilau- 
niæ , 1827, 1828. 

Observationes ad Plin. 
XXXlV. llauniæ. 1824. 

AHgem. Einleitung in 
das sludium der Archéo- 
logie. aus dem dauischen 
uebcrsezl von Friedrich - 
sen. Leipzig. 1829. 8. 
Petil-Radel.Y .\es monuments 
antiques du Musée Napo- 
léon... édition publiée par 
Piranesi. Paris (1804-06). 
4. 

* Voyage dans les princi- 
pales villes de l’Italie. Pa- 
ris, 1815. 1 vol. 8. 

‘Notice sur les Nuraghes 
de la Sardaigne. Paris, 
1826. 8. 

Mémoire sur des recher- 
ches historiques des monu- 
ments que les Pélasges ont 
; . laissés en Italie , en Sicile, 
en Grèce. (Lu à l’Insti- 
tut de France le 6 août 
1802. ) 

Article de critique ar- 
chéologique sur l’ouvrage 
du docteur Chandler, inti- 
tulé : Voyage dans l’Asiè- 
Mineure. /Mon. universel 
du 17 avril 1806.) 

Résultats généraux de 
quelques recherches histo- 
riques sur les monumeuts 
cyclopéens do l’Italie et de 
la Grèce. (Mon. univ. an- 
née 1807. p. 757. 

Nouveaux renseigne- 


ments donnés par Fauteur, / 
sur sa théorie et réfutation 
des objections de M. Sick- 
ler insérées dans le maga- 
sin encyclopédique delVIil- 
lin, du mois de février 1810. i 
(Mon. univ. 2 juin 1810.) 

Rapport de la 5 e classe 
de l’Institut^ de France) an 
1809. 

Rapport fait à la classe 
des beaux-arts le 14 août • 

1811. 

Petrettini . Papiri greco Egi- 
zi. Turin, 1826. 4. 

Pelrone, *Satyr. et fragm. 
ed. C. E. A. de Rewitzky. 
Berolini , 1785. 8. I 

Peyre. Ses œuvres d’architec- 
ture. Paris. 1819-20. f. 

Pcyron. *Papyri græci R. 
Taurinehsis musei Ægyp- 
tii. Turrisii. 4. 

Peysonnel et Desfontaines . 

* Voyages dans les régences 
de Tujiis et d’Alger, pu- 
bliés par M. Dureau de la 
Malle. Paris, 1858. 

Philon. * De vil mündi mi- 
raculis. Textum recogn. J. 

C. Orellius. Lipsiæ , 1816, 1 

8 . 1 

Philostrate (l’Ancien). "'Ima- 
gines et Callistrati statuas, 
rècens. et comment, adj. 

F. Jacobs, obss. archœol. 
add. F. Th. Welcker. Lip- 
sice,1825, 8. 

Philostrate (Junior ). | 

Phlegon . Quæ extant c. J. 

Bustii observatl. Halle, 

1822 , 8 . 
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Pholius. Lexicon c cod. Gfl- 
leano descripsil R. Porson. 
Lips. Harlm. 1825. 8. 

Piale ( Slef. ). (Voy. Venuti, 
dcscr. Voy. de Rossi.) 

Pigonati . k Stato présenté de- 
gli antichi monumenti Si- 
ciliani , 17(57. f. 

A 

Pignori . * Vetustissimæ tabu- 
lai æneæ hicroglyphicis, 
hoc est , sa cris Ægyptio- 
rura litteris cælatæ accu- 
rata descriptio. Venise, 
1605. 4. 

Pindare .* Opéra quæ supers, 
ed. A. Boeckhius. Lips. 
1811-22.4. 

Pindcr. De adamantc com- 
mentalio antiquaria. Bero- 
lini, 1829. 8. 

Piranesi (Giambatt. ) * Rac- 
colta d’antichc statue, bus- 
ti, bassirilievi ed altre 
sculture restaurate da Bar- 
tol. Cavaceppi. Roma,* 
1768-72. f. 

* Monumenti degli Sci— 
pioni. Rom. 1785. f. 

"Campus Martius ant. 
urbis Romæ. 1762. f. 

"Antichita d’Albano e 
di Castel Gandolfo. Rom. 
1762. f. 

* Col. Trajani. Roma. f. 

"Romanoruin magnifi- 

centia et architeclura. Ro- 
mæ, 1761. f°. * 

"Le Antichita romane. 
Romæ, 1748-57. 4. 

"Antichita di Cora. R. 
1761. f. 

Archéologie , , tome 2* 


Raccolta dei tempi an~ 
tichi. Roma. 1780. f. 

* Vasi, candelabri, cip- 
pî» sarcofagi, tripodi, lu- 
cerne ed ornamcnli ant. 
1782, 2 vol. f. 

Piranesi (Francesco). * An- 
tiquités de la Grande-Grèce, 
grav. par Fr. Piranesi, 
d’après les dessins de J. B. 
Piranesi, et expi. par A. 
J. Gualtani. Paris, 1804. f. 

* Antiquités d’Hercula- 
num , gravées par Th. Pi- 
roli et publ. par F. et P. 
Pii-anesi. Paris, 1804-6. 
6 vol. 4. 

Piroli ( Th.). (Voy. P irane- 
si F. ) 

Pisani. "JVIemoriesuIle opéré 
di sc u 1 tu r a in Selinunte 
scoperte.Palcrme, 1825.8. 

Pitture antiche délia villa Nc- 
groni. 

Plâtrier . (V. Bunsen. Roms 
Breschreihung. ) 

Plalon . * Opéra recognovil 
G. Stallbaum. Lips. 1821- 
25. 8. 

Plaute. Comœdiæ. Glasg. 
1765. 8. 

"‘Fragmenta inedi(a,ilem 
ad P. Terenlium commen- 
tait. et picturæ ineditæ , 
invent. Ang. Majo Mëdtol. 
1815. 8. 

Plehn. Lesbiacorum liber. 
Berlin , 1826 , 8. 

Pline ( TAncien ). *Hi«toriæ 
naturalis libri XXXVII. re- 
cogn. Sillig. Leipz. 1851- 
1833. 8. 
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Pline (le Jeune). Epp. et 
. pannegyred. G. H. Scliac- 
fer. Lips. 1805* 8. • ' 
j Plner. Reiscn durch Spa- 
nien. Leipz.1777. 8. 
Plutarque. *Opp. ed* J. J. 
Reiske. Lips. 1774 ; 82,- 8. 

Moralia et vitas illustr. 
1). Wytténbacb./ Oxon. 
1795-18. • «' ^ ^ 

Pococke*A description of tlie 
. East; and of some othcr 
côun tries. Lond. 1743-45. 

f. ' ; ‘ • ,, \* 

Po^/o/Jïisloriæ de yarietate 
fortunæ libri IV. Paris, 
1725. f. . 

Poleni. * Exercitaliones Yi- 
truvianæ , seu commenta- 
rius crilicus de Vitruvii 
. architecture. Venise, 1739. 

f-. * • 

Polyen * Slratagcmatura libri 
Vill. ed. Coray. Paris. 1819. 
in-8. 

Po/^MÆr/Onomasticon. Amst. 

1706, f. . \ 
jPoty6e.*Edi(}it Schweighaeu- 
ser. Lipsiæ', 1789-95. 8. 

Pomardi. Viaggio nolla Gre- 

.# ' * « * 

cia. 

Ponce . ^Description des bains 
de Titus sous ia direction 
de Ponce..Paris, 1787. f. 

* Arabesques antiques des 
bains de Livic et de la ville 

i ' * • 

Adricnne, gravées par 
Ponce. Paris. 1789. f. 
Ponlano . Disc; sopra l’anli- 
chilà délia città di Foligno. 
Pcrugia. 1618. 4. « * 
Prodromus iconicus fcculpti- 


üurn gemmarum basîlid. de 
rausœo ant. Capello. Y. 

* >1702.- 

Porphyre . * De abstinenlia 
«b eau animal, car. J. de 
Rhoer. Traj. ad Rb. 1767. 
4. . . . * \ 

. : ,- : *De antro. uympbarura. . 
ed: R. M. deGoens. Traj. 

" WRÎTTÏ65, 4. ' ; . 

Pouqueville . '* Voyage dans 
la Grèce. Paris , 1826. 8. 

Pownàll. Notices and des- 
criptions of antiq. of ibo 
provinciâ Rom. of Gaul. 
London. 1788. 

. Descriptions and expla- 
nations of Some Romains 
antiquities duq up in the 
City of Datb. in the Year 
1790. Ralh , 4. * • 

• Preisler . Staluæ insigniorcs. 
1754. ' 

Preuss. staatzeitung. Berlin, 

f. 

Pi 'escianus. Op. quæ extant. 
ed. J. M. Bernold. . Am- 
bracci. 1791. 8. 

Proclus. * In Platonis Ti- 

' mœum commentarius. ex 
edi t. Th. Taylor. Lond. 
1820. 4.- . ' 

Procope . *Historiarum libri 
Vin.Deædificiis Justiniani 
libb. VI. Paris, 1662-63. 
f. 

Prokesch (A. Y/). *Erinne— 
rungen a us Ægypten und 
Kleinasien. Wieu. 1829. 
in-12. 

Pronti . * Nuova raccolta di 
100 vedutine antiche délia 


* • 


i # ' ^ 

citta di Roma e sue vici- 
nanze incise*a Bullino. J!o- 
. ma. 1795. 2 vol. 4. 

Properce, Elegiarum libri y. 

* • » , 

. Quaranta . Aniraadversiones 
novissimæin vasculum Ita- 
]<*' grœcum quod in regio 

* museo Borbonico adser- 
vattir. Napoli. 1817. 4. 

Cenni del gran musaico 
dissotterrato in Pompei. 
Napoli. 1851.4. 

Quasi (von). Mittheilungen 
ueber ait und neu Athens.. 
. Berlin., 1854.. 8. , 
Qualremère de Quincy. ‘Ju- 
piter Olympien. Paris , 
1815. in-t’ol. . ; 

*Mon. et ouvrages d’art 

• f • V 

antiques restitués. Paris. 

‘ 1829. f. 

* Lettres à M. Canova 
sur les marbres d’Elgin. 
Paris > 1818. 8. 

A- 

* • 

< * 

• . » 

Raclzzynski. Malerische reise 
in einigen provinzen des 
des Osman. Reichs, aus d., 
Poln. uebersetzt. Breslau. 
1825. 8. “ ' 

Raffci. *Ricercho sopra un 
Apolline de la villa. Alba- 
ni. Rome. 1772. L 
Rafjle (J.). History of Java. 
Raillon . Yoy. AnLiq. of 
Athens. suppl. 

Ramdohr. Ueber mahlerei und 

• bildhauer arbeit. Leipzig. 
1787. 8. 

♦ • 


— 

illustr. a Ch. Tli.Kuinoel. 
Lips. 1805. 8. . v ' 

Pscudo-Platon. . ' ' . • 

* i ► 

- 

*Surla statue antique de 
Ténus découverte dans Tîle 
de Milos en 1820. Paris, 
1821.4. . * 

Quednow. Beschreibung der 
altherthümer in Trier und 
. dessen umgebungen aus d. 
gallischcn bclgischen und 
Rom. période. Trier,18l0. 

8 . * 

Quint-Curce, Illustr. D. J.- 
T. Cunze. Helmst. 1795- 
1802. 8. # *• * 
Quinlino. Dei piu antiebi 
■ Marini adoperati per la 
scultura in Italia. (Mem. 
d. Acc. di Torino. t.xxix.) 
Quinlilien . Inst. orat. lib. 
xii. explan. G. L.Spal- 

ding. Lips. 1798-1816.8. ' 

• / ‘ • ' * - 

Sludien zur Kenulniss 
der schonen nalur der 
schünen künsl. llannoy. 
1792.8. • ' 

% 

Ramshorn. De staluarum in 
Græcia multiludiuedisser-* 
tatio. Altenburg. 1814. 4. * 
Ramus . Von gesebnittenen 
sleinen und der kunst sel- 
bige zugraviren. Kopenb. 
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Seuaius, § 195, 8. • 

Septa, § 290. 

Septizonium , § 194, 1. 
Serra, § 70, 2. 

Sigillaris crcta, § 316, 1. 
Signa corintbia, § 167, 2. — 
Marmorca, § 515, 4. — 
Eburnea, § 515, 1 • — Pau- 
tluea , § 414. 

Silicæ stratæ, § 299, r. 

Si ni a, § 277,280, 285. 287, 2. 
Simpulum, § 500, 3. — 504, 
2. — 588 , 2. 

Simula, § 535, 4. 

Si ni, § 502, 7, 1. 

Sinus, § 345. 


Socci, §209, 7*. 

Solium, § 504.* 

Sol Phœbus, § 406. . 

Somnus, § 405, 5. 

Spécula, § 175, 5. 

Sphoeristerium, § 295. 

Spinteres, § 544 , 4. 

Spira, §281, 283. 

Splendor, § 522. 

Statuarii , § 426, 2. 

Staluæ. — Pedestres babitu 
militari, § 201 , 2. — Tho- 
racatæ, ibid. et 546 . — in 
bigis, quadrigis, §201, 
4. — Achilleæ , ibid. — 
Civili babilu , ibid . — 
Equestres, ibid. — Ico— 
nie as, ibid. 7. — Togatæ, § 
512. — Aurigarum, 430, 
2. 

Stereobalæ, § 281. 

Sterobates, § 195. 

Stola, §545. 

Siriæ, § 277. 

Striges, § 110, 5, 6.-277. 

Strigiles, § 175, 5. 

Structura. — Structuras mol- 
les, temperatæ, duræ. Yoy. 
Lapis. 

Stylobalæ, § 195. — 281,283. 

Subauratus, § 510, 2. 

Suggestus, § 291, 295. 

Suovetaurilia, § 304, 2. 

Supcrcilium, §359. 

Suspensura, § 295. 

Sus œlbiopicus, § 439, 3. 

Sulilia, § 207, 5. 

Symmelria, § 131, 2. — 35C. 

Symplegma , § 598, 2. 

Systyios, § 182, 1. 

m 

» • * , 


%* 


i 


'1 


l • 

Tablina, §296. 

Tablinium, § 296. • 

Tabulais, § 345.'. 

Tabula iliaca, § 308, 4. — 
421,1. 

Tabulæ piclæ , § 167 , 2. — 

'«$22 i . 

Tænia, § 277. — 348, 1-4. 
Tectorium, § 274. ; ' 

Tectum pectinatum , testudi- 
natum , § 288.. 

Tegulæ, §287. 

Telamoues , § 282 , t. 
Temperatura. — Ægiuelica , 
JEris, §83, 1- 
Templa, § 275, 1. 

. Tepidarium, § 295. , - 
Terebra, § 70, 2. 
t Tesselarii, § 525, 4. 
Tetrastichoe, §294. 

Textilia capillameuta, § 207, 

3. v 

Theatra tecta, §292, 8* 
Thensæ, §175. . 

Thésaurus publicus sub terra, 
§48,5. 

Tholus, § 294, 5. — Monop- 
teros, peripteros, § 285,6. 
Thoraces, § 549, 5. 

Th races, § 450 , 5. 


Tigna , § 273, 1. * 

Tilia, § 511, 3. 

Toga, § 345. — Pura, § 435, 

5. *. ' 

Tolutim, § 439. 

Topazium, § 316, 2. . 
Topiaria opéra, § 211. 
Tornus, &311, 5. .* 

Torus , § 277. 

Transitoria, § 192,11. 
Tresviri moneiales, § 184. 
Triclinia, § 296. 

Triclinia ærata , 167 , 2. — 
500,5. 

Trochilus., § 277. 

Trulla, § 300, 5. — 502. 
Trunçus, § 281. — 285. 
Tumuli, § 288. 

Tunica , § 345. — Picturis 
variegata , § 309, 3. 
Turbines, § 272. 

Turibulum , § 303. * 
Turpicula res, § 442, 1. 
Tuscanica, § 180, 2-5. 
Tuscum fictile; § 173, 2. 
Typhoniura, § 220, 2. 
Tympana, § 284, 6. 
Tympanum, §287.' 

Typi, § 508, 5. 

Tunica, § 541 , o\ . 


Ifmbo, § 345.- , 
Unctuarium , § 295. s 
Uuiones, § 344, 4. 
Urœi, § 225. , 


Urbes restitulæ, § 201, 9. 
Urna, § 502. — forai is, § 
. 304, 2. * ; 

Utililas, § 25,1. 
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Vasa cœlata, §167,2,' 
Vasa, disoma, trisoma, § 
304,2. ; ; 

Vascularius , § 314, 4. 
Valetudo , § 412, 4-5. 
Valvæ, § 284, 6. 

Vannus, § 303. 

Yarietates topiorum , § 211, 
4. 

Vêla, § 293. «—296. ' 
Veneris figura, § 435, 5. 
Versurœ procorrentes, § 292. 
Vcrua, § 69, 1. 

Veruculum, § 325. 

Verus ( color ) aoris, 309* 2.~ 
Vcatæ lucidœ, g 347 , 4. 
Vestes allalicæ, § 167, 2. 
Velustas, § 25, 1. " • 


Via appia, § 182, 1.— -411. 
— sacra, 192, 11. — fl a - 

minia,182, 1 Claudia, 

192,11. : 

Villæ, rusticæ, urbanæ, S 
296. . 

Virginem rapere, § 455. 

Viiidaria, § 296. ' . 
Visiones, S 443. 

Vjsus umbratüs, § 539, 7. 

Vitreu cameræ , § 525, 4. 

Vitrum, candidum , varium j 
versicolor, § 284, 6. 

Vitta, g 344. 

Vorailorfa , g 293. 

Vota publica, g 414, 3. \ 

Vultus. — non traditi,§ 426, 
4. • 


Xysli, g 295. - 

> 

Zona, g 346, 4. — Zunæ * g I Zoster, g 346, 4. 
316.- 
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• DES NOMS DE VILLES MENTIONNÉES DANS LE GODES 
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A 


Aamara, § 220, 2* 

Abdera, § 567, 5. 

Abydos (El Arabas), § 320, 
3. 

v Acanlhus, § 99, 5. 

Acre (Palazzuola), § 260, 5. 
Aqua traversa, § 206, 2. 
Adria, § 170, 3.-172,1. 
179.— 260. 

Adule, §220, 1. — 259, 2. 

— 315, 2. 

Ægium, § 569, 5. 
Ægospotamos, § 124, 5. 
Ænus, § 086, 4. 

Æsernia, § 168, 2.— 372, 4. 
Agata de Goli, § 260, 5. 
Agrigenle, § 81, 5-10. — 
82, 1. —110, 20, 21.— 

, 120, ibid. 4. — 260, 3. 

—368, 2.— 402, 4.— 405, 

• 5.— 409, 2.— 418, 2.— 

454, 1. - 

Alaesa , § 365 , 4. — 412, 2, 
Alatrium, § 168, 2, — • 442, 
1. 

Àlba fucentîs, g 168, 2. 

Alba longa, § 262. 

Albano, g 172, 2. * , t 

Alexandrie d’issus, § 1 45, 2. 

‘ Alexandrie d’Egyplê, § l45,*{ 


. 2. —146, r. — 147, r. 

— 148, 5. — 150.— Ibid. 

3. — 154, 2.— 160, 1.— 
205, 2.-216,2.-226, 
9.-295, 5,-411,1.— 
412, 2. 

Alexandrie enTroade, §258, 
2. — 295, 2. — 543, 1.— 
356, 7. — 440, 5. 
Alysia,§ 416, 4. 

Amada, § 220, 2. 

Amasié, § 420, 3. * • 
Amaslris, § 426, 4. , 
Araathus, § 242, 4. 
Ambracie, §66,1.-83, r. 

— 416, 9. — 599, 3. — 

424 ,2,. ' 

Amena, § 170, 2. 
Ainphipolis, § 5t>5,8.— 571, 

4. —429, 3.— 440, 5., 
Arayclée, §48 1. — 69\ 1. 

-90,2.-399,2.-415, 4. 
Anagnia, \§168, 2 , 

Anaphe, g 256, 1. 

Ancône, g 193, 1. 

Ancyle, § 67, - 

Andernac]i, §2(pf,2.. 
Anemurium, § 292. 4, 7.' 
Anlæopolis (Kan-el-Kebir ) , 
§ 220, 5. v : 
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Àntjgonie, § 145, 2. | Argos, § 46-51, r. — 65, r. 

Antioche (sur l’Oronte), § 66 , 1. — 69 , 1. — 83, r. 

145, 2. 85, 2. — 110, .jq^ — 

Antioche, §116,2.— 146, 115. —121. — Ibid. 2. 

r. — 147, r. — 150 — 455, 1.-167, 1.-254. 

Ibid. 4. — 460, 5. — 194. 1. 

5. — 196,5. — 259,1. — Arieia, g 350, 8. 

292, 4, 7, 9. — 297, 5. — Armenlo, § 260, 5. 

S- | Arpinum, § 168, -2. 

Antiphellus, § 258,2.-292, Arreliura, g 172, 1 174, 

4 7 I ’ 

'• o. 

Antium , § 198 , S. — 262. Arrolinum, § 508, 5. . 

— 514 , 5. — 567 , 1 . — Ascalon, § 245, 2. 


403, 3. 


Asisium, § 263, 3- 


Antycira , § 274, 5. — 561 , Aspcndos, § 258, 1 

^ * -• . I A éCh •'AA M 


5. 

Anxur, § 168, 2. , 

Aoste, § 192, ii. 

Aperla,§ 258,2. 

Aphacis, § 245, 2.- 

Aphrodisias, § 258, 2. 

Aphrodisium, §262,r. 

Aphrodilopolis (Eddeir), S 
220, 3. 

Aphrodilopolis ( Doulab-el- 
halfeh ), § 220, 4. 

Aphylis, § 556, 7. 

Apamée, § 409 , 1. 

Apollinopolis magna (Edfu) , 

§ 220, S. • 

Apollinopolis parva (Kous), 

§ 220 , 5 . ' * 

Apollonio , § 66, 1. — 160, 
2.-259, 5.-365, 6. 

Aquilce, § 202, 5. — 314, 
5. — 416, 4. 

Aquæ calidæ, g 265, 4. 

Aransio (Oranges), g 265, 
2. — 514, 5. 

Ardei, g 179. — 210. 

Arelate salgurn (Arles), g 
265, 2. . 


Assorus, g'569, 1. 

Assos, g 292, 4, 7. — 297, 
3. — 595, 2. 

Assur, g 220,1. 

Athènes, g 45 , 2. — 62. — 

65, r. — 67, r 68, r. 

69,1. — 70, 2. — 72. 2. 

— 81 , 4. — 87, 2-5. 

97, 14. — 100. — 101. 
— Ibid. 3. — 102. — 
Ibid. 1-2. — 104. — 107, 
2. — 109.— 110.— 111.— 
415. — 114. — 119. — 
Ibid. A. B. C. — 125. — 
129. — 155,1.-155, 1. 

— 140. — 145, 1.— 154. 
Ibid. 4. -155.-159,2. 

— 160, 5. — Ibid. 5. — 
162—164, 4— 167, 2, 5. 

— 175. — 192, 11. — 
195, 1 — 198. — 206, 5. 

— 216, 2. — 254, 5.— 
255. — Ibid. 3. — 256, 5. 

— 274,1 281. — 512, 

2.— 512, 5. — 350, 3.— 
563, 4. — 565,6. —367, 
1, 2.-369, 15. — 374, 

•f * * 
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B.— Ibid. 4. — «* — 390, 
3. — 593, 7. — 399, 1. 
— 403, 5. — 409, 4. — 
416, 4. — 418, 1. , 
Àlinum , g 168, 2. “ 
Augsbourg, § 267, 2. 
Augustobriga ( Talayera la 
* vieja ), § 265, 4, \ • ' * 


Augusla Suessonum, g 265; 

2 . 

Aulis, § 431, 2. , 

Augusta Raucorum, g 263,2, 
Avella, § 260, 5. 

Aventicum g 268, 1 . 

Axia, g 172, 2. 

Azab, g 220, 1 . . 





Babylone, g 69, 4. - 1 — 237. 
— Ibid. 2. — 238. — Ibid. 
4. — 5. — 239, r. — 2. 
— 240, — Ibid. 1. — 243, 
2. — 246. 

Bacchion , g 255, 1. 
Badenweiler, g 267, 2. » 
Bambyce , § 145. — 154, 3. 
Barcelonne * § 564, 1 . 
Barcino, g. 265, 4. 

Barium, g 165, 7. — 260, 5. 
Barletla, g 209, 6./ 

Balia, g 167, ,2. 

Baurian , g 255, 3. 

Bénévent , g 193, 1. — 263, 
’ 4. v 

Bérénice , g 220, 2.’ 

Bernay, 265, 2. — 310, 1 .— 
514, 5. — 598, 2. 

Berscb, g 265, 2., 

» r 


Cabera, g 420, 5. , 
Calagurris, g 265, 4. 

Calatia, §168, 2. 

Calauria, g 167. 2. — 425.. 

2 . 

Cales, g 365 , 8. — 577 # 9. 
Camars, g 178, 1. 

Canosa, §514, 6.-297, 3. 

— 418, 5. — 419, 4. 
Caousium, g 165, 7. 


Berthouyille, g 265, 2. . 
Bettona, § 178, 1 . 
Belulouium, g 170. 2.. 
Bibracte ( Autun ), g 265, 2. 
Bisutoun, g 248, 3. — 25ii 
Borna rzo, g 260, 7. 
Bovianum , g 168 , 2. 

Brixia( Brescia), g 263,3. 
Brocomagufi(Brumpt), g 265, 
: 2. .. 

Buôiris, g 220, 4. 

Butruu, g 152, 1.- 
Byzance, g 128, 4. — * 150, 
2. — 195, 8. — 196. — 
Ibid. 4. — 209. — Ibid . 4, 
6. — 214. — -216. — Ibid, 

1 . — 226. — 297. 5, 9. — 
562, 3. — 576, 6.— 411, 

2. — 424, 2. — 432, 2. — 
459, 2. 


1 Capara, g 265, 4. 

Capotie, g 100, 4. — 167, 1 . 

— 265, 1. — 369, 5.— 
t 582 , 5, 6. — 424 , 5. — 

428,7. 

Capri, g 97,17.- 201, 2. 
260, 1. 

Cardassy (Tzilzi), g 220, 2. 
Carnac, g 222, 2., — 227, r. 

— 234, 4. — 235, 5. 


^ 


1 


Cârnac , § 265, 1 . 
Carnuntum, § 267, 2. 
Carthage, § 167, 2. — 241, 
2. — 242, 2. — 243, 2.— 
299, 6. 

Cassandrea, § 145, 2. 
Castelloccio, § 260, 5. 
Castri, § 81, 7. 

Catanc, § 260, 3. —425, 2. 
Caulonia, § 99, 5. — 365, 7. 
Ccfalu, § 260, 3. 

Ceglia, § 260, 5. 

Cclenderis, § 258, 2. — 430, 
1 . 

Ceos, §256, 2.-545,4.— 
439, 2. — 441, 3. 

Cesarée, § 206, 6. — 209, 7. 

— 297, 9. . 

Chalais, § 365, 8. 
Chemnis(Eckhmin), §220,3. 
Chcronée, § 66, 1. — 292, 

4, 7. — 439, 2. 
Chersonesus, § 367, 5. 
Chios, § 359,4. 

— 440, 2. 

Chypre, § 132 , 1. — 241. 

— 243, 4.-442,5. 
Circeji, § 168, 2. 

Cirta (Conslantine), § 259,4. 

— 297,6. 

Cisthène, § 292, 4, 7. 

Cition, § 258,2. 
Claudiopolis, § 258,2. 
Clazoraene , § 99 , 3. — 440 , 
o . 

Cleonœ, § 83, r. 

Clusium, § 176, 2. — 177, 
2. — 179-1,5.- 180. 
2. — 5.— 260, 7.-369. 
2.- 577, 2.-437, 1.— 
439,2,4. ; 

Cnide, § 258, 2. 
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Cnossus, §50, 2. — 64, n 
Cere , § 179. — 260. — Ibid, 
7. 

Cerne, § 62, r. 

Cologne, § 267, 2. 

Colone, § 48, 2 . 

Cora* § 168 , — 262, r. 
Corfou, § 256, 3. 

Corinthe (la nouvelle), §193, 
1. 

Corinthe, § 53. — 53, 2. — 
62.- 72.- 75.-77,2. 

— 97, 15. — 100.— 124, 

2 . — 133, 1 . — 130, 3. — 

— 167. — 178. — 255. 
— Ibid. 3. — 560, 5. — 
561,5.-568,2. 

Corneto , § 176, 2. 

Cortone, §170,2. — 172,2. 
Cos, §112,1. — 128, 4. — 
135, 1.-142,2.-567. 
5. • • 

Cosa, § 170, 2. 7 • 

Crannon, § 570, 7. — 430, ' 

. 1 . 

Crete, § 70, 2, 4. — 78, 2. 

— 133, 1. ‘ 

Crocodicopolis ( Arsinoc ) , 

, § 220, 4. 

Crotone, § 78, 2. — 99, 3. 

— 120. — 139. — 167, 2. 

— 260, 3. — 365, 8. — 
568, 2. — 409, 1. — 416, 

2 . — 416, 9. 

Cume, § 257, 2. —260, 5. 
505, 5.— 408, 2. — 411, 
4.- 422,1. ’■ 

Cydonie, § 424, 2. 

Cyliene, § 66, 1. 

Cynopolis (Nesle sheik has-* 
san), § 220, 4. 
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* 
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Cyrène, § 289. — Ibid . 5.— 
279, 2 , 3. — 284 , 1. — 
556, 7. — 451, 2. 

Cyzique, § 50, 4.— 66, 1. — 


99,3. — 454; S. — 438. 
Ibid. — 2. — 365, 8.— 2, 
364, 6. — 589 , 9.— 412, 

2, — 424, 2.— 452. 

♦ 




Dakke ( Pselkis ), §220,2. • 
Dardanos, §129,1. - ’ •« 

Dashour, § 220 ,4. - . 

Debod , § 220,. 2 . 

Delos, § 68, 2,- 87, 2, 3. 

— 101, 3.— 110,19. — 
256, 1.-289. — 405, 1. 

' — 441, 3. • • 

Delphos, § 48, 2. — 50, 1.. 

— 61. — 66, 1. —77, 1. 

— 79, 2. — 81, 5. — 89. 

— 97, 14. — 103, 3; — 
128, 6. — 135, 1..— 167, 

■ 2, 5.-216,2.-255.— 


Eboli,§260,5. • 

Ecbatano, § 245, — 246. — 
250. — 251, 1. 

Edossa, §215, 5, 

Edfou, § 222, 5* 

"Egeste, §110, 25. — 292r8, 
17. — 292, 8, 7. 

' Egine. §62, — 77, 2. — 81, 
\ 11. — 91. — 94, 2. -‘-97. 

— 97, 24.-99. — Ibid* 2. 

' _ 178. — 256,2, 3. — 
505, 3. 

Eilethya (El Kab ), §220, 3. 
Elatée, § 162, 2. 

Elæa, § 260, 5. 

El Dekel, § 220, 4. 
Elephante, § 252. — Ibid. 

5, ' ( . 

Elephantine, § 220, 5. — 
Eleusis, § 65, r« — 108. — 


Ibid . 3. — 509, 1, 2. — 
367, 3. — 568, 1, 2. — 

« 416, 4. — 438, 1. ' 

Derrf, § 220 , 2 . 

Deullum, § 420, 5. 

Didyme, § 565, 6. 
fiion ou Dium , § 166, 2. — 
167, 2. 

Diospolis Par va, § 220, 5. — 

- 234,4. 

Docimie, § 424, 2. 

Dodone, § 52, r. 

J)ondur, § 220, 2., 

Dramyssus, § 292, 4, 7. 

5 ' • •; 

110, 5.-256, 1. — 286, 
2. — 287, 2. — 565, 5. — 
286,* 2. — 287, 2. — 363, 
'5. 

. Elis, § 69* 1. — 103, 5. — 
116, 2. — 120, 2. —126, 
/ 2. — 128, 2. — 293, 3. 
— 556, 4. — 380, 5, 6* — 
412, 2. — 418,1. — 420, 
4. • 

El Khargeh , § 220, 4. 

EU, § 265, 2. 

Ellora,§ 252, 5,4. — 253,1. 
El Wah ou El-Éassar, § 220, 
4. 

Emerita, § 265, 4* 

Eraasi, § 242 , 1. — 259, 1. 
Enna, § 564, 1 . \ . ' 

Èpidaure, § 107, 2. — 167, 
* 2.-292,4, 7.-893, 4, 7. 



* » 

Ephèse, § 52, r. — 54, 2. 
— 60, r. — 69, 1.— 71, 

1 . — 73 , 2 . — 81 , 1 . — 84 , 

2. — 99. — 125, 1. — 
158, 4. — 150, 2. —159. 

\ 194, 5. — 258. — 292, 
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4, 7. — 293, i. — 295, 
2. — 297, 3. — 356, 6. 
— 568, 2.— 371# 1. 
Eretrîë7§ 569, 5. 

Erythrée, §^7Ü, 2. 

Esneh, § 234, 6. 


F 


Fagoum , § 220, 4. 

Faleri, § 170, 2 — 172, 1. 

— 263, 3. - 314,5. 
Fanum, § 263, 3. — 293, 
4. 

Felsina, § 260. 


Forum Adriani, § 968, 1. 
Forum Julii , § 263, 3. 
Fulginium (Foligno), § 265, 
5. 

Fundi, § 168, 2. 


G 


Gabie, § 130, 4.— 201, 5.— 
207, 2. — 209, 2. — 298, 

3. - 370,5. 

. Gadara, § 259, 1 . — 432,2. 
Galariuà. § 389, 4. 

Garapha ( ïripoü ) , § 259 , 

4. 

Gelas, § 99, 5. ? — •412,2. — 
409, 2. — 418,3.' 

Gerasa, g 194, 5. — 259,1. 

. — 292, 4, 7. 


Ghizeh, § 220, 4. — 230, 

dm 

Gleithia, § 235, 4. 

Gortys, § 400, 1. 

Gorlync , § 297, 4. — 439, 

2 . 

Gozzo, § 260, 3. 

Grenoble, § 265, 2. 

Gurcab, g 220, 1. ' 

Gyrsche ( Tulzis), § 22O, 2, 


H 


Eadria Piceni, § 178, 1. 
Halicarnasse, g 154, 3. 

'274, 1. — 423, 2. 
Hamedan, 248, 3. 

Masseya, g 220, 2. . ' 
Heddernheim, g 267, 2. 
414, 7. 

Heliopolis (Balbec) , § 1 94, l . 
Heliopolis ou On , g 220, 4. 
Heliopolis, g 22 G.— Ibid. 5, 
. b, c. — 259, 1. 

Héraclée, g 153, 4L 292, 

s Archéologie , tome 2. 


O. 


-• % * 

7. — 314,4.-408,2.— 
,416, 4. 

Héraclée (sur le IacLatmique) . 

§ 258, 2. • " 

Herculanum , § 58, 1. — 
97, 8, 9, 11.-20,1, 7. — 
210 , 2 212 . — 263 , 2 . 

— 309, 6. — 310, 3. — 
322;, 6. — 327, 6. — 343, 

4. — 544, 1. — 357, 6. 

— 369, 3. — 370, 3.' — 
574, 5. — 595, 12. — 


f 
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395, .12. — 399 , 2. — 
408, 2. — 425, 2. — 427. 
— Ibid. 4. — 439, 2. 
Hermonthis, § 234, 6, 
Hermonthis(Erment), § 220, 

3. 


t • M 

HermopoIis(Benisoni î ), §220, 

4. . ‘ 1 *•’ ; 

Hierapolis, § 243, 2, A. — 
295 ,2. ' " • 

Himera, § 297, 4 , 7. — 
377, 9. 


Ibsambol (Kerkis ) , § 220 , 
2. — 229,4.. 

Igel , § 267 
Iguyium, § 178, 1. 


Jadera , § 257, 1. 
Jassos, § 592 , 4, 7 


Ilion , § 48, 2. — 207 ,5. 

— 424, 3. ' .* t - 
Italica, §265, 4. 

Ithaque, § 47 , 2. 

| Ittenswiler , § 265 , 2. 


3 


Jérusalem, § 196 , 1 ; — 241 . 
' — 3, — 259, 1. 

Jùiiabona , § 265, 2. 


K 


Kalabsche (Talmis), § 220 , 

2 . 

Kenneri , §252 , 3. 


Koptus (Kuft), § 220 , 5. 
Korti(Corte), § 220, 2. . 
Kournab, § 234, 6. 


Labranda, § 194 , 5. 
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ADDITIONS. 


< ' • 

Page 15, ligne 9. — Cf. Hess, die Lehre von drn 
Saulen ordnungen der, griechen , Magdoburg , 
1825 , 8. • 

% 

Page 52, ligne 9. — On peut consulter avec fruit, sur la 
maison romaine, l’ouvrage de Becher , Gallus oder Roe- 
mische Scenen ausder Zeit Augüsts , Leipzig, 1838, 
qui la divise,, lo en Vestibulum, Ostium (0upwpsïov), 
Atrium, Alæ, Cavum ædium, Tablinum, Fauces, 
Peristyeium ; 2° en Cubicula, Triclinia, Oeci , 

ËXEDRA, PlNACOTHECA, BlBLIOTHECA, BALNEUM. — 

La traduction allemande de Mazois est préférable à l’ori- 
ginal. 

. Ibid., ligne 13i— Uaudebourt , le LaureNTIN, MAISON 
de campagne DE Pline le jeune, Paris , 1838. 

Page 63, ligne 27. — Lorsque l’antiquité tout entière 
, se tait sur le nom des artistes qui fabriquaient les vases élé- 
gants que nous admirons aujourd’hui, il peut paraître au 
moins singulier qu’elle nous ait transmis le nom de Thé- 
riclès, et surtout que l’invention d’un seul vase ait pu con- 
férer au potier coriiUhien assez de gloire pour donner son 
nom à tous les vases fabriqués ensuite sur les mêmes formes, 
ou de -semblable matière, voy. die Therikleia, mit 
. Thierfiguren Verzierte becher. Mémoire de Wel - 
ckher , inséré dans le Rhein. Muséum , t. VI , Bonn. 1839. 

^ i * * 

Page 72, ligne 12. — Sur les noms tracés à la pointe . 
sous le pied de quelques vases grecs, nouvelles Annales 
publiées par la section Française de ITostilut Archéologique, 

Cf. aussi Berlins Antike Bildwerke. 

Page 73, ligne 40. — Dans un Mémoire publié à Berlin 
en 1857 (Ueber den styl und die herkunft der be- 
Malien griechischen Thon gefaesse , Sun le style 
et l’ origine des vases peints grecs), Cramer les divise 
en vases de style égyptien , de style ancien (primitifs etd’imiU* 

Archéologie } tome 2. / 56 
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tion),de style sévère, de beau style, de style riche, qui tons ap- 
partiennent à trois époques bien tranchées : les premiers, qui 
ne vont pas au-delà de la 80 e Olymp. ; les seconds, au-delà 
de l'a 90 e , et enfin , les derniers , de la 100 e Olymp. Quant 
aux vases de la 4° classe, les vases égyptiens (vases de la 
plus ancienne fabrique, réputée avec raison tyrrhéno- phé- 
nicienne ou vases phéniciens) exceptés , d’un dessin tantôt 
riche et hardi, tantôt négligé ef moa, et de plus en plus 
mauvais, ils ne peuvent pas, à partir de la 100 e Olymp., 
être reconnus comme appartenant à une époque plutôt qu’à 
une autre. Quant à l’origine de ces vases trouvés en Italie et 
en Sicile, l’auteur de ce Mémoire, qui mérite d’être lu avec 
attention, les regarde comme de fabrique attique, toujours à 
l’exception des vases de style égyptien , qui appartiennent , 
selon lui, pour une partie au moins, aux fabriques de 
Corinthe* .. H , /. ; y. 

Page 94, ligne 40. -r Où a découvert, en 1855, dans une 
maison de Pompeï, 14 vases en argent, qui, selon M. Raoul - 
Rochette , rappellent entièrement, pour la matière et le style, 
ceux qui ont été trouvés il y a quelques années à Bernay ; 
conséquemment, ils appartiendraient, si l’identité est par- 
faite, à la même époque, et sortiraient dés mêmes ateliers. 
On peut consulter, à ce sujet, le Mémoire de Quaranta, 
14 VÀSjp’ARGENXO DXSOIIERRAXI IN PoMPEI, NEL 1855, 
Napoli, 1857, 2° édit., 4° , et les nouvelles annales 
publiées par la Section Française de l’Institut Archéologique, 
tome 2é ..-y 

'T • « -• y :?■*'' j-ï £ 

PagOxllX^ ligne 17. ; — Je ne sais si je ne me fais pas illu- 
sion, mais il me semble qu’avant 4e pouvoir décider si les 
anciens ont peint de préférence suf des tablettes de bois, il 
faudrait s’être rendu un compte plus exact des procédés et 
flfs couleurs qu’ils employaient pour peindre. Tandis que tes 
célèbres Philologues et Archéologues de l’Europe se 
fjftiuvaient divisés sur l’importante question de la peinture 
murale; que, d’un côté , se rangeaient Hermann, Letronne, 
Boeck, Müller; de l’autre, Welcker , Raoul- Rochette; les 
personnes qui s’occupaient d’analyser , non plus des textes , 
qui. tantôt torturés dans un sens, et tantôt dans un autre, se 
prêtaient aux interprétations les plus contradictoires' en ap- 
parence, mais de la partie matérielle de l’art, c’est-à-dire du 
•vernis, des couleurs et de l'enduit de la peinture antique, ne 


« 


pouvaient elles-mêmes s’accorder sur les bases qui ont servi à 
les former ; et là où l’un trouvait de la colle, du jaune d’œuf, 
ou du lait de figue, l’autre reconnaissait la présence de la 
gomme, ou d’une espèce de résine, et enfin de la cire. Nous 
ne savons même pas si les anciens ont peint véritable- 
ment à fresque, et nous voulons pouvoir décider s’ils ont 
peint plutôt sur bois que sur mur ; mais ne faudra-t-il pas , 
avant tout, soumettre à une analyse rigoureuse quelques 
fragments des peintures murales de Pompeï, avant de vou- 
loir décider si la gloire de peindre sur tablettes a du effacer 
et même obscurcir entièrement celle des peintres de mu- 
railles ? Toutes ces questions ne se tiennent-elles pas, et 
peut-on réellement essayer d'en résoudre une sans que 
l’autre soit également résolue? 

Page 1G4, ligne 2. — Le GALLUS de Belclcer , déjà cité, est 
* très-utile à consulter sur le costume des Romains. 

Page 177, ligne 9. — Les observations d’OIenin qui portent 
sur plusieurs inexactitudes de Millin étaut généralement peu 
connues , nous avons cru bien faire en eu extrayant ce qui 
suit. 

Les Grecs nommaient rpv'fv.Xeicc tpltttvxoç , avXüTT iç , In 
casque à frontal brisé (casque que porte Minerve sur les mo- 
numents de d'art, c’est-à-dire avec un frontal, pàAoç, et 
deux trous pourjes yeux , olvXükiç , à trois pans d’étoffe ou 

de peau repliés en dedans , Tpt7TTüx 0 5* y ■ ' ~ 

Les mots.xuviy), xôpvg, 7 et r pv<paXet<x sont em- 
ployés indifféremment par Homère pour désigner le casque 
nommé par les poètes et les prosaïstes venus après lui, 
xpavoç. 

, Là courroie qui tenait le casque attaché sous le menton, 
se nommait ipùç. , , 

SrepàvY) signifie non pas le rebord du casque, mais une 
espèce de casque léger. 

Par yaloi, 'yocAapa ou ycôâipo , , les anciens entendent 
les bossettes. 

A ôpoç est pour panache, crinière ou crête du casque. 

. . Le frontal du casque se nomme en grec //ifornov. 

Les couvre-joues onLnom Tccxpüu. * , 

La calotte du casque est appelée xà6«x 0 s* - 

Enfin, lo casque sans bosselle ni crinière, se nommait 
xarcctToÇ* .*• . *' . . 
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A cela nous ajouterons que l’armure complète d’un guer- 
rier grec pesamment armé ( 7 ravo 7 r).ta) , se composait des 
rxvy]jKtds$)' jambards, avec leurs ( è 7 riaÿvpicx . ), de la cuirasse 
(Owpa|), de l’épée 6iop , pà?yayov, etc.), du bouclier 

(<z77tiç, aaxoç, etc.), du casque (xpàvo g, xôpvç , xu- 

vérj , etc.), de la lance (ëyx^s) ou de deux épieux ( âovpata, 
àoùpoi), du ceinturon (/xcrpa), ou de la ceinture (Çw<jTy?p, 

ÇWVY]). 

. Page 206, ligne 14, lirez : Peinture murale Intéressante 
de Pompeï, M. Borb. , X, 2. — Io (comme 7rap0£vo$ /Sou- 
xspwç ) portée par le Nil et par l’Egypte , qui tient dans sa 
main le serpent Urceus, et saluée par des Egyptiensqui bran- 
dissent la sistre. Le nouveau-né Épaphos est présent h cette 
scène comme Horus. 

Page 207 , ligne 12. — Cf . Zeus UND Ægina , par Pa- 
nofka , Mémoires de l’Acad. de Berlin, 1855. 

Page 280, ligne 17. — Un tableau de Pompeï nous offre 
l’image d'un Aphrodite dans le costume indiqué ici de la 
V. Victrix, déposant ses ornements et saisissant la lance , 
3W. Borb. VIII, 6. \ 

» Page 295, ligne 40. — Une manière toute particulière de 
représenter Hermès Psychopompos, est celle qui se voit sur 
la stèle d’un tombeau grée. M. Véron, 51, 9, où EP1V1H2 
donne à la Gguro voilée de la FH la bourse, prise ici comme 
symbole de la puissance vitale. Le tableau de Pompeï, 
M. Borb. IX, 58, représente la même action. 

Page 510, ligne 50. — Ce Satyre dansant est fig. MüS. 
Borb. IX, 42. 

. • « \ 

Page 54£ , ligne 55. — Il est certain que les Titans ne 
- sont jamais représentés ni dans les' poètes, ni sur les mo- 
numents de l’art, Anguipèdes , à la différence des Géants 
qui furent, au coutraire, figurés avec des queues de ser- 
peuts, c’est ce que M. Rochette a démontré d’une manière 
péremptoire, et M. Gerhard reconnu, quoiqu’ayant été 
dans l’origine d’un avis contraire, Bulletino Dell Inst, 
di Cork. Arch. 1856. 

Page 582, ligne 40.? — Au nombre des monuments du 
culte de Milhra, récemment découverts, nous mentionnerons 
notamment colui trouvé à Neuenheira, près Heidelberg, 
qui a été l’objet d’un savant Mémoire de M. Creu/er( Das 
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, Mithreum von Neüenheim bêi Heidelberg. Heidelberg, 
4858,8°, avec 2 planches). Le nombre de ces monuments 
s’accroît tous les jours, et s'élève déjà a plus de 80; on en 
trouve l'énumération complète soit dans le Mémoire de 
M. de Hammer , soit dans le grand ouvrage sur le culte de 
' Vénus, de M. Lajard , qui, dans I'explication de deux 
bas-reliefs découverts en Transylvanie, Paris, 1840, 
n'a peut-être pas assez attaché d’importance aux altéra- 
tions que les Grecs et les Romains ont dû apporter aux re- 
présentations primitives du dieu, ainsi que l'observe judi- 
cieusement M. de Creuzer. ' » 

Page 424, ligne 40. — L’histoire des Amazones, par 
JSagel (Geschichte der Amazonen, Stuttgart, 1838 )* 
ne renferme rien qui n'ait été dit déjà. — s Dans un excellent 
MémoirerSur les bronzes de Siris (Die bronzen von 
Siris, Kopenhagen, 4837, 4), M. Broensted reconnaît 
avec raison comme représenté sur cet admirable ouvrage, 
le plus beau travail grec en bronze qui soit venu jusqu'à 
nous, le combat sous les murs de Troie, d’Ajax Télamon 
et d’Ajax Oilée, contre Pentésilée, la reine des Amazones. 
Le style , plein de noblesse et d'élévation de ces bas-reliefs 
qui donnent la plus haute idée de la perfection de la techni- 
que de l'art antique, rappelle, au dire de M. Broensted, l’é- 
cole de Lysippe; et le casque dont ils faisaient l’ornement a 
pu àppartenir à Pyrrhus. Il serait curieux que cette ingé- 
nieuse supposition se vérifiât, que l’ouvrage fût de Lysippe, 
et qu’il eût été porté par Pyrrhus. Quelle belle fbrtjnne pour 
un antiquaire ! * . , 

Page 464, ligne 28. — Dans son Appendice aqx lettres * 
d’un antiquaire, M. Letronne, avec sa dialectique ordi- 
naire, a limité et peut-être trop restreint la pornographie 
antique. Dans un pays où les Priapes étaient publiquement 
adorés, il ne devait pas être rare de rencontrer des peintures 
licencieuses ou tout au moins libres; mais les yeux des 
jeunes gens et des jeunes filles / familiarisés de bonne heure 
avec les*objets du culte de la nature, n'y voyaient peut-être 
pas ce qui nous fait rougir maintenant, où la vue de la 
moindre nudité embarrasserait une femme; , 

% • 
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de Jupiter 
ib. * 23 Boissière , 

206 9 Gogh.,. 

211 52 

213 8 les caractères do- 

minants 

ib. 9 présentent 
, ib. 19 dut nécessaire- 
ment conserver 

214 26 Cinchrée, 

'215 28 fixes ' •* 

220 50 marchant. \ 

221 25^ o BIT 


Et quant à la poésie j elle 
de l’opinion 

supprimiez sensuelles et nets 
août <. ' * "* 

des deux côtés de la tête * 

dans lesquels Jupiter figure - 

*■. • 

Bossière 9 \ . 

COGH. 

supprimez fiancée, 
le caractère dominant 

j ; 1 * • y 

* présente ' * ' 

dut nécessairement, en con- 
servant 
Cenchrée , 7 
fixés \ * * 
marcher 
OBiT. .. -•*- 


t 
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Pag. Lig. 


221 

31 

Gorgoneion 

223 

25 

avec les 

226 

13 

IIep<7cpa7Ta 

227 

25 

Appollon. 

232 

32 

roÇàrriç 

236 

8 

de laurier 

238 

13 

F opyôvoç 

239 

25 

1 . E7Tt£*/)/juai 

243 

13 

son sexe; 

244 

37 

piypi 

n’indique 

245 

9' 

247 

19 

Matth. 

0 s ■ ^ 

ib. 

41 

et autres, 

• , » 

148 

1 

Chersonèse 

254 

18 

Sapphon 

255 

16 

de développement 

«6. 

20 

w 4 * « % 

256 

24 

Velcker , 

258 

11 

homme. 

259 

28 

Yelletrie 

272 

19 

Vénus Aphrodite • 

274 

, 4 


279 

11 

Christore, 

282 

40 

Ws 

283 

25 

Christore y 

284 

22 

plus d’importance, 


dans celles-ci ; 

283 

11 

est. toujours de- 

# 

meurée étrangère au 
stvle des vases. 

292 

18 

HIG. - ' 

293 

1 

(Lantin) 

ib. 

27 

Christore 

294 

. 12 

Cériques • 

291 

20 

r rl I‘ y 

oiy.o* 

ib. 

31 

Temple , *. , 

298 

8 

triomphante 

302 

1 

SpÛUTTpOf 0t 

310 

39 

Stostch. 


Il faut lire : 

- . 

Gorgonéon 

aux 

* HepeéfcLTTtx. 

Apollon . 

TOÇÔTIQÇ ' ^ • 

du même arbre . 

" » . 

Topyàvsç 

E7ri&Q/«oci 

sa nature féminine ; 

pty 1 - 

indique 

Matth. 

et plusieurs autres statues 
semblables , 
deChersonèse 
Sappho ' - . 

du développement 
supprime % et. / 

' Welcker , * ^ . 

virile. 

Velletri ... 

10. Vénus Aphrodite . 
supprimez à la déesse 
Christodore 

Winch. • . > . 

Christodore , 

plus d’importance; dans .cel- 
les- ci, 

n’a jamais été ainsi représen- 
tée sur les vases. ^ 

• . 

BESi • 

( le Lawtin ) 

Christodore 
Cériques > 

otxw v 

ïempel , 

J triomphant • 

SlOtGTpOfQt ’ » 

Stosch. • 


—, 674 — 


On lit : 

Pag. ' Lig. , 

3il 8 Bott. 


U faut lire : 


BOETt. 


312 19 , et qui , dans son *, ilans son ivresse, c'est celui 

ivresse, est celui 


313 15 

315 11 grossièreté 

ib. 18 obscénité 


supprimez celui 




% + 


316 

317 


% • ‘ Ti 


nv 


- • • ^9 


grossière 
obscurité 

8 Pantigapée ^ Panticapée 
15 < supprimez conduisant la vic- 

time destinée à être offerte 

». 4 • fc 1 - . •• «L 

en offrande, 

l’amante florissante de Bac- 
cbus , couronnée de lierre 
et souvent revêtue de ri- 
ches habits , 


ib. 31 florissante, cou- 
ronnée de lierre et 
souvent revêtue de 
riches draperies , 
l’amante de Bacchus 
320 21 Fpaywoia 
521 9 qui,* ' 

325 . ' 8 Athen. 
ib. 25 Besghr. 

526 15 Teschb , 
ib « . 17 des . 

327 26 personnifications 

552 54 la Mon. 

554 40 Berschr. 

540 57 Jtaliole 
345 1 tronc 

347 19 Vulcain 
ib, 21 Vulcain 


Tpr/voiota 

dout ‘ , 

Athènes 
Beschr. 

Tischb . * 
les 

représentations 
la Mon. 

Beschr. 

Italique 

trône , 

Pluton 
Pluton 
Gorgonéons 


{fjmi ’fr 

; 1 


;t 




.* * r i 1 ' 


350 38 Gorgonéions 

555 13 l’altitude du bras le bras droit levé , attitude 
droit - ; 

’ 561 14.. figures de jeunes gracieuses figures de jeunes 


filles très-gracieuses, 
368 21 pins , - » 

569 , 3 Kircker * x 

571 19 . 

. ib. ' 27 . dans Part de, 

575 14 • Demos 

ib. 15 Demos 

ib, 19 Demos 


filles, 
pin, 

Kirker 
supprimez pour 
daqs les mains de Part , 
Demos 

Demos ^ 

Demos 


Digitized by 1 


I 


— éio — 1 


Ôft lit i 

£ag. Lig. 

575 21 cjuyx>*/)T0$ 

576 51 Cirène 

578 2 (îixvj 

579 25 Jupitet Cyrénéeo, 

58Q 7 sémitiques 

ib . 21 du culte mélangé 

•de cérémonies, 

584 5 les plus excellents 

que possédait l’anli- 
quité , 

588 40 de travaux 


591 

39 

Améthyse. 

596 

13' 

Hermathéné 

ib. 

18 

ici le vase 

ib. 

26 

et meme à partir 


de l'école de Phidias; 

400 

26 

ào'^opcAôv 

fjLvy.rripts - 

405 

20 

405 

P«r 

O 

Math. 

ib. 

28 

Rio. * 

ib. 

58 


407 

35 

avec le costume 

424 

16 

CHE. 

ib. 

56 

Tiresias , 

429 

5 

Phénoménal 

431 

11 

Eiiogabale, 

ib. 

17 

sedaire 

433 

16 

conlrailre 

ib. 

22 

Les monnaies, an 


contraire , 

437 

26 

n'est 

441 

2 

cérémonies du 

• 

culte 

444 

55 

Canephores 

445 

24 

italiote 

446 

19 

du corps 

448 

2 

discobe 

449 

•;« 

soucoupes 

4SI 

4 

remplacent 

, 

43 

unes 


îl faut lire : • 

(ruyî tivfroç 

Cyrèue - 

âtXiq • 

Jupiter Cyrénéeo , Ammou 
sémitiques 

empruntés aux cérémonies si 
multipliées de son culte 
les plus renommés de l'anti- 
quité, 

- / 

« < 

des travaux 
Améthyste. 

Hermathène 
plutôt ici. le vase 
et même déjà par l'école de 
. Phidias; 
àa-poosAôv 

fj.vxrripcç 

Matth. 

Rid. 

TYJV 

vêtu du costume 
CHE- 
Tirésias , 

réel » 

Héliogabale , 
secondaire 
contraire 

Mais les monnaies , 
est 

Cérémonies religieuses 

Canêphoret 
italique . . 
jde la figure 
discobole 
, bobèches 
remplaçaient ‘ 

uns. -. ‘V ‘ 


On lit : 
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y 11 faut lire : 

Pag. Lig. , 

451 52 ÆORSEMANSHIP HORSEMANSHIP. 

458 35 historiens * mÿsti- histoires mythiques obscures 

ques obscurs , 

459 5 Mai/th. Matth. 

ib. 53' L’enfant qni se re- L’enfant qui retire une épine 
tire une épine du pied de son pied 
461 5 permet autorise 

465 21 do la collection dans la collection 

ib. 28 atwjsat aiwpai 

471 14 traitées traités 

473 1 grilles grylles ou caricatures 
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ÏIN DE L’ERRATÀ DO TOME DEUXIÈME . 

ET DERNIER. 
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Bar-sor-Seine. — IMP. DE SAILRARD. 
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